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la rencontre de Camp David

M. Begîn s'emploie à réduire la portée

de l'événement

> AA. Sadate est reçu

à l'Élysée
Un scepticisme

général

Rarement rencontre djploma
tique ton été précédée d’autant

de commentaires désabusée et

pessimistes que ceOe de Camp
David. An cours de sa brève escale
à Paris ce lundi, le président
Sadate a sans doute quelque peine
à taire partager à ses interlocu-

teurs français, et d’abord
SL Giscard d'Estalng, l’espoir

tenace qui le conduira i nouveau
mercredi à s’asseoir à une table de
négociation auprès de SL Begîn.
San seul argument est que les

Etats-Unis se sont déclarés « par-
tenaires b part entière » dans la

légodaiton, que le président Car-
er y met en jeu un crédit déjà
tfgement ébranlé et, en fin de
impie, que le chef de la plus
rande puissance mondiale doit

•re crédité d'assez de bon sens

sur ne s*être pas embarqué sans
(sculL

Comme le déclarait récemment
ministre d'Etat ans affaires

rangères du Caire, la négocia-

nt que BL Sadate a engagée
ne éclat en se rendant à Jérn-
<Jem ne peut désormais que
boucler la boude on prendre

A nouveau départ ». Choisissant

. première hypothèse, les Pales-
nlens et les pays -arabes du
ont de la fermeté proclament
uévitable fiasco avant même la

Encontre- Dans le second cas. 11

ndralt supposer que de- fortes

casions américaines. vont ame-
*r Israël à' dès concessions 'que

tsqn’à présent SE Begbt a caté-
lvrlqnement refusées,
g

Tor les deux points où achoppe
r négociation — avenir de*

lestlnlens et restitution des ter-

oires occupés, — le président

date saisirait volontiers toute
cisfaction, même très partielle,

d lui permettrait de ne pas

..erdre la face en étalant an

x

jeux du monde l'échec de son
« Initiative de paix ». Une «dé-
claration de principes», si vague
fût-elle, serait la bienvenue au
Caire.

De son côté, le gouvernement
srsélien a laissé entrevoir qu*fl

n 'exclut pas une évolution de son

« plan en vingt-six points ». H
envisage la possibilité de reconsi-

dérer, après cinq ans d’applica-

tion de son projet d’« autonomie
administrative », revenir de la

Cisjordanie. Après l'échec de la

conférence de Leeds. en juillet

denier, SL Moshe Dayan avait

grandement surpris en admettant

que son pays pourrait « redis-

enter» du problème de la souve-

alneté sur ce territoire. Quelques

mutines plus tôt, Israël avait

pondu négativement sur ce

jlnt an «questionnaire» trans-

is par les Etats-Unis.

Même si elle peut sembler

•nee. cette concession Israélienne

lierait bel et bien le dogme,
. ex à M. Regin. de rapporte-

use de droit de la Jlndée-

•amarie (Cisjordanie) an Grand
Israël. SI les propos de M- Dayan
reflètent bien la pensée dn chef

du gouvernement, ' U n’est pas

inconcevable qu’un compromis
soit trouvé à Camp David sur une
«déclaration de principes». Hais

M. Regin, tout en ne paraissant

pas tout à fait hostile à une telle

déclaration, a refusé jusqu’à pré-

sent de s'engager à un retrait,

fût -fl partiel, de Cisjordanie. La
seule perspective de reparler du
problème «*««« quelques années

n’est évidemment pas de nature à
débloquer la négociation.

Etrange négociation, à vrai dire,

où 1es Etats-Unis, jurant mettre

tout leur poids dans la balance,

ne sont nullement assurés d’en

faire dévier le fléau d’on mlUi-

mètre, en raison de l’obstination

d'un petit Etat qui est à leur

entière discrétion. Singulière ren-

contre, dont les Palestiniens, inté-

ressés au premier chef, et les

Soviétiques, indispensables^ un

règlement d’ensemble an Proche-

Orient. récusent d’avance les

résultats. Etrange conférence,

mfla, où fl faudrait' un coup de

toéfctre pour que trois partenaires

-ri Mabattent également la pair

pUTiCIUient à en rapprocher la

Sur la route de Camp David
^ où. ü commencera mercredi ses

entretiens avec MM. Begîn et
Carter, te président Sadate ar-
rive ce lundi après-midi 4 sep-
tembre à. Paris, n sera Fhùte
à dîner de M. Giscard d’Es-
taing, qu'il informera des pers-
pectives de là négociation, et

prendra mardi Vavion pour
Washington. Pour sa part
M. Bégin s’est employé samedi
à réduire la portée de la confé-
rence.

Damas a annoncé que les

pays du e front de la fermeté»
vont tenir un sommet dans
la seconde quinzaine de sep-
tembre pour riposter à la ren-
contre de Camp David.

De notre correspondant

Jérusalem. — M. Begîn affirme
depuis deux semaines que la ren-
contre de Camp David, si impor-
tante soit-elle, ne sera pas déci-
sive. H ajoute que « l’aoentr du
peuple drisraS ne peut se jouer
en une seule réunions.

. Quelques heures avant son dé-
part pour les Etats-Unis, le pre-
mier ministre a encore déclaré
le samedi 2 septembre à ses
concitoyens, dans 1 un discours
radiotélévisée, qu'il ne fallait pas
s’attendre & des développements
spectaculaires et immédiats. U a
rappelé que les négociations entre
les Etats-Unis et Panama, ache-
vées récemment, avalent duré
quatorze ans et qu’il avait fallu
quatre ans de pourparlers avant
de mettre fin à la guerre ' du
Vietnam. CohUalrement à . ses
Interlocuteurs, MJ Bégin a tout
intérêt ù dédramatiser l’événe-
ment. A condition qu’il né soit
pas définitif, un échec des pro-
chains entretiens signifierait le

maintien d’un statu quo qui est
loin d'être, pour l*instant, défa-
vorable à Israël. Depuis des mois,
M. "Bégin cherche & éviter les
«pressions» américaines, et l’or-
ganisation de cette rencontre en
est une. n sait que l’on attend de
lui des concessions. Aussi cher-
che-t-H à gagner du temps.
Le premier ministre revient &

la table des négociations avec les
mêmes propositions qu’il avait
faites Q y a huit mois. Son plan
de paix en deux chapitres : l’un
sur la Cisjordanie et Gaza, l’au-
tre sur le Sinal est inchangé
depuis qu’il l'a présenté à la
Knesset le 28 décembre 1977.
M. Begin estime que ce document
est toujours « juste et bon • et
qu'il «tient compte de rintérêt
de toutes les pontes en causée.
Ce. qui concerne directement les
relations israélo-égyptiennes n’est
pas le principal problème, puis-
que le plan prévoit la restitution
totale du Sinal à FEgypte, &
condition que la partie de ce
territoire actuellement occupée
par Israël soit démilitarisée.

FRANCIS CORNU.
(Lire la suite page 3J

L'évolution de fa gauche

• L'élection du Pas-de-Calais confirme

les difficultés du P.C.F.

• « L'Humanité » amorce une autocritique

sur le XX
e

congrès du parti de 1'U.R.S-S.

La troisième des cinq- élections législatives partielles rendues
nécessaires par les décisions d’invalidation du Conseil constitu-

tionnel s’est déroulée dimanche 3 septembre dans la quatrième
circonscription du Pas-de-Calais.

M. Claude Wilquin. P.S., qui semble fort bien placé pour
conserver sou siège, bénéficie par rapport au scrutin de mars 1978
d’ane tris forte progression qui contraste avec le net recul
duP.CF.

L'intense polémique à laquelle
communistes et socialistes ont
consacré le meilleur de leur temps
depuis leur Insuccès électoral
commun des 12 et 19 mars, le

persistant spectacle dé division
qu’offre la majorité (ce lundi
encore, la Lettre de la Nation
Ironise eux le « conclave » de
Rambouillet d’où ne seraient
sorties que « quelques solides véri-
tés premières sur la difficulté des
temps que nous vivons s), ne pou-
vaient engendrer dans l’opinion
que scepticisme et morosité.

Telles sont, en effet, les pre-
mières indications qui ressortent
du sondage le Potnt-IFOP réa-
lisé du 24 au 29 août sur un
échantillon de 1 464 personnes
représentatif de la population.
44 % d’entre elles désapprouvent
la politique économique dn gou-
vernement Barre contre 28 % qui
sont d’un avis contraire ; 44 %
également — contre SI % —
estiment que le président de la
République n’est point parvenu à
améliorer ses relations person-
nelles avec les leaders de l’oppo-
sition de gauche, le pourcentage
s’élevant a 55 s’agissant des
rapports entre MM. Giscard
cTEstaing et Chirac.
48 % <30 % des -socialistes) se

prononcent pour une entente
entre les socialistes et les giscar-
diens, 30 % (39 % des socialistes)
seulement étant favorables à un
maintien de l’accord P.C.-PJ3. ;

il n’y en a que 42 % et 34 %, res-
pectivement, pour considérer que
le maintien de M. Mitterrand à
la tête du PB. et de M. Marchais
à la direction du P.C. serait « une
bonne chose ». Mais 63 % des
socialistes restent favorables à
M. Mitterrand et 74 % des
communistes à M_ Marchais.
Peut-on en conclure, comme le
fait le commentateur de l’hebdo-
madaire que « si rien ne vient_
Giscard continuera de régner sur
une France triste, rêveuse et aga-
cée » 1

Lélectlon législative dont le

premier tour s'est déroulé di-
manche 3 septembre dans la
quatrième circonscription dn Pas-
de-Calais ne permet cependant
de conclure ni à un marasme
général des formations politiques
ni à une désaffection de l’opinion
qui les atteindrait toutes Indiffé-
remment.

RAYMOND BARRIUON.

(Lire la suite page IL)

La préparation du budget

• Limitation de l'abattement de 10 %
pour les «gros contribuables»

• Réduction des déductions spéciales

pour quatre-vingt-neuf professiôns

L’examen de conscience auquel se sont iivrés, à Rambouillet,
les membres du gouvernement, n’a pas modifié tes mesures fiscales —
désagréables pour les revenus élevés — contenues dans le projet
de budget pour 1978 qui sera soomls au conseil des .ministres, la

mercredi 6 septembre, et qu’examineront les députés à partir d’octobre.
Le chef de rEtat et le premier ministre ayant décidé — pour

participer à la relance des économies occidentales — de présenter
un budget déficitaire, le * bouclage » des comptes, de rEtat pour 1979

.
n’a pas été difficile. L’essence, ralcool, le tabac, les cigarettes. Je
carte grise et la vignette fourniront au gouvernement — avec ralour-
dhsement des tranches supérieures du barème de rimpôt sur le

revenu — les quelque 6 milliards de francs de recettes supplémen-
taires nécessaires pour limiter le. déficit à 15 milliards de francs

Pan prochain, chiffre que lé. Giscard cTEstaing a demandé de ne pas
dépasser. Les mesures fiscales concerneront notamment la réduction

sens/b/e des abattements spéciaux dont bénéficient quatre-vingt-nèut

professions et la limitation du jeu de rabattement de 10 Va pour frais

professionnels.

Dans le domaine de remploi, le conseil des ministres ne devrait

prendre aucune mesure d’envergure. Bien que le ministre du travail

puisse encore apporter quelques retouches à son projet, celuhcl

proposerait seulement de créer une quatrième équipe et demie (au

lieu de quatre) dans le secteur du travail posté, de pénaliser les heures
supplémentaires, de réviser timidement le système des équivalences

et peut-être de diminuer la durée maximale du travail, la réflexion sur

des projets plus importants de réforme étant confiée à des commis-
sions ad hoc.

Avant d’être reçu, lundi, par te président de la République.

M. Robert Fabre a déclaré qu’il ne devait pas y avoir de chômage
et qu’il existait « un certain nombre de moyens pour donner à tout le

monde le travail que chacun souhaite. J'apporterai un certain nombre
de propositions, le gouvernement disposera».

Autant sont «ans imagination
ni surprise les mesures destinées
A limiter le déficit budgétaire de
1979 à 15 milliards de francs
(relèvement des prix de l'essence,
de l’alcool. du tabac, de la carte
grise, des droits d'enregistrement,
alourdissement de la pression
fiscale pour les hantes': tran-

Quelles perspectives pour la gauche française ?
Le résultat des élections de

1978 a été profondément illogique,

le parti communiste ayant décidé
d'empëcher l’arrivée de la gauche
an pouvoir. Qu'ont voulu les

communistes en' agissant ainsi ?
Pourquoi persévèrent-ils aujour-
d’hui ? Que peuvent faire les so-
cialistes pour ramener leurs par-
tenaires à- l'union ? Que l’union

soit un combat, passe encore,

mais si le combat déviait combat
contre l’union, quelles perspecti-
ves reste-t-il de voir les Choses
changer en France ?

L'étrange consultation de mars
1978 a donné à la vie politique
française un aspect lunaire qui

DÉTENTION

ET PERMISSIONS DE SORTIR

(Lire page 14 l'article de

Philippe Boucher.)

.
par LOUIS MERMAZ (*)

1

est loin' de correspondre aux
conditions économiques et socia-
les existant dans le pays. Le pre-
mier ministre se comporte comme
s’il avait gagné les élections, alors
que c'est la direction du parti
communiste qui a choisi .de les

faire perdre à toute 4a gauche.
Le fait extraordinaire, c’est que,
malgré le tohu-bohu organisé en
son sein, l’union de la gauche
désunie ait obtenu 49 % des suf-
frages. Le résultat des dernières
élections partielles prouve que
l’union de la gauche est tm- sen-
timent populaire durable et in- .

défectibîe qui correspond à une
réalité historique. Aucun état-
major ne doit l’oublier.

Le président de la République,
miraculé en mars dernier, pour-
suit précisément la mise en œu-
vre d’une stratégie de dissuasion
fondée sur le postulat suivant :

la France veut être gouvernée au
centre. H vise ainsi au rassemble-
ment politique des classes moyen-
nes selon un prooeasus qui a

C*) Secrétaire national du parti
socialiste, député de l’Isère.

cours aux Etats-Unis. H s’adresse

à tous ceux qui, socialement ou
psychologiquement, croient se re-
connaître dans le tiers-parti. &
l’exclusion de quelques millions
de déshérités qui relèveraient es-
sentiellement de l'électorat com-
muniste et de la fraction archaï-
que et cocardière de la droite. Le
président de la République s'érige

-dans le même temps en monarque
qui se situerait au-dessus de la
mêlée. Le roi-président, selon la
mode anglo-saxonne, consulte les
leaders de l'opposition. Mais la

ressemblance s’arrête là : M. Gis-
card d’Estaing n’envisage pas de
rendre au Parlement ses préro-
gatives ni d'accepter la naissance
de contre-pouvoirs réels an niveau
des collectivités locales.

(Lire la suite page 7.)

AVJOUR LE JOUR

Figure de poupe
M. Robert Fabre doit main-

tenant se faire une idée plus
claire de la mission que le

président de la République
souhaite lui confier. En effet,

on lui demande d'explorer les

perspectives de remploi la se-
maine même où le gouver-
nement s’apprête à approuver
le plan de M. Boulin contre
le chômage et le budget qui
devrait permettre sa mise en
cetsore.

Normalement. Ta vigie qui
scrute les horizons lointains

pour y-voir monter les étoiles

nouvelles est tournée vers

Vacant dn navire. A la limite

même, c'est une figure de
proue. .

*

Ce ne sera pas la moins
hardie des innovations du
régime qu’il ait inventé pour
l’opposant assagi la fonction
honorifique, certes, mais quel-
que peu rétrospective; de
figure de poupe.

ROBERT ESCARPIT.

ches du barème de l’impôt sur lé
revenu), autant les dispositions
« moralisatrices » voulues par
M. Barre feront l’effet d’une dou-
che. fluide sur certains contri-
buables.
• Les salariés aisés — parfois
même très aisés —

.
qui seront

touchés auront beau jeu de cri-

tiquer non pas le principe d’une
réduction des Inégalités fiscales,

mais 'les voies empruntées par
une politique qui fait supporter
depuis des années aux salariés les
plus gros sacrifices. L’argument
pour être ancien n’en est pas
moins fondé : les revenus des
salariés, parce qu’ils sont assez
bien connus du fisc (grâce aux
déclarations faites par les em-
ployeurs), supportent en perma-
nence l’essentiel des efforts de-
mandés par la puissance pu-
blique, soit pour couvrir les dé-
penses de l’Etat, soit pour ré-
duire les inégalités de revenus.

ALAIN VERNHOLES.
(Lire la suite page 4L)

EMPLOI:
AUCUNE MESURE
D’ENVERGURE

N’ËST ENVISAGÉE
(Lire poge '41 l'article de
Jean-Pierre DUMONT.) '

Dü < YÉ-YÉ > Aü < DISCO >

Utt déivte

(tien ordonné
Le succès de « Scturday nlght

fever » n'a pas seulement imposé
à Hollywood une nouvelle mode
des films musicaux. Les trente
millions d'albums de la bande ori-

ginale du film vendus dans le

monde occdenta I ont définitivement
lancé une vague « disco » qui
s'était développée progressivement
dans les dLoothéques européennes'
puis au début des années 70 dans
les clubs de danse américains qui
se multipliaient alors.

. Le « disco », qui peut se définir
par un rythme carré, une mélodie
facile à retenir et un emploi géné-
ralisé du synthétiseur faisait, à
{'encontre du c slow », doubler le

chiffre .d'affaires des consomma-
tûns dans ce que les gens du show-
business appellent les clubs
* shampooing », c'est - à - dire les

discothèques populaires où le same-
di soir viennent — notamment —

-

danser les jeunes coiffeuses. Débor-
dant la vie nocturne des boîtes
de nuit pour envahir les salles de
cinéma et les radias— qui, excep-
tionnellement, n'ont fait que suivre
le succès d'un style sans l'avoir

soutenu à l'origine, — le « dis» »
et son délire de sons bien ordonné,
sa spontanéité apparente et son
efficacité directe est devenu un
phénomène international et une
nouvelle manne pour une indus*

trie du disque rendue un peu
inquiète par une musique rock
dont tes yoles, actuellement em-
pruntées, n'aboutissent pas forcé-
ment à de grands remous.

CLAUDE FLÉOUTER.

(Lire la suite page 16.)

£tjfaniàt
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COMMENT TROUVER

UN PRWIER EMPLOI

Le numéro.» F. fia vente partant.
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PROCHE-ORIENT

Ifoffleur, où est la nuit ?
O IT constate dans l'histoire de

ce monde oriental un fait

qui ne manque pas d'im-
pressionner, voire de troubler, à
savoir 1 'imposaibü ïté radicale pour
les minorités raciales et religieuses

de pouvoir vivre librement. Il

semble qu'il y ait comme une
fatalité qui les voue les unes après
les antres & l'extinction. En se
restreignant à la courte période
qui a suivi la première guerre
mondiale, on observe, en ne men-
tionnant que les cas les plus
marquants que, an moment où les
nations victorieuses se parta-
geaient les dépouilles de l'empire
ottoman, les Assyriens reçurent
la promesse d’un Etat Indépen-
dant. Bien, que rians les

traités qui mirent fin aux hosti-
lités. elle fut oubliée. Ces mêmes
traités furent témoins d’uns pro-
messe analogue faite aux Armé-
niens. Ceux qui ont survécu le
massacre de plus d'un million et
demi d'entre eux, en Anatolie,
alors que les flottes françaises et
Britanniques croisaient a proxi-
mité. ont été dispersés. Mustapha
Kemal, le général qui présida à,

cette opération, devait recevoir le

titre d’Atatürk, s Père de la Tur-
quie ». L'existence des Kurdes
comme entité politique est arri-
vée tout récemment a son terme,
lorsque leur leader. le muUa
Mustapha El Barzanl, dut s'en-
fuir d'Irak au moment où le shah
d'Iran Interrompit le soutien qu’il

avait jusque-la accordé & la
cause kurde.

Tout cela n'est nullement l’effet

du hasard. On peut y trouver tout

par BERNARD AU DI GlER (*)

1er entre égaux des
ihciooxes —patriarcales grecs ort

étendait sa Juridiction sur un mil-
lion et. demi de fidèles & l’époque
de la première guerre mondiale.
Maintenant, le successeur d’Athe-
nagoras est le pasteur de sept
mille chrétiens victimes d’injus-
tices, de ri rainaMfing rt dTlU—
raMaMnnf; de toutes sortes.

Les deux seuls groupes qui
eurent assez d’énergie et d'ingé-
niosité pour faire reconnaître
leurs droits, furent, en premier
lieu, les maronites du Liban, dont
le patriarche Tozbek obtint, en
1919, de la conférence de la paix,
de déléguer la France comme
puissance mandataire. Nous
sommes témoins aujourd’hui des
difficultés insurmontables ren-
contrées par ce pays pour sauve-
garder ne serait-oe qu'une appa-
rence d'indépendance. Ce furent,
en second lieu, les juifs, qui,
ayant obtenu du
britannique la
four, en 1917, la virent Introduite
dans les traités qui mirent fin
à la première guerre mondiale.

On ne peut pas ne pas être
frappé par llnêtactabUité de cette
courbe historique qui marque la
destinée des minorités au Proche-
Orient. H serait vain de se la
dissimulée. Les difficultés inces-
santes et croissantes de La seule
nation minoritaire qui ait pu
acquérir et sauvegarder son Indé-
pendance, Israël, n’ont pas com-
mencé avec les séquelles de la
de la guerre de six jours, lors-
que Fafctentlon se porta exclusive-
ment sur La question des terri-
toires annexés, ainsi que les for-
mules souvent répétées, e des
territoires en échange de la
pair» ou Véchange du tangible
pour rtntangitOe », le laisseraient
entendre. Elles ont commencé dés
le Jour de sa naissance, lorsque
les armées de sept pays arabes
envahirent le minuscule terri-

toire que PONTJ venait de concé-
der aux soixante mfHe sionistes
vivant alors en Palestine, Ici le

problème n’est pas quantitatif, U
est qualitatif. EL s'agit d*mi
principe.

Une tragédie 7 Non ! Une histoire

au contraire une raison très
, pulsqu'c

Bans la cité musulmane, suivant
fonde. .'elle est

on très pro-
ihéologfque.

les conceptions coraniques, le
non-musulman n’a et ne peut
avoir qualité de citoyen. B est un
résident de seconde catégorie.
Cette situation avait donné, dans
le passé, naiasaoce à l’un des trai-
tée dont l’efficacité et la durée
ont peu de correspondants dans
l'histoire : les capitulations
passées entre François I* et Soli-
man le Magnifique au début du
seizième siècle.

Par ce traité, abrogé seulement
après 1914-1918, au traité de Ver-
sailles, la France était protec-
trice des chrétiens en Proche-
Orient, lesquels n'étaient pas
considérés comme sujets du sul-
tan. mais représentés auprès de
la" Sublime Porte par leurs dif-
férents patriarches. Cet état de
choses, qui valait au plan des
personnes, s’est toujours retrouvé
au plan des communautés. Les
minorités apparaissent toujours
au sein d’un monde unifié par une
religion, et, pour une large part,
une rnéTw» langue, comme des
réalités d’exception qui survivent
tant bien que mal. on dirait pres-
que des réalités contre nature que
l’on se résout tant bien que mal
A tolérer.

Contrairement A ce que l’on se-
rait en droit d’attendre, les régi-
mes dits « progressistes » ou a laï-
ques» ne sont pas plus tendres
pour les minorités. Pour ne citer
qu’un exemple, rappelons que la
Turquie d'Ataturk s’était procla-
mée laïque. 21 se fait pourtant
que le patriarche de Constantino-

Le mot de tragédie vient A
l’esprit, lorsque l’on contemple ce
processus historique inexorable,
d'autant plus que son mouvement'
semble prendre une intensité
redoublée face & cet ultime cas.
Laissons un Israélien, le roman-
cier Yoram Kanlouk. en parler:
« Nous avons vécu deux miUe ans
essayant d’être bons dans un
monde mauvais qui nous faisait
souffrir et nous tuait. Nous avions
la conviction que, finalement

,

notre souffrance serait justifiée
par le triomphe de notre bonté,
que nous serions une mission
dans ce monde mauvais, un
exemple de la société la plus
morale de Vhistotre. (Tétait un
drame. Mais voici qu’il y a trente
ans, avec la fondation de l’Etat,
nous avons commencé de connaî-
tre une tragédie — deux droits
s’opposant l’un à l’autre. Nous
avions un droit à cette terre, et
les Arabes avaient un droit égal.
Ce n’est plus de Thistoire hébraï-
que. c’est de la tragédie grecque. »
Ce mot de tragédie est redou-

table ici, car la tragédie est
absente du monde judéo-chré-
tien. où 11 ne peut y avoir de -

situation sans issue. Ce n’est pas
le monde d’Antigone qui n’a pas
d’autre Issue que le suicide, ou
d'Œdipe dont le destin est lié
par l’oracle qui prédisait sou
futur. Ou a l’impression d’avan-
cer dans une nuit sur laquelle
ne se lèvera pas le jour. Mais
non, 11 n'y a pas de destin.
L'histoire n’est pas un cercle
fermé où le destin se répète
aveuglément. Le peuple de la
Bible a trouvé un sens A l’his-
toire. Malheureusement, après sa
dispersion, survenue après la
destruction du Temple en 70,- le
peuple juif cessa d’écrire l’his-
toire. B commence alors A souf-
frir de l’histoire.

Israël célèbre cette «mnén son
trentième anniversaire, réalisa-
tion d'un rêve qui dura deux
mille uns. An dlx-bultième «rièele.

Jean-Jacques Rousseau disait :

c Lorsque les juifs auront leurs
écoles et leurs universités, ils

auront quelque chose & dire au.
monda » Us les ont aujourd'hui.

Cette année est aussi le
rantième anniversaire de
tristes événements. Des délégués
de trente-deux nations vinrent à
Evïan en juillet 1938 pour voir ce
qu'ils pourraient faire en faveur
des Juifs, au moment où la nuit
s’étendait sur l’Europe et où
s’engageait contre eux la plus
terrible persécution de l'histoire,
dans laquelle devaient périr six
millions des leurs. Ces délégués
décidèrent de ne rien faire.
Halm Weizmann, président de
l’Organisation sioniste mondiale
et de rAgence juive, ne fut pas
autorisé à prendre la parole. Une
jeune femme nommée Golda
Mcyerson (MHr) avait été en-
voyée par les sionistes de Pales-
tine; elle ne fut pas davantage
autorisée à parler. Elle écrivit
plus tard : « Après la conférence
cTEvian-les-Bains, Ü devint tris-
tement clair que le peuple juif
était laissé, entièrement & lui-
même s.

La nuit du 9 au 10 novembre,
ce fut la « KriaùzUnacht » en
Allemagne et en Autriche. (Le
nom de «Nuit de cristal» s’ex-
plique par les débris de vitres
des maisons et des établissements
juifs dont les rues étaient par-
semées. Gette nuit-là deux cent
soixante-sept synagogues et lo-
caux de réunion furent rasés,
sept ndUe cinq cents boutiques
Juives endommagées. Près de
trente mille jeunes gens de seize
& dix-huit ans forent arrêtés et

L'ennemi élu
BIENTOT, A Camp David, une

fois de plus. Sadate et Bé-
gin vont pouvoir se dévi-

sager. Je doute qu’il6 en
tirent grand profit et que la

paix sorte renforcée de ce faoe-à-
faoe, qui ne sera d’ailleurs pas un
tête-à-tête, puisque le président
Carter est décidé à y Jouer acti-
vement le rôle de marieur. Mais
J’en doute surtout parce que
n’existe pas entre Begin et Sa-
date cette parfaite symétrie d’où
Jaillit la haine, mais aussi parfois
la compréhension réciproque.
XUen ne ressemble davantage A

un ennemi inexpiable que préci-
sément cet unique que l’on s’est

choisi comme on se choisit un
ami: l’ennemi A votre mesure.
Israël et l'Egypte sont de trop
antiques connaissances pour que
rien de bien neuf entre eux puisse
surgir. A travers les siècles, leurs

relations ont suivi cette epurbe
ondulante que nous voyons a pré-
sent se reproduire. B y a seule-
ment une complication supplé-

mentaire : cette fols-ci l’Egypte
se veut la représentante du monde
arabe ; eQe ne parle pas en son
nom seulement, mais pour d’au-
tres, même s'ils la désavouent, et

cela ne simplifie rien.

Mais si Israël faisait la paix
avec l’Egypte, et puis, de proche
en proche, avec les autres Etats
voisins, 11 n’y aurait encore rien

de fait, car 11 resterait les princi-

paux intéressés, les Palestiniens.

M. Begin a soutenu en novembre
dernier qu’il n’existait pas de mot
en hébreu pour dire Palestinien.

Dans l’hébreu moderne peut-
être. Mais dans l’hébreu biblique,

on disait tout simplement les Phi-
listins et c'était exactement te

même mot.
Le voilà, cet ennemi choisi cet

ennemi élu. qu'il faudrait regar-

der en face, si l’on voulait vral-

par JACQUES MADAULE

ment établir une paix qui ne
fût pas nue simple trêve. Que de
découvertes chacun ne ferait-H
pas sur ce visage de l’autre, tant
méconnu ! Peut-être s’y recon-
naîtrait-il lui-même. Car per-
sonne ne ressemble autant A un
ennemi mortel que cet autre, qui
lui fait face. C'est son double. Es
sont parfaitement symétriques.
Es ont déteint l’un sur l’autre

d’étrange façon, à la manière de
ces vieux couples dont on dit
qu’ils finissent pas se ressemblée:
La haine rapproche presque au-
tant que l'amour.
Je m'étonne que les Israéliens

ne ae reconnaissent pas* davantage
dans ces Palestiniens qui leur

font face de tant de manières et,

le plus souvent, de très désa-
gréables. Ba y retrouveraient bleu
des traits des juifs qu’ils forent
autrefois. Comme eux. au lende-
main de la destruction du Temple
et surtout de la répression
d’Adrien en 136. les Palestiniens
sont en très grand nombre chassés
de leur patrie, dispersés parmi les

nations. On en trouve, certes, et

le plus grand nombre, en pays
arabes ; mais on en trouve aussi
partout aineuxa, et notamment en
Amérique, dans les deux Amé-
riques. Et parfois les Israéliens

s’étonnent quHs ne veuillent pas
se faire' une antre patrie ; ils Ima-
ginent qu'on les Influence pour
qu'lia ne détournent pas leur

regard de la Palestine perdue.
Comment des juifs peuvent-ils ne •

pas comprendre ?
L'incompréhension est d’affleurs

réciproque. Encore un trait de
ressemblance, mais bien fâcheux.

Car les Palestiniens ne com-
prennent pas davantage que. à
travers les siècles, les juifs soient

demeurés fidèlement attachés &
leur patrie perdue. L’obstination,
la passion que mettent les uns
et les antres A se disputer cette
terre unique n'est-elle pas la
preuve sinon de leur fraternité, du
moins de leur similitude ? Le pro-
pre de ces deux ennemis absolus,
c’est de ne pas vouloir ee con-
naître, de se nier furieusement
l’un l'autre. Y a-t-il meilleur
moyen de se méconnaître que de
se tourner obstinément le dos?

Le face-A-face dont je rêve au
moment où va se tenir celui de
Camp David, c’est un face-à-face
israélo-palestinien. Et non pas
entre des Israéliens et des Pales-
tiniens plus ou moins ouverts à
l’autre. Ça se trouve ; tout se
trouve en cherchant bien. Mai^
entre les plus fermés. M. Begin,
du côté israélien, serait un -inter-

locuteur idéal. Alors, sUs osaient
se regarder bien en face: s’ils

avalent
,
déposé au vestiaire les

arguments polémiques dont Us ne
sont que trop bien fournis, je ne
doute pas qu’ils ne se recon-
nussent. a partir de là, tout
devient possible.

Je souhaite que ceux-là du
moins pour qui la Terre sainte

représente autre chose qu’une
médiocre bande de terre entre la

mer et le d&ert : juifs du monde
entier, chrétiens et musulmans,
travaillait ensemble à .rendre

possible ce faca-à-face entre
frères ennemis et semblables,
symétriques. Non seulement par-

ce qu’il pourrait en résulter une
paix véritable, mais pafcce que ce
serait un exemple pour le monde
entier.

Cela dit, ai-je besoin d’ajouter

que je souhaite quand même
bonne chance aux négociateurs de
Camp David ?

envoyés en camp de concentra-
tion. Le dictateur nazi écrivit
alors : s Nous allons résoudre le

problème juif dans le futur im-
médiate. Les juifs vont dispa-
raître.»

U est. bien évident qu'un
« Empire pour müle ans », basé
sur la race et le sang, avec cette
haine des choses de l'esprit qui
lui était si caractéristique, sel
devait de haïr les juifs. Ds en
étaient l'antithèse, et rappelaient
par leur simple présence que
l'espoir du monde était ailleurs

n est bien vrai que si la cons-
cience universelle se doit de re-
connaître que la contribution de
ce petit peuple à l’histoire hu-
maine et à la civilisation est

Incomparable, la conscience occi-

dentale, marquée par tout son
héritage spirituel, pressent à Juste
titre que ce peuple est comme
6urnatureUement étranger a u
monde, en vertu d’une vocation
lnamissible.

On ne résout pas le problème
juif. Cela est réservé à ce peuple.
Vouloir trouver une solution im-
médiate à la question Juive, Cest
chercher à arrêter te mouvement
du monde, mais déclarer qu’au
problème juif il n’y a pas de
solution, c’est entrer dans un
conflit. B y a deux manières de
le faire : une manière animale,
celle des *u«ta. visant A l’exter-

mination, pub une autre, splrl-

tuelle, qui respectueusement
attentive de oe qui fait la nature
profonde de ce peuple, est prête

A sympathiser avec le dyna-
misme qui l'anime.

Les Juifs durent porter l’étoile

jaune, signe d'infamie pour leurs

oppresseurs, mats pour eux
l’étoile de David était le signe

de l'obsession du retour à sa
cité, e Si je foublie, 6 Jéru-
salem t »

Israël fait face maintenant A
de grands choix, pour cette paix
qui semble insaisissable, cette

paix qu'il est un précepte pour
un juif non seulement de recher-

cher mate de poursuivre avec un
zèle Intense. On ne peut se dissi-

muler que c’est un peu la nature
même du • sionisme qui est en
cause dans la réponse donnée ;

mais il est vrai que ce mouve-
ment fut toujours un

.
peu une

praxis qui s'accommodait de bien
d’improvisations, face aux actes
concrets A poser, en vue d’une
fin dont ü ne se départit jamais.
Ces choix territoriaux, puisqu'il

faut les appeler par leur nom,
ont quelque chose de pathétique
pour un petit peuple qui s'est

toujours senti menacé, et pour
un pays aussi exigu dont les pro-
blèmes de sécurité ont été le

pain quotidien depuis sa fon-
dation.

Face aux risques, l’esprit' se

libère difficilement des souvenirs
dont la mémoire est peuplée. Les
juifs n’oublient jamais rien. Us
ont des raisons a cela, spéciale-
ment quand Us se posent la ques-
tion de leur prophète Isaïe :

«Veilleur, où en est la nuit?»
B est significatif que leur Livre
sacré est un livre d’histoire, c’est
peut-être la- raison pour laquelle
l’histoire de ce peuple semble si
magique. Irréelle, improbable à
tous, sauf à lui-même.

<*> Ballgtaux.
|

La Cisjordanie palestinienne
(P

par JACQUES ELLUL (*)

L
E MONDE du 10 août publiait
un admirable article d’André
Fontaine « Surmonter la

malédiction ». faisant 1e point
comme aucun autre de la situation
tragique .du Moyen-Orient, expli-
quant les conflits fratricides du
Liban et entre Palestiniens. Tout
s'éclaire A la lumière de cette

analyse profonde et solide. Mais
cet article s'achève par un
dilemme. Comment donc cette
situation pourrait-elle évoluer po-
sitivement ? demande M. Fon-
taine. Ou bien les grandes puis-

sances tombent d’accord entre
elles pour Imposer une solution—
et ceci est tout à fait improba-
ble — ou bien tes Israéliens

acceptent de reconnaître la

constitution d’un Etat palestinien— et « toutes les données du pro-
blème du Proche-Orient se trou-
veraient du four au lendemain
changées ». Ainsi, c’est Israël qui
détient A lui seul la clé de tous
tes drames du Proche-Orient.
Réciproquement, si tes massa-
cres continuent, si l’Irak pour-
suit ses attentats, si les Syriens
continuent A écrases: 1e Liban, ce
sera la faute dIsraël. Israffl une
fois de plus seul responsable, bouc
émissaire. On est un peu déçu
apres une si belle et humaine
comnréhension d’en arriver là.

Mais on est encore plus déçu
de ce que. alors que le reste de
l’article est fouillé, précis, an nous
laisse devant cet Etat palestinien

à constituer — sans plus. Or Q
faudrait être aussi précis et
concret Ici qu'affleura et ne pas
avoir l’air de considérer la chose
comme toute simple et la décision
facile A prendre. B y a deux
questions; ou créer cet Etat?
Dans la Cisjordanie, évidemment.
Mais alors fl y a un problème :

concentrer deux millions d’habi-
tants sur un petit territoire
n’aysmt que très, très peu de res-
sources agricoles ou industrielles :

ils ne vivront ms aisément ! D’au-
tant moins aue s^s ont quelque
chose à exporter, ils ne pourraient
le faire qu’en traversant des na-
tions aol ne leur laisseraient pas
forcément un passage libre, la
Jordanie. IsraSL_
Une solution a été proposée:

donner A la Cisjordanie un pas-
sage A la mer peur un couloir!
Mais c’çst partager Israfi. déjà si

petit, en' deux tronçons, et c'est

condamner lè Nord à disparaître
très rapidement. Tl faut d’ailleurs
tenir compte de ce que chaque
fois aue l’on a rréé dés « couloirs »
de cet antre, cela a produit des
désastres et a été la cause de
guerres (te couloir de Dantzig au
profit des Polonais). L'Etat pales-
tinien en Cisjordanie ne changera
rien parce que ce sera une nation
très oeuvre entourée par un voisin
« riche ». et surtout ayant su
mettre en valeur toutes les possi-
bilités du pays. Nous aurons une
multiplication des incidents de
frontières et des revendications,
te développement d’une haine bien
plus considérable aue celle des
actuels voisins dTsraSL
Mais cette situation parait ag-

gravée si Ton pose la seconde
Question : qui va venir dans oet
Etat palestinien ? Bien bût les
Palestiniens, répondra-t-on I Alors
fl faut considérer ce qu’fls sont,
ne dismis pas « un ramassis
d’assassins», mais pas .davantage
un bon peuple équilibré et paci-

fique l Depuis une génération, h
Palestiniens sont devenus exclus:
veinent des guerriers, des combat
tacts, tout entière voués aussi ble

aux attentats héroïques qu'au
batailles rangées.- Iis n'ont plu
fait que cela — uniquement ceh
B n'est pas question de les accu
ser. ce n'est pas leur faute, mai
c’est ainsi. Et l'on croit qu'un
population totalement vouée à l

guerre, qui ne sait rien d’auut
va se muer en queqlues mois e
une population paisible d'agri

cuiLeurs et d'ouvrlera n'ayar
nen d'autre en tête qu’un trava
productif? Ceci est parfalterner
Idéaliste. C’est du rêve.

Us ne pourront rien créer d'autr

qu’un Etat militaire, oonstammer
agressif et guerrier. Or Ils auror
toutes les raisons et justlflcaüor

pour poursuivre leurs attentat

contre Israël d'autant plus qu'il

seront moins aptes A une actlvlt

économique intensive et produc
trice. Que tes Palestiniens, pa
petits groupes, salent incorporé

dans diverses nations çjU^A exfr

mique où ils prendraient placr
ît leur activité éconctantes, ayant

ou ih

ceci est concevable raisonnabU
ment Maïs leur demander d
constituer à partir de rien un Eta
une économie, une société, es

strictement utopique Envisage
la formation d’un Etat palestinle

en Cisjordanie c’est vouloir, quan>
on regarde les choses concrète
ment créer une occasion d
conflit encore Plus grave que cell-

qul existe actuellement c’est pro
battement donner le dernier atou
pour guerre généralisée. Le relu

de cette constitution ne repos-

pas sur l'entêtement stupide d
Begin ni sur la hargne caplta

liste' d'Israël, mais sur la com
préhension réaliste et concrète d—
la situation. C’est peu satisfaisan

aux yeux de l’idéalisme et de-, , t

bons sentiments, mais c’estlï1
l

comme Ça, malheureusement

PIERRE SERGENT

LA LEGION
SAUTE
SUR

KOLWEZI
Opération Léopard
Au jour le jour, “la semaine
infernale ” de Kolwezi telle
que l’ont vécue tes témoins.

L’épopée des
légionnaires -parachutistes"
du 2e

' REP. une fois encore
dignes de leur tradition,

de leurs anciens.

.
COLLECTION TROUPES DE CHOC

PRESSES DE LA CITE

La réponse

d'André Fontaine

D E quelque façon qu’on retourm.
le problème du Proche-Orient

on est conduit A admettra qu>

celui des Palestiniens en est la elé

Comment, s’il n’est pas résolu, pour
raient être évités de nouveau:

affrontement puisque, aussi bien,

aucune hégémonie n’est pour Tins

tant en mesure d'imposer « sa - pal)

.

à des peuples, voire A des tribus qu

.

n'ont d’autre loi que le survie ? S
deux millions de Palestiniens étaien

.

devenus « exclusivement des guer

.

riers », comme l’écrit Jacques EUul
cette constatation n’en serait que
plus évidente : ii faut qu’une cause,

soit singulièrement vitale pour qu’or.

c'y donne à ce point. Mais en fait,

parmi les Palestiniens, Il n’y a pat.
que des guerriers : H y a la masse
des réfugiés, rejetés par tous, baHot-

‘

tés d'un exH A un autre, exposé:
fréquemment aux raids de représail-

les, H y a aussi tes très nombreux
Ingénieurs, médecins, Intel [ectuels v.

sortis des écoles de l'organisation

des Nations unies pour les réfugiés''

de Palestine (U.N.W.RAJ faisant ds
la nation palestinienne en fin d
compte l’une des plus éduquées du
monde arabe.

Tout peuple a droit à un larrllol

Saule aujourd’hui une minorité
conteste ce droit A Israël. Ce qu’on
fui demanda seulement sans en
faire le mojns du monde un « bouc
émissaire », c’est ds comprendre le

désespoir du peuple qui a pris sa
succession sur les chemine de l’er-

rance. Quant A déterminer les fron-
tières exactes du futur Etat palesti-

nien, on admet conununémsnV qu'il

devrait contrôler la Cls|ordanle et,

Gaza, mais c’est IA une question à
régler par les négociateurs du traité .:

qui l'instituera» «ü l'on n'a jamais vu
;

des pourparlers ne s’engager que .

lorsque tous les problèmes sont réso-
'>

lus. Ceux que posa Jacques Eltul

sont sérieux, mais Ils no «ont pas
sans précédent, et, de toute façon. Il

.

est difficile de concevoir une 'entité
"

palestinienne qui ne vivrait pas dans
une large masure en symbiose éco- Y
nomlque avec ces autres Palestiniens •»

que sont, comme M. Begin le rap- >.

pelle A l'occasion, les Israéliens.

SI Jacques Shil a d’autres solu-

tions A proposer, les colonnes du
Monde lui sont — 1] peut en être

assuré
.
— largement ouvertsa. En

attendant. Il noue permettra da nous

étonner un peu que ce soit un chré-

tien comme lui qui Ironise eur

T* Idéalisme - et lea « bons senti-

ments ». C’est Churchill, homme
politique des plus réalistes, qui

disait que dans . .toute guerre doit

venir te moment
,
dq- la magnanimité.

Celle-ci ne Mrali-eHa pu en tin do
compta l'attitude la' plus « réellaie *

aujourd’hui pour Israël ? Le réalisme

ne conatete-l-H pis de toute façon à
encourager dans

. l’autre camp les

partisans de là conciliation contre

ceux qui poussent Jusqu'au meurtre

le 'refus de cette conciliation ?

la SVJiKi
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LA RENCONTRE DE CAMP DAVID
m

LE CAIRE : I espoir fragile mais intense des Égyptiens
Le CaJre. — Dans les rues des

villes d'Egypte, de nombreux
Jeunes gens arborent des tricots
de coton blanc frappés en grandes
lettres latines des mots : « Sa-
vate-Carter 1978 ». Le nom de
M. Begln est absent — et pour
cause. A la veille du sommet
de Camp David, U est pour tous
les Egyptiens synonyme de cau-

, chemar. Du ministre au porte-
faix, tous voudraient oublier
l'existence du premier ministre
d’Israël, dont ils redoutent que
T « éternel refus * ne fasse capo-
ter la réunion.
Les dirigeants oscillent entre

un mélange d'optimisme et de
scepticisme et un profond pes-
simisme. Un membre du cabinet,
exagérant sans doute l’Impor-
tance du problème proche-orïen-
tai dans l’opinion publique amé-
ricaine, se rassérénait en nous
disant : c Carter ne peut pas
laisser échouer Camp David, si-
non il rte pourra pas se repré-
senter à l’élection présidentielle. »
Puis, après réflexion, il ajoutait,
désabusé : « Camp David sera un
match entre Carter et Bégin,
dont nous serons les spectateurs
impuissants. Bégin veut la peau
de Carter comme ses prédéces-
seurs ont eu celle de Nixon. A
Camp David, Bégin, aidé par les

De notre correspondant
. .

posent en eux-mêmes : « La
guerre d’octobre 1973 a-t-elle bien
été la dernière? s
L'homme de la rue a de nou-

veau oublié les soucis sans nom-
bre de sa vie Quotidienne et la
flambée des prix du mois de
ramadan qui s’achève. Tout le
pays, suspendant son souffle,
serre une fois de plus les rangs
derrière un rais à l'air sombre,
porteur des espoirs, fragiles mate
intenses, de quarante tniiHnns
d 'Egyptiens. A tous les niveaux,
l’Egypte a retrouvé dans une
bonne mesure l’atmosphère d'at-
tente fiévreuse qui fut celle de
la visite d'Anouar El Sadate &
Jérusalem en novembre 1077.
« Camp David sera aussi impor-
tant que Jérusalem », nous avait
d’ailleurs -déclaré ML Boutros

-

ghall (le Monde du 3-4 septembre).

Une « réunion pratique »

venir, & arracher à VL Begln
cette fameuse c déclaration de
principe », sans cesse réclamée
par le rais depuis novembre 1977,
qui reconnaîtrait, sans autre «Xr-
gagement pour l'Instant de la
part d'Israël, la et souveraineté
arabe sur les territoires occupés
en 1867», et si possible aussi le

«droit des Palestiniens à s’auto
déterminer».
Le Caire, qui a progressivement

renoncé à son exigence irréaliste
d’t évacuation immédiate des ter-
ritoires occupés », Juge qu’une fols
signée la déclaration de principe
2. pourrait se retourner vers les
autres capitales arabes et vers
les Palestiniens et leur dire
e Voyez, non seulement nous
n’aoons rien abandonné d’essen-
tiel, mais encore nous venons
d'obtenir d'Israël la reconnais-
sance au moins théorique du
caractère provisoire de sa présence
dans les territoires occupés. »

mettrait, on en est sûr kri. d'enga-
ger pour de bon une négociation
qui, ajoutent in petto certaines
personnalités gouvernementales,
ordurerait en tout cas dix ans et

ne pourrait sans doute aboutir
qu’en cas de départ de M. Begln ».

SI les Israéliens refusent à Camp
David, comme nombre d’indices

Lois de la réunion du conseil
national égyptien de sécurité, le
30 août, à Tumnnitt, dans ce
climat émotionel, le raïs a esti-
mé que, si Jérusalem avait été
le e voyage du sentiment». Camp

omnîpdê^’grôâpéâ ~dTprwiôn ?rattqtt« P®™1* J® lalS5
S: ?

ré?£?’ ‘S
Jtd/s d'Amérique, fera tout pour tiens voient bien que, au cours des
QVü y ait échec et que Carter dix mois écoulés M. Bégin, loin 15?

propriétaires légitima des ter-

paratsse en être le responsable.» de (teswr^son StrîSëancS ritoir^ occupes et pariant que

a. au contraire, accentué son
ardeur colonisatrice d«n« les ter-
ritoires occupés. Us constatent,
avec également beaucoup d’amer-
tume, qaTsraH dénie aux Etabl-

ies voisins, les fournisseurs des
Journalistes étrangers du Caire;
les interrogent avec une anxiété
inhabituelle : c Diles-nous, mon-
sieur. s'il y a une chance pour
qu’as s'entendent à Camp David, Unis le droit d’étae vraiment un“* * — — partenaire à part entière dans les

pourparlers sur le Proche-Orient
ns n’en affirment pas mnîn* que
le président Carter parviendra, ou
a en tout cas les moyens de p&r-

et, s'ils n’y parviennent pas, que
se passera-t-ü pour nous ? »
Certaines publications égyptien-
nes écrivent noir sur blanc la
question que beaucoup ici se

De Shangri-La à Camp David
Isolé dans les contreforts des

Appalaches, au flanc des monts
Catoctfn, A 80 kilométras environ

au nord-ouest de Washington,
dans l’Etat du Maryland, Camp
David n’est plus le site de cam-
pement public que découvrit
Franklin

(
D. Roosevelt dans les

années 30. H en lit, à partir de
1942, un Heu de retraite et de
repos qu’il baptise Shangri-La.

A l’origine constitué de quelques
baraquements sommaires, le

domaine est, aujourd’hui, mal-

gré 8or aspect rustique, pourvu

de tout le confort moderne.
Considéré par les hommes de la

sécurité du président comme,
plus sûr que la Maison Blanche.

Camp David est entouré d’une

clôture et d’armes électroniques.

Des • marines » et des- chiens

policiers patrouillent en perma-
nence aux alentours. Une 'dou-

zaine de chalets A l'américaine,

enfouis dans la verdure, compo-
sent le havre de paix où le pré-

sident vient souvent refaire ses

forces et réfléchir posément en

compagnie de quelques-uns de
ses conseillère.

Cette demeure, rebaptisée
Camp David par le président
Elsenhower en l'honneur de son
petit-fils, a reçu nombre de célé-
brités au cours des quarante
dernières années. Sir Winston
Churchill y discuta avec le pré-
sident Roosevelt, durant la
seconde guerre mondiale, de
stratégie militaire. Lee entretiens

historiques EIsenhoweHOiroucb-
tchev s'y déroulèrent en septem-
bre 1959. Ce qu'on appela 1* « es-

prit de Camp David* fut le

oigne avant-coureur de la détenta.

Est-Ouest. Charles de Gaulle et

George» Pompidou séjournèrent
dans cette - résidence verte ».

Leonid Brejnev, l'actuel dirigeant

de l'Union Soviétique y eut plu-

sieurs entretiens avec le prési-

dent Nixon.

Bien que des rencontres et

des colloques de Camp David,

rien de définitif n'ai jamais

accouché, c'est A la fols un hon-

rien de définitif n’alt jamais

tachent A cette enclava ver-

doyant

les Palestiniens pourront y éta-
blir un Jour l’entité de leur
choix, sera-ce 1a fin de l'Initiative

de paix de l’Egypte ? Four se
rassurer, les responsables du
Ciire font valoir; et l’argument
peut paraître assez convaincant,
que . c si Carter a organisé
Camp David, alors qvlü pouvait
encore obtenir de nous et
drisraël plusieurs conférences inu-
tüen du type de celle de Leeds,
c’est que, cette fois, Ü est ferme-
ment décidé à obtenir des
Israéliens la déclaration de
cipe sans laquelle chacun sait, au
Proche-Orient, que la marche
vers la paix restera bloquée ».

Aussi bien, la presse cairote
répète-t-elle à l’envl que « Camp
David sera la réunion de la der-
nière chance ». Toutefois, elle

utilise ce ton catastrophique à. la

veille de chaque rencontee Israé-
lo-égyptienne depuis le début de
l’année. Eu réalité, le rais, qui
a examiné des « stratégies de re-
change» lors du conseil regrou
pant & BmalHa les principaux
responsables civils et militaires de
son régime; pourra tout aussi
bien, si la conférence de Camp
David tourne court, prolonger
encore son Initiative de paix ou
changer radicalement de politi-
que. Nul doute .que c’est cette
dernière solution qui lui coûte-
rait le plus. H est symptomatique
que les- journaux officieux du
Caire aient mis en bonne place
la déclaration, publiée le 28 août
par le ministère Israélien des
affaires étrangères, selon laquelle
le processus vers la paix et la
poursuite des nêgociatihns une
seraient pas nécessairement frei-
nés par un échec à Camp David ».

Cependant, ce que l’Egypte déci-
dera dans un sens ou dans un
autre appartient encore & ce que
Ton appelle ici le «secret du
rais». Un secret toujours bien
gardé I

J.-P. PêRONCEL-H UGOZ.

JÉRUSALEM : réduire la portée de l'événement

(Suite de la première page.)

La seule difficulté importante
réside à oe propos dans la négo-
ciation du maintien des implanta-:
tlons Israéliennes, notamment
dans le secteur de la bandé de
Gaza.
Au sujet de la Cisjordanie et

du territoire même de Gaza, le

fossé entre les positions égyp-
tienne et israélienne paraît en
revanche Infranchissable.
En Israël, des voix de plus en

plus nombreuses se font toute-
fois entendre, assurant que Camp
David est peut-être la «réunion
de la dernière chance ». L’oppo-
sition travailliste affirme quH
faut la saisir. Le mouvement
«La paix maintenant», en orga-
nisant samedi soir une grande
manifestation & Tel-Avjv. a
adressé au gouvernement la même
Invitation, avec plus de * force
encore. Cependant, cette mani-
festation n'a pas été aussi Impo-
sante que Faoraient souhaité les
organisateurs Ces derniers atten-
daient près de oent mille per-
sonnes. U y en avait environ la
moitié. Ce chiffre est certes très
Important dans un pays qui ne
compte que 3 millions et demi
d’habitants, mais 12 ne semble pas
suffisant poux influencer l’atti-

tude d’un gouvernement qui
n’ignore pas que les milieux poli-
tiques! et l'opinion publique res-
tent partages dès atrill s'agit
d'envisager les modalités précises
d’un accord de pal&
En déclarant qu’D veut une

paix. « sûre .», VL Begln a beau
jeu de laisser entendre que son
gouvernement ne peut se permet-
tre de signer n’importe quel
accord et que la c sécurité
d’israS. » est une préoccupation
primordiale à propos de laquelle
Il n’est pas permis de transiger.
Four tout Israélien la sécurité est,
en effet, un souci presque quoti-
dien. Le mob a une valeur quasi

sacrée. H est le leitmotiv dans principale divergence qui le

tout discours politique. Dès qu'il sépare de l'opposition : la coali-

est prononcé; les Israéliens ont tion travailliste est prête a
pour réflexe de resserrer les rangs- ' accepter, a priori, le principe d’un
« Nous sommes seuls juges de nos retrait israélien en Cisjordanie.
besoins de sécurité, a répété il y
a quelques jouis M. Begln. per-
sonne ne peut Vitre à notre
place ». Le premier ministre
connaît la valoir de cet argu-
ment. Les Israéliens font toujours
preuve de beaucoup de réticence
pour critiquer ouvertement leur

point essentiel qui sera encore
une fois au centre des prochai-
nes négociations.
Les Travaillistes défendent

l'idée d'un -compromis territorial

et adoptent ainsi une position,

proche de ceUe des Etats-Unis
quant & l’interprétation de la

b— quel qu’il soit — ' résolution 242 du Conseil de sécu-
propos de politique étrangère®._ rité qui. depuis 1987. fait l'objet

car oëla risque d'affaiblir encore d’un incessant débat. Four les

la position d’un pays déjà très dirigeants du M&rakh icoalition
isolé sur la scène internationale.
AL Bégin apprécie cette réaction
et, comme ses prédécesseurs, il

sait en tenir compte; Enfin on
entend souvenir en Israël la
remarque : « Voüà trente ans que
notas attendons

.
la paix. Nous

avons toujours vécu sous la me-
nace de nos voisins et nous y
sommes, hélas l habitués~ ».

L’une des dernières précau-
tions prises par VL Begln avant
de se rendre & Camp David a été
de rencontrer le chef de l'opposi-
tion, M. Shimon Feras. A l’issue
dé l’entretien, le premier ministre
n’a pas manqué de soulii

tement les nombreux points d’ac-
cord qui existent entre la
position du gouvernement et celle
dn Front travailliste : refus
absolu de permettre l’établisse-
ment d’un Etat palestinien en
Cisjordanie et & Gaza, impossibi-
lité de revenir aux frontières
de 1967 ; Jérusalem doit rester la
capitale c réunifiée » de l’Etat
d'Israël l’armée israélienne doit
garder une ligne de défense le
long dn Jourdain et maintenir
une présence en Cisjordanie.
M. Begln, après ce constat, a pu
dire qu’il parlerait à Camp David
au nom d’une très large majorité
des membres du Parlement. Maïs
il a évité de faire remarquer la

travailliste), comme pour le gou-
vernement de Washington. Israël
doit évacuer la majeure partie
des territoires occupes après la

guerre des six jouis, alors que
l'Egypte et tous les pays arabes;

attendent un retrait de c tous »
les territoires. En arrivant au
pouvoir en 1977, M. Begin et le
Likoud avalent Introduit une
nouvelle interprétation, selon la-
quelle la résolution 242 ne s'appli-

quait pas obligatoirement a la
Cisjordanie.
D'autre part, les travaillistes

désapprouvent le pian de paix de
"r-* -M. Begln prévoyant « Vautonomie
zor~ administrative » de la Cisjordanie.

M. Begin veut laisser c en sus-
pens » la question de la c souve-
raineté » de cette partie du
c Grand Israël » — Invoquant

cela les « droits historiques »

DAMAS : un échec certain

De notre correspondant

Beyrouth.— Inlassablement, les
dirigeants syriens et leur presse
dénoncent chaque. Jour le
«complot», et le t piège» de
Camp David. En rejetant à
l’avance tous les résultats, ainsi
que le soulignait -à maintes
reprises dépuis l’annonce, de cette
conférence le ministre syrien des
affaires étrangères, M. Kbaddam.
Leur thèse est que le président

Sadate prépare une paix séparée
avec Israël et qu’il est prêt, pour
l’obtenir, A e brader les intérêts
arabes » et, en particulier, pales-
tiniens. pourvu seulement quTs-
zaël lui fournisse une couverture
politique minimum sous forme
d’une vague déclaration de prin-
cipe. Mercredi 5 septembre, le

ministre syrien de la défense, le
général Tlass, assurait encore que
«les présidents Carter et Sadate
ne sont pas habilités & représen-
ter les Palestiniens ».

En réalité, la Syrie ne croit pas
plus-

1

à un accord à Camp David
que M. Arafat. Elle craint plu-
tôt de devoir affronter une situa-
tion périlleuse au Liban, quels
que soient les résultats de Camp
David. Uhe « manœuvre de diver-
sion » lui paraît, en effet, aussi

plausible en cas d’échec qu’en cas
de succès.
Damas sait, en effet, que sa

présence au Liban l’expose consi-
dérablement. Aussi prenant les
devants, la Syrie annonce-t-elle
quotidiennement' qulsraël cher-
che A la provoquer par l'Inter-

médiaire des milices de la droite
chrétienne libanaise, qui selon
elle, auraient

,
reçu l’appui de

« centaines d'experts israéliens x
Le sommet de camp David

étant sur le point de se tenir
sans que l'explosion annoncée et
redoutée se soit produite ou
T.fhnn l'échéance parait donc
reportée & la phase postérieure
A la conférence. Le président
Assad a déclaré quH ne se déro-
berait iras à une guerre que lui
imposerait Israël au Liban. On
pense néanmoins à Damas qu’à
oe stade les relations soviéto-
américalnes devraient entrer en
jeu pour réduire la liberté de
manœuvre d’Israël et maintenir
l'éventuelle conflagration dans
son contexte libanais, même si
Israël devrait se livrer & quel-
ques démonstrations de force. —
L.G.

KrolandN
BACRI

"... livre tendre,

émouvant, nostalgique,

dont je vous recommande
chaudement la lecture".

j.-P. Fabre,

La Dépêche du Midi

"Une cure de jouvence
contre le" racisme, les .

haines, les préjugés, les

fanatismes, les

mous-de-cœur”.
B.Thomas,

Le Canard enchaîné

"C’est drôle, mais on a le

cœur serré, que Ton soit

ou non pied-noir.- Hy a
de la lumière dans ces
pages : celledu cœur".

M.-P.Fouchet,VÆ.D.

Le beautemps perdu

I Bab-el-Oued retrouvé
Un volumede 208 pages-3SFte.

J.XANZMBNN& SEGHERSjÉBn'EURS

A TRAVERS LE MONDE
Algérie

LE GOUVERNEMENT ALGE-
RIEN a rejeté, samedi 2 sep-
tembre, une note de protes-
tation marocaine concernant
l'incident frontalier de Sidl-
Amara (province de Tata),
annonce-t-on officiellement &
Rabat (le Monde des 31 août,
l«r et 2 septembre).

Le chargé d'affaires des
Emirats arabes nni« au Maroc,
responsable des Intérêts algé-
riens depuis la rupture des
relations diplomatiques algéro-
marocaines en 1975, a trans-
mis la réponse d’Alger « niant
purement et simplement les
faits et: contestant jusqu’à
Vexistence de Fopération ». —— (ASJP.J

respecter l’esprit et la lettre de
la troisième convention de Ge-
nève du 12 août 1947 traitant
des prisonniers de guerre ».— (JLFJP.)

Espagne

AngoTa
i ECHANGE DE PRISONNIERES
AVEC L’AFRIQUE DU SUD.— Trois soldats cubains dé-
teins en Afrique du Sud et
huit militaires sud-africains
prisonniers en Angola ont été
échangés samedi matin 2 sep-
tembre à N’Glwa, sur le ter-
ritoire angolais, sous les aus-
pices du Comité- international
de la Croix-Rouge, annonce
le CXCJEL A Genève (leMonde
du. 1" septembre).
Ce premier échange de pri-

sonniers de guerre entre
l’Afrique du Sud et un autre
Etat africain s'est déroulé en
présence de doue déléguée du
CXCJL Les onze prisonniers
échangés avaient été capturés
au début de 1976, a ucours du
Conflit attgnîftte.

Dans son communiqué, le.

CXC-R. souligne que, « par
cet acte, tes deux parties ouf
exprimé léser détermination de

• DEUX PERSONNES ONT ETE
BLESSEES par rtW tellwt an
caoutchouc et quatre antres
arrêtées, samedi 2 septembre
& Barcelone, lorsque la police
a dispersé les piquets de grève
des pompistes de la .ville. La
grève, qui a commencé ven-
dredi à minuit et qui est
interdite, est soutenue par la
CJNT.T. (anarchiste), qui noos
a fait parvenir un communi-
qué affirmant que 75 A 80 %
des etations-aervice de Bar-
celone étalent fermées et que
des mouvements de solidarité
avalent lieu chez les pompistes
de Madrid, Valence, Borges et
Séville.

Iran

O « NOUS DONNONS DEUX OU
TROIS MOIS AO NOUVEAU
GOUVERNEMENT IRANIEN
pour qufü accède A nos de--
mandes. Dan b le cas
contraire, ü tombre », a dé-
claré; samedi 2 septembre, à
Qom (à 200 kilomètres au sud
de Téhéran), l’ayatollah Sha-
rlat Madari, chef des- chiites
iraniens. « Des élections libres
doivent être organisées par un

. gouvernement qui à la con-
fiance du peuple », a-t-il
ajouté. — (AS&J

Italie
• MM BETT1NO 'CRA3X se-

crétaire général du parti so-
cialiste Italien, et ’ François

Mitterrand, se sont rencon-
trés le 2 septembre pendant
1 t. 30 à Cortona, ville Ju-
melée avec ChÂteau-Chlnon.
Us ont notamment envisagé
des initiatives - communes en
vue des futures élections euro-
péennes. — (AJ1

JP.)

»
« UNE REPRISE DES RELA-
TIONS ENTRE LE PGX ET
LE • PARTI COMMUNISTE
CHINOIS SERAIT UTILE ET
NORMALE », a’ déclaré
M. Gianc&rlo Pajetta, de la
direction dn PXLI, dans une
interview & l’hebdomadaire
Epoux, n a ajouté que cela ne
signifierait pas une prise de
distance & l’égard de Moscou,
et a qualifié de c dangereux
pour ravenir » l'antagonisme
entre Pékin et Moscou. —
(CorrespJ

Liban .

.9 AL MICHEL EL KïïOUBY a
été nommé mercredi 30 août
gouverneur de la Banque cen-
trale du Iilban.

Ce poste était vacant depuis
réfection de son titulaire,
M. Elias Sarfcis, le 6 mai 1976;
A la présidence de la Répu-
blique. — (A~PJ>J

Tuti i sie

• LE PRESIDENT BOURGUIBA,
qui était rentré jeudi dernier
en Tunisie après un séjour

' prolongé à Farte pour raisons
de santé, a présidé dimanche
3 septembre en es ville na-
tale de Mbnastir (160 Mlo-
mètres au sud de Tunis) les
festivités organisées à l’occa-
sion. de son soixante-quic

"
anniversaire. — (APpj

pour cela i<

du peuple Juif sur la région, —
tandis que les travaillistes sont
favorables à une restitution de ce
territoire à la Jordanie.

La position de H. Wefeman

A sein de la majorité gouver-
nementale, les divergences existent
également, mais elles sont moins
grandes depuis que le parti Dash
(Mouvement démocratique pour le

changement) a disparu et S’est

scindé en deux groupes (le Monde
du 25 août). L’aacien président
du mouvement. M. Ygaël Yadin,
vice-premier ministre, reste au
gouvernement mais il. ne fait pas
partie de la délégation de Camp
David. Dénonçant l'intransigeance
de M. Begln, le Dash avait tenté
de jouer un zèle modérateur et

s’était notamment opposé, ces
derniers mois, à la poursuite des
implantations israéliennes dans
les territoires occupés.
Ia coalition au pouvoir a cer-

tainement retrouvé une plus
grande cohésion avec la scission
du Dash. Mais quelques person-
nalités demeurent convaincues
que le gouvernement doit faire

preuve d'une nias grande sou-
plesse, et c’est le cas notamment
de VL Ezer Welzman qui lui,

participera aux pourparlers de
Camp David. Si M. Wetezmaa ne
s’oppose plus à certains de ses
collègues aussi ouvertement quH
l’a fait an mite de juta, il n’a
pas changé d'opinion, et celle-ci
a toujours été appréciée & Wash-
ington. VL Welzman, qui a été
le principal négociateur avec
l’Egypte et a su nouer de solides
amitiés avant l’arrêt des pour-
parlers directs au dâiut de
Tannée continue de penser quTs-
raël doit encore faire un certain
nombre de concessions. En privé,
ces derniers jours, il aurait fait
part à ses proches de son pro-
fond pessimisme quant aux
chances d’aboutir & un compromis
A Camp David. Et, à ce propos,
Ü aurait autant fait allusion au
manque de souplesse du gouver-
nement égyptien, qu’à celui de
son propre gouvernement.
Far ailleurs, plusieurs commen-

tateurs de la presse israélienne
ont récemment dénoncé , le man-
que de « coordination » au sein
du cabinet lors des préparatifs
de la rencontre, notamment entre
MM. Begin et Dayan, d’une part,
et M. Welzman. d’autre part.
Bien que les principaux obs-

tacles demeurent et paraissent
toujours aussi insurmontables, la
’ rt des milieux politiques

ens se refusent & envisager
un « échec retentissant » de la
conférence et considèrent que
finalement chacune des parties &
oe sommet a intérêt & gagner du
temps. La majorité des observa-
teurs à Jérusalem estiment, en
effet, que le président Sadate
n’est pas en mesure de rnmnMr
de rompra définitivement toute
discussion avec Israël ML Abba
Eban. ancien ministre des affai-
res étrangères (travailliste ), a
récemment résumé Timpression
d’un grand nombre de ses col-
lègues à la Knesset en estimant
qu’il n’y aura ni échec ni succès
au terme du sommet de Camp
David et que le résultat des
pourparlers aboutira seulement A
la conclusion d’un simple accord
permettant la poursuite des né-
gociations.

FRANCIS CORNU.

• M. Laden Bitterlin a été Su
samedi 2 septembre président de
Tassociation de solidarité franco-
arabe lASffA), en remplacement
de ML Louis Terrenolre. démis-
sionnaire. Le conseil d’administra-
tion de l'association a d'antre
part élu M. Terrenolre président
d’honneur & l’unanimité.
M. Bitterlin, ancien secrétaire

générai de TASFA, sera assisté
dans ses fonctions de deux vice-
présidents délégués : M* Maurice
Buttin, avocat & la cour d’appel
de Paris, et M. Pierre Andrea,
Journaliste, anefen diiw*tettr de
l’OJt.TP.

I.
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L'OFFENSIVE DIPLOMATIQUE DES SUCCESSEURS DE MAO

PÉKIN : rompre l'encerclement

par l'Union soviétique

MOSCOU réagir aux succès chinois au Japon

et dans les Balkans
Pékin. —- Les Soviétiques ont

contribué A donner le maximum
de retentissement au voyage du
président Boa Kuo-feng dans les

Balkans et en Iran. Bût-on mon-
tré un peu plus de flegme &
Moscou, les paroles et les dépla-
cements du numéro un chinois
auraient fait moins de bruit.
Pourquoi une telle Irritation ?
Sur le plan bilatéral, les accords

de coopération technique ou cul-
turelle ne changent pas sensible-
ment les relations de la Chine
avec les pays visités. NI le maré-
chal Tito, ni M. Ceausescu ne se
sont visiblement rapprochés des

De notre correspondant
jg-JEftTB&iSS
heureux de vivre ; sous les ors des

Intervenir dans ce domaine. En- palais de Téhéran, évoquant les

core que la c normalisation • souvenirs de la « route de la

désarmais consacrée dans les soie » en offrant au chah la

,

relations entre le P-C. chinois et statuette antique d*un de ces

la Ligue des communistes you- chameaux qui parcoururent Iong-

Moscou. — Tout laisse à penser
que la polémique antichlnolse, qui
a connu ces derniers mois un
regain de vigueur en tJJftSB, va
se poursuivre. C’est pour l’instant
le seul moyen que les Soviétiques
aient trouvé pour riposter à Pof-

goslaves ouvre peut-être la porte temps les pistes de l’Asie cen-
à des développements nouveaux, traie ; & Brioni, sur le yacht de
L'essentiel, cependant, n’est pas Tito.

là. lb voyage de M. H"» a sym- La télévision chinoise, des
bollsé — fiatig doute est-ce là pages entières de photographies

chameaux qui parcoururent long- fensive diplomatique des succes-
teznps les pistes de l’Asie oea- seurs de Mao. Mais cette méthode

_ , , nue. en présence de M. Hua Kuo-
De notre correspondant ££2 ^ Roumains ou les You-

goslaves aient réitéré leur ref"*

non sealemmtMuhüK mate wê- S
pare le troisième canfUt mondial ggîïSt. pw SoffHr aux
pour asseoir sa domination sur

i nïvis l'oecaainn de
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£*
T

î

m
î!52L

c
ÎÏÏSBSLf 2“S la frontière soviétique.

l'explication de la nervosité so-
viétique — une transformation
profonde dans la politique exté-
rieure chinoise. Cotes, depuis dix

thèses chinoises Hune leurs dé- ans, de nombreux chefs

traie ; à Brioni, sur le yacht de ayant été Insuffisante pour dls-
Tito. suader des alliés directs de Moscou
La télévision chinoise, des de répondre aux avances chlnol-

pages entières de photographies ses, on volt mal comment elle
dans le Quotidien du peuple, ont permettrait d'atténuer les effets
fait découvrir an public chinois des deux échecs — certains disent
un homme & son aise dans un mftmft deux . défaites — que
milieu étranger. Chou En -lai l’Union soviétique a subi en un

par la presse
ayant été Insuffisante pour dis- parle beaucoup ces jours-ci en
suader des allies directs de Moscou ttrr s. du quarantième anniver-
de répondre aux avances chinai- «aire de la « trahison de Afu-

parle beaucoup cea jours-ci en Malgré la stratégie de Moscou,
U.RJ3.S. du quarantième annlver- aoa seulement la Chine ne se

saixe de la « trahison de Afu- trouve pas de plus en plus Isolée,

nich ». Le regard fixé sur Pékin, mais elle vient d’accomplir une
les commentateurs soulignent percée spectaculaire dans la zone
que, au nom de l’antisoviétisme, d’influence de IU-R.S.S. Avec le

Londres et Paris ont trahi leurs japon, elle a réussi ce que les So-

clarations. Par rapport aux dis-
cours prononcés lors de leurs
propres visites à paria
L’un des sujets sur lesquels on

est le moins informé est celui des
relations entre partis. Les partis
yougoslave et roumain entretien-
nent d’excellentes relations avec
divers P.C. occidentaux que Mos-
cou — en dépit de divergences de
plus en plus marquées — tend à
considérer, comme chasse gardée.
Mais la Chine n’a donné Jusqu'à
présent aucun signe d’un désir

de gouvernement se sont succédé

excellait à ce genre d'exercice.
!

M. Teng Bsiao-plng s’est fait à
;

idL Le fait . nouveau est que son tour une spécialité de cette

Pékin abandonne une statégie de épreuve.

mois flans sa politique asiatique, Pologne), et que les marchands
avec la signature du traité sine- de canons français et brltanni-

alliés (la Tchécoslovaquie et la ^tiques ont manqué depuis long-
Pologne). et que les[marchands temps. Intransigeants sur la ques-

forteresse pour nouer des contacts
tons azimuts et rompre l'encer-
clement dans lequel elle accuse
1TJJLS.S. de vouloir l’enfermer.

La preuve a été administrée que
l'ancien premier secrétaire du
Hounan n’a rien & redouter de
cette c exposition » an vent du

événements intervenus cet été.

voyages
divers pi

aux Car

PvSmSr « exposition a an vent du rarement
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k chinois |,a"e telle expérience, réussie, peut La Chine, pour Moscou, n'est

en Afrique et k*®* dans les débats inté- pas un Etat quelconque avec

japonais et la tournée de M. Hua QlieB Dot accepté d’armer l’AUe-
Koo-feng dans les Balkans. réng™» nazie. « On connaît, écrit

Malgré la violence de la Polé- yaebdomadalre Zf RmMsjom, ta

mique, la réponse soviétique reste A” 4e ®? “® ces

du traité slno-Japonais «i ini* «n conteste l’autorité voulue pour

aoûtbien sûr, m3s a£5t des au nom de lf Chine. Une
voyages de dirigeants chinois *^ ar<g telle expérience, réussie, peut.

de canons français es onsarmi- des ^ Kouriles revendi-
ques ont accepté!d’armer‘ lAlte- Quées ^ Tokyo. les dirigeants
magne nazie. « On connaît, écrit aortiques n’ont pas peu contrl-
1
r?
iebd

r

0mfldalre
. ^ toiâ au rapprochement sino-Japo-

-ÎSjLJHSSL “ nais. Croyant en outre entrevoir
efforts antisoviétiques. » dans l'entourage du président

Face à la Chine, les Sovtétl- Carter des yeûfités des e/oaerr ta

ques ne tolèrent ni neutralité ni carte chinoise», l’Union sovléti-

tiédeur. L’attitude par rapport à qu« perçoit une menace d'encer-

L'Europe toutefois rieurs qui se poursuivront à
Pékin.

ALAIN JACOB.

lequel l'Union soviétique’ a des
désaccords « normaux ». C’est
l’ennemi public numéro un, qui relie. H ne leur suffit donc pas

président Hua qu'il appartenait
d'y manifester sa présence. Tout

sUmnistes » et l’on a peine à croire
qu’un changement radical ait pu

Tllkillfl . U J* U U... aeien&ive & «ne comre-uneuBve
TIRANA , le voyaoe de M. Hua d’envergure, très au-delà de son
v t j ,. propre territoire et des marches
Kuo-feng est une provocation qui rentourent.

. || >n . Conséquence de cette sortie

COlUre I Aioanie. vers le monde extérieur sans pré-
. cèdent dans l'histoire de la Chine

L'Albanie vient de condamner impériale aussi bien que révolu-
en termes tris violente le récent tionnalre, la diplomatie chinoise

EN VISITANT PLUSIEURS CAPITALES D'ASIE DU SUD-EST

M. Pbam Van Dong vent rassurer les pays de la région

et obtenir leur soutien dans le conflit sino-vietnamien

voyage de ML Hua Kuo-feng dans
les Balkans et en Iran. Le quoti-
dien Zeri 1 PopuBit écrit, diman-
che 3 septembre, que cette tour-

se met à l'unisson du concert
des nations. En août 1917, rece-
vant à Pékin le président Tito,
M. Hua affirmait que la lutte:

née constitue une « provocation I entre les superpuissances « abou-
contre l’Albanie » et que le pré-
sident chinois est venu dans cette
région pour « essayer d'étendre sa
domination sur les peuples de

j

la région et les pousser à la

Serre, comme Vouaient fait avant ces prés, ce qu’il disait erw
Khrouchtchev. Brejnev. Nixon mal devant M. Ceausescu.

tirait un four ou Vautre à une
guerre mondiale », l'action des
peuples permettant tout au plus
de a retarder l’arrivée de la
guerre ». C’eut, à quelques nuan-
ces prés, ce qu'il disait encore en

iST ^ notre correspondant

en moins d’un mois, — est ... ,

arrivée samedi 2 septembre à j” £pjww « 4,71m Me-# Ann,ri,T.*f« — i uJm Sjo,, tout 6Q mesurant les

{!?**£• risques encourus par une telle
M. Nwm Chea, président de politique? D’où, faute d'autres
l Assemblée nationale et secré- options, la tentative de réëqufli-
tatre-adjoint du P.C. khmer. brage par ASEAN interposée.

D’autre part, le chef de la ¥• F*?1™

,

Van parvien-
T.rr.t.... r-.. . - - dra-t-IL mieux que ses ambassa-

deurs, à convaincre. l'Association
panera avec le Vietnam, est de la justesse de la position' de

D’autre part, le chef de la
délégation chinoise aux pour-
parlers avec le Vietnam est

Pékin est devenue pour eux la clement. ce qui explique dans une
pierre de touche de la politique mande mesure les accents obses-

fntematlanale. Us attendent de sionnels de la campagne menée
leurs alliés et de leur amis qu'ils contre Pékin,

épousent totalement leur que-
II ne leur suffit donc pas

triple

offinsfva

J SUD-EST
Selon le Kremlin, cette menace

revêt un triple aspect : création

S
Ja 1a «euCSam en Asie d’un axe Washlngton-

flC î mm Tokyo-Pékin ; présence des Chl-
U\j JU iV^lUU

note dans les Balkans pour brouil-

• , • 1er les cartes ; Influence chinoise

lA.VIPrnblIfllAVl sur le mouvement des non-altgnés.
TlCUiailUull Cet aspect a «té vis en évidence

, „ ... . par les commentaires soviétiques
un relent désagréable de ^ la y^te de M. Hua Kuo-feng

ufs libre ». Cela promet en ^ Yougoslavie,
cas de belles empoignades
atiques. Ayant largement perdu ITnl-
plus probable dans l’mme- tlative, que peut faire Moscou?
•st que les pays de l’ASEAN poursuivre la polémique ? Nier
tiendront à une politique révidence, comme vient de le
compromettante de awatt foiré la pmvda en célébrant les
tee». Us attendront de pou- résultats des rencontres de Crl-
juger des résultats de la mêe entre M. Leônld Brejnev et

trouve un relent désagréable de
mmonde libre ». Cela promet en
tout cas de belles empoignades
sémantiques.
Le plus probable dans l’immé-

diat est que les pays de l’ASEAN
s’en tiendront a un* politique
peu compromettante de awatt
and see ». Us attendront de pou-
voir Juger des résultats de la
visite de M. Teng Htiao-plng en les dirigeants dés partis frères ?
'Thaïlande, en octobre. « La discussion en commun aide

Us attendent surtout de voir ce Zes pays socialistes à définir, par
qui va se passer au Cambodge. H des efforts contages, la ligne

est évident Ici qu'une chute du commune à suivre dans la poli-

réglme soutenu par Pékin, sH tique internationale ». écrit le

était remplacé par nue équipe journal du P.C. soviétique, alors

favorable a«Za ligne de stittdaraé que l’un de ces pays socialistes

avec le Vietnam », donnerait corps vient de recevoir le chef d'un

HH «IHWteWHVIKU, *11 OJIWUMIMV» —

—

——- umju» X T ~ . f-—-—
;
— us UIH1UCUI HIUKJUI UC voir ce

et bien d'autres ». U ajoute : «Le Le président tient aujourd'hui revenu ce binai a Hanoi après son pays et du danger à long qui ya ge passer au Cambodge. H
premier but de la politique chi- un langage différent : « Les fau-
noise est de s’allier avec Vtmpé- tours de guerre, a-t-il dit à Bel-
rialisme américain afin d’ériger grade, peuvent certainement être
une barrière contre les ambitions vaincus. » A Téhéran, s’il a évo-
expansûmnistes de VUJIJLS. et qué t les politiques d'agression et
pouvoir ainsi prendre sa place. » d'expansion » des grandes puis-
Le quotidien albanais dénonce sances, il Insiste «rabord sur la

le traité slno-japonals, qui sera nécessité pour la Chine de jouir

deux semaines dabsence. De terme de l'hégémonie chinoise?
son côté, M. Pham Van Dong,
premier ministre du Vietnam, i.r_„ „ .Inin..
va visiter plusieurs pays du T OTilSf OU fCCflfTIG CâfflDOugiCn
Sud~JBst asiatique dont Ü M. Neo Dton — ministre «dtoint

L'avenir do régime cambodgien favorable £ «la Ugne de stfidunté

est évident ici qu'une chute dù
régime soutenu par Pékin, sH

« peut-être à l'origine dune
guerre mondiale », la visite de
M. Hua à Téhéran, « grave in-
suite au peuple iraniens, et la
politique de Pékin en Asie du
Sud-Est, « instigatrice d’un
conflit sanglant entre le Cam-
bodge et le Vietnam, deux peu-
ples voisins et frères ». Tirana,
qui a envoyé un message de sou-
tien à Hanoï à l’occasion de la
fête nationale vietnamienne, réi-
tère ses attaques contre Moscou :

« L’Albanie socialiste, écrit Zeri
i Popullit, a prouvé et prouvera
à tout moment qdeüe est un
ennemi irréconciliable du social-
impérialisme soviétique ». —
(Reuter, AKJPJ

«d’un environnement internatio-
nal pacifique pour une durée pro-
longée ». Nulle part 11 n’a été
question de eVtnéDitdbÜUi de la
guerres. L'heure est à une
« coexistence pacifique » — sui-
vant les principes énoncés par
Chou En-lad — dont cm peut se
demander si elle ne pourrait pas
ressembler un jour à cette poli-
tique de détente d’où la diploma-
tie soviétique a su, en son temps,
tirer de solides dividendes. .

Dans le contexte de la politique
intérieure chinoise, enfin, le,
voyage du président du P.C.C. a
innové. M. Hua, pur produit de
l’appareil communiste, n’avait :

Jamais quitté son pays, à l'excep

-

d Pékin. paix au Vietnam est essentielle à
la paix dans le Sud-Est asiatique.

Bangkok. — En proie à des dlf- Jouant habilement de craintes
ficultés croissantes, au premier ^f^063 dans les pays de la
rang desquelles ta. guerre avec le 5*pon» ùuf abritent chez eux
Cambodge et la querelle avec la d importantes communautés de
Chine, les dirigeants du Vietnam Chinois d’outre-mer et ont par-
n’ont cessé, depuis le début de fols d®8 litiges de souveraineté à

moins, les tentatives de rappro-
chement.

peu dérisoire de parler de s ligne
communes?

aua-BSl asiatique dont ü M. Nco Plan — ministre «ritohrt .
— ymnum »,aaanerias corps vjent u* «w:»u«. re «w*

espère obtenir le soutien dans des affaires étrangères de Ifenol SSS
Q
d^lîSS.

la querelle qui oppose Hanoi — déclarait dernièrement que la r imïm
d Pékin. • • pâte au Vietnam est essentielle à tentaÜ7« *= «PP1*- S'ÜSÏ?' d

la paix dans le Sud-Est asiatique.
commune » ?

tang-k-nfe- — En proie à des dif- Jouant habilement de craintes Vietnam n’ignore pas les ap- eu fait, avec le Japon comme
zltés croissantes, au premier teMoes dans les pays de ta préhensions de l’AŒAg, .mais 11 avec la Roumanie et la You-
ig desquelles ta guerre avec le- région, qui abritent chez eux «emble que chaque Jcnr 1 enfonce godavie, Moscou cherche à ne
nbodge et la querelle avec la d’importantes communautés de J™ 5£ï. pI

Ji5
rengrenage des pu envenimer les relations, mais

Ine, les dirigeants du Vietnam Chinois d'outre-mer et ont par- hostilités. Ce n est pas sans inqulê- au contraire à limiter les dégâts,
at cessé, depuis le début de fols des litiges de souveraineté à ^de B 1» Ig® * ““é. parmi tas sans doute ITJJtas. dispose-
inée. d’infléchir leur politique propos dites situées en mer de slogans diffusés à la veille de la t-elle en principe de moyens de
mcère à l’éeard de leurs vol- Chine méridionale, le ministre £cte nationale du 2 septembre, que oression (économiques, votre mlll-

Le Vietnam nlgnore pas les ap- En fait, avec ta Japon comme
préhensions de l’ASEAN, mais 11 avec la Roumanie et la You-
sembte que c*aque Jour l’enfonce gœiavie, Moscou cherche à ne

PROMOTION 15 %
Jusqu’àfin septembre

n’ont cessé, depuis 1e début de
l’année, d’infléchir leur politique
étrangère à l’égard de taure voi-
sins anti-communistes du Sud-Est
asiatique, et plus récemment
vis-à-vis des Etats-Unis.

La visite que M. Pham Van
Dong commence à Bangkok ta
6 septembre et qui devrait se pro-
longer dans d’autres pays de
l’ASEAN (1) illustre une volonté
d’ouverture dictée par la nécessité
-de trouver d’urgence de nouveaux
« alliés s afin d’éviter l’isotement.
voire le rejet dans la seule orbite
soviétique.

Le changement de cap .est net.
Les propos tenus en septembre
1976 après le sommet des pays
non alignés à Colombo par un
vice-ministre des affaires étran-
gères de Hanoi — « décidément.

propos dites situées en mer de
Chine méridionale, le ministre
adjoint, qui s'adressait à des jour- Hanoi était décidé «d combattre
naiistes thaTiandaiw

. a dénoncé résolument pour remporter la vie-
nne fois de plus les manipulations toire dans là guerre a la frontière
de la communauté sino-vietna— sud-ouest » (avec le Cambodge)
mienne par Pékin et la politique et à *se tenir prêt à combattre
chinoise d’agression armée contre et & vaincre une guerre dagres-
te -Vietnam (celui du général *ton mtr une grande échelle »
Thieu à l’époque) dans l’affaire
des Iles Paracels.

En dépit de tels arguments.- fl

est douteux, dans ta phase

(référence à la Chine) (2).

La Thaïlande a. dans ces
confaite, une « position de 'étroite
neutralité » et entend se mainte-

actuelle, où prévalent trop d’in- nlr à équidistance de l’Influence
connues, que les pays de l’ASEAN des grandes puissances. Mais fl

s'engagent plus avant dans .ta «t peut-être révélateur que le

au contraire à limiter les dégâts.
Sans doute 1T7JLSJS. dispose-
.t-elle en principe de moyens de
pression (économiques, voire mili-
taires), mais si vis-à-cis du Japon
elle annonce qu’elle prendra vies
mesures jugées nécessaires pour
faire face à une situation nou-
velle», rien n’indique actuelle-
ment que cette menace soit plus
qu’une clause de style. Avec Bel-
grade et Bucarest, aussi, elle a
Intérêt, tout en faisant connaître
son mécontentement, à ne pas
claquer la porte.

LTJJtBB. parait d'autre part
avoir adopté une politique offen-s’engagent plus avant d/Loa .le «st peut-être révélateur que le avoir adopté une politique offen-

renfarceanent de liens: formels quotidien pro-gouvememental .de. rive en Asie du SutU-Est par l’in- .

avec Hanoï. On prête à M. Dong langue anglaise, le Bangkok Post, termédiaire du Vietnam. Elle
l'Intention de proposer le principe ait choisi, à - la veille de- la visite courtise également les pays de
dîme k zone de paix, dindépen- de M. Pham Van Dong, d’intituler rASEAN pour couper l'herbe sous
dance et de neutralité». Dans son éditorial : «n est temps que le pied de la diplomatie chinoise.

Sut notre modèle en cuir

CHAMPAGNE

fnMmno 4 UUJJC UUUUJUauUU .Ut»
positions vietnamiennes, lés mem-
î*1®3 <*e l’ASBAN s’en tiennent à

iî leurs principes fondateurs qui sti-m pulent la création d*une *zone de
paix’ ** Me**6 ** ** neutralité ».

011 654 déjà d’accord sur deux
' termes. Reste à savoir- pour te

.

«flul qui remportera, de

l’attente d’une clarification des tes pays de VASEAN se rappro-

agae anglaise, le Bangkok Post, termédiaire du Vietnam. Elle
t choisi. A . ta veille de- la visite courtise également les pays de
> M. Pham Van Dong, d’intituler l’ASEAN pour couper l'herbe sous
n éditorial : « Tl est temps que le pied de la diplomatie chinoise.
1 pays de VASEAN se rappro- « Tout porte à - croire, écrit

chenf de la Chiner»

.

l'agence Tass, qu’à Bangkok
R.-P. PARIN(SAUyv.

' comme dam les autres capitales—;— d'Asie du Sud-Est. on comprend
(Z) Association des nation» d’Asie ce que recèlent les manoeuvres de
1 5n

f
1‘.2,t ,1nd2“«a. Pékin et ses déclarations d'amitié

8ln«a“ à régard de la Thaïlande.» H

- >r.T- •

La Boutique du Brésil

50, rue de TCJnwersitê (coin rue du Bac) 544.18.20
1

43, av. de Friedland (métro Etoile) 359.22.10

rance au sommet de rASEAN à
Koala - Lumpur. ‘ La radio de
Hanoi, celle de Vtentiane et. plus
dtecrètement, la paresse soviétique
dénonçaient les « noirs desseins >

de cette association/- également
suspectée de vouloir prendre la
relève de ta défunte organisation
militaire de l’OTASB. Sans répit
étalent dénoncées les bases amé-
ricaines aux Philippines, .les ma-
nœuvres des militaires thaïlandais
et malalsïeQs contre les guérillas,
les escales de navires de 1a
Vn* flotte dans les ports de la
région.

.
ces activités se. poursuivent et

l’ASEAN n’a pas changé de nature
en 1978, Cependant ru-R.S-S. au- :

jourd'hul. par le biais de L’agence
Novosti, la juge «porttiue», à
condition qu’elle s'élargisse (c’est,

semble-t-il faire son deuil du,
pacte de securité collective cher à
M. Brejnev). Du côté de Hanoï, la
politique de renforcement de
l’amitié et de la coopération a
remplacé les invectives. Sans doute
la multiplication des contacts
bilatéraux a-t-elle présidé à l'éta-
blissement de meilleurs rapports,
et le changement politique inter-
venu en Thaïtande après le' coup
d’Etat d'octobre 1977 a^t-fl joué
tra rôle non négligeable dans la
détente. Mais le . catalyseur de
l'évolution de l’attitude vietna-
mienne a d’abord été l'entrée en
lice de la Chine; son soutien à
l’ASEAN. son opposition de plus
en plus marquée aux initiatives
de HAndL Ces divergences ont
abouti à l'arrêt de toute aide
chinoise.

Comme par réflexe, les Vietna-
miens n'auraient-ils pas cherché

miens et de la « liberté » des cinq
autres, à laquelle Wa-nnff, dit-on.

Ou Sud-Est comprenant l'Indonésie,
la- Malalsl». les Philippines. Singa-
pour et la Thaïlande.

(2) A cette occasion, it pham van
Dong. a annoncé, officiellement en
quelque aorte. L’existence de mouve-
menté de libération khmera â l’Inté-
rieur du Cambodge.

s’agit pour Moscou d’amener
.
les

pays de cette- région à prendre
position dans 1e -conflit stno-
soviétique. Une tâche difficile. . .

DANIEL VERNÎT.

'• La Roumanie .a répliqué,
. dimanche 3 septembre, aux cri-
tiques .que Moscou

. et d’autres
pays socialistes lui avales adres-
sées- & la suite de la visite à
Bucarest, du président Hua Kuo-
feng.

.

Elle n’étalt dirigée contre,
personne, note Sdnteia, l'organe
du P.C. roumain, qui comprend
qu'il y ait eu des « fnterpréfaffow
'malveillantes » dans « certains

'

journaux occidentaux' en mat ds
sensations ». Mata, poursult-ü,
c fl est incompréhensible que la

presse de certains pays socialistes
n’ait pas fait sienne l’analyse réa-
liste et objective de cette visite,
laissant la place, en revanche. 4
des considérations fausses et ten-
dancieuses >. — fAK-PJ

• Le président Carter enverra
en mission secrète à Moscou, 1»
semaine prochaine; le chef de la
délégation américaine aux pour-
parlers sur la limitation des ar-
mements • Stratégiques <SALT),
ML Paul. Wamfce, affirme, ce
lundi 1 4 septembre, le magazine
NetosfOeek. ML Waznke aura pour
mission de préparer une nouvelle
série d’entretiens entre le secré-
taire d’Etat américain, M. Cyrus
Vance. et le ministre soviétique
des affaires étrangères. ML An-
dré! Gromyka- — (Reuter./

.’vJWl;

l
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Les deux candidats à la présidence s’efforcent Le cent dixième congrès des trade-unions appnyera politiquement

surtout de séduire Tarmée M. Callaghan, mais refusera lés restrictions salariales
Rlo-de-Janeiro. — La cam-

pagne poiir Félection prési-
dentielle d'octobre se radica-
lise rapidement an BrésiL
Beaucoup trop rapidement
d’ailleurs. aux yeux de. ceux
qu'inquiète la tension qu'elle
provoque dans les milieux
politiques et militaires.

Rien de plus paradoxal appa-
remment que la situation ac-
tuelle : deux à la pré-
sidence, militaires à la retraite,
se lancent d«.r« un. campagne
électorale effrénée, multipliant
les voyages & l'intérieur du pays,
les bains de foule et les entre-
vues avec la presse. Tout cela en
vue d'une élection indirecte dont
la population sera totalement ex-
clue, et dont le résultat est
connu d’avance. Comment nier
que la cftmpngwf en cours n’aura
guère d’influence sur le collège
électoral de cinq cent quatre-
vingt-douze membres (congressls--
tes et représentants des Etats)
qui élira, dans un mois et demi,
le nouveau chef de l’Etat et où
le parti gouvernemental Arena
dispose d'une confortable majo-
rité de oent vingt-neuf voix ?
Ce paradoxe peut s'expliquer :

c’est en pensant aux élections lé-
gislatives de novembre, qui seront
beaucoup plus disputées, que le
général Joao Baptlsta Hgueiredo,

De notre correspondant

candidat officiel désigné par le
président GelseL et le général
Euler Bentes, candidat du parti
d'opposition, le Mouvement dé-
mocratique brésilien (M.DJB.)

, se
lancent dans la campagne, Tnaic
la racine du problème se trouve,
de toute évidence, ailleurs. Le
«grand électeur» que les deux
candidats cherchent aujourd'hui
& atteindre, ce n’est guère le col-
lège électoral ni même, sans doute,
la masse des votants du mois de
novembre, mais bien plutôt l'élé-
ment qui pèsera d'un poids déter-
minant, les forces armées.

Une insistance suspecte

k Le général Euler Bentes dis-
pose de l'appui d'environ deux
pour cent des officiers », affir-
mait il y a quelques Jours le
général Flguelredo. « Le général
Euler Bentes pourrait compter
dans cette .région sur l’appui de
Quatre-vingts pour cent des offi-
ciers », répUqu&it & ' Râcife le

colonel Tarcisio Ferreira, parti-
san déclaré de longue date de
] 'opposition. La première affir-
mation est sans doute plus pro-
che de la réalité que la seconde.
Mais le débat en soi est signi-
ficatif : c'est en termes de popu-

Nicqraguq

Calme précaire à Managua
Un calme relatif règne au Nicaragua après les affrontements

de la semaine dernière. La garde nationale du président Somoza
avait repris entièrement vendredi l* septembre, la contrôle de
M&tagalpa, la troisième ville du pays, tenue pendant trois jours
par de feunes Insurgés équipés d'un armement de fortune.

Après avoir tenté samedi de saisir le Conseil de sécurité des
Nations unies de la situation au Nicaragua, le Venezuela
renoncé à cette initiative, se contentant de demander la convo-
cation d’une réunion ministérielle de l’Organisation ' des Etats
américains.

De notre envoyé spécial

Managua. — Dans la capitale,
rien n'indique au premier regard
la gravité de la situation. Les
patrouilles militaires sont dis-
crètes et les Joueurs de base-bail
s'entraînent dan» les- jardins
publics, indifférents & la chaleur
écrasante de la s&isou-fdes pluies.
La grève générale dure toujours
et reste largement suivie dans
l’ensemble du pays. Elle s'étend
désormais à la distribution des
produits alimentaires et de
l'essence.

L’opposition modérée estime que
la grève suffira & entraîner le

départ du général Somoza et a
reçu l'appui des chambre de
commerce et de l’institut nicara-
guayen de développement. Mais,
pour les sandlnistes, le pouvoir
ne peut être pris sans recourir à
la lutte armée, et ce qui est pour
d’autres une « grève d’action
civique » est pour eux une « grève
insurrectionnelle ». La population,
qui sympathise largement avec les

opposants au régime, ne parait
pas prête cependant.& une mobi-
lisation générale et semble atten-
dre la prochaine étape de
l'épreuve de force engagée entre
le clan Somoza et ses adversaires
déclarés.

Le général Somoza

« bonne chance » aux grévistes
au début de la grève et affecte
de s’en désintéresser. H parait
s’inquiéter davantage de la posi-
tion du gouvernement américain,
qui ne lui a pas encore accordé
le soutien qu'il attendait. Désor-
mais, il .-accuse ce dernier d’être
« dominé par des gauchistes »,
et le met & peu prés sur le même
pied que Cuba-
La loi martiale et l'état d'ur-

gence, abolis en 1977 & la suite
de pressions américaines, n’ont
pas été remis en vigueur, mais
les chaînes de radio et de télé-
vision sont sévèrement contrôlées
et 11 leur est Interdit de rendre
compte des engagements spora-
diques qui ont lieu à travers le
pays entre des groupes armés et
les forces de la garde nationale.
Du coup, les rumeurs se multi-
plient. et plus d'un Journaliste
étranger a couru derrière des
fantômes de fusillades, nées par-
fois de l’imagination d'un chauf-
feur de taxL La nuit par contre
feur de taxi. La nuit, par contre,
appartient aux poseurs de bom-
bes, qui sont pour la plupart de
fabrication artisanale. On compte
environ cinq ou six explosions
chaque nuit.

ALAIN-MARIE CARRON.

larité auprès des militaires que
les deux candidats apprécient
aujourd’hui leurs 'élec-
torales. SI le M DJEL, qui présente
pour la première fols depuis sa
création un candidat & l'élection
présidentielle, a choisi préci-
sément un militaire, c’est qu'il
reconnaît qu’il s'agit là. du ter-
rain déterminant.

Cette stratégie n’est pas- s*nR
risque pour l’opposition. Les]
forces armées ne réagiront-elles
pas de- manière Imprévisible &
ce qu’elles pourraient considérer

|

comme une tentative de division
en leur sein? Ces ttorntawt
temps, dans une véritable avalan-
che de- discours, les principaux
responsables militaires du pays
ont souligné V « homogénéité » de
l’Institution. C'est là une insis-
tance qui parait suspecte
Les milieux d'opposition, par-

tisans du général Bentes. invo-
quent en privé le réalisme : en
l’absence d’organisation populaire
structurée, le «hwmtw du pouvoir,
a court terme, passe de toute
manière par les casernes.
d'autres secteurs hésitent devant
l’aventure. La partie est-elle
égale? Le candidat du MDS.
n’a-t-il pas recours surtout au
« bluff » politique lorsqu’il affirme
se' faire l’écho d’un secteur repré-
sentatif de ses minier» cama-
rades d’armes ? Son appui ne 9e
limite-t-il pas & un groupe d’of-
ficiers à la retraite ? Quant aux

,

manifestes dont la presse margi-
nale annonce périodiquement la
distribution dans les. casernes, ce
n’est guère un phénomène nou-
veau, et son importance ne parait
pas avoir augmenté significative-
ment.

Nombreux sont ceux qui craJ-

rnt de voir l’opposition, avec
M-DJEL, se perdre rmw

querelle de palais. Ce n’est guère
par ses convictions démocratiques
que s’est Jusqu’Ici distingué l’en-
tourage militaire du général Ben-
tes. .33 est plutôt formé d’officiers

Londres. — Le 110” congrès annuel de la
grande confédération syndicale du TUC (Trade
Union ÇongressJ s’est ouvert' ce lundi matin
4 septembre à Brighton. mais sur le point
essentiel à l’ordre -du jour là .débat peut être
considéré comme pratiquement clos. En effet,
les dirigeants d’nne vingtaine de . syndicats,
dont les plus importants réunis samedi pour
l’ultime mise au point, des discussions, se sont
mis d'accord sur un projet de résolution reje-

tant 'entièrement la politique gouvernementale
des Balafres, et notamment la limite de 5 %
aux

.
augmentations de salaires recommandée

par le gouvernement pour la quatrième phase
du contrat social se terminant en juin 187».

_ .
Mais la veille, ie congrès fera sûrement un.

.

accueil triomphal an premier ministre, M. Cal- -

laghan,
. et votera à la quasi-unanimité une -

motion félicitant le
.
gouvernement travailliste

pour ce qu'il a accompli depuis 1974.

Ainsi le congrès dn TUC s’achè-
vera une fois de plus dans une
ambiguïté calculée, répondant
aussi bien aux préoccupations des
dirigeants syndicalistes que du
gouvernement. La .hiérarchie syn-
dicale, sévèrement contestée par'
de larges secteurs d'une « base. »
qui supporte. «mJ les limitations

augmentations de -salaires,'

pourra faire état de sa fermeté.
En fait, le renforcement - des
modérés au sein du TUC, par
suite du remplacement de
MM. Jones et Scanlon (jadis ap-
pelés les « jumeaux terribles »),

qui avalent atteint l'âge de la
"

retraite, par mm Evans et Duffy
à la tête des syndicats des trans-
porteurs et des métallurgistes, se
traduit par un durcissement sur
le front des salaires.

Quant au gouvernement, Ü
pourra se féliciter du fait que
l'hostilité déclarée du TUC à sa
politique n'empêchera nullement
le mouvement syndical de lui re-
donner son appui, d'autant que

Allemagne fédérale

LE PARQUET POURSUJT

LES RESPONSABLES DES FUITES

SUR L'AFFAIRE D'ESPIONNAGE

que réunit avant tout une hosti-
lité commune au général Flguel-
redo, et plus encore au principal
promoteur de sa candidature, le
général Golbery, chef de la mai-
son civile de la présidence. Est-ce
donc une lutte de factions plu-
tôt que de convictions? Le gé-
néral Bentes vient - de recevoir
l'appui de M. Roberto MedJci.
longtemps collaborateur de son
père, l’ancien chef d'Etat, le gé-
néral Emilie Medici. qui 'passe
difficilement pour un libéral.
En attendant, la radicalisation

de la 'campagne a déjà eu une
conséquence : elle provoque le
retour des forces armées sur :

le
devant de la scène politique. C’est
là une Inversion de la tendance
qui se dessinait ses derniers mois.
En personnalisant le processus
de décision, notamment pour la
succession présidentielle, 1e pré-
sident Gelsel avait au nvrin^
réussi à en écarter quelque peu
l'institution militaire. C’était là,
selon lui un préalable à une redé-
mocratisation du pays. Aujour-
d'hui, ce sont les farces armées
qui viennent apporter leur cau-
tion au générai Flguelredo face
à son adversaire. Ce n’est là
qu’un paradoxe de plus : censée
favoriser le retour des militaires
aux casernes, la candidature du
général Euler Bentes est en train
de provoquer l’effet contraire.

Bonn (AJFJP.). — Le procureur
général de la République fédérale
a ordonné l’ouverture d’une Infor-
mation contre pour « commu-
nication illégale - d’informations
secrètes et vMàtibh du secret prô-
fessionneI », à la suite de la publi-
cation par la presse d’informations
du parquet sur la nouvrile affaire
d’espionnage.
La presse ouest-allemande n’en

continue pas moins la publication
de «révélations». Ainsi l’hebdo-
madaire Büd am Sonntag (du
groupe Springer) que
quatre femmes sont impliquées
et que les services de sécurité otxt
rassemblé des indices « écra-
sants» contre M. Uwe Holtz, le
parlementaire dont l'Immunité
vient d'être levée. Le quotidien
Büd Zettung affirme que le per-'
sonnage-clé de l'affaire
M. Constantin Dénota, attaché
économique à l'ambassade de
Roumanie, qui a disparu depuis
huit Jours, Selon l’hebdomadaire
de Munich Quick, des membres
du contre-espionnage ouest-alle-
mand auraient assisté aux Etats-
Unis aux interrogations de
M. Ion Pacepa, ancien dirigeant
des services secrets roumains.
Le département d’Etat a d’au-

tre part fait savoir au gouverne-
ment fédérai qu’il «ns possède,
de quelle que source que ce soit,
ni documents ni aucune preuve
selon lesquels M. Egon Bahr
attrait proposé que la Républi-
que fédérale d'Allemagne quitte
l’OTAN en échange d'une réunifi-
cation de l’Allemagne et d'une
garantie de nam-agression sovié-

De notre correspondant

les syndicats sont pratiquement
les banquiers de la campagne
électorale travailliste. M. Cal-
laghan paît espérer que le TUC
évitera' -tout affrontement avec
le gouvernement pas seulement
avant mais aussi après les élec-
tions. Aussi bien M. HeaJey, chan-
celier de l’Echiquier, "a tout de
suite noté que l’an dernier le
congrès dn TUC s’étalt prononcé
contre là limite de 10 % d’aug-
mentation recommandée par le
gouvernement, mais que lés syn-
dicats en avalent tenu compte
ultérieurement dans leurs négo-
ciations salariales.
La motion, des grands syndicats,

qui est en fait un compromis (les
mineurs suggéraient - un texte
rejetant définitivement ie concept
même d'un « contrat soçial avec
le. -gouvernement »), - l'emportera
aisément sur celle présentée par
le syndicat, des employés muni-
cipaux, appuyé par une partie
des cheminots et des postiers. 1a
seconde motion recommande une
action c concertée » des patrons,
des syndicats et du gouvernement
pour la mise au point d’une poli-
tique des salaires. - -

Un Livre blanc, publié en juillet
dernier, évoquait la nécessité de
c fonder une libre négociation

dea salaires sur un accord an-
nuel entre les trois. parties (syn-
dicats, patronat et gouvernement i

établissant un niveau maximum-
de revenus compatible avec un-
contrôle de i*inflation pour les
douze prochains mots ». Apparem-
ment une telle action concertée
est rejetée dans la motion des ~

grands syndicats, rédigée en ter-
mes vigoureux et .qui affirme
« Vopposition totale du TUC à
l’intervention du gouvernement et
à toute mesure restrictive », en-
joint au TUC de. s'opposer à .

toute « limitation arbitraire » et
Insiste pour un retour à une
négociation collective normale et
responsable.

Sur bien des points ce texte
rejoint la position des conser- -

vateors, également hostiles- à
toute intervention du gouverne-
ment, à toute politique perma-
nente des revenus, et qui sou-
haitent . une libre négociation
collective. Les autres revendi-
cations contenues la .

motion (réduction à trente-cinq
heures de la semaine de travail,
mesures en faveur des travailleurs
les moins payés, rétablissement de
la hiérarchie des salaires) rédui-

'

raient pratiquement à néant le
plafond de 5 % souhaité par le
gouvernement

HENRI PIERRE

Le livre de toutes
les femmes

MARILYN FRENCH
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Superbe, noble, déchirant.
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ravie, changée.
Françoise Wagener - LE MONDE

ROBERT LAFFONT

TIME nourrit Fesprit

Semaine après semaine; fl vous apporte une

sélection compréhensive des événements mondiaux;

tels qu’ils sontvécus et interprétés par un des plus

grands réseaux rédactionnels du monde.
Dbrigine américaine;TIME est le premiernews

magazine du monde:
Il vous donne une perspective globale-une vue dj&

monde qui est respectée et recherdiéepar26 millions
de lecteurs dans 145 pays.

TIME MAGAZINE: Eesprit ouvert sur le monde;

TIME

~r
t

i



Page £ — LE MONDE — 5 septembre 1 978 «

EUROPE
Espagne

AFRIQUE
UE CONFLIT RHODÉSIEN

Le prochain voyage du roi Juan Carlos en Argentine

suscite une polémique

entre le gouvernement et le parti socialiste

Madrid. — La polémique dure
depuis quinze jours. Le roi Juan
Carlos peut-U visiter l'Argentine— comme J'annonce en a été
faite — sans nuire A son prestige
de monarque démocratique et
sans apporter un renfort inespéré
à la dictature du général Videla ?

La gauche et le parti gouverne-
mental ont rompu la paix estivale
pour se livrer, sur ce thème, une
guerre de communiqués et d'ar-
ticles de presse. Les dirigeants
socialistes ont qualifié le voyage
d' « erreur grave » et accuse le
gouvernement d'avoir mis Juan
Carlos dan» une situation impos-
sible. Us ont demandé des expli-
cations au ministre des affaires
étrangères. M. Marcelino Oreja.
qui a comparu le lundi 28 août
devant la commission permanente
du Congrès.
Après un vtf débat, la motion

socialiste demandant l'ajourne-
ment de la visite royale a été
repoussée, la droite et l'Union du
centre démocratique (parti gou-
vernemental) étant majoritaires
dans la commission. La contro-
verse a amené la presse de
gauche, pour la première fois

depuis les élections du 15 juin
1977. à émettre quelques critiques— il est vrai très légères — &
l'encontre de Juan Carlos. Elle
lui reproche de se déplacer trop
souvent, sans faire de discrimi-
nation et sans consultation préa-
lable avec le Parlement L’hebdo-
madaire Trtun/o compare même
l’activité «nomades du souverain
à celle des autres monarques eu-
ropéens qui ne se déplacent que
rarement et toujours en s’expli-

quant soigneusement à l’avance.
Juan Carlos doit se rendre en

novembre prochain au Mexique,
au Pérou et en Argentine. Il a
déjà visité huit autres pays
d’Amérique latine et il a l’inten-
tion de les visiter tous «sans
discrimination aucune a Telle est
l’une des raisons du voyage, selon
le ministre des affaires étrangères,

De notre correspondant

qui a insisté sur les liens spéciaux
existant entre les deux pays :

plus d’un million d’Espagnols
vivent en Argentine, qui est le

cinquième fournisseur et le cin-
quième client de l’Espagne. Ses
achats d’équipement ont doublé
]’an dernier. Le séjour de Juan
Carlos peut ouvrir d’autres pers-
pectives. surtout dans le domaine
de la pèche. En outre, le roi
voyage « pour projeter l'image de
l’Espagne à Vétranger ». Sa pré-
sence ne signifie pas qu’il appuie
tel ou tel régime. U visite «des
peuples», non des régimes. XL ira

à Buenos-Aires comme II est allé
à Pékin. Enfin, 11 est urgent que
l’Occident ait une politique &
l’égard de l'Amérique latine : « Le
reste, ce sont des mots », a conclu
le ministre.

Une pilule amère

pour la gauche

Les socialistes ont inversé cer-
tains des arguments utilisés par
M. Marcelino Oreja: c'est pour
sauvegarder le s prestige des ins-
titutions démocratiques espagnoles
et la figure du chef de VStat
dans une monarchie parlemen-
taire ». que le voyage doit être

ajourné, ont-ils dit dans leur
motion. Es ont rappelé que. jus-
qu’à présent, seuls les généraux
Pinochet et Banzer — ses « congé-
nères» — avaient rendu visite au
général VIdelà. Us estiment que
celui-ci va se servir du séjour de
Juan Carlos pour légitimer sa
dictature, et c'est bien ce qui
différencie un déplacement à
Buenos-Aires d’un séjour à Pékin.

Les exilés argentins — Us sont
nombreux en Espagne — et les

nostalgiques de 1’ « hisparüdad »

chère à Franco ont pris une part
active à la polémique. Lettres de
lecteurs et éditoriaux ont rappelé

que, le Jour même où le voyage
du roi était annoncé, un dirigeant

syndicaliste argentin disparaissait,

et que trente-cinq Espagnols font
partie des milliers de personnes
disparues en Argentine depuis
mars 1978. La pilule est d'autant
plus amère pour la gauche espa-
gnole qu’O y a quelques semaines
le chef d'état-major de l’armée
de terre, le général Tomas de
Linters. avait fait un éloge
vibrant du régime argentin, lors

d'un séjour à Buenos-Aires, au
cours duquel il avait décoré le

général Vldela.
Certains journaux se demandent

si le gouvernement n’a pas «pla-
nifié» Fescale argentine de Juan
Carlos pour contrebalancer le
voyage que le président Suarez
fera en septembre à Cuba. D'au-
tres avancent même l'hypothèse
de manœuvres conjointes Madrid-
Washington. pour faire de Juan
Carlos r « ambassadeur européen »
du régime argentin, que les Amé-
ricains ont intérêt à rendre «pré-
sentable » et à distinguer de celui
du général Pinochet
Une donnée a souvent été rap-

j

pelée au cours du débat : la posi- J

tlon particulière de l’Espagne (la
«mère patrie») dans l'ensemble
hispano-américain. Le général
Franco a toujours maintenu des
relations actives avec la révolu-
tion castriste, à laquelle tout
l'opposait : il n’a pas hésité à
enfreindre l'embargo commercial
décrété par Washington, pourtant
son principal protecteur, car fl

estimait que les intérêts de l’Es-
pagne à Cuba comme ailleurs en
Amérique latine transcendaient
les idéologies et les régimes poli-
tiques.
« Nota n'aurions rien à faire en

Amérique si nous placions la poli-
tique avant l'histoire », écrivait
récemment dans El Pais M. Emi-
llo Bornera, journaliste qui eut
son heure de gloire sous le fran-
quisme.

CHARLES VANHECKE

La révélation (Tune rencontre secrète entre MM. Smith et Nkomo

ébranle la solidarité des nationalistes

Nairobi. — Le premier ministre
rhodésien, M. Ian Smith, a con-
firmé, le samedi St septembre, qu'il

avait eu un entretien secret avec
M. Nkomo, co-président du
Front patriotique. « dans un but
purement exploratoire ». Tenue
en présence d'un ministre nigé-
rian, la rencontre a eu lieu le

19 août à- Lusaka. Elle jette une
lueur assez déroutante sur les

efforts entrepris, ces dernières
semaines, pour relancer la négo-
ciation rhodéslenne-

S'expliquant, samedi, sur les

raisons de cette entrevue; le

chef de la ZAPU a déclaré
qu'elle s'étalt déroulée à l'initia-

tive de M. Rfwitb, qu’il ne s’agis-

sait que d’un tour d'horizon et
que, « afin que personne n’ait le

moindre doute sur ce qui s’est

passé ». U avait réclamé la pré-
sence du général Garba. alors
commissaire (ministre) nigérian
aux affaires extérieures. Le co-
président du Front patriotique a
également affirmé qu’il n'aurait
« jamais discuté au fond » avec
le premier ministre rhodésien en
l'absence de l'autre président du
Front. M. Mugabe, secrétaire
général de la ZANU. lequel se
trouvait alors lui aussi dans la
capitale zambienne mais n’a pas
assisté aux entretiens.

M. Nkomo avait auparavant
rencontré & Londres un autre
membre du Conseil exécutif de
Salisbury, le chef Chirau. Ses
a consultations » avec M. Smith,
lesquelles ont visiblement reçu
l'aval du président irarrnda. de
Zambie, illustrent de nouveau la
fragilité de l’alliance formée par
la ZANU et la ZAPU au sein du
Front patriotique. Elles semblent
également expliquer l'absence
d’un communiqué à l'Issue du
sommet qui a réuni, samedi,' à
Lusaka, les présidents Neto. d’An-
gola ; Biama. du Botswana ;

Mâche 1. du Mozambique ; Nye-
rere, de Tanzanie, et Kaunda, de
Zambie: Les initiatives de
M. Nkomo et du président

De notre correspondant

en Afrique orientale

Kaunda tendent, en effet, à saper
rimité encore affichée par les

cinq Etats africains de la « ligne

de front » dans le conflit rhodé-
sien.

Le président zambien, qui avait

reçu M. Smith à Lusaka le 25 sep-

tembre 1977 — à l'insu de ses

collègues de la « ligne de front ».

— est de plus en plus presse
d'aboutir à un règlement lui per-
mettant de désenclaver son éco-
nomie et, ainsi, -de calmer un
mécontentement assez général a
deux mois des élections prési-

dentielles zambiennes. Quant à
M. Nkomo, dont la guérilla est

entraînée en grande partie en
Zambie. H a déjà négocié seul

avec M. Smith (décembre 1976-

mars 1977). sans succès il est

vrai. Mais un acard direct avec
le premier ministre rhodésien ne
lui ferait sans doute pas peur,
surtout s’il lu] permettait à la
fols dé prendre le pas sur la

ZANU de M. Mugabe et de discré-
diter deux rivaux, l'évêque Muzo-
rewa et le révérend Slthole. qui
sont les partenaires actuels de
M. Smith au sein du Conseil
exécutif de S&llsbuxy.

Ces contatcts avec Sallsbttry
n’ont fait qu'irriter les présidents
de la « ligne de .front » et
M. Mugabe. lequel se sent un.
peu * en perte de vitesse ». selon
la formule d'un ministre occiden-
tal On comprend mieux pourquoi,
en Juta), le président Nyerere a
ordonné aux dix-neuf filiales de
la multinationale Lanbro, opérant
en Tanzanie, de plier bagages.
M. Rowl&nd, P.-D.G. de Lonhro— un groupe minier et commer-
cial ayant de puissants Intérêts
en Afrique, y compris en Rho-
désie. — avait, en effet, arrangé
la rencontre du 25 septembre entre
MM. Kaunda et Smith,, initiative

qui n'avait guère été appréciée, à

l’époque, par le Foreign Office.

Justifiant cette expulsion dans
un délai de trois mois, le gouver-
nement t&azanien avait alors

accusé Lonhro de b mener la

subiiersion au sein de la lutte

de libération en Afnque aus-
trale ».

On saisit également mieux pour-
quoi M. Mugabe, Ions d’un pas-
sage à Dar-Es-Sâlaom le 29 août,

a lance une attaque indirecte

contre M. Nkomo en accusant
les Etats-Unis et la Grande- •

Bretagne de « manœuvres se-

crètes » pour Inclure le chef de
la ZAPU dans « un autre régle-

ment interne en collaboration

avec * Smith ». Sans cacher sa
préférence pour M. Nkomo, qu'il

a encore récemment manifestée
publiquement, M. David Owen a
démenti toute implication dans
la rencontre du 29 aoûL M. An-
drew Young, ambassadeur amé-
ricain aux Nations unies, s’est

montré encore plus réservé hua
d'une conférence de presse réunie

vendredi à Nairobi.

La rupture de la solidarité du
'

Front patriotique et des cinq
Etats africains de ia « ligne de
front » semble, en tout cas. de
nature à renvoyer, au moins pro-
visoirement. le projet anglo-
américain d'une nouvelle confé-
rence de Genève. Tout dépendra,
bien entendu, des suites don- ;

nées à l'entrevue de Lusaka.
L’évêque Muzorewa et, surtout

le révérend Slthole ont déjà -

réagi vertement à une inltl&Uve
que M. Smith a prise en se gar-
dant de les en informer. On en
saura peut-être davantage le

week-end prochain, puisque les
-

cinq Etats de la « ligne de front »

doivent de nouveau se réunir en -

Zambie & l’occasion du congrès -

du parti unique de ce pays,
convoqué afin de désigner un .

candidat à l’élection présidentdle.

JEAN-CLAUDE POMONTÏ.

NOUGARO,INTERVIEW
IMAGINAIRE DE MOZART,
GIUUNI, LES ENEANTS
ET LA MUSIQUE, TOUS

LES CONCERTS DU MOIS.
Mensuel de toutes les musiques, le Monde de la Musique a

'

l'ambition d’être complet; sans doisonnemenî ni sectarisme.
Au sommaire du 3: Nougaro, une interview imaginaire de
Mozart Grulini à cœur ouvert; les enfants et la musique,
Mauricio Kagel, une interview exclusive de Hamoncourt
la musique arabe classique, Archie Shepp : la colère noire aux
Ü.SA et le jazz, le groupe Magma, tous les concerts du mois.
Le Monde de la Musique, un mensuel d’information vivant comme
les musiques elles-mêmes. Chez votre marchand dejournaux; Z F-

LE MONDEî\.

DE LA MUSIQUE.
‘ les musique^de toiislespay^ de tousles tença
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Tchad

DE COMBATS

AURAIENT OPPOSÉ

DE TENDANCE RIVALE

DjJ FROLINAT

NT)Jamen* (AJJP.). — De non-
veaux affrontement* auraient apposé,
le 27 août à Faya-Largeau, préfec-
ture An Borlum-Ennedl-Tibesti (Bct)
différents groupes rivaux de la ten-
dance Gkmkounl Oueddel, au seta
dn Front de libération nationale du
Tchad (Frollnat).

Selon plusieurs témoignages recueil-
li* à N’DJamena auprès de per-
sonne* ayant quitté les réglons occu-
pée* p*r le* troupes du FroUnat, au
nord, du pays, ces affrontements
auraient fait de nombreuses vic-
times. De violents combats auraient
opposé, au sda du mouvement. les

Goranes dn Bet et les Arabe* origi-
naires du centre et de l’est dn Tchad.
Ce* deux groupe* seraient, semble-
t-fl. opposé* sur l’opportunité de
poursuivre la lutte q,nl les oppose.au
gouvernement central.
Toujours selon ces témoignages,

des éléments de Humée libyenne sta-
tionné* A Faya-Largeau, aaxaient
pris part aux combats aux cAtés des
Arabes, craignant un ralliement mas-
sif des Goranes au gouvernement
d’union nationale formé par-M. HJs-
séno Sabré. -
Ces nouveaux affrontements, s'ils

devaient sa confirmer, viendraient
l'appui des Informations circulant
depuis pltu iFun mois dans la capi-
tale tcbadlenne, selon lesquelles de
sérieuses divergences divisent actuel-
lement les troupes de Goukonnl
la suite dn grave revers qu’a subi le
FroUnat A AU et à DJ édita, dans le
centre du pays, en mal et juin der-
niers.

JC* «Voix du peuple tchadlen en
luttes, émission du Frollnat diffusée
quotidiennement sur les antennes de
la radio libyenne n'a fait jusqu'à
présent, aucun commentaire sur la
formation du nouveau gouvernement
tchadlen.

vient de paraître

L AFRIQUE

dans ce numéro
exceptionnel

SAHARA:
APRÈS

OULD

DADDAH?

En vente 7 F. chez tous

es marchands do journaux

U conflit du Sahara occidental

LE POLISARIO

VA PRÉSENT» A LA PRESE

QUATRE PRISONNIERS

.MAROCAINS
(De notre correspondant)

Alger. — Le Polisario tient à la
disposition des observateurs de la

presse Internationale les quatre
militaires marocains capturés le

-27 août L Ttzgul-Remz. dans la
province marocaine de Tata, à la

suite d’une embuscade tendue
par les troupes de IVLP-LS.
(Armée populaire de libération
sahraouie), a annoncé Ml Omar
Hadraml, membre du comité
exécutif du Polisario, au cours
d'une conférence de presse tenue
le samedi 2 août au siège de la
représentation du Front à Alger.

« Ces prisonniers, a-t-il ajouté,
pourront être interrogés par les

journalistes. Ils témoigneront
bien que ce sont les troupes
sahraouies qui ont mené ropé-
ratioji de Tizgui-Remz. »
NL Hadraml a confirmé qu’une

c offensive » était en cours
contre les troupes marocaines,
alors que, a-t-il observé, sur le

« front sud. » (Mauritanie), le

cessez-le-feu décrété unilatérale-
ment par le FoUsario-est « scru-
puleusement respecté aA la question de savoir d
ropération de TWuI-Rènzt pré-
sentait une « escalade » dans les
opérations du Polisario - cahtre
les troupes marocaines, M. Sa-
drami a répondu : * n s’agit
arune opération normale comme
nous en avons déjà mené pto-
steurs en profondeur en territoire
marocain depuis te début de. notre
guerre de libération. » .

.

Selon le militaire du mnis
d’août, présenté par le dirigeant
uuhraouL les troupes marocaines

perdu « 850 tués,
250 blessés et 38 .prisonniers' a

.
(IfitirtmJ

• Le ministre mauritanien des
«Www étrangères. U. Oheüdma
Ould Mohamed Laghdaf, de re-
tour de Madrid, s’est déclaré « sa-
*•“'“** d’owrfr constaté Que la

espagnole» souhaitent
ie rétablissement de la paix au
Sdham occidental». Par ailleurs,
M- Alloune Blondln Beye, znlnls-
tte malien des affaires étrangè-
res et de la coopération, s’est
rendu samedi à Rabat, apprend-

H vient de s’entre-

ëS* à Alger, avec le président
Houart Boümediène et les res-
ponsaoles sahraouis et s'est rendu
également & Nouakchott, — Reu-
ter.)

• Le conflit d’Erythrie. -
forces armées éthiopiennes,

dans le nord de l*Ery-

g8&J®* «Pris la ville de
frontière soudanaise« deux, villages proches de la ville

5 a
,
annoncé, samedi

a septembre, à Addls-Abeba, un
militaire étWoplen.
te de libéra-

“pn de J'Erythrée. (FLE) a assuré,
mi communiqué publié à

ÏS* farces ont repoussé
WusteuiB offensives éthiopiennes

R* I« sud de
au rouis 4e& derniers
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Quelles perspectives pour la gauche française ?
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Or ce diwrin s'accommode fort
bien d’on partage dlnflueam
avec le p&rtt eotomuniste, qtri pré-
tend M exprimer lés aspirations
de 1» France pauvre et rêve
d'apparaître comme 3a seule force
d’opposition anthentlqpe. Le pou-
voir sait que, dans la mesure où
Je parti coinmnnlste a fermé pour
ie moment la vole 4 toute issue
politique globale, il a besoin d'ob-
tenir sur le terrain des lottes
Quotidiennes quelques résultats.
Sot ce plan, M. Giscard d*Estatng
ne aotb pas an déclin du parti
communiste comme Incarnation
d'ans opposition acceptant d’être
pour longtemps minoritaire.
L’union de la gauche menace-

rait directement l’ordre établL Le
parti communiste, en s'isolant

volontairement, ne lait pas le
Poids, même sU tend ici on là la
main 4 certaines forces conser-
vatrices an nom de la stratégie
dits d'union du de France,
union autour dn seul parti com-
muniste.

Mate, ce qui importera le pins
4 ravenlr pour le président de la
Rqmtdiqua du moment où le
parti socialiste continuera de se
situer sans «mMgwWé d*™* use
opposition résolue, ce aexa de
l’affaiblir an Tntrinmm atta-
ques; bien que d'un style différent,
ocrant de plus en pins symétriques
de CrilftS du parti <wmmnnhf> le
pouvoir sait que le parti socialiste
est l'adversaire principal, celui qui
vent et qui peut recréer lescondi-
tions d’une victoire de la
tout entière.
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conflil du

- Cependant, 1er médecins qni se
penchent au chevet de la gauche
et annoncent le pire devraient
-regarder aa-dc2à de la pièce dans
laquelle Os se confinent,ia crise
économique et sociale est pro-
fonde. le pouvoir y fait face sans
énergie ni imagination. La dtosr
tlon de notre pays s’aggrave sous
2e coup de diagnostics erronés :

rien n’est entrepris pour relancer
des économies régionales défail-
lantes comme cilles du Mim ou
de l’Est de la France, ni pour .

enrayer l'inflation. Des pans en-
tiers du secteur Industriel s'ef-

- Iccdrent : le textile, la chaussure,
les chantiers navals, 2a sldénû-gle
(des milliers de H«»nfd#»mpnfeç

risquent d’intervenir ri*™ la seule
-lorraine). Si la relance de cotre
% Commerce extérieur se rétablit,

jç!
d} t’est que désormais nous suiUmtnrut

1E
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moins 4 l'étranger, notre expan-
sion économique étant tombée.

La nouvelle Idée 4 1» mode;
faute d'une volonté planificatrice
et d’une meilleure répartition de
nos investissements, tend 4 déve-
lopper en priorité les industries
de pointe tournées vers l'exporta-

tion avec, comme cqroHalre,

l'abandon progressif df indus-
tries traditionnelles pa conduit
4 une destruction du tissu indus-
triel français.

Le plein emploi long-
temps un Objectif
M. Barre invoque la « mondiali-
sation » de la crise; la répartition
du travail sur le pian internatio-
nal ou encore la nécessité d'inté-
grer la France au marché mon-
dial, pour s’installer dans le
chômage. Celui-ci frappe de plein
fouet les Jeunes, auxquels des pal-
liatifs sont proposés, comme les

contrats-formation, jg plus
grande supercherie ne consiste-
t-elle pas 4 les vouer 4 un travail
sous-qualifié lorsquUs ont fait
l’effort d’acquérir une véritable
qualification ?

En contrepartie, la société de
consommation giscardienne pro-
pose 4 la Jeunesse, en l’absence
de tout dessein économique ou
politique, des perspectives stricte-

ment individualistes. Est-ce que
les amortisseurs sociaux vni* en
place par le pouvoir pour conte-
nir Je découragement ou la colère

de un million cinq «wt mille

chômenrs, le fieofl réputé Jadis

comme critique étant depuis long-
temps dépassé, fonctionneront
éteraaCement ? Le pays n'est-Il
pas condamné 4 terme 4 une crise
sociale très grave, même si le
gouvernement a évité un troi-
sième tour social après les élec-
tions de mars?

La situation de oeux qui, devant
la montée des périls, continueront
de s’opposer 4 l’union de la gau-
che risque de devenir intenable.
Les communistes pourront - Us
longtemps apporter plus d’achar-
nement 4 tenter de détruire le
parti aocbUtete qu’à combattre
efficacement la droite et le capi-
talisme?

Mais Q est évident que la possi-
bilité d*un changement politique
en France tiendra pour une large
part i la capacité du parti socia-
liste de continuer d'aller de
l'avant. Ce parti réussira-t-fi 4
devenir un grand parti de masse.
4 s'insérer davantage le
monde du travail et 4 reconstruire
4 partir d’un sentiment populaire
tenace une solide afn^rw dœ
forces de gauche ?

le projet socialiste

Dans la mesure où le parti
socialiste est implanté ri>n« tous
les secteurs de l'opinion, y com-
pris de plus en plus largement
dans la classe ouvrière, U porte
en lui use puissance de change-
ment donc de changement
politique- 31 lui reste 4 développer
une certaine pratique des rela-
tions syndicales, qui le mette plus
complètement 4 l'écoute des aspi-
rations ouvrières.

L’ancrage 4 gauche, nécessité

absolue, n’est pas exclusif, pré-
cisément, (Tune approche nou-
velle et dynamique des problèmes
de la société française, qui fasse
du parti socialiste un grand parti
de rassemblement et de proposi-
tions. Au cour des dernières
«wtiApk, le parti socialiste, plus

sensible que d’autres aux valons
nouvelles de 2a société, a beau-
coup inventé, ou emprunté; à
des organisations proches de la
CJD.T. ou aux mouvements
issus du surgissement de mal 2968.

La droits et le parti communiste,
chacun pour leux compte, ont
essayé de récupérer nombre de
ces idées : la pouvoir accentue
les inégalités sociales dans le

pays, mais promouvoit en même
^rn|i »«

L
en acceptant |m*

libéralisation des mœurs, un type
de société permissive. Lee com-
munistes. tout en fie gardant de
rompre avec une conception
bureaucratique et centralisatrice
des choses, intègrent à leur ba-
gage l’autogestion, la régtanaJtea-
tion. la lutte oontie certaines
hiérarchisa.

Le parti socialiste est sur son
terrain naturel lorsqu’il enrichit
sa stratégie d’union par des thè-
mes tels que la dimension écolo-
gique, la défense du cadre de vie.

la reconnaissance du caractère
spécifique des luttes féminines.
Sur le plan de rinvention et du
dynamisme, le parti wnmmmiw.
ne oonnaît-il pas, par contre, un
essoufflement avec la révolte ’e

ses Intellectuels, le déclin du mo-
dèle soviétique, la division des
partis communistes occidentaux,
l’affaiblissement de son appréhen-
sion Internationaliste des problè-
mes mondiaux? Au moment où
ce parti s'enferme dans une
vision parfois poujadlste et pro-
tectionniste de la vie nationale,
qu'attend le parti socialiste pour
poser, par exemple, le problème
de l’élargissement de la Commu-
nauté économique européenne 4
l’ensemble des forces de gauche
de l’Europe méditerranéenne ?

L’heure doit être aujourd’hui pour
les socialistes à l'invention et 4
1Initiative.

Le projet socialiste, qui tend 4
proposer aux Français un type de
société et un modèle de dévelop-
pement nouveaux, sera élaboré
d’ici 4 l'année prochaine. Il de-
vrait agir nomme un révélateur.
H devrait traduire la volonté
d’unité de oe narti. atout essen-
tiel, sa résolution de rester fidèle
aux acquis du programme socia-
liste de 1972 et du programme
00mmun de gouvernement, mats
aussi sa faculté d'imaginer et de
durcir ses propositions en réponse
au durcissement du pouvoir.

Le parti socialiste K doit en
effet d'intensifier sa lutte contre
le grand capital, maître des le-

viers de commandes économiques
et politiques. Il rappellera la né-
cessité de r'formes de structures
fondamentales, comme l’appro-

priation sociale des grands
moyens de production, car « 14 où
est la propriété. 14 est 2e pou-
voir ». Il ne peut y avoir non plus
de planification *»" extension
du secteur public Cette planifi-

cation doit encadrer le fonction-
nement du marché sans jamais
lui être subordonné. C’est 4 par-
tir de ces transformations révolu-
tionnaires que le socialisme auto-
gestionnaire, qui se fonde sur la

libération des hommes et leur
prise de responsabilité 4 tous les

échelons de la société civile et
politique, se développer* réelle-

ment. Il faut souhaiter ainsi que
dans les mois prochains les so-
cialistes se dégagent du terrain

stérile de la polémique pour ren-
forcer leur capacité d’action et de
proposition.

Les communistes devant un nouveau parti socialiste

Depuis le Mhigww» de 1920. les

périodes de division au sein du
mouvement ouvrier ont été plus
longues que les phases d'union.

Nous avions connu cependant,
depuis 1965 et jusqu’en 1977
(malgré la coupure de 1968-1971,

qui a correspondu à l'affaiblis-

sement et 4 la dispersion des
forces socialistes), le développe-
ment d’une phase unitaire d’une
durée sans précédent qui avait

permis 4 la gauche de marquer
des points décisifs.

Z* création du nouveau parti

socialiste offrait 4 son partenaire
les plus grandes garanties quant
4 rorient*non 4 gauche, mais de
ee fait même. U devenait un
concurrent redoutable quant au
leadership de l'union.

Parmi toutes le* motivations
recherchées pour trouver une
cause 4 la decision de rupture
du parti communiste, n’en est-l!
pas une qui soit fondamentale et
qui benne à ce que les commu-
nistes pensent être la nature
profonde de leur parti ? Celui-ci,
faute de cesser d’être lui-même,
ne peut renoncer, semblent-ils
croire encore, à être un parti
dirigeant et d'avant-garde. Cela
le paru socialiste ne peut l’ac-

cepter. sauf à trahir sa propre
vocation historique. C’est dire
i’àprete de la compétition qui
s'est engagée, mais qui, par-delà
le» pires déchirements, ne devrait
pas fa.re perdre de vue aux
communistes les intérêts supé-
rieurs de l’union.

Ce seau tes faits qui tranche-
ront. si, par impossible, le parti
socialiste (levait composer avec le
pouvoir établi, le problème serait
historiquement réglé 4 l’avantage
du seul parti communiste. Sinon,
celui-ci aéra obligé tôt ou tard
de reconnaître la réalité : c’est
bien un parti nouveau qui sVst
créé lois du congrès d’unification
en 1971 4 Epinay. Ce parti n’est
pas la branche cadette du mou-
vement ouvrier. Ce parti est
fondé 4 parler aux communistes.
Les communistes ne pourront
alors, sans dommage grave pour
leur organisation, continuer
d'ignorer te nouvel équilibre ins-
titué an sein des forces de
gauche.

Cette stratégie est une stratégie
de longue haleine. Elle «St la
seule qui permette de venir 4
bout du pouvoir de droite dont
la force toute relative et provi-
soire ne tient qu’4 la désunion
entretenue par les communistes.

LOUIS MERMAZ.
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Aujourd'hui à Sauf
**

plongée U*re.
yoga. etc—

balade en. mer,

Au Qub Méditérranée après l'été, c'est encore l'été. 266.5Z52.

Hom MONTPARNASSE, Capitale SHERATON

à deux pas de Saint-Germain-des Prés

à 6 dations de métro des Champs-Elysées.

mn ÿ ir

Lb p/as grandhôtelde la Rive SaucAe

Ob restaurant raffinéle Montparnasse25, leiwCoraiL

1.000 chambres spacieuses.
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TEL 2603511 Paris-Sho'aton Hoùi

Orientation - Mise à niveau
Seconde à tronc commun

Second cycle secondaire / de la troisième aux terminales
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DIRECTEUR D’AGENCE 250.000 F
Arabie Saoudite— Une importante socTSé Industrielle française (CA voisin cTun milliard

de francs) recherche (e Directeur de son agence de R1YADH. Représentant permanent de la
société en Arabie Saoudite, il sera responsable des relations avec les autorités locales, de la

gestion administrative et comptable de l’agence ainsi que de la recherche d’affaires nouvelles.

Il sera secondé par deux ad|o!nts résidents, l’un affecté aux questions administratives et ('autre

aux questions commerciales. II sera en outre assisté directement par le siège de la société &
Parts pour les questions techniques (entreprise générale). Ce poste s’adresse à an candidat
âgé d’au moins 35 ans, de formation supérieure, rompu aux relations internationales, et pos-
sédant si possible de bonnes connaissances de base en entreprise générale. La pratique de
l’anglais est Indispensable. La rémunération annuelle, fonction de l’expérience acquise, sera
de l'ordre de 250.000 francs. Il s'/ ajoute le logement à RJYADH, une voiture et les avantages
liés à l'expatriation. Les informations complémentaires seront fournies lors d’un entretien

strictement confidentiel, écrire & J. MOUN1ER à Paris. RéL A/272IM

DIRECTEUR TECHNIQUE 200.000 F
Cette sodéfé française de faille moyenne (chiffre d'affaires : 40 mîîTtons de francs dont40%
à l'export) est spécialisée dans la production et le négoce d’appareils et d'acœssolres pour
Téquipement et ['exploitation des réseaux et Installations électriques. Leader européen de
son domaine, elle possède une excellente notoriété mondiale. Son Président-Directeur Général
recherche un Directeur Technique de haut niveau pour lui confier l'ensemble des responsa-
bilités techniques de la société : conception et évolution, des produite, achats et sous-traitance,

stocks, fabrications très diversifiées et de petites séries (mise en oeuvre de pièces de fonderie
de métaux non ferreux et de pièces plastiques), relations extérieures (grands utilisateurs,

homologations, assistance technique.-)* Ce poste conviendrait à un ingénieur diplômé, figé

d'au moins 38 ans. Une large expérience industrielle est indispensable pour assumer dans
tous leurs aspects, les responsabilités de la fonction. Associé à la Direction, il aura à Jouer un
rôle Important d’organisation; son tempérament cfhomme de fabrication doit lui permettre
de garder un contact étroit avec les problèmes quotidiens de la production qui sont prépon-
dérants. Une expérience en gestion informatique serait appréciée. La rémunération annuelle,
fonction de l’expérience, sera de l’ordre de 200.000 francs. Le poste est à pourvoir en proche
banlieue Sud de Paris. Écrire à J.MOUNIER à Paris. RéL A/2698BM

DIRECTEUR COMMERCIAL 250.000 F

Équipements lourds — Un Important groupe Industriel recherche avec résidence 4

Parte le Directeur Commercial d’un département représentant 200 millions de francs do chiffra

d’affaires. Dépendant du Président-Directeur Général et membre du Comité do Direction, il

sera chargé de définir et de mettre en œuvre une stratégie commerciale permettant do diver-

sifier et de développer les ventes en France mais surtout à l’étranger. II dirigera une équipa

d'une trentaine de personnes (commerciaux itinérante et sédentaires, bureau d'études, avant-

projets, cotations, gestion des contrats) travaillant essentiellement en liaison avec les grands

engineerings Internationaux. Ce poste conviendrait 4 un ingénieur de grande école (ou do

niveau équivalent), âgé d’au moins 35 ans. Justifiant d’une expérience confirmée du com-

candldat. Des Informations complémentaires seront données au cours d'un entretien stricte»

ment confidentiel. Écrira & J. MOUN1ER & Parte. RéL A/2720M

DIRECTEUR ADMINISTRATIF ET FINANCIER Paris

Une sodéfé allemande en pleine expansion, fabriquant des biens de consommation réputés,

recherche pour sa filiale de vente française située 4 Parte (effectif : 100 personnes) son Direc-

teur Administratif et Financier qui représentera le gérant II aura la responsabilité de l'Infor-

matique, de la gestion comptable, administrative et financière de cette société. Il Interviendra

également pour les questions relatives au personnel, à l'organisation du travail et au service

après-vente. Ce poste conviendrait à un candidat de forte personnalité, de formation supé-

rieure. Agé d'au moins 35 ans, il dura acquis une solide expérience de l'administration et do

la gestion d’une entreprise et de ses hommes (bilans, planning, budgets, financements) à un

niveau International. Il devra posséder de solides connaissances en fiscalité, droit social et

du travaiL La pratique de la langue anglaise et/ou allemande est nécessaire. Le niveau do

rémunération de ce poste, qui offre de réelles possibilités de carrière, sera fonction de la per-

sonnalité et de l'expérience du candidat retenu. Écrire à PA MANAGEMENTCONSULTANTS
GmbH— Graf-Recke-Sirasse 17—4000 Düsseldorf (RFA)— Tél. 021 1/686681.

Réz. DM 653 M

DIRECTION DU PERSONNEL 170.000 F
Région Nord — Une Importante unité Industrielle fabriquant des biens d'équipement
pour le sedeur automobile recherche son responsable du Personnel et des Méthodes Indus-
trielles. Rendant compte au Directeur de l’Usine dont il sera le conseiller permanent sur le

plan des activités humaines et sociales, II animera et coordonnera l'ensemble des services do
gestion et d’administration du personne] ainsi que le département des méthodes Industrielles.

Dans le cadre d'une politique des relations humaines et sociales du groupe, il aura à mettre
en place en les adaptant au contexte local tous les systèmes, procédures et décisions en matière

de personne), et devra assurer les négociations salariales et sociales. Ce poste clé ne peut
convenir qu’à un candidat âgé d’au moins 32 ans, diplômé d’études supérieures et pouvant
Justifier d’une solide expérience de la gestion du personnel et des méthodes industrielles (étude

des temps-.) acquise au sein d’une société Internationale. La pratique courante de Pangiaîs

est impérative et seule une forte personnalité rompue aux négociations et possédant un juge-
ment sûr et rapide peut réussir à ce poste. La rémunération annuelle de départ, de l'ordre

de 170.000 francs, sera fonction du niveau de compétence atteint. Écrire à G. RAYNAUD à.

Paris. R&.A/2684RM

DIRECTEUR FILIALE 150.000 P

RESPONSABLE VPC 140.000 F
Vent© par correspondance — Une Importante entreprise de l’Est, très solidement
Implantée, structurée en trois départements aux activités différentes, recherche son respon-
sable VPC, assurant, en dehors du réseau ventes directes, la distribution des produits de deux
Ses départements. Ce responsable sera chargé de concevoir une véritable politique

produits, de maîtriser l’outil VPC (conception du catalogue, choix des messages-.), et de
conduire l’action commerciale proprement dite (étude des marchés, choix des cibles.-). Ce
poste conviendrait à un candidat ou une candidate, diplôraé(e) de l’enseignement supérieur,

disposant d’une réelle expérience VPC au niveau de la conception et de la direction. La rému-
nération, de l’ordre de 140.000 francs, sera fonction del’expériencn. Le poste est situé dans une
Ville universitaire de l'Est. Écrire à J^A. DENNINGER à Paris. RéL A/27IBM

DIRECTEUR DÉPARTEMENT INFORMATIQUE 130.000 F
LaCaisse Régîonalede CréditAgricole Mutuel desC6tes-du-Nord recher»

choieDirecteurdeson département informatique.Cepostes'adresseàune
>

personnalité désirant

dépasser la technique informatique, car, membre du Comité dë Direction, il participera à
l’élaboration de la politique générale en proposant et appliquant un plan informatique adapté
aux grands axes de développement de la Caisse ainsi qu'aux besoins immédiate et futurs

I des départements. Il animera et coordonnera les différente services de son département (une
soixantaine de personnes) et assurera les relations tant auprès des utilisateurs que vis-à-vis

de l’extérieur. Ce poste, basé dans une région agréable en bordure de mer. conviendrait
à un candidat âgé de 33 ans minimum, de formation supérieure, ayant une expérience confir-

mée dans l'animation d’une équipe et dans la gestion d’un grand système (type CII-HB 6000,
IBM 370-145, CDC 3500, UNIVAC 1 100, etc-.) non nécessairement acquise en millea bancaire.
Une évolution rapide est envisagée et pour cela un plan de formation systématique sera pro-
posé dès l’entrée en fonction. Le salaire annuel de départ, de l’ordre de 130.000 francs, pourra
être supérieur si l’expérience le justifie. Écrire à G. MJN5 à Nantes. RéL A/I0I2M

CHEF DES SERVICES ADMINISTRATIF
ET DU PERSONNEL 120.000 F

La finale française d’un puissant groupe Industriel européen (1 15.000 personnes), incontes-

tablement leader sur son marché, employant une cinquantaine de personnes, réalisant un
chiffre d’affaires de l'ordre de 33 millions de francs hors taxes, crée le poste de Chef des Ser-
vices Administratif et du Personnel. Dépendant directement du Président-Directeur Général,

Il devra créer de toutes pièces (e service de la comptabilité qui était Jusqu'alors assurée par
le Groupe. U aura à sa disposition un mini-ordinateur Nbcdorf. il aura égalem^it le rôle de
Chefdu Personnel, responsable de l’embauche et de la gestion du personnel. Ce poste convien-
drait, soit à un Jeune candidat diplômé de l’enseignement supérieur, soit à un bon autodidacte,
disposant d'une réelle expérience comptable. Informatique et de gestion du personnel. La
connaissance de l’allemand ou de l’anglais, sans être Indispensable, serait appréciée. La
rémunération proposée est essentiellement fonction de Texpérïenca du candidat. Le posta

est situé en banlieue Ouest. Écrire à J.-A. DENNiNGER à Parta. RéL A/27I5M

INGÉNIEUR MÉTHODES 100.000 F
Région Ouest —L'une des unités de production d’un Important groupe Industriel fran-

çais, spécialisée dans la conception et la fabrication d'équipements de télécommunications
recherche un Ingénieur Méthodes pour plusieurs ateliers (usinage, outillage, galvanisation,

peinture—). En qualité d’adjoint au responsable des Méthodes d’un sous-ensemble de fabri-

cations, il aura pour mission première la réorganisation des procédures actuelles et leur
évolution, dans un saud constant de rentabilité et d'amélioration de la productivité, Il devra,

en liaison avec le service Études, développer une véritable politique dés investissements. Ce
poste s’adresse à un candidat, âgé de 30 ans minimum, de formation Ingénieur (AM, Centrale,

ENSL-) possédant une expérience effective d’au moins dnq années des méthodes et de ['orga-

nisation du travail en fabrications mécaniques de moyennes et grandes séries. Ce sera Impé-
rativement un spécialiste de l'analyse de la valeur, rigoureux et gestionnaire. Le salaire

annuel de départ, fonction de l'expérience acquise, sera de l'ordre de 100.000 francs. La-
réussite dans ce posta ouvrira de réelles perspectives d'évolution à moyen terme. Écrire à
G. MINS à Nantes. RéLA/IOIlM

Un groupe International, spécialisédam fa diffusion d'équipements pour Te contrôle de fluides

(éledrovannes, vannes plastiques et métalliques—), recherche le Directeur de sa filiale fran-

çaise, située dans la proche banlieue Ouest de Paris. Rendant compte à la Direction Générale

de la Société Mère, Il se verra confier la responsabilité de la polltiqüe commerciale et de la

gestion de cette filiale: études des marchés et de la concurrence, définition des objectifs, éla-

boration des budgets, gestion financière, développement du réseau de vente, contacts clien-

tèle importants, animation d’une petite équipe— Ce poste conviendrait à un candidat âgé de

30 ans minimum, possédant une solide formation technique ou commerciale, et pouvant

Justifier d’une expérience confirmée du marketing et des ventes, si possible dans le domaine

du contrôle des fluides. Le candidat retenu devra, en outre, être doté d’excellentes qualités

d'animateur et de gestionnaire. De bonnes connaissances en allemand sont nécessaires; la

.pratique de l'anglais serait appréciée. La rémunération annuelle de départ, de l'ordre da

150.000 francs, sera fonction de l'expérience acquise. Voiture fournie. Écrire à J.-P- ROUGIER
4 Parte. RéL A/2713M

140.000 F RESPONSABLE RÉSEAU FRANCHISEPONSABLE RÉSEAU FRANCHISE 140.000 F

line société française, spécialisée dans la fabrication et Ta distribution cParfides ménagers,

réalisant un chiffre d'affaires de 100 millions de francs hors taxes, leader sur le plan national,

souhaite créer, sous sa marque, un réseau de magasins en franchise, dans toute la France,

et en recherche 1e responsable. Dépendant directement de Ta Direction Générale, Il aura à
concevoir et mettre au point la charte de franchise, à la négocier avec les futurs franchisés,

à suivre les problèmes d'agencement et d’implantation des magasins, puis à contrôler et

animer ce nouveau •réseau. Ce poste conviendrait à un candidat diplômé de l’enseignement

commercial supérieur, disposant de préférence d'une expérience de la distribution soit par
franchisés, soit par concessionnaires, soit par groupements ou centrales d'achats. L'anglais

serait apprécié. La rémunération de départ, de l’ordre de 140.000 francs» sera fbndlon de
l’expérience. Le posta est à Parte. Écrire àJM. DENNINGER à Paris. RéL A/27I4M

DIRECTEUR INTERNATIONAL DES VENTES 130.000 F

Hôtellerie - Voyages — Un Important groupe Internationa! offrant un
#
service de

première catégorie dans tous les pays d'Europe, recherche un Directeur International des
Ventes. Basé à Paris et rendant compte au Directeur Général, (I sera chargé de diriger, d’ani-

mer et de coordonner l'action commerciale des responsables de vente européens dans le

cadre de la stratégie générale du groupe. I) aura lui-même un rôle de développement com-
mercial auprès des professionnels du voyage, des compagnies aériennes et de la clientèle

Industrielle. Il sera responsable du bon fonctionnement des systèmes de réservation et de vente
des hôtels du groupe. II participera à l’élaboration et au suivi des budgets et des plans de vente.

Ce poste intéresse un candidat âgé de 35 ans minimum, possédant une bonne formation de
base, ayant à son actif une expérience réussie de la commercialisation de services hôteliers,

de tourisme ou de voyage, acquise de préférence dans un contexte International. Un excellent
niveau d’anglais écrit et parlé est exigé. Le critère de nationalité est Indifférent. Le poste
Implique de fréquents déplacements. Le salaire annuel de départ ne sera pas Inférieur à
130.000 francs. Ecrire à J.-P. CHABAUD à Parts.

. RéL A/2719M

CONTROLEUR DE GESTION ! 10.000 F
Pans — L’une des foutes premières sociétés Internationales de services Informatiques, en
rapide expansion, tant en France qu’à Pétranger, recherche pour l’une de ses filiales pari-
siennes, un Contrôleur de Gestion. Sous l'autorité du Directeur de la filiale et en coordination
avec la Direction Financière du siège, il aura l’entière responsabilité de la comptabilité géné-
rale et fiscale ainsi que la comptabilité analytique et budgétaire de la filiale et d’assurer le
contrôle de gestion (budgéte, plans à trois ans, mesuras des performances—). Ce posta convien-
dra» à un candidat âgé de 28 ans minimum, d possible de formation comptable et financière
supérieure. Justifiant d’une bonne pratique du contrôle de gestion. Une expérience de quel-
ques années acquise dans un cabinet d’aud» anglo-saxon serait appréciée. La connaissance
de l’anglais est souhaitée. La rémunération annuelle de départ, fonction de l’expérience du
candidat, sera de l’ordre de 1 10.000 francs. Dans le cadre de la politique de décentralisation
de ce groupe à vocation internationale, de réelles perspectives d'évolution sont possibles.
Ecrire à Ph. LESAGE à Parte.

Rèf. A/2717M

RESPONSABLE UNITÉ MONTAGE 100.000 F
Biens de consommation— Dans te cadre de ta mise en place d’une nouvelle structure
décentralisée, une importante société française crée le poste de Responsable de l'une de ses
chaînes de montage pour son usine située en métropole Nord. Rendant compte au Chef de
Production, il dirigera une unité de 350 personnes environ. Doté d'une large autonomie et
titulaire d’une délégation étendue, il aura en charge les aspects techniques et administratifs
nécessaires au fonctionnement età la gestion de cette unité. Ce posta convient particulièrement
à un ingénieur (Centrale, IDN, Arts et Métiers) ayant acquis une expérience Industrielle d’au
moins quatre ans dans un service production de série et désireux d’élargir ses responsabilités.
Ld rémunération annuelle dé départ serti de l'ordre de IÛ0.000 fronts. De larges perspectives
d’évolution sont envisageables. Ecrire à D, LANDEAU à Croix. RéLA/4421M

Aucun renseignement ne sera transmis sans Vaccord préalable des candidats. Adresser C.V. enrappdaM la référence à s

PA Conseiller de Direction S.A.

8, rue Befflnï, 75782 PARIS - Cedex 15 - TH. 505-14-30 19, Résidence Flandre, 59170 CROIX - TH. (20) 72-52-25

9, rue Jacques-Moyran, 69006 LYON - TH. (78) 524043 I, rue Duguesdïn, 64000 NANTES - Tél. (40) 48-48-82

Amsterdam - talons - Bruxelles Cbpeohogus - Bossddorf - Francfort - Hambourg - lits - Londres - Lyon - Madrid - Milan - Hantes - New York - Oslo - Rome - Stockholm - Stuttgart - Tinte - Zurich
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POLITIQUE

Le P.CF* cherche à donner à ses mffitants

ime «vision actuelle » de l'Union soviétique
«L'Humanité » du 4 septembre

.
publia en

«bonnes rendes» la préface rédigé© par
M- Francis Cohen, directeur de «la NntrveUe
Critique». (Tan ouvrage à paraître axa. Editions
sociales et intitulé * ru.RS-S. et noos ».Ce Evr*
est âgé par cinq intellectuels dn
P.OF. Outre M. Cohen, fl s'agit de MM. Alexan-
dre Adler, Maurice Decaülot, Claude Frioux et
Léon BobeL Cette publication s'accompagne
d'une déclaration dn bureau politique dn P.CJF.
qui ffflôte -les auteurs. Les dirigeants commu-
nistes soulignent en particulier que les respon-
sables de 1 ouvrage « ont tenté de renouveler
I* façon infime d’étudier et de considérer
l’Union soviétique ». «Es r<mt fait *«*»« m
esprit scientifique, sans complaisance et «mnc
animosité, avec lucidité, en bref avec sérieux»
ajout» le bureau politique. «Et «Test dan., jê
môme esprit qu’ils abordent l'analyse des atti-
tudes dn parti communiste français à l’ëaani
de I’U-B-S_S_ »

L'imprimatur officiel g cette
œuvre collective se situe dans la ligne d'une
évolution engagée depuis plusieurs années et
symbolisée notamment par les ouvrages de
rhJstonen Jean EBelnstein. Déjà, en jan-
vier 1377. Georges Cogniot et Pierre Dolza. qui

faisaient partie de la délégation dn P.CLF. an
XX* congrès dn P.C. (TU.R&&, reconnaissaient
que Maurice Tborez avait en connaissance dn
«apport Khrouchtchev».

En avril dernier, dans son rapport an
comité central dn PCF-, M. Georges Marchais
admettait que son parti avait pris du retard
en 1KS sans pourtant préciser là nature de ce
retard.

L'ouvrage - 1UJLSJL et noua » va plus loin
poisqtte les options prises à Fépoque per la
direction dn P.CLF. et en particulier par son
secrétaire générai, Maurice Tborez. sont
remises en cause. L'autocritique des commu-
nistes français s'arrête à ce stade. D est vrai
quH n’entrait pas dans le projet des auteurs
d'analyser comment ces erreurs ont pu triom-
pher an sein dn P.CLF. Pour avoir poussé la
réflexion pies avant et s’étire interrogé en
conséquence sur le fonctionnement Interne de
son parti, 11 Jean Enirfnstrrfn s'est trouvé pro-
gressivement rejeté parmi les contestataires.

Le réexamen de la poBtiqne du P.GF. est
admis à condition de ne l'effectuer qu’au
rythme souhaité par la direction dn nanti. —
T. P.

Dans sa préface, M. Prends
Coben écrit notamment : « Lea
communistes français ont besoin
d'une vision actuelle de FUnton
soviétique (-J. Aucune réflexion
sur Fêtât du monde et Ta situa-
tion de là France, et à plus forte
raison sur leur avenir, ne peut

du parti soviétique tous les traits
spécifiques du nouveau régime.

;

Cette personnalisation est banale
.
dans {"histoire, même contempo-

' raine, mais Fextrême centralisa-
tion soviétique faisait intervenir
Staline dans tous les aspects de
la vie publique et privée de
FUJIJSJS. Le sens que nous lui
donnions était, là encore, non
tfallégeance, mais <radhésion à
ce qui semblait être une méthode
idéologique et politique généra-
trice de grands succès. •
i£ Cohen relève également

qtftme certaine tendance s'est
manifestée en France favorisant
« l’adoption des simplifications
finalement assez grossières du
marxisme de Fépoque stali-
nienne Sl

• Le bureau de FUition des jeu-
nes pour le progrès (Jeunes gaul-
listes}, à 1Issue d’un séminaire
réuni à Perpignan, s’est déclaré.,
dimanche 3 septembre, « prêt à
dialoguer non seulement avec le

pouvoir mais aussi avec les diri-
geants politiques de toutes ten-
dances, dont M. Robert Fabre,
et avec les syndicats ». M. Ma-
nuel Dlu. maire MJLG. de Mil-
bo. assistait à la séance de clô-
ture de ce séminaire qu’animait
IL Bernard Fournier/ président
de mJP.

n s'interroge, en outre, sur le
sens de la formule « marrisme-
Mninisme a et ae gi
l’usage de cette expression est
encore bon à une époque où « les
pratiques politiques et les théories
les plus diverses, voire les plus
opposées », s’en réclament. H

qui semblaient encore c***n*M*
et indiscutables tris majoritaire-
ment au parti et à sa direction ? »
L'auteur rappelle aussi le

contexte français (guerre cFAlgé-
rie. gouvernement socialiste,
expédition de Suez) et note :

« Dans ces conditions, ü n’est

connaissance du parti français,
et, surtout, ne suscita pas d’em-
blée, «embte-t-a, des réflexions
trime aussi grande portée que
dans <Tautres partis, ritalien par
exemple. lors des comptes ren-
dus du. congrès aux matants
communistes, les rapporteurs fai-
saient, par exemple; acclamer le
nom de Staline, répondant par là,
il faut le dire, à Patiente générale.

» Une raison de cette attitude
est sans doute le manque de
confiance dans la nouvelle direc-
tion du P.CDJS. Les révGations
faites paraissaienten contradiction
non seulement avec ce quJavaient
été les apparences, mais avec
plusieurs aspects de ce gravait
été Texpérience de la collabora-
tion entre les deux partis et avec
Staline luLmême. Même si res-
sentit semblait vrai et recoupait
d’autres aspects de cette collabo-
ration, l’exposé parut excessif,

décousu, peu convaincant. La
direction du P.CJF. décida de
demander d’abord des explica-

tions, pour comprendre comment
les choses décrites avaient pu se
passer, mais aussi peut-être pour
en avoir confirmation.
» Plus profondément, les remises

en cotise idéologiques, théoriques
et politiques portant sur une tan-
gue période ne mettaient-elles

pas gravement en question des
principes de pensée et d’action

ment dJun parti communiste,
conception qui avait été plus ou
moins adoptée par le notre, se
trouvait remise en cause.
UÜJLSJ3. ne pouvait plus être le

modèle, son expérience perdait sa
valeur uvàvenèUe, ce gui en pro-
venait dans notre théorie et notre
pratique devait être passé au feu
de la critique.

» Nous avons certes récusé Yex-
pbcation soviétique réduisant les

choses aux méfaits du « culte de
» la personnalité ». Mais nous
avons accepté la fiction de la
c tumeur sur m corps sain » et

nous avons tardé à rechercher,
dans les contradictions inévita-
bles du socialisme existant lui-

même, les causes de ses diffi-
cultés. Cela nous a sans doute
empêchés d’apercevoir et de re-
connaître les divergences de fond
qui existent entre nos partis et,

par conséquent, <Tavancer assez
vite vers la définition et la pra-
tique de notre propre voie démo-
cratique.
» C’est probablement une des

raisons pour lesquelles nota avons
été insuffisamment préparés à
saisir tuâtes les ’ composantes
antimonopolistes et démocrati-
ques de mai-juin 1968. »
il Coben volt dans l’interven-

tion militaire eu Tchécoslovaquie
le facteur qui a accéléré la prise

de conscience du P.CLF.

Elles sont 93% à trouver
que les hommes
ne les considèrent pas
comme leurs égales.
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AU SÉMINAIRE DE RAMSOUI1-1-ET

Confirmation du « tournant » libéral

et de l'ouverture politique de la majorité
Le séminaire qui a rassemblé vendredi 1” ston au profit de la collectivité, reste un homme

et samedi S septembre au ch&teau de Ram- d'opposition. Fort de cet exemple, le président

bonlllet les membres du gouvernement a été de la République a incité les membres du

essentiellement consacré & des réflexions sur gouvernement b « rechercher, chaque rois que

trois thèmes » le développement économique. c'est possible, un consensus sur les grands pro-

Femploi et la sécurité des Français. Le prés*- blêmes d'intérêt national -, ... ,

dent de la République a défini dans ces trois La méthode choisie pour la première Journée

domaines les orientations qui doivent guider de ce séminaire, à savoir une discussion

Faction du gouvernement et qui s'ordonnent libre, sans dossiers ni fonctionnaires (honnw

en matière économique, autour de deux prin- l’exposé fait par M. Michel Albert commissaire

cipes . la liberté et la concurrence. au Plan), a permis, au dire des participants.

Ce « tournant libéral est rendu possible de surmonter les réticences, voire meme les

par la conjoncture politique s selon les propres dissensions entre tel et tel ministre. En effet

termes du chef de l'Etat l'opposition ayant été l'objet de ce rassemblement était également de

battue en mars 1978. «le terrain est mainte- renforcer la solidarité de I équipe gouverne-

nant dégagé pour une- action à long terme*. mentale. Aussi M. Giscard dXstamg a-t-il sou-

A cet égard, la politique économique et sociale ligné qu'il appartient à chacun de défendre la

mise en œuvre par le gouvernement de politique gouvernementale comme un tout

M. Barre est aux yeux de \C Giscard d*Estaing. Enfin les discussions les plus nourries ont

la «seule possible ». Une telle affirmation, qui porté sur l'emploi, bien que M. Hunt oit tenu a

a conforté les participants dans l'Idée que le préciser que ce séminaire ne pouvait se

gouvernement est en place pour longtemps, confondre avec les travaux de i appareil gou-

limite te portée do 1a politique d’ouvorturo wueinont&l* Dw décisions seront prises dons

que les ministres ont été Invités & poursuivre ce domaine lors du prochain conseil des minls-

M. Giscard d'Est&ing s'en est expliqué vendredi très, mercredi 6 septembre, qui débattra ega-

soIr devant les ministres, seuls présents lors lement du budget et de l'adaptation du

de la première fournée, en Insistant sur le Tait VH* Plan.

que M. Robert Fabre, s'il a accepté une mis- JEAN-MARIE COLOMBANL

(uismel
s’installeaux Galeries

Lafayeffe
L'achat d'une cuisine est une des étapes importantes de la vie.

On la garde longtemps, il faut donc s'adresser à un spécialiste.

Cuisine 1, le spécialiste de la cuisine intégrée, s'installe aux Galeries.

Au 6* étage, un stand unique de 22 cuisines présentées en ambiance vous est.ouvert

Tous les styles de cuisine existant sur le marché sont ainsi exposés
au même endroit Des conseillers compétents pourront vous aider

dans votre choix tant au niveau de ia conception qu'à celui du choix des éléments.

Si vous le souhaitez, un concepteur conseil Cuisine 1 se rendra chez
vous, afin d'établir un dossier technique

ainsi qu'un plan de financement
Enfin, Cuisine 1 et les Galeries Lafayette assurent la garantie du
travail ainsi que la coordination et la direction de tous les travaux

parallèles si vous le souhaitez.

Pour votre prochaine cuisine, adressez-vous plutôt à un spécialiste.

Venez aux Galeries.

Cuisineg] f

(GaleriesLafayette)
haussmann

M. Pierre Hunt a rendu compte
samedi 2 septembre des résultats
des travaux du «séminaires de
Rambouillet. Le président de la
République a, selon le porte-
parole de l'Elysée, indiqué que le

gouvernement doit amplifier son
action dans trois directions : le

développement économique, rem-
ploi. la sécurité des Français. Des
propos rapportés par M. Hunt II

reœort que les débats se sont
déroulés de la façon suivante:

• LE DEVELOPPEMENT ECO-
NOMIQUE

. ML René Monory a souligné que
le degré de dépendance de l’éco-

nomie française vis -à- via de
l’extérieur (muose à la France de
rester compétitive. Le ministre de
l'Industrie a rappelé one la poll-
tlane actuelle est suidée par deux
principes, la liberté et la concur-
rence, qui doivent s’appllcruer &
tous les agents économiques.
M. Monorv a Indiqué que les

entreprises bénéficient désormais
d’une « monnaie forte ». et que
l’on enregistre une légère reprise
des investissements. H a précisé
que l'objectif reste pour le gou-
vernement de contenir la hausse
des prix « au-dessous de 10 % ».

XI a noté que. abstraction faite de
la remise en ordre des tarifs pu-
blics. la « tendance profonde b est
à une hausse de 75 % à 8 % par
an. Tirant les conclusions du
débat qui a suivi l’exposé du
ministre de l’industrie. M. Giscard
d’Est&ing a noté que la produc-
tion agricole devrait augmenter
de 5%. puis fl a indiqué, que.

pour les réglons faibles, fl faut
trouver un second souffle pour
les années 197& et 1979. Xe chef
de l'Etat a souligné que la poli-

tique de libéralisation des prix est
une étape indispensable pour le

maintien de la France dans la
compétition Internationale.

• L'EMPLOI
M. Robert Boulin, ministre dû

travail, a souligné, toujours selon
ML Hunt. qu'il faut nuancer les

statistiques et que, face au nom-
bre des demandeurs d’emplois, U
y a également de nombreuses
affres non satisfaites. Le prési-
dent de la République a appuyé i

cette analyse en citant l'Impor-
tance de la rubrique « offre*
d’emploi > dans les journaux de
province, comme la Nouvelle
République du Centre-Ouest.

\

Le ministre du travail et ses i

secrétaires d’Etat vont entrepren-
dre un «tour de France* pour
constater l'application du pacte
national pour l'emploi et en dres-
ser le bilan. M. Boulin présentera
au prochain conseil des ministres

j

un programme d'action contre le
chômage, qui visera notamment
à apporter aux zones touchées
par la conversion économique les
moyens nécessaires pour sauve-
garder l'emploi. Le président de
la République a"- souligné qu'on
ne peut pas encore se prononcer
sur les effets, dans le domaine
de l'emploi, de la phase dé crois-
sance modérée que traverse l’éco-
nomie française. H a Indiqué qu'il

faut amortir le surinvestissement
de l’économie française et trouver
des solutions pour les secteurs qui
ne sont plus compétitifs ou qui
mal gérés, doivent céder la place.
M. Giscard -d’Estalne s’est égale-
ment déclaré favorable à l'envoi
de Jeunes Français à rétranger.

(Lire nos autres
informations page 39

J

• LA SECURITE
M. Christian Bonnet, ministre

de l'intérieur, a fait remarquer
que, face à la montée du terro-
risme, la France est plutôt motos
touchée que ses voisins euro-
péens. xi a lancé un appel a la
solidarité, afin que la société tout
entière puisse se défendre effi-
cacement

ML Alain Peyrefitte a évoqué la
nécessité de revoir le régime des
permissions accordées aux déte-
nus ainsi que les règlements
pénitentiaires.
Pour M. Giscard d'Est&ing, ces

questions de sécurité .doivent
retenir toute l’attention du gou-
vernement. Le chef de l'Etat a
estimé que la mansuétude ne doit
pas s'appliquer à toutes «s délin-
quances.
Selon ML Wnnt

, Je- premier

ministre a ensuite tiré une pre-
mière conclusion des débats.

M. Raymond Barre a notamment
estimé que la France traverse un
passage difficile, alors que ses

principaux partenaires économi-
ques n’ont guère de perspectives
positives. Il a souligné que l'ef-

fort fait par le gouvernement vise
‘à une utilisation optimale des
ressources du pays, oe qui Impli-
que « des choix et de la

ngueur b. I

Tirant la philosophie de ce

« séminaire ». le président de la

,

République a dit en substance,
selon M. Hunt «que, de même que
la guerre d'octobre 1973 a mar-
qué ta fin (Time période de crois-

sance tarte, les élections de
mars 1978 ont marqué la fin (Tune
période, car Fhypothèque de
Uarrtaée au pouvoir «fuite opposi-
tion marquée par ' une bureau-

j

crotte marxlsante a été levée ». :

M. Giscard d'Estalng a ajouté que
j

« le terrain est maintenant i

dégagé poür une action à long I

terme. En matière de politique I

générale, le cap reste A Fouver-
1

ture. Le gouvernement doit pour-
suivre la politique d’ouverture et

rechercher, chaque fols qus c’est
possible, un consensus sur les

grands problèmes d’intérêt
national ».

Après avoir Indiqué qu’il n'y a
pas d’autre politique possible que
celle qui est menée par le gou-
vernement, U a demandé qu’U soit
fait face aux difficultés actuelles

par des mesures concrètes et

adaptées, telles que celles qui ont
été mise sen œuvre dans les Vos-
ges. Le chef de l’Etat a conclu :

« Nous devons préparer poliuque-
ment. économiquement et sociale-

ment la France de Van 2000, dans
une Europe que nous contribue-
rons à organiser ».

(Lire l’article

de PHILIPPE BOUCHER p. 14.1

N. GISCARD D'ESTAING

SOUHAITE LE DÉVELOPPEMENT

DE LA VIE ASSOCIATIVE

M. Giscard d'Estalng a inau-
guré dimanche 3 septembre &
Chanonat (Puy-de-Dôme) le -

local d’un «Mille clubs b. iL'opé- -

ration « Mille clubs b consiste pour
l’Etat à offrir les éléments préfa-

.

briqués d’un local destiné & la vie
associative, les dépenses d’implan-
tation et d'équipement revenant
aux communes intéressées.) A '

cette occasion, le président de la

République a souhaité le déve-
loppement de la vie associative,

qu’il a qualifiée de « forme
moderne d’organisation de la

société », et de a l’une des direc-
tions d’avenir de notre pays ». H a
également souhaité que les Fran-
çais « prennent une pari plus
grande a Za gestion de leurs pro- >

près affaires, dans le cadre na- •

üonal approprié de la commune %

M. Chirac énumère les domaines où le R.P.R.

ne peut accepter «aucun compromis»

De notre correspondant

Tuüe. — M. Jacques Chirac a
Choisi son département d'élection
pour définir une nouvelle fois les
conceptions du RPR, notant -

ment en matière économique,
sans toutefois Jamais critiquer
directement le président de la
République.
C'est dimanche après midi

3 septembre, à Tune, devant plu-
sieurs milliers de participante &
la fête champêtre départementale
du RPR. de la Corrèze; que le
maire de Paris a fait en quelque
sorte sa rentrée politique, après
une semaine de vacances passée
dans son ch&teau de Bitty. D’un
ton ferme et décidé, fréquem -
ment applaudi, le député de la
Corrèze a déclaré - notamment :

Fl ne peut y avoir aucun com-
promis sur le maintien de nos
Institution*, aucun compromis sur
une modification de la loi élec-
torale. notamment sur le retour
cru scrutin proportionnel. Pas de
compromis non plus sur le prin-
cipe de ^indépendance nationale,
la politique de défense et la
poursuite du programme de dis-
suasion nucléaire, s
n a poursuivi ; « Nous deman-

dons avec msfsUmce une renégo-
ciation sur la question des élec-
tions au suffrage universel au
Portement européen, sur les pro- !

blêmes économiques, sociaux et
agricoles, b Le chef du RPR. a
demandé la créât*-m d'un secré-
tariat d'Etat & la participation,
avec des moyens réels, et Insisté
sur la nécessité d’une nouvelle
politique économique.

* » dltS: Chirac, néces-
sité d’une nouvelle politique éco-
nomique. Le plein emploi et letmoaa sont indispensables à la
dignité de Ffumme. Le chômage
de plus est inflationniste. Le libé-
ralisme ne veut pas dire la liberté
de faire réimporte quoi, zi /dut
que rpn sache en ce domaine où.
Von veut allerj H faut aussi reve-
nir à la notion de planification
démocratique et à une véritable
politique de Vénergie pour les
industries de hase et de pointe. »H a aussi réclamé une relance
immédiate dès investissement»
dans les secteurs économiques en
danger, et un développement de
la consommation faïhUl&le. Four
l'agriculture, U a également
demandé une politique d'investis-
sements. qui «tonne un sens réel
sa projet d'orientation en faveur
de ce secteur. Parlant des rap-
ports du RPR. avec le reste de
la majorité; M. Chirac a estimé
que « son mouvement — fort

actuellement de six cent mille
'

adhérents — atteindrait prochai-
nement un million d’adhérents et ••

devait parfois jouer des coudes -,

pour se faire entendre de ses

. partenaires ». Le délégué régional ...

du RPR. pour !e Limousin, qui
était Intervenu avant 1e président
national, are.lt en quelque sorte
donné le ton en reprochant à >-

M. Barre « son optimisme béat »

La préparation

des élections européennes

LES GAULLISTES DE PROGRÈS

SOUHAiïïNT SE RAPPROCHER

DU R.P.R.

Le conseil national de l’Union
des gaullistes de progrès, qui a
siégé dimanche 3 septembre. &
adopté & l’unanimité une décla-
ration dans laquelle on peut lire

notamment :

< Les gaullistes de progrès refu-
sent de . rester enfermés dans ce
qui n’est plus qu’une routine sans
aucun rapport avec la réalité :

nous prenons acte que les que-
relles perpétuelles des états-

.
majors de la gauche ouf tué
l’union de la gauche et Fespoir
immense dont die était porteuse.

» Aujourd'hui. pour tous ceux

fi restent fidèles à la pensée et

Faction du général de Gaulle,
la priorité est de combattre le

processus de liquidation de la na-
tion engagé par le pouvoir giscar-
dien avec la complaisance de cer-
tains hommes qui se prétendent
de gauche. Ce processus touche
non seulement l'indépendance po-
litique de la France par les

perspectives de supranationalité,
mais aussi notre indépendance
économique largement bradée aux
multinationales contre l'intérêt du
peuple français.

*Ncnu sommes prêts & parti-
ciper. pour les élections ewropèen-
weSr.ô. une liste dans la perspec-
wpc gaulliste, contre l’Europe
oermano-américotne et la supra-
nationalité. pour une Europe
européenne.»
SA Dominique Gaflet, secrétaire

général de ru.GP., a pris contact
avec les dirigêantsVdu .ïtFR.



^J'IéUUV.
-t •

l£ MONDE — 5 septembre 1978 — Page 11

POLITIQUE

Le premier tour de l'élection législative partielle du Pas-de-Calais

Les difficultés du parti communiste
fSuite de la première page.)

Le pourcentage des absten-
tions 09,38 % est tout A fait
raisonnable pour une consultation
partielle, et les résultats ne
confirment pas entièrement toutes
les données du soudage précité.

Alors que. selon ce sondage, leRPR aurait un plus grand
avenir que ITT.D-F. (32 % contre
25 %), M. Deprez. UD.P.-P.R,
améliore légèrement son score
par rapport au 12 mars (30,08 %
des suffrages exprimés au lieu de
29,86 %). tandis que le RPR
recule sensiblement (de 22,05 %
A 14.35 %). La progression de
l’UDF. est néanmoins peu de
chose eu regard de celle du FR
Ce dernier, en dépit de sa que-
relle avec le P.CF. et de ses dif-
ficultés internes, ne semble pas
avoir perdu son Image de «parti
attrape tout» qui s'était dessinée
lors des cantonales de mais 1976
et renforcée & l'occasion des mu-
nicipales de mais 1977.

M. Claude WUquin, Invalidé, a.

en effet, manqué de très peu sa
réélection dès le premier tour en
recueillant 48,16 % des suffrages
exprimés au lieu de 32 % le
12 mars

Contrairement & ce qui s'était
passé le 16 Juillet dans la 9* cir-
conscription de la Selne-Saint-
Denls et le 20 août dans la 2* cir-
conscription du Gers, le FJS. et le

P.CJ. étalent face A face dans le
Pas-de-Calais, et le contraste est
saisissant entre la progression du
premier et la régression du se-
cond. Alors que M. WUquin gagne
plus de 17 points. Mme Monteux
en perd prés de 7 ne recueillant
plus que 6,38 % des suffrages ex-
primes.

Depuis six mois, le P.C.F. et le
PJS. ont eu le tort commun de se
renvoyer la totale responsabilité
de l’échec de la gauche aux légis-
latives de mais mais il semble
bien que l'opinion ne fasse grief
d’une telle attitude qu’au parti
wimmunlyy
Le P.CF. est en posture difficile.

Le fait que son bureau politique
approuve et cautionna la publi-
cation d'une étude- officialisant
une certaine autocritique (voir
page 9) suffira-t-il A redresser
quelque peu un courant qui lui
est nettement défavorable? Les
auteurs y soulignent que le parti
a tardé a tirer les leçons du ving-
tième congrès du P.C. de 1TLD.S.S-
«sur les exactions et les erreurs
politiques cnmmi’wg par Staline ».

On pourra en Juger, notamment
A la lunmlère des réusltats des
deux dernières élections législa-
tives partielles qui se démoleront
le 17 septembre dan« la première
circonscription de . Meurthe-et-
Moselle et Je 24 dans la seizième
de Paris.

RAYMOND BARR1LL0N.

L'UNIVERSITÉ D'ÉTÉ DU PR,

Fidéliser > les sympathisants.

De notre .envoyé spécial

Nice. — Deux cent cin-

quante militants et cadres
giscardiens participent de-
puis le samedi 2 septembre
& la troisième université
politique d’été du parti
républicain, an Centre uni-
versitaire méditerranéen de
Nice. .

Ouverte par Mme Christiane

Scrivarier, secrétaire générai ad-

joint du PJt, en présence de
M. Jacques Médecin, maire de
Nice et député (P.R.) des Alpee-
Maritimes, cette manifestation est

placée cette année sous le signe

de la « démocratie française »

(le Monde des 3 et 4 septembre).

Bannière plus que thème central,

puisque, durant huit jours, les

participante se formeront A un
ensemble hétérogène de « disci-

plines » : les cantonales, l’écono-

mie. la stratégie électorale, l'em-

ploi. la justice et las Français,

les libertés, l’Europe et la

liberté, etc. Chaque journée

de cette université politique d'été

sera partagée entre des forums,

auxquels participeront 'plusieurs

ministres et personnalités de la

majorité, et (es cours pratiques

destinés à des militants appelés

A prendre des responsabilités lo-

cales au sein du PR et à per-

mettre le renforcement de l'im-

plantation des fédérations dépar-

tementales de ce parti.

La première originalité de cette

université politique d'été. Instal-

lée cette année sur la promenade
des Anglais, est de permettre aux

militants d'approcher les person-

nalités de leur parti sans que

prévalent les rapports hiérarchi-

ques habituels «t de plus prés

que lors des meetings électoraux.

A Nice, sont venus, en cet éiô

1978, Mme Simone Vell. MM. Jao*

ques Dominati, Roger Chlnaud,

Lionel Stoléru, Jean-Pierre Bois-

son, Jean-François Deniau, René
Lenolr, Jacques Blanc, Michel

Poniatowski, etc.

Autre originalité de la version

1978 de runiverslté politique :

pour la première fois depuis sa
création, en 1970, elle n'est pas
chargée de préparer à la hèle

les candidats A- une élection.

Cette semaine pédagogique doit

permettre d’enrichir tes argu-
ments politiques, les thèmes de
réflexion, dans un climat plus

serein, et de parfaire l'organi-

sation régionale du parti. Malgré
une représentation nationale

accrue, le P.R. demeure un parti

« élastique - qui, quelques mois
avant une élection.- se gonfle

d'adhérents venus pour la plupart

par crainte d'une victoire de ta

gauche, puis se vide une fois

la menace passée. Même lors

des élections législatives de
mars 1978, le P.R. n'est pas
parvenu A maintenir dans l'ac-

tion militante la majorité de
ceux qui étalent venus se mettra

à sa disposition durant la cam-
pagne. A l'échelon moyen des
fédérations, la vie du parti

républicain demeure soumise à
la victoire ou à la défaite du
candidat « Il arrive encore
qu’une fédération s'écroule avec
réchec de son président aux
élections -, note ~M. Jean-Pierre

Raffarin, délégué national à
ranimation. « Noua avons été
longtemps un parti centralisa-

teur, éfftfsfe, composé de per-

sonnalités nationales qui

savaient s’entourer le moment
venu de sympathisants. - L'uni-

versité d'été doit permettra,

selon ses organisateurs, de
- fidéliser - les adhérents, de
renforcer les structures perma-

nentes du P.FL. en donnant

durant huit jours, à certains mili-

tants. tes moyens politiques et

pratiques d’accéder A de nou-

velles responsabilités.

PHILIPPE BOGGIO.

Dam les grandes villes

LES MAIRES DE LA MAJORITÉ NE SONT PAS FAVORABLES

A LA PROPORTIONNELS

La revue Vie publique publie,

dans son numéro de septembre;

les résultats d’une enquête faite

auprès des maires des deux cent

vingt et une villes de plus de
trente mille habitants sur le pro-

jet, avancé par BL Giscard d’Ss-
ging, d'instaurer le scrutin pro-

jjditS'jMor la ftAXtii la Monde.

jnqnn Faràt, «wtar éo b pnHtate*

Jacsw» tewp*

accord avæ pedurmutratiop.

“‘a-xuaWtaQpsrttsire ces JourBMX .®am
ot pupucatiens : a* 41437-

portlonnel dans leurs communes.
Sur les saixantes réponses obte-
nues. 11 apparaît que les élus de
gauche, ««ninnnktw: et SOCia-
llstes. approuvent très largement
cette réforme, alors que ceux de
la majorité — même ceux du
parti républicain et du CDR— sont généralement hostiles A
ce projet. Significative est, par
exemple, la réponse du maire
centriste de Metz, M. Jean-Marie
Bausch. sénateur, qui déclare ;

« Le fait de vouloir tntradstire

des conseillers municipaux de la

majorité actuelle dans des consens
municipaux de gauche ne donne-
rait qu'un avantage svrnbàüque.
Car la présence de membres du
P.C. qui, dans des grandes mues,
seraient de véritables agents per-
manents et appointés par le parti,

constituerait un danger nettement
plus important que les quelques
bénévoles de Vopposition non
structurée dans les conseils muni-
cipâux P.C.-PS. »

M. Wilquîn (P. S.) obtient 49r16 % des suffrages

Le P.C. perd plus de la moitié de ses voix
- Il s’en est fallu de 429 voix
sur 51 549 suffrages exprimés,
.pour que M. Claude Wflquirr
(P.S.} ne soit élu — ou confirmé— dès le premier tour, député
de la quatrième circonscription,
du - Pas-de-Calais (Montreuil).
Avec 49,16 % des suffrages expri-
més, il réalise un meilleur score
que celui obtenu par l’ensemble
des candidats de gauche au pre-
mier tour de mars 1978 qui était

de 47,08 %. Toutefois, son résultat
en voix — du frit d'une parti-
cipation. moindre -r- est infé-
rieur : 25346 contre 26 694.

M. WUquin creuse nettement
l’écart avec son principal conçu»
rent, M. Léonce Deprea (UJXP.),
quti avait battu de 122 voix seu-
lement le 19* mars dernier.
Comme l'ont montré les résultats
dans la Seine-Saint-Denis et le
Gers où des élections législatives
partielles æ sont soldées par le

succès des députés Invalidés,
l’électorat semble mal admettre
que son premier choix soit remis
en cause par le Conseil consti-
tutionnel. Ce dernier s'était
appuyé, pour annuler le scrutin
de nu»*» hmk cette circonscrip-

dentlelle, cette fois 11 ne peut
espérer récupérer dimanche pro-
chain que les voix du RPR-
Christian Taafllon» soit an total

44.43 %.
SI le PJ3. peut se prévalor (Tune

belle performance, en revanche
le P.C. a enregistré un net recuL
S& «anHIH«.tw UTna Alheite Mon-
teux, adjointe au maire de Berek,
M. WUquin, qu’était venu soute-
nir M. Roland Leroy, ne totalise

plus que 6^38 % des suffrages
exprimés contre is ia

.% en mars.
Le quotidien communiste régio-
nal Liberté avait appelé dans son
édition du-3 septembre c à donner
un avertissement au PS~. respon-
sable de la raptare de Punion- de
la gauche». Cet appel ne semble
guère avoir été entendu. .

Au lendemain, de
.
ce scrutin,

IL Claude Estiez-, au nom. du
secrétariat national du. parti so-
cialiste, a relevé que les résultats
« constituent un spectaculaire
démenti à tous ceux qui parlent
un peu légèrement du déclin de
la gauche en général et du PJS.
en particulier ». H a ajouté :

« La remarquable progression de
Claude Waqutn- à côté de la

perte de suffrages que subit le

PCP. montre que c’est bien au
PS. que les électeurs font d’abord
confiance pour combattre -la ma-
jorité réactionnaire dont les

deux candidats subissent un
échec cinglant. Après celles de la

Seme-Samt-Denis en juillet et

du Gers en août, cette élection
du Pas-de-Calais apporté égale-
ment toi désaveu au Conse&
constitutionnel qui avait Cru de-
voir annuler rélection de Claude
WUquin pour des motifs peu sé-
rieux. »
. Dans la majorité, .la. « pri-
maire » entre 1*0DJ?, et le RPR
(qui détenait le siège dans les

précédentes législatures) a.tourné
A l'avantage, comme il y a six
mois, du maire du Touquet qui
se présentait comme « le candi-
dat du président dévia BépubV-

.

que y. U. Deprez progresse de
0.22 point par rapport A mars.
Si la formation de il Jacques
Chirac régresse de 22,05 % A
1435 % des suffrages exprimés,
c’est, semble-t-il, en raison du
peu de notoriété de son Jeune
candidat, M. Christian Tuaillon.
A Campagne-lès-Hesdin, où n est
adjoint -du maire R. P. R.
M. Tuaillon obtient 32,89 % des

- suffrages, alors que M. Béraud
n’en avait recueilli que 23,76 %-
Cette progression, qui se fait,

Han* cette, commune qui compte
un peu moins de mine électeurs
inscrits, aux dépens de M. De-
prez (dont le score passe de
18,47 % A 10,02 %), n’empêche
pas M. WUquin de progresser
(53^3 % contre 45.17 %).

Ce dernier gagne la majorité A
Berek dont 11 est maire depuis
3977 r 60,87 % contre 3844 % en
mars. 31 gagne également près de
10 points en pourcentage au Tou-
quet où le maire, ML Duprez, pro-
gresse de trois points (55,42 %
contre 52J>7 %).

Dans l’ensemble, la gauche, qui
n'était majoritaire en mars der-
nier que dans deux cantons
(Campagne et Montreuil), l’est

désormais Hgin deux autres can-
tons A Etaplus et A Hesdln. La
majorité ne conserve plus l'avan-
tage que dans les cantons de
Fruges et d’Hucqueller où le to-
tal des voix de MM. Deprez et
Tuaillon, représentent respective-
ment 50.27 % et 54,02 % contre
52,73 % et 61,97 % en mars. —
A. Ch.

CANDIDATS
ET

PARTIS

3 septembre 1918

Inscrits : 64 784

29 mare 1978

.inscrits ; 64734 inscrits : 64 732

11 mare 1973"

Inscrite : .56 229

4 mare 1973 23 Juin 1968

Inscrite : 51933
Buf. exp.: 51 549 l Suf. expi. : 57 950 l sut. expi. : 56 686 l-Suf. axpr. i 47176 I Sut. expr. :.46922 I Sut. expr. : 43 945
Abat. : 1938 % Abat. : .838 * Abat.: 10,78 * Abat. : 1233* Abat. : 12.90* Abat. : 13,77 *

mm. wiLqunr (pa.> 25344

PXPBBZ ar-D-T.-P-R.) 15 510

TUAlU.ON (KJJBJ... 7 400

Mme MONTEUX (P.C.) ... 3 293

5BJB 18144

4Sÿ9 18 928

« Voix *

24.00 U 424 (1) 25.99

22^6 2948 (2) 6.70

25A3 23 733 (3) 94,90

15,97 5 849 (4) 13J9

h- O- (a) ...

P-N-&LP. (a|

P.N. <a) ...

Divan

1 072 (5) M»
322(8} 0,54

24* C») 6A4

5 869 (8) | II»

Elles sont seulement
24% à trouver que le

mariage est acceptable
dans sa forme actuelle.

(1) M. Bertrand Akar, candidat P.GDB.-rad. en 1968. UDAB.-MAQ. m 1973 ; (2) IL Léonce Deprax. sans étiquette eu 1973 ; M. Mlrval Cariiez,
RX en tsœ ; (3) IL Marcel Béraud. ODA en 1968 et 1973. BJA en 1976 *, (4) M. Paul Dumont en 1968 et 1073 ; (5> Mme EUane Mouatrou ; (6) M. Fer-
dinand Dhont ; (7) M. Dominique Chaboohs : (8) MU. Guy Malgouzou, réf.-Cent. dém., Jacques Callena dlv. droite majorité. Mlrval Cariiez, mal. reepeo-
ivemnnt 4 885. 832 et 352 voir, soit 9,98 *, 1,77 * et 0.75 *.

(a) L. O. : Lutte ouvrière (trotsklate) ; OJTJLP. ; Union pour la nouvelle majorité président!alla ; FR. : Front national.

tton. sur la diffusion tardive d’un ; ; •
.

: ? — —
tract affirmant, A tort, que tous

-les gaullistes de gauche soute-
naient le candidat socialiste. U ... -

avait aussi mis en doute la régu-
larité de certains votes émis par
des vieillards et des handicapés
de rhosplce de Reuvüle-sous-
MontreuIL

n y a six mois, M. wilquîn
devançait de 1216 voix M. De-
prez. Dimanche 3 septembre,
cette avance est passée A 9 838
voix. Alors qu’en mars, U. Deprez
abordait le second tour avec un
potentiel théorique de pris de
53 % des voix, en additionnant
aux siens les suffrages qui
s’étalent portés sur MM. Marcel
Béraud, député sortant B.P.R,
Ferdinand Dhont, Front national
et Dominique Cbabocbe, Union
pour la nouvelle majorité présl-

PARIS: quinze candidats dans

la seizième circonscription

(XIV* arrondissement).

Quinze candidats se présentent
A l’élection législative partielle

organisée le 24 septembre dans
la seizième circonscription de
Paris '(STT* arrondissement, par-
tie Plaisance) A la suite de l’Inva-

lidation prononcée par le Conseil
constitutionnel A l'encontre de
M. Christian de La Malène
(RPJR). Outre le député Invalidé,
se présentent A ce scrutin
Mmf»a Edwige Avice (PR), Ro-
lande Ferilcan (P.CJ, sénateur
de Paris. Jeanine Duprat (Front
national), Marion Decoudnn
(Parti dés forces nouvelles) et
MM. André Dupont (dit AgtdgtiL
Mouns), Pascal lacrampe (Union
de la gauche française), Guy
Perrin (PJ8.D.), Henri Fabre-
Lace (écologiste), Guy Freyche
(Ligue communiste révolutionnai-
re). Jean-Marie Beyxlat (écolo-
giste Indépendant). Raymond'
Roussel (radical démocrate),
Francis Szplner (MRG.), Phi-
lippe Wargny (légitime défense
et maintien de la peine de mort)
et René Albaret (Rassemblement
des usagers et des contribuables}.

Lesnouvelles
Femmes

F MAGAZINE
Numéro de Septembre.
En vente partout 7 F.

fi*
'4

• L’Union des jeunes pour le
progrès

.
(mouvement des jeunes

gaullistes) a décidé de soutenir
M. Christian Parra. candidat A
l’élection législative partielle de
la première droonscriptlon de
Meurtbe - et - Moselle: Réunis
samedi 2 septembre A Perpignan,
les dirigeants de 1TJJP. ont
approuve la position de M. Paria

r considère que son exclusion
RPR. au profit d’une opéra-

tion de raccotage douteuse est un
élément de plus qui permet de
constater que le SLPJL de Jacques
Chine devient un stérile parti de
droite ». Le RPR soutient dawg
cette circonscription M. Claude
Huriet, vice-président de la fédé-
ration départementale du PR,
qui est considéré par les instances
du PR comme s’étant lui-même
placé en dehors du parti.

POURMIEUX VIVRE VOTRE VIEDEFEMME.
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IA MESSE D'INVESTITURE DE JEAN PAUL I
er

Un retour aux: sources POINT DE VUE

Cité du Vatican. — - Le faste atoll, n
reste la solennité. Cette boutade d'un

commentateur italien résume parfaite-

ment la cérémonie religieuse du diman-
che 3 septembre qui a officiellement
ouvert le pontificat de Jean Paul 1". On
avait supprimé la tiare, le trône, la

«sedia», les gardes nobles, et tout ce

qui pouvait évoquer un pouvoir tem-
porel du Saint-Siège. H n'empêche i cette

« simple messe - accompagnée de chants

De notre correspondant

grégoriens gardait la majesté des gran-
des cérémonies parfaitement réglées dont
rEgilse catholique a le secret Le faste a
disparu, uiafo il y a de beaux restes.

La présence de plusieurs têtes couron-
nées (Belgique, Espagne, Luxembourg!,
de chefs d’Etat (Argentine, Autriche.
Irlande, Liban, Panama), de chefs de

gouvernement (Allemagne fédérale,

Canada. France, Pays-BasJ. et de nom-
breuses autres délégations — plus d'une
centaine — n'autorisait qu'une simplicité
relative. Le protocole du Vatican est &
cheval entre deux époques *. U tente de
concilier le dépouillement de l'Eglise et

l’activité de sa diplomatie, son caractère
spirituel et sa « présence au monde
Cest un style qui se cherche encore et]

abonde en contradictions.

Jean Paul, François, Videla,

et les autres
par ANDRÉ MANDOUZE

De manière significative, on
Insiste à Rome sur le fait que
Jean Paul l* r est dans le droit-

fil de la tradition. En ne vou-
lant qu’une simple messe d'inves-

titure, il ne faisait que revenir
aux sources, sans rompre pour
autant avec ses prédécesseurs
immédiats. 11 ne brade pas l'héri-
tage de l’Eglise, Il l'enrichît, com-
mente l'Osservatore Romano.

« Le pape, c’est lequel ? s, ne
cessaient d’interroger des enfants
présents avec quelque deux cent
mille personnes sur la place
Saint-Pierre. Peu de chose, en
effet, le distinguait des quatre car-
dinaux concélébrants : sa mitre
était dorée, celle des autres, blan-
che. Ici. U n'était que le premier
des évêques. Simplicité ' que
M. Philip Potter, secrétaire géné-
ral du Conseil œcuménique des

Eglises, qui était aux côtés de
Mgr Menton. délégué du patriar-

che de Constantinople, a dû. noter
avec satisfaction.

Lorsque les cardinaux se sont
succède pour faire acte d’obé-
dience au nouveau pape, celui-ci

a eu pour chacun un mot amical,
s'efforçant d’apparaître comme
leur égal, malgré les génuflexions
et les balae-maln. La chorale
chantait en latin : « ru es Pierre,

et sur cette pierre je bâtirai mon
Eglise, u

En recevant les cardinaux quel-
ques jours plus tôt, le successeur

üe Paul VI ne s’était-il pas senti

gêné de leur donner sa bénédic-

tion apostolique lie Monde du
l» septembre) ? On ne devient

pas pape en un Jour. Cela n’a

pas empêché Jean Paul I*, dans

<FESTINA LENTE »
De notre envoyé spécial

Cité du Vatican. — HSto-toi

lentement (Festlna lente). Telle

pourrait être la devise de Jean
Paul I*

r
et ceile de ses deux

prédécesseurs — Jean XXIII et

Paul VI — pour qualifier leurs

efforts cTagglomamento. Chacun

,

par une politique des * petits

pas », a cherché A libérer un
peu plus la papauté du carcan

historique qui a transformé Pierre

le pécheur en monarque absolu.

Jean XXIII, qui se plaignait

d'être babillé comme « un

satrape persan », a démythifié

le. personnage du pape par sa

bonne humeur et sa simplicité.

Malgré son Insistance cependant

Il rfe pas réussi é obtenir de
l'Osservatore romano qu’il

renonce aux for/nu/es de poli-

tesse au sillet du pope, telles

que • augustes lèvres », « Illu-

miné par la gréce », etc. » Le.

pape est un prisonnier dans ses

palais. Voici mes gardiens de
prison », dlèett-lt en désignant

le mettre de chambre, le préfet

des cérémonies et le comman-
dant de la gendarmerie ponti-

ficale.

Peul VI, de manière moins pit-

toresque mais plus rlgoursuse,

a continué rouvre de simplifi-

cation. Il a dissous le corps des
gardes nobles, ns maintenant A

son service que le garde suisse,

et a vendu sa tiare au profit

des pauvres. Très conscient

cependant de l'héritage qu’il

avait reçu. Il ne voulait rien taire

sur le plan doctrinal — le

centrale des naissances, par

exemple — ou sur le plan disci-

plinaire — le célibat sacerdotal

ou sa propre démission — qui

puisse lier son successeur de
quelque façon que ce sort.

Le renard

change de peau

Jean Peul r*, enfin, semble
décidé A bouleverser le proto-

cole une fols pour toutes. Il pré-

féra les paroles Improvisées aux
discours officiels ; Il remplaça

souvent le « nous » de molesté

par un * Je * plus familier et

U donne l'Impression de vouloir

aller encore plus loin. Non seu-

lement H a refusé d’être cou-

ronné ou Intronisé, ayant choisi

une simple messe pour Inaugu-

rer son pontificat — dans sedla

gestatoria ni plumes d’autruches,

sans cappa magna ni rite du
» sic transit glorfa mundl », —
mais B a aussi Indiqué se

volonté de vivre aussi pauvre-

ment gu*auparavant par un dic-

ton populaire, qu’il a cité en
apprenant le nouvelle de son
élection i sa famille par télé-

phone : • La renard change de
peau male II garde ses vieilles

habitudes. »

pela peut paraître folklorique,

mais en tait la signification

théologique est profonde. SI la

papauté veut Jouer un rôle

œcuménique, ' c'est-à-dire rem-
plir une fonction d'un/té au sein

d'une chrétienté assemblée i
nouveau. Il faudra qu’elle

retrouve ses racines évangéli-

ques pour redevenir un ministère

de service plutôt que de domina-
tion. Les premiers gestes de
Jean Paul fir n'ont pas d'autre

but.

ALAIN WOODROW.

En présence

de l'évêque de Blois

I£ PATRIARCHE MAXIMOS V

A CÉLÉBRÉ UNE MESSE

SaON LE RITE BYZANTIN

(De notre correspondant^

Blois. — A l'occasion de la réu-
nion à Blois des chevaliers de

l'Ordre hospitalier de Balnt-lA-
zare de Jérusalem, deux cérémo-
nies ont été présidées par leur

protecteur Maximas V, patriar-

che grec catholique d’Antioche,
d’Alexandrie et de Jérusalem.
Au cours d’un service œcumé-

nique. 1» représentants de vingt
pays sont intervenus en priant
dans leur langue. Le patriarche
Maximos V y a exhorté tous les

chrétiens à regarder plutôt oe
qui les unit que ce qui les sépare.
Mats u a surtout très vive-

ment retenu l'attention, lorsqu’il

a prononcé son homélie en célé-

brant dimanche en la cathédrale

de Blois, en présence de
Mgr Goupy, évêque du diocèse,

une massa selon le rite byzantin.

Rendant hommage A la mémoire
de Paul VI, il a indiqué combien
il avait été sensible au fait que
rinng son testament le pape dé-
funt ait demandé & son succes-
seur de ne pas abandonner l'oecu-

ménisme.
Puis parlant du Liban. U a

demandé & la très nombreuse
assistance de partager ses souf-
frances & propos du drame- qui
s’y déroule : « Après une accal-

mie, une guerre incompréhen-
sible et folle se maintient et se
développe », a-t-il dit'— A. J.

A l'occasion

de la fin du Ramadan

LE CARDINAL PIGNEDOU

ENVOIE UN MESSAGE

AU MONDE MUSULMAN

Le Jeûne du Ramadan prend
fin ce lundi 4 septembre. Dans
un communiqué publié par la

mosquée de Paris, la commission
cultuelle de l'Institut musulman
informe les fidèles que : « le

mois de Shaxaal de Vannée 1398
débute le 3 septembre 1978, cor-

respondant au four de îa fête de
VAId a Für ». La commission
cultuelle ajoute qu’elle souhaite

aux fidèles « une excellente fÉte

après cette rude pénitence, témoi-
gnage de foi, de sacrifice et de
reconnaissance envers Dieu ».

D'antre part, - le secrétariat

romain pour les non-chrétiens a
envoyé un message au monde
musulman, signé par son prési-
dent, le cardinal Serglo PignedOlL
Ceim-d se félicite des rencontres

entre fthréâtens et musulmans
qui se multiplient, .et ajoute que
leur fol en Dieu « pourrait jouer
un rôle décisif dans la de du
monde entier ».

m Le rassemblement annuel
protestant du Musée du désert,

au mas Soubeyran, à MlaJet
(Gard), a «groupe, dimanche
3 septembre, treize mille protes-

tants, qui prit commémoré le

trois cent cinquantième anniver-
saire de la prise de Lo Rochelle.

son homélie du 3 septembre, de
citer une phrase que saint Epbrem
faisait dire par le Christ &
Pierre : s Tu es la source doit
Ton puise ma doctrine ; tu es le
chef de mes apôtres.» Le nou-
veau pape cherche, lui aussi, son
style. Il ne l'a pas encore trouvé,
malgré son souri» déjà devenu
historique qui l’a rendu Immé-
diatement populaire. Ses orien-
tations elles-mêmes restent va-
gues ; i] n’en a rien révélé dans
l'homélie du S septembre, ce
n’était "tans doute ni le lieu ni
le moment adéquat.

Jean Paul I" est apparu sur
la place en mitre et avec la croix
pastorale. Il a fait le tour de
l’autel et salué la foule qui
applaudissait. Le cardinal PelicL
proto-diacre, s’est ensuite appro-
ché pour lui Imposer le pai&um,
cette bande de laine blanche qui
symbolise l’unité de l'Eglise.

Uhe brève prière a été pro-
noncée : e Béni soit Dieu qui
ta choisi comme pasteur de toute
VEglise et ta confié le ministère
apostolique. Puisses-tu- rayonner
glorieusement durant de langues
années de vie terrestre " jusqiVà
ce que, appelé par ton Seigneur,
tu sois revêtu d’immortalité en
entrant dans le règne céleste. »
Dans un ordre parfait, deux

cents prêtres devaient distribuer
l’eucharistie. Le pape, pour sa
part, n’a pas fait communier des
grands de ce monde. Seuls, des
inconnus ont eu' le privilège de
recevoir l’hostie de ses :

ses proches parents et les fidèles
venus des diocèses de BeUuno,
Vittorio, Venetto et Venise.

Trois semaines plus tôt, sur

cette même place Saint-Pierre,
un modeste cercueil était posé
sur le soL La même table recou-
verte du même voile blanc servait
d’autel, et la disposition des
assistants était Identique : &

|

gauche une tache violette (les
évêques) et & droite use grosse
tache noire (les personne""'
civiles). Mais la cérémonie du
3 septembre n’a pas eu la sobriété
des obsèques de Paul VL Tout y|
était plus grand, {dus clinquant,
un peu plus froid.
Le seul événement Imprévu

de ce dimanche aura été un
lâcher de ballons contre lequel
les milliers de policiers mobilisés
ne pouvaient rien. An milieu d£s<
nuages, on a vu se détacher deux
mots sur une banderole, bientôt
emportée par le vent : s Videla,
bourreau», impassible dans son
uniforme blanc, le dictateur

1

argentin était assis .à côté de
Mgr Casaroli, chef de la diplo-
matie vatlcane et devant M. Barre.
Pendant toute la cérémonie, lai

foule donnait l’Impression de sa[
retenir. Ce n’est qu’à la fin de
-la messe qu’elle s’est enfin libérée,

applaudissant à tout rompre —
son seul moyen d’expression — et
criant «Vfat ü papal».
Les réverbères à sept boules

|

étaient allumés. IL faisait déjà
nuit. Jean Paul I,r a jeté un der-
nier regard à l’assistance, lui a
offert un dernier sourire, puis il

a baisé l’autel, salué les ecclésias-
tiques (à sa droite) et les délé-
gations étrangères (à sa gauche).
Lentement, de sa démarche voû-
tée, il s’est acheminé vers la
chapelle de la Pieta, à l’intérieur
de la basilique.

ROBERT SOLE,

«Nous sommes heureux, moins de présider

. que de servir»

Voici des extraits de 1130-
- mêUe. prononcée par • Jean

Paul l« :

Après avoir salué « tous les

membres du peuple de Dieu »,
sans oublier « ceux gui nous
regardent et nous écoutent
grâce aux moyens modernes de
communication », et aussi
« tous les hommes du monde,
que nous considérons et
aimons comme nos frères »,

Je pape a expliqué : < Nous
avons voulu commencer notre
homélie en latin, parce que
c’est la langue officielle de
VEglise, dont eUe exprime,
dhme manière claire et effi-
cace Vuntoersalité et l’unité. »

Poursuivant, en ifaiiiMi, ig

pape a déclaré :

c Tu es Pierre, et sur cette
pierre. Je bâtirai mon Eglise » :

telles sont les paroles pleines de
gravité, de grandeur et de solen-
nité que Jésus, à Césarée-de

-

Philippe, adresse à Simon, füs de
Jean, après sa profession de foi,

qui n'était nullement le produit
de la logique humaine du pé-
cheur de BethsaSde, ou Z’ezpras-
sUm d’une perspicacité particu-
lière de sa part, ou Veffet d'une
motion psychologique, mais le

fruit mystérieux et singulier
d'une authentique révélation du
Père céleste.

» Et Jésus change le nom de
Simon en celui de Pierre, mar-
quant ainsi la mission spéciale
qufü lui confère. Il lui promet
de bâtir sur lui son Eglise, qui
ne sera pas ébranlés 'par les
forces du mal ou de la mort. H
lui remet les clés du. royaume
de Dieu, le nommant ' ainsi res-
ponsable suprême de son Eglise,
et ü lui donne le pouvoir d’in-
terpréter authentiquement la loi

divine. » •

Citant les paroles du pape
Léon le Grand, c nous sommes
heureux, moins de présider que
de servir », Jean Paul I« pour-
suivait, cette fols, en français :

k Oui. notre présidence dans la

charité est un service et. en Vaf-
firmant, nous pensons non seule-
ment à nos frères et fils catho-

liques, mais à tous ceux qui
essaient aussi d’être disciples de
Jésus-Christ, dlumorer Dieu, de
travailler au bien de l’humanité.
En ce 'sens, nous adressons un
salut affectueux et reconnaissant
aux délégations des autres Eglises
et communautés écclésiales qui
sont ici présentes. Frères non en-
core en pleine communion, nous
nous tournons ensemble vers le
Christ sauveur, progressant les
uns et les autres dans la sainteté
ou ü nous veut, et ensemble dans
Vamour mutue

l

sans lequel a n’y a
pas de christianisme, préparant
les voies de limité dans fa foi,
dans le respect de sa vérité et
du ministère qu’a a confié pour
son Eglise, et ses apôtres et à leurs
successeurs. » ...
•Jÿ pape a salué les chefs d’Etat
présents â 1a cérémonie et les a
remercié de * l'estime et de la
confiance

.
que xxms portez au

Saint-Siège et à FEgUse. humble
messagère de rEvangile à tous
les peuples de la terre, pour aider
a créer un climat de justice, de
fraternité, de solidarité et d’espé-
rance sans lequel le monde ne
saurait vivre. »
Le pape a terminé en Italien

en Invoquant la Vierge e salut

PeSs* TOmàin * ** * de

# One bombe è retardement
dé forte puissance a explosé dans
la nuit du dimanche 3 au lundi
4 septembre à rentrée du palais
du Latran, résidence du pape en
tant qu’évêque de Rome,' ou ha-
bite le cardinal Ugo Polattî, vi-
caire de Rome. Cet attentat a été
commis quatre heures après la
fin de la messe d'inauguration
de Jean Paul I".

L'explosion a creusé un grand
trou dans la porte principale et
elle a fait voler en éclats des
vitres du palais de la Renais-
sance, qui jouxte la basilique
Salnt-Jean-de-Latran. Celle-ci sè
trouve à 5 kilomètres environ de
la Cité du Vatican! Non encore
revendiqué, l'attentat ferait par-
tie des manifestations contre la

présence au Vatican du général
Videla.

CORRESPONDANCE
La fidélité est-elle une loi I

on une grâce T
A la suite de notre article sur

\

Vattitude de rSglise romaine de-
vant Je divorce et de Famüyse
de Fétude sur le remariage des
divorcée, de Paul Bourgy, Louis
Dtngmans

. Pierre Haym et
Joseph Natalis, publiée par les,
éditions du Cerf Ile Mende du
2î fumet), nous avons recu la
tettns suivante du pasteur Claude
Scluoab. de l'Eglise réformée de
France fMarsmie) r.

Cet article est significatif. - On
s’attaque aux conséquences d’un,
problème mal posé et l'on ne peut
aller jusqu'à la. racine du ma-
laise : en prenant rEvangile
comme une loi, les hommes et

.

tes Eglises (et pas seulement
l'Eglise romaine 1) ne peuvent
trouver que des accomodements
avec le ciel, tenant compte de
1’ « mfirmttas » humaine.
Pourquoi ne veut-on pas voir

que rappel de Jésus à la fidélité

.

du couple est grâce et nôn fol î'J

Pourquoi continuer à échafauder
dès prescriptions légalistes, avec
le cerc3e vicieux dre sanctions et
des. exceptions ? Pourquoi être
amené a Imaginer des; notions,
aussi ridicules, que coûte ,dé
«consommation morale» du ma-
riage ? One modification des pra-
tiques. telle en» proposée

,
par Isa.

théologiens belges, serait /certes
bienvenue, mais elle n’échappe
pas au système :. elle n?ret pas
une attitude vraiment nouvelle
de l'Eglise.

A est mis è répreuve. B c'est

peine élu. le nouveau pape
normal. Autant n est prématuré

de conclure de telle petite phrase,

voire de tel discours, qu'il va aller

dans le «ma de Jean ou de Paut,

autant II est.naturel que «es moindres

gestes prêtent A réfléchir. En tout

cas. c’est là un droit Inaliénable de
ces membres du - peuple chrétien»

qui — s'il n’a pas été consulté pour

cette élection — cherche A savoir

avec qui — selon une notion fonda-

mentale depuis l'origine de l'Eglise

— Il est - en communion ».

Aussi bien n'est-11 pas négligeable

que pour sa - présentation » — au
peuple chrétien, précisément — Jean
Paul ait troqué ta tiare contre le

pallium. Cependant, outre que l'habit

na fait pas plus lé pape que le

moine. Il y avait en cette circons-

tance, quelque chose de bien plus

essentiel 6 faire, c'est-à-dire â éviter.

Héit.. I

Je dis tout net que d'avoir toléré

la présence A cette cérémonie du
général Videla est un acte qui me
révolte. -

Un acte, cul. Le nouveau respon-

sable de l'Eglise catholique ne s’esHI
pas empressé de préciser, devant
las diplomates, qu'il tenait énormé-
ment A une' Institution sur laquelle

Il y aurait beaucoup A dire : celle qui
consiste à faire, dans les Etats, repré-
senter rEglise par des. .nonces ?
C’était donc l’occasion ou jamais de
taire savoir. Immédiatement et discrè-
tement, au général-président qu’un
tortionnaire était pour la coup per-
sona non grata au Vatican, mAma el,

dans son pays, n s'octroyait person-
nellement un certificat permanent da
bonne conduite -chrétienne.

Oui, ùn acta. Car. si Jean Paul
a’est abstenu, c'est sans doute au
nom des intérêts dits chrétiens dans
le pays. Triste refrain que les oppri-
més entendent depuis prés de deux
mille ans. Comme si le sort des.
populations et des personnes avait
jamais été amélioré par un évangile
oublié pour le rayeraient d'écoles
el peu libres I .

Et cet acte. oui. me révolte. Dieu
sait si on a crié sur les toits que,
au conclave, ta majorité des cardi-
naux n 'ôtait plus européenne et
qu’enfin on allait pouvoir, <mieux
qu'avant entendre la voix du
tiers-monde. B voilé que; A la pre-
mière occasion Bolannelte qui se pré-
sente, c'est un mélange d’insulte et
d'indifférence qui est signifié aux
peuples du tiers-monde.
On se serait tout naturellement

attendu A ce qu'en ta circonstance
la collégialité manifeste ses aven- 1

tagea puisqu'on nous -dit que ce

pape sera essentiellement un évê-

que A l'écoute des autres évêques.

N'auralt-il pas puf consulter à ci

propos notre François, je veux dire

le cardinal Marty qui, 1! n'y a pas
el longtemps, avait su refuser l'orga-

nisation à Paris d'uns cérémonie
politlco - religieuse téléguidée par

Videla et «es services 7

Enfin et surtout on aurait espéré

de ta part de Jean Paul un de ces
gestes prophétiques posant de ma-
nière décisive qu’on ne compose pas
plus avec César qu’avec Mammon.
Tout comme saint Ambroise et saint

Augustin, le cardinal Lucianl a su
A l'occasion braver des bien-pensante

en vendant daa joyaux ecclésiastiques

eu bénéfice des pauvres. Qus ne
e'estHI souvenu, pour ta cérémonie de
68 « présentation » A l'untvar» chré-

tien et non chrétien, de oe que la

grand évêque da Milan avait écrit A
l'empereur Théodose, après que celui-

ci eut fait massacre, par ses soldats

sept milia personnes : « Je rfoserais

offrir ta sacrifice (de la messe] s/vous
vouliez y assister. Ce qu’il m'est
Interdit de tain en présence d’un

homme qui a versé le sang d’un seul

Innocent sera-t-il permis devint celui

qui a répandu le sang d’on grand
nombre d'innocents ? Je ne le pense
pas. •

La saule place acceptable du gé-

néral Videla au Vatican était celte à
laquelle l'empereur Théodose dut
consentir pour * rentrer en commu-
nion • : celle du pécheur public qui

vient Implorer le pardon da ses
crimes.

• Les religieux et religieuses
français à l’étranger. — Selon la
revue catholique Amitiés catholi-
ques françaises. 14 883 religieux
et religieuses figuraient au
1» janvier 1378 parmi les 973000
Français à l’étranger Immatriculés
dans nos. consulats.

Les reHgieài étalent au nombre
de 6119 dont 1343 enseignants,
et les religieuses au nombre de
8564 dont- 2 085 enseignantes. Six'
mille sept cent vingt-cinq de oes -

religieux et religieuses, soit près
de la moitié du nombre total se
trouvaient en Afrique : 893 au
Cameroun, 785 à Madagascar, 716
en Côte-d’IvoIre, 632 en Algérie,
485 en Haute-Volta, 423 au -Sé-
négal, 300 au Maroc» 275 au
Congo, 270 en Egypte, 257 au
Tchad. 246 en Tunisie, 228 au
Bénin, ^ aa Gabon ; 994 étalent
repartis aans vingt-cinq pays afri- -

On estime à environ 250 000 le
nombre des Français non imma-
triculés dans nos consulats.

TÉMOIGNAGE

LA PRÉPARATION D'UN < LIVRE BLANC >

la révolte d’une personne seule
. .De notre correspondant

Brest — Les personnes seules
eont environ six millions cinq
cent mille en France, soit (a
huitième de la population : céfl-
bfaaims dé plus de vingt-cinq
ans, muta et veuves sans en-
fants, divorcés. Ces personnes
seules ont le sentiment* da cons-
tituer la catégorie société dont
les pouvoirs publics se préoc-
cupent le moins. Pourtant la
fisc, par exempte, leur manifesta
un Intérêt tout particulier : il rire
argument de leur condition pour
Imposer les célibatsires bien
plus que les autres contri-
buables.

Pour taira lé point sur l'en-
semble "de ces .problèmes, une
Brestolse. Mlle Renés Labat (i),

a entrepris de recueillir des
témoignages, afin de publier è
ta - fin de l'année un - Livre
blanc sur tas personnes seules.

«Noua somme» telllabiés et
corvéables t merci, assure
Mlle Labat Saff-on'..que sur les
Ht *f de Français qui .sont
assujettis A l’Impôt sur le revenu,
près du.para sont dès personnes
saules ? Noua sommes pressée
comme dea citrons, Les per-

sonnes seules paient en
moyenne dea Impôts qui corres-
pondant A deux mots de salaire

,

contre im mois èSalement pour
lue autres

;
contribuables. Csst

prolondément Injuste, la condi-

tion de célibataire ne résulte

pus. bien souvent, d’un choix,
mais (Tun concours de circons-
tances », ajoute Mlle Labat
Dans son Livre blanc, Mlle La-

bat exposera la situation réalla
- des personnes- seules : -Nous
avons les mêmes prob/èmas que
las autres catégories socio-
professionnelles. male Bs sont
accentués par la solitude. »

Changer la mentalité de l*opI-
nlon et des pouvoirs publics A
J égard des personnes seules est
nin de ses objectifs.

« Nous sommes des oubliés.
Personne ne parle en notre nom,ne pense A nous. Crée-t-on une
commission pour étudier telle
ou telle question de le vie cou-
rante ? Il ne viendra à Pdée A
auoun responsable. A aucun élu.
de consulter da s personnes
seules sur des projets d'intérêt
généra/. En veut-on Un exemple ?
La municipalité de gauche dune
vins bretonne a créé une com- *

mission extramuitielpale sur les
impôts A laquelle elle a omis de
confier les personnes céliba-
taires. La société ne reconnaît
pee nos problèmes : on a créé
des maisons da jeunes, pourquoi
ne feréti-di} pas ta même chose
Pour te* personnes seules. *

JEAN DC ROSIERE.
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tA RÉFORME DU STATUT DES ASSISTANTS D'UNIVERSITÉ

La craiflte de liceadements pèse sur le dialogue

entre Mine Saunier-Sellé et les syndicats
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Mme Altco Sanuler-Sfflté. ministre tas mt.

vérités, contmne cette semaine les
tions sur.son protet.de réforme de Taaîstanat.
Ce projet a. été, avec la titnaflon iw ensei-
gnants vacataires, qs -des princtnaiix ralfts
abordés par le üifabtré Tors de tes
avec la Fédération nationale de» syndicats
autonomes de renseignement supérieur, la

f’ , ûeT^V, 17 août, puis avec la Fédération deTidsoditm
" r*‘ r

'

’tolro t- ^ SwA 1 _ . .

nationale (FEN) et le Syndicat national de
renseignement supérieur tSNE-Sopl. le 28 août

. <« le Monde - daté 20-21 août). Mme Sannier-
ScOté recaeinera, le 6 septembre, ravis de
rassemblée des doyens de droit et sciences
économiques e£,le 7 septembre, celui do bureau
de ta conférence des présidents d’université
ainsi que celui dn Syndicat général de rédu-
cation nationale (SGEN-CLFJD.TJ.
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L’argumentation dn ministère

des universités peut se résumer
'ainsi' : .fl y g actueUemeut trop

* imJ 1 droMSisUints non titulaires qui
!,;'e - semblent s'installer dans leur

1 nf fr.
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tav condi&on, alors que celle-ci de-
vrait être transitoire. Leur pro-
portion dans le. corps nft

est trop impartante, notamment
en droit et sciences économiques.
Cda .nuit; à li tois 4, -la, recher-

worm7fn V!!1 che, A renseignement _ct aux w< «*«-«. nŒi
-r- Pcta/ étudjanta tes pte doués, qui ne reconnue, par le Jeu des fcituia-....ft-n

; .... n'^tecn,^, peuvent pas obtenir im poste -—

—

voici quatre ans, <ia»^ le rapport
de 11 Francis de Baeoaxte. firrr

les carrières de paS de
renseignement supérieur (le
Mande dn 3 octobre 1874). Depuis
1988, la place accrue ««x
travaux dirigés par rapport aux
anus magistraux en droit et
mentes économiques a entraîné
une multiplication et « pro—
fÉWlimTnHwHfyi « UCtktawtt
Or, celle, d . n’est tdaeflonest

ÿiüOMb qu'aux assistants des
disciplines et phif-

* *,-fO
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I0va^ politiques, sciences économiques"r-!|ce et gestion. 82% des 2093 astia-
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îuvrnu. twatt auront plus dé six ans
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r ^ cfcK ^ancienneté au l* octobre pro-
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4W clHlIn ; 15 % seulement «uont
:• • ,,aJ obtenu leur doctoat : 7 % à peine

q “® d * figureront sur les listes d*apti-
'
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w T^éotJo» J’** tnta R bt fonction de maître-
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1* assistant (LAFMA).
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pédago^qua depuis24 ans
PXpanntonrfavacaaeas: •

RecjrdsBs pour bacheBars (maBi,
physique, chimie) par petits grou-
pas.

- Misa à ntau pour radouUantt
(matières au choix).
Hecycteqe da Pré-Rentrée.

• Année complète de formation
méthodologique (aanéa 8)
.* raison d> 14 heures Mbdo de
Cours et Exercices.

• PrAperetiOQ Aanuede
soutien perpaflispina>wdt70A
12 étudiants et par CHU pour
Toutes madères enseignées. . .

*

AUTEUIL £, A, Leon-Heuoey

75015 Pans- Tsl. 2B8.S2.C9
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75013 Paris • Tei. 535 b-- 01
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Jeunes gens et jaunes flUes, avec ou
ans bac, c’est te moment dû grand

choix. Vous souhaitez.un enseigne-

ment efficace, une formation concrète

en relation directe avec tes réalités de

rentreprise.

Préparez les professions du

COMMfflCEETDEIJflXJSTtæ
AL’DRAC,ETABUSSBfENT
PRIVE D'ENSBGNEMENr

. SUPHUHJR COMMERCIAL. .

Durée des études: 3 ans..

En deuxième année, présentation au

8.T.S. de dtfrftmfîon, commerce et

gestion coamterciàle ira an BTS de

commerce international (Diplômes

d’Etat). La troisième année spécia-

lise les étudiants dans (a direction

des entreprises en général et dans
la direction commerciale eu partf-

cefier.

Tests d’entrée :

«sept - 23 sept - zoct 1978

NOUVEAU!
L'I.D.RAC. owre en septembre une

formation ao B.TJS. Tomtame qui Inté-

ressa. tes jeunes gens d jeunes Wtes

désvBux
' '

- de se perteâfonmr en teooues forarv-

Iras (Anglais, Allemand, Espagnol).

- d*utBser ces langues dans un Travail

rfaccueil et d’orgamsatran de wyages,
- (te partldper I rarrrtnaflemert louns-

ûjUBduteiTitoiTB.
'

Une réunion d'information sur les carrftitt

du tourisme aura Heu le 6 septembre a
TB heures.

Renseignements et

(Jocumenrarion gratuite ;

I.D.RAC. 14. n» de la Ctapeite

75018 Paris -T*. 205.83 19+

LD.RAC. 30. nie du ftubflUJB Bwtonnrst

34000 MontprHfier - TH. M.18-80

Fant-Q étendre cette reoonnxts-
sauce «ix autres catégories d’as-
ristasts? le ministre ne le
souhaite pas ; il préconise, sa
contraire, la création d’un
« vivier a d’assistants non titu-
laires oit l’on puiserait des maî-
tres assistants et envisage TnAm*
de pourvoir à l’avenir les postes
vacants d’assistants titiiiaires de
science .ou de pharmacie par
des non titulaires. Dans te projet
de réforme de Mme fiacmier-
Seïté, les asaistanta non titulaires
porteraient le nom d’a t**™**» »
et seraient recrutés an niveau do
diplûme â'ézndes approfondies
par un Jury composé «n majorité
d’enseignants de rang "mie-Mi
Après une année probatoire, le

SCIENCES

. . Parfis sur Soyouz-31

l£S COSMONAUTES

SOVIÉTIQUE ET ESTÆB4AW

' SUR S0Y0ÜZ-29

le Soviétique Valéry Bykovriti
et FAltemand de' FEU Sigmund
Jlhn, qui avaient rejoint, diman-
che 27 août, la station orbitale
Saüout-6. dans laquelle se trou-
vaient Vladimir Kovatendk et
Alexandre Ivantchenkov (le

Monde du 29 août), ont regagné
la Terre, dimanche 3 septembre:
Ua se sont

.
posés « à rendrait

prévu ». dans le Kazakhstan

Comme cela avait été le cas en
Janvier dernier, lors de la pré-
cédente mission à boni de Sa-
UoutHJ. BykovsM et Jlhn ne sont
par revenus à bord du vaisseau
spatial qui les avait amenés, le

Soyouz-32. mais à bord de
Soyooa-29. dans lequel Kovale-
ndk et Ivantchenknv avaient été
lancés le 15 Juin dernier.

Selon des Infcarnations diffusées
au cours de la semaine dernière
par ragence de presse est-alle-
znande AJ3-K„ ceux-ci pourraient
prochainement réaliser une ma-
noeuvre délicate : U s’agirait de
détacher Soyouz-31 de Saüout-8
pom* le faire s’arrimer à l’antre

extrémité de la station orbitale
Cela pour libérer le collier

d’amarrage où pourrait venir se
fixer un nouveau vaisseau
inhabité de ravitaillement & la

série Progress.

S! cala se confirme, les deux
Soviétiques, qui ont maintenant
passé- plus de quatre-vingts Jours
dans l’espace, auraient toutes les

chances de battre la record de
durée dana le cosmos (quatre-
vingt-seize Jours) détenu
mars dentier par le
équipage de Safiaat-8.

LE JAPON ANNONCE IA MISE

AU POINT D'UN PROCÉDÉ DE

REJBAIJIMENT NUCLÉAIRE U-

MITANT UES RISQUES DE PR0-

L1FÉRAT10N.

Tokyo (AFJPJ. — Le Japon a
mis au point un pro^M^de
retraitement des ccmibHSüliteÿ

nucléaires irradiés qui permet de
réduire les riames deipffolli^-
tion. a annoncé, samedi ^.sep-
tembre, la société ' d’Etat Tower
Reacfcor and Nuclear Develop-

ment Corporation.

Ce procédé permettrait 3a fabri-

catlon directe de combustible à
l’uranium et au plutonium pour
snrrégénér&teuis. sans qu’il soit

nécessaire, .à la fin dv retrait-

ment, dé séparer ces deux corps.

[A la On ta. mol» .ta février tar-

oXes, la .
ÇnBflfr'Bieoow et les

Btass-ViLb avalent présenté un l«o-

eMé de retraitement «Ht Cives, ubJ

présenterait les wê»W *vant*B*»

(k le Monde » du 2 eunM

président de Puniverslté déci-
derait. sur proposition du. Jury,
d’un maintien pendant deux
nr»n4ac suppJémenLiIrefi qui pour-
raient» 4 titre exceptionnel être
prolongées par une quatrième,
voire une rtnqulèmr armée. Après
quoi seuls tas « attachés a inscrits
sur la LAPMA conserveraient
leur emploi, tas autres étant
invités A se convertir ailleurs.

One awpenfafion

des travaux dirigés

Le ministère ne souhaite pas
remettre en cause trop brutale-
ment la situation des assistante
xum titulaires actuellement en
poste, même lorsqu'ils ont six
années d’activité sans être inscrits
sur la XAFMA M. Jean-Pierre
Boisson leur avait, en effet,
donné des garanties n y a trois
ans, lorsqu'il était secrétaire
d’Etat aux universités. S a d’abord
été envisagé de les maintenir en
fonction en augmentant nette-
ment leur nombre d’heures de
travaux dirigés (qui pourraient

de cent cinquante par an
trois cent soixante-quinze).

« Puisqu'ils ne font pas de la
recherche avec des résultats vi-
sibles. autant qu'as ne lassent
que de Venseignement », pense-
t-on au ministère.

Mais U est possible que te
ministre modifie son projet : U
pourrait exiger de ces assistants
qu’lis obtiennent leur doctorat
dans un délai limité faute de
quoi Ils devraient quitter l'Univer-
sité.

De leur côté, les principaux
syndicats d'enseignants Intéressés.
l’Association nationale des assis-
tants en sciences économiques,
juridiques, politiques et de ges-
tion; TAssodation nationale des
enseignants vacataires de l*en-

sopérteur. 1e SGEN-
’-D.T. et Je SNE-Sup viennent,

un communiqué, d’a'

les enseignantsA « se mobi
face & « des propositions qui. dans
leur état actuel, remettent en
cause la garantie (remploi dès
assistants en les soumettant au
renouvellement annuel par les
universités, tout en aggravant
leurs conditions de travail et de
recherche par Taugmentation de
ISO % de leur service Renseigne-
ment ».

I* SNE-Sup propose d'autres
solutions ; un pré-recrutement et
une formation initiale scienti-
fique et pédagogique des ensei-
gnants chercheurs dans des
< instituts de préparation à la
recherche et a renseignement
supérieur ». débouchant, après
inscription sur la LAFMA. sur un
recrutement an niveau de maître-
assistant. D'autre part, te projet
de corps unique SGEN-CJAD.T.
prévoit une formation & rensei-
gnement supérieur dans .des
« instituts universitaires de péda-
gogie», qui comporterait plusieurs
sorties possibles : titularisation
dans renseignement supérieur

-

on
tans un autre cycle (renseigne-
ment. passage à la recherche.
Intégration dans un corps admi-
nistratif ou recyclage.
Les' deux syndicats sont par-

tisans. 4 terme, de la disparition
du. corps des assistants, qu’ils
estiment sous-payé (environ
3 000 francs par mois pour un
non-titulaire), par Intégration de
la quasi-totalité d’entre eux sur
des postes de maîtres assistants.
Le ministre estime, au contraire,
souhaitable de faire participer à
renseignement, pendant qu’fis prê-
taient leur thèse, des étudiants
[ont une partie seulement seront

par la suite des enseignants.

La situation actuelle n’est pas
saine : les pouvoirs publics etles
syndicats s’accordent a le recon-
naître, mais l'état du marché du
travail rend le dialogue difficile.

Four les syndicats, u n’est
d’envisager la elti

assistants comme provisoire,
comme c’était te cas lorsque ceux-
ci parvenaient aisément 4 -trou-
ver un emploi en dehors de
l'Université. Us ne seront prêts 4
discuter, dans ces conditions, que
s’ils obtiennent des garanties de
maintien des- emplois. Mme Sau-
nier-Séïté acoeptera-eHe un tel

préalable ou se résignera-t-elle .4
• r son projet ? Près de

mille assistants attendent
la réponse.

MICHEL SIDHOM.
"

TES COURS D'ANGLAIS
DE LA BBC
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PREPARATION
AUX GRANDES ÉCOLES COMMERCIALES...

25. Avenue Truc-aine 75009 Paris. 878.33.43

- POUR LES BACHELIERS

Préparation à HEC. ESSEC, ESCP, ESCÆ, JSG. 1CN. EDHEC.

COURS PRIVÉ LATOUR Df

AUVERGNE.

- POUR LES ÉTUDIANTS EN T CYCLE
et diplômes des EP ou des Ec:-« dligenieurs.

Préparation au concours tfadmissbn direrie «i Z' armée

<fHEC et des ESCAE.

FORMATION ET DEVELOPPEMENT.
institut Privé cfEnsejgnenaml Supérieur.

Elles sont 41 %
à penser qu’une femme
peut réussir sa vie
sans avoir d’enfants.

Lesnouvelles
Femmes

F MAGAZINE
Numéro de Septembre.
En vente parfont 1 F.

POUR MIEUXVIVREVOTREVIEDEFEMME.

d.e.s.s. audit interne

Formation Universitaire et Professionnelle de Troisième Cycle pour Etudiants et Cadres
diplômés de Deuxième Cycle maîtrisant par formation ou expérience les techniques

fondamentales de gestion, organisée par

L'INSTITUT D’ADMINISTRATION DES ENTREPRISES D'AIX-MARSEILLE

avec le concours

de l'Institut, Français des Auditeurs et Contrôleurs Internes

DATE LIMITE DE CANDIDATURE ï 15 SEPTEMBRE

Informations - Oocumsntatkm
Alx-eo-Proreaçe : UUL. 29. avenue Robert-S«mman. 13517. Téléphone ; (42) 58-09-47.

Ferla ; IJAOJ, 4L nu Ybry. Nmüifcr. 92522. Téléphone : 75B-12-40.MX Gi. Ul. boulevard HauHmum, 75008 Téléphone : 225-70-95.

Administration de FEntreprise
Programme de formation polyvalente avancée? accueïllant43Q stagiaires

par an, ouverts 'aux candidats suisses et étrangers, sans distinction de race,

de sexe pu de religion. Durée: 9 mois, à plein temps. Formation intensi-

ve, basée uniquement sur la pratique, couvrant tous les domaines du ma-
nagement moderne, préparant à l'obtention d'une "Maîtrise en Adminis-

tration d*Entreprise". Coût du programme: FS îyCOO.-. Enseignement
dispenséexclusivementpardes praticien^ cadres^onseiltou dirigeants

d'entreprises. Méthodes actives et participatives. Contrôle continu fit sys-

tématique des connaissances. Langue de travail: français.

'Prochaine session: octobre 1978. Inscriptions sur dossier

etentretien. Documentation complète sur simple demande
« Secrétariat de l'Ecole, ch. de Momex 38, CH-1003 Lau-

sanne (Suisse), 021/232992, en précisant la référence
.MOU

Ecole de Cadres de Lausanne
Centre international de formation et perfectionnement
en administration d’entreprise, fondé en 1963 coursât J
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DÉFENSE

M. YVON BOURGES : la France

a besoin d'unités d'interven-

tions extérieures.

Le ministre de 1» défense, qui
présidait, dimanche 3 septembre,
les cérémonies commémoratives
des combats de Baaellles — qui
mirent aux prises, en 1870, dans
les Ardennes, les troupes de IIn-
fanterie de marine et le premier
corps bavarois — a souligné que
c la possession de ' Vanne nu-
cléaire, élément essentiel de no

-

f - défense, ne conduit nullement
à un repli pacifique sur un sanc-
tuaire inviolable. La France ne
saurait méconnaître ni sa posi-
tion géographique, et les intérêts
auxquels elle a part en Europe, ni
ses obligations au sein de la com-
munauté internationale, et, no-
tamment. à l'égard des pays aux-
quels eUe est liée par un atta-
chement séculaire ou par des
accords et relations privilégiés ».

Certaines unités, et notamment
les troupes de marine qui relè-
vent de l’armée de terre, estime
M. Yvon Bourges. doivent être
orientées plus spécialement vers
des missions extérieures, c Si tou-
tes les forces doivent pouvoir
participer à toutes missions y
compris extérieures, a précisé le

ministre en présence du général
Jean Lagarde. chef d’état-major
de l'armée de terre, certaines uni-
tés doivent plus spécialement
être orientées vers de telles opé-
rations. soit par les qualités pro-
pres de mobilité que leur vaut
Vemploi d’un matênel approprié,
soit par une composition compor-
tant une proportion de personnel
sous contrat leur assurant à la

fois permanence et mobilité im-
médiate. »

Ces qualités sont réunies dans
la 9* division d’infanterie de ma-
rine reconstituée en 1978. dans
l’ouest de la France, et forte de
9.500 hommes, estime le ministre
de la défense.

Les troupes de marine, qui re-
présentent environ le dixiéme de
l’armée française, groupent des
fantassins, des parachutistes, des
cavaliers, des artilleurs et des
transmetteurs. Onze des vingt ré-

giments qu'elles comptent en mé-
tropole sont répartis entre la

JT niMa et la 11“ division para-
chutiste dans le Sud-Ouest. Elles
participent à la présence outre-
mer par l'envol d’unités en ’i-

joors de plusieurs mois. Certai-
nes ont été envoyées au Liban et
au Tchad.

L'ARMÉE DE TERRE MOBILISE

PRÉS DE QUATRE MILLE QUA-

TRE CENTS RÉSERVISTES LORS

D'UN EXERCICE DANS LE CEN-

TRE ET DJfflS LE SUDTMJEST.

Accompagné du général Jean
Lagarde. chef d’état-major de
l'armée de terre, le ministre de
la défense, M. Yvon Bourges,
assistera le vendredi 8 septem-
bre, dans la région de Sarlat
(DodogneJ, à une Importante
manœuvre de mobilisation de près
de 4 400 réservistes, qui commence
oe lundi 4 septembre et doit
s’achever à la fin de la semaine.
C’est la première fols qu’est orga-
nisé un exercice de cette enver-
gure. destiné à mettre A l’épreuve
le nouveau plan de mobilisation.

SI ce premier test est jugé sa-
tisfaisant, l’état-major de l’armée
de terre prévoit de convoquer,
en 1979. deux divisions sur le

mime modèle et. à partir de
1980. trois divisions chaque année.

Baptisée Sarigue par ses orga-
nisateurs. cette manœuvre sera
l'occasion de constituer, dans un
premier temps, des unités de ré-
servistes dans les camps d’entrai-
nement de La Courtine, Songes
et Caylus dans le Sud-Ouest de
la France, et, dans un second
temps, de les Instruire dans des
exercices tactiques au niveau de
la section et de la compagnie
pour former une division qui ma-
nœuvrera dans la région de
Sarlat.

C'est "Trijd que la 15" division

d'active, dont le P.C. est & Li-
moges. doit rassembler, du 4 au
9 septembre, les 114e, 100* et 15*

régiments d’infanterie qui seront
Issus, respectivement, des 57«

(Songes). 126* régiments d’infan-
terie (Brive) et du 22* régiment
d’infanterie de marine (AIbi).

Le 9* régiment de chasseurs sera

Issu du 5e régiment de chasseurs
(Périgueux) et la 166* compagnie

du génie de la 65e compagnie du
génie (Castelsarrasin). Seules les

unités de commandement et de
soutien ne seront pas représen-

tées en totalité. .La 151" division

d'infanterie de réserve, ainsi créée

A partir de la 15" division d’active,

comprendra environ 4400 hom-
mes qui serviront 570 véhicules

divers. -

Le nouveau plan de mobilisa-

tion de l'armée de terre fie Monde
du 5 mal) devrait aboutir, en
son principe, à doubler, en moins
d’une - semaine, les effectif^ de
l'armée de terre et les porter à
environ six cent mille hommes.
H est fondé sur la conception de
la * dérivation », opération par
laquelle une division d'active,

jouant le rête d’un centre mobi-
lisateur, qui gère dis le temps de
paix les materiels et les. effectifs

de réserve, crée à* la demande
du gouvernement une division de
rappelés sur son propre modèle.

JUSTICE

DETENTION ET PERMISSIONS E)E SORTIR Faits et jugements

L/iceberg
Faut-Tl s'inquiéter, f s u t -

1

réjouir? Faut-Il craindra que toutes

les permissions de sortir des déte-

nus soient bientôt supprimées ?
Faut-Tl applaudir parce que les déte-

nus ne connaîtraient désormais, au
long ds leur peine, nulle rémission ?
Faut-il penser que le président de la

République à Rambouillet a donné le

coup d'envol d’une politique du tour

de vis 7
Mieux vaut distinguer d'abord ce

qui dans les propos publics du prési-

dent est contingent et ce qui ne l'est

pas. Ce qui à l’évidence ressortit &
l'apaisement ce sont les mots eux-
mômes, dans leur sens premier : &
l'émotion née d’une Information sur

un fait violent répond, comme un
antidote, une autre Information pour
condamner cette violence et annoncer
qu'on va tenter de l’anrayer ou d'em-
pêcher sa répétition. Ce n’est pas et

ce ne saurait être, l’expression d’une

politique, c’est de l'action quoti-

dienne. Elle est rendue Inévitable,

ou nécessaire, par fa toile de fond
Immuable de la vie contemporaine;
sa marque essentielle peut être

l’information. A l'Image doit répondre
l'image, A l'événement la parole.

Restant les faits, qui eux ne peuvent
r ever de l’antidote, des faits qui fia

traduisent notamment en chiffres

qu'on ne se lassera pas de répéter.

Quelque quinze mille permissions

de sortir sont accordées chaque an-

née, ce qui représente à peu prés

12% de l’ensemble des personnes
qui passent en prison dans le même
temps. On est donc loin du fTou, du
raz de marée, du laisseraire sinon

de la démission soulignés par cer-

tains. Ce pourcentage. Il est vrai,

doit être grosso modo doublé si on
le rapporte au nombre des détenus
définitivement condamnés, qui repré-

sentent, selon les moments, 50 à
60 °/o de l'effectif carcéral.

“ par PHILIPPE BOUCHER

qu’on pourrait croire A Hre ou écou-

ter certains ? Certes, un seul serait

encore trop, mais™
Mesure-t-on, d'autre part, le profit

qui est tiré de ces permissions ? On
n’évalue pas, bien sûr, ce qui lie

«'est pas produit; on peut y réflé-

chir. Or combien de drames ont pu
être évités parce qu’un détenu avait

bénéficié de cette soupape? N’y

s-t-il pas lieu de réfléchir au fait que
les drames en milieu pénitentiaire

sont presque uniquement le lait de
prisonnière qui ne volent' dans leur

avenir possible aucune, absolument
aucune, possibilité de retrouvailles,

fussent-elles brèves avec le monde
ordinaire 7 Les deux détenus qui. A
la centrale de Claivaux, le 28 jan-

vier dernier, prirent en otage bois

membres du personnel, et furent tués

par les forces.de Tordre, n 'étaient-ils

pas précisément. Tua et l’autre,

condamnés è perpétuité ?

Mais cette - soupape de sûreté -,

au moins nécessaire comme espoir,

comme Greal pénitentiaire; n’a pas
pour bénéficiaire» les seuls défin-

quanta. 51 les surveillants de prison

n’ont jamais, bien au contraire,

demandé la suppression de ces per-

missions, c’est quTis en sont, eux
aussi, les bénéficiaires, encore qu'on

le publie moins. .

Dans une conférence qu’il donnait

le 17-fuin devant la vénérable Société

des prisons, M. Xavier Mlcaux. vice-

président au tribunal de Caen, signa-

lait ainsi que - les luges de /appli-

cation des peines se trouvent soumis

i des pressions pour accorder des
permissions, è la fols de la part des
détenus, qui aspirent A sortir te plu*

tôle possible, et des chefs tfétablis-

sement, pour lesquels un certain

volume de permissions constitue une

soupape de sûreté ». M. Mlcaux
ajoutait : « S’ils peuvent apparaîtra

ù uoe certaine opinion publique

comme des distributeurs de permis-

sions de sortir prodigues et Irres-

ponsables, Us louant dans la réalité

et bien souvent un rôle de freins.

C'est pourquoi le magistrat concluait.:

- Les. risques de flnstftutron

devraient être mieux compris sinon
acceptés al celle-ci était ordonnée
ù une véritable politique de réinser-

tion sociale au Heu d’apparaître trop

souvent ' comme une soupape de
sûreté de rinstltuOon pénitentiaire.

Ainsi ee trouvait posé, une fols

encore, dans son entier, le problème
de la prison, et non la seule partie

visible de l'Iceberg. Or II ne faut pas
réver : la prison est à la fols un
monde dos. isolé, et profondément
dépendant de l’extérieur. On ne peut

Imaginer une société ordinaire qui

évoluerait chaque jour davantage vers
la « société permissive -, alors que
dans 1e même tempe, derrière les

barreaux, on ressusciterait te bagne.

Les prisons sont aussi une imagé de
naus-mêmea. qu’on ne peut pas plus

j

supprimer qu’on n’efface son ombre.
Les délite de permissionnaires, quel

que soit le bruit particulier fait

autour d’eux, sont une partie

microscopique de la délinquance en
générât Etre un peu plus sérvère icl,

un peu plus attentif là, sera une
réponse à l'opinion, non une réponse

è la violence pour laquelle II est

heureusement prévu autre chose.

Aurait-on brisé la partis visible de
l'Iceberg qui causa sa perte, qu’on

n'aurait pas empêché te Titanic de.

sombrer. Pour empêcher ce nau-
frage, il eût failu à ce grand navire

un autre capitaine. Le navire de (a

Justice, heureusement, ne subit jus-

qu'à présent que ds simples volas

d'eau.

M* Christian» fiiletti

quitte le barreau.

M- Christiane GOettL l’ancien
avocat de Jacques Mesrine, a
annoncé qu’elle avait définitive-

ment quitté le barreau depuis le

31 juillet dernier. Al* Giletti. qui
se trouvait dans le parloir de la

prison de la Santé an moment de
l'évasion de Mesrine le 8 mal der-
nier, avait été soupçonnée d’avoir
facilité la fuite de eon client.

Elle avait été entendue pendant
quarante-huit heures par les poli-
ciers, mais eUe n’a jamais été
inculpée (le Monde des 10 et
11 mal). « Ma décision (Caban-
donner la profession d'avocat
était prise depuis longtemps. Ma
garde à vue et ses conséquences
n’ont fait que la h&ter », nous
a-t-elle déclaré.

M* Giletti a. d’autre part, pré-
cisé que Jacques Mesrine avait
pris contact avec elle quelque
temps après son évasion pour
« s’excuser des ennuis cotisés par
les conditions de son évasion
M- Giletti se refuse A préciser si

elle i’a effectivement rencontré.

M. Francis Roussllhe

est libéré.

Condamné, en Janvier 19TL à

vingt ans de détention criminelle
pour espionnage au profit de la

Roumanie. M. Francis Roussllhe

a quitté, ce lundi matin 4 sep-
tembre, la maison centrale de
Melun après avoir bénéficié
d’une mesure de libération condi-
tionnelle. Fonctionnaire au secré-
tariat International de l’OTAN, è
Bruxelles, M. Roussllhe avait été
arrêté en 1969 par les services du
contre-espionnage belge, puis
transféré en France, où il devait
comparaître devant la Cour de
sûreté de l’Etat II était accusé
d’avoir transmis quelque douze
mille documents A un agent des
services de renseignements rou-
mains. M. Mlhal Caraman. offi-
ciellement conseiller A l'ambas-
sade de Roumanie A Paris.

L

Car II faut souligner ce paradoxe
que les prévenus, réputés par la fol,

dans les pays de légalité, innocents,

sont exclus de cette mesure libérale

que sont les permissions de sortir.

Pour eux, qul ne sont convaincus de
rien, qui, pour certains d’entre eux.

même si le fait est rare (les magis-
trats ne sont pas les laxistes que
Ton dit) seront finalement relaxés ou
aquittês, ou encore bénéficieront d’un

sursis ; pour ces prévenus, le traite-

ment est plus rude que pour leurs

compagnons de détention définitive-

ment jugés coupables. Cette Iniquité,

en tout cas ce paradoxe, est d’au-

tant plus frappante que Ton connaît

las excès qui sont trop souvent com-
mis en matière de détention provi-

soire, avant tout jugement, qui est

une mesure de sûreté, sans doute,

mais aussi une facilité à laquelle les

juges d'instruction ne se refusent

pas toujours— La bon usage de la

« mansuétude • doit aussi en tenir

compta.
L’attention de Toplnlon, terme

Imprécis et facile, comme on sait, est

naturellement attirée' par les échecs.

Parmi eux, seuls peuvent être hon-

nêtement décomptés ceux dont la

population a été victime. U n'y a pas
réellement de victime quand, le

détenu «st rentré en retard, mais
de son propre gré. cas te plus fré-

quent, ou encore lorsqu’il est repris

sans avoir commis d’autre fauta que
de n’être pas rentré. C'est ainsi que
eur cas quinze mille permissions.

0.03 Va seulement aboutissent A des
échecs graves. Est-ce le désastre

MÉDECINE

RÉIMPLANTATION D'UNE JAEBE SECTIONNÉE

AU C.H.U. DE CAEN

Une tentative de rélmptenta-
tion de jambe a été tentée an
centre hospitalier universitaire
de Caen sur un enfant de onze
ans victime d'un accident de cy-
clomoteur. Le Jeune garçon avait
eu la Jambe sectionnée au niveau
de la partie inférieure de la cuisse
par une automobile. GrAce A une
infirmière présente sur les lieux,

le membre détaché avait été placé
dans la glace, et an garrot avait
arrêté l’hémorragie. L’interven-
tion s’est déroulée dans le service
du professeur Courtier, sans pro-
blèmes techniques majeurs.

[L* microchirurgie, qui permet U
réparation de très petits vaisseaux et
de nerfs, autorise aujourd'hui de

tenter eea délicate» réimplantât!pua
de membres sectionnés avec des succès
fréquents. En partieniiez, iea recons-

j

tractions de mains on de pieds, «près i

accident du travail, sont maintenant
j

réalisées par de nombreuses équipes,
dans la plupart des grandes villes

universitaires. Le tait- d’avoir fait]

e hiberner a le membre ractlonné en
l’entourant de glace accroît les

|

chances de réussite d’une telle . Inter-
i

ventton. ' dont le résultat doit être
jugé ds manière fonctionnelle, c'est-

à-dire A plusieurs mois ds dis-
tança.]

• Le chef du laboratoire de
recherches sur la variole de Twni-
versité de Birmingham, où vient
d’être décelé un cas de variole, a
tenté de se suicider vendredi
1" septembre.
l£ professeur Henry Bedson a

été hospitalisé dans un état très
grave après s’être sectionné une
veine, r- (AJ"S.)
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FAITS DIVERS

. • M. Chirac victime, d'une
fausse alerte à la bombe. — Les
deux trains rapides Capitole
Paris-Toulouse et Toulouse-Paris
ont été -, immobilisés pendant
trois quarts d’heure, dimanche

Rivalité tt racisme :

on mort à Niort.

Un jeune homme Agé de dlx-
sept ans, Bernard Azgaa, Français
d'origine nord-algérienne, a été
tué dans la nuit du 1" au 2 sep-
tembre, ver» 2 h. 30. à la sortie
de Niort (Deux-Sèvres) sur la
route de La Rochelle, au cours
d’une poursuite en voitures entre
deux bandes rivales. Deux véhl
exiles roulaient de front A vive
allure lorsqu’un coup de feu fut
tiré A bout portant d’une des
voitures, une Porsche. Bernard
Azgad succomba immédiatement
A ses blessures. * La gendarme-
rie recherche pour l'instant
M. Christian Delperier, Agé de
vingt-huit ans, propriétaire pré-
sumé de la voiture de sport,
qu’elle voudrait entendre. Les
deux bandes s'opposaient depuis
longtemps et les bagarres étalent
fréquentes. la rivalité étant encore
exacerbée par îa question raciale.

• Deux ouvriers algériens, pris
à partie par des danseurs du
bal des anciens combattants de
Moliens (Oise), ont été blessés A
coups de tessons de bouteilles
alors qu’ils tentaient d'échapper A
leurs agresseurs A bord d’une voi-
ture. Dans leur précipitation. Us
avaient heurté deux piétons et
avaient été rejoints par une quli
saine, d’agresseurs, qui ont grièvi

meut blessé lé conducteur. Celui-d
a dû être placé en servlce.de réa-
nimation Al’hôpital de- Beauvais.
Son passager, plus ..légèrement
atteint, a été confronté sans
résultat, dimanche après-midi,
avec des témoins de cette scène
delynchage. Dans ce mêxne.secteur
du -nmd-ouest de l'Oise, une autre
bagarre,

.
opposant des Jeunes

Nord-Africains A des habitants de
la. région, s’est déroulée, samedi
soir également, dans la petite
commune de Canny-snr-Théraln.
Selon différentes déclarations, les
maires du canton de Formerté où
se trouvent ces deux communes,
envisageraient d'entreprendre une
action contre les * exactions des
Nord-Africains ».— (Correspj

1 La mère de M. Olivier Quin-
queton. ce letme cambrioleur. Agé
‘de. vingt-trois ans. .tué dans la
nuit du 29 au 30 août d’une balle
en -

plein, cœur. A Verxièresrle-
Buisson. dans l’Essonne, a porté
plainte pour homicide volontaire,
vendredi 1« septembre fnos der-
nières éditions). M Marcel Ru-
deux, l’ingénieur chimiste auteur
du coup de feu, a en effet été
remis en liberté Jeudi 31 août sur
instruction du parquet d’Evry.

La fusillade du boulevard
voltaire. — Les deux repris de
justice, Jean-Michel Adnot, vingt-
quatre ans. et; Marcel Le Menu,
ytoet-hult ans. qui ont blessé le
28 .août un jeune commissaire
stagiaire Agé de trente ans et un
inspecteur de police, boulevard
Voltaire; A Paris (iov arrondisse-
ment) (le Monde du 31 août), ont
été inculpés vendredi 1» septem-
bre de tentative d’homicide volon-
taire sur un magistrat de Tordre
administratif et eur un agent de
la force publique, vol qualifié et
Infraction A la législation sur te
armes et te munitions psx M. Guy
«biy. Juge

.
d’instruction an tri-

bunal de Paris.

soir 3 septembre, après qu’un

,

coup de téléphone Anonyme eut
annoncé qu’ane bombe avait été
déposée dans l’un d’eux M. Chi-
rac se trouvait dan* le TJBJE en

lance de Toulouse, A bord
[uel.il était monté A Brive. La

n’a donné aucun résultat.

-• Un Viscount de la compagnie
Air Rhodesia a disparu le diman-
che 3 septembre à 15 h. 30 GMT
avec 58 passagers A sim bord. Le

venait de décoller
de Karfbà, près de
zambienne, . A desti-

nation de SaUsbuzy. Six minutes
seulement après le décollage, le
Viscount lançait un message de
détresse, signalant une panne des
deux moteurs de droite. Les re-
cherches n'ont. Jusqu'ici, donné
aucun résultat — (A-FJ*.)

• Attentats en Corse. — TJn
attentat A rexplosif a été commis

|

le dimanche 3 septembre' & Pie-
tranera, A la sortie nord de
Bastia. Une charge, évaluée -A

I

plusieurs diaainw de ' kilos 'de
dynamite, a pulvérisé le rez-de-l
chaussée d’une villa située en
bordure de mer appartenant Al
M. Gérard Bœhouwers, pharma-
cien A PtetranenL Le propriétaire

;

et sa famille se trouvaient actuel-
lement en vacances ‘hors de
Corse.

Par 1

aflleurs, un engin explosif
de forte puissance a presque tota-
lement détruit le lundi . matin i

4 septembre, te locaux de la
mairie de Soitio-OcsgnanO’-'dans I

l'arrondissement de -Bastia, fettués
au lar étage d’un immeuble. Lesf
maisons environnantes ont éga-

1

lement été endommagées.

• Coüision dansU Jvra trois POURVOS COMMUNICATIONS
morts, vingt-cinq blessés. — Trois nniWfumm nunn iJu
personnes domiciliées en Aile- uhrass. Vn «sfmprâdwe» aon téanêntw
magne fédédale ont été tué» et —M » KitiMn.
vingt-cinq autres blessées dans

,une . collision entre tm- car de
tourisme et deux automobiles qui
a eu lieu le samedi matin 2 sep-

AU CARRÉ 0’A6NEA0

CHEZ ALBERT
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CATASTROPHES

INONDATIONS EN (NDE

QUINZE MILLE MORTS
Calcutta (AJ'J*^ Reuter. UJ*J.).— Uhe quinzaine de milliers de

personnes auraient péri dans les

inondations qui ae sont produites
c» Jours derniers dans rBtat ln-/
dlen du Bengale-Occidental, à lui

suite de pluies de mousson dilu-
viennes. C’eât le district de MJd- 4 '

napur. le plus méridional de /.
l’Etat, qui semble être ie plus m:
éprouvé : plusieurs milliers de
villages détruits .ou coupés du
monde, cinq oent mille person-
nes Isolées dont plusieurs milliers '- ’

n’ont trouvé qu’un refuge précaire ..

sur 1» toits ou dans les arbres.
L» dégâts aux récoltes et aux
constructions atteindraient la
somme de 100 millions de roupies
(50 millions de francs).

La région de Delhi est, elle

aussi, menacée par. des Inonda-
tions d'aune ampleur extraordi-
naire ». Après avoir dévasté une
partie des Etats d’Haiyana (où
est enclavée Delhi) et dTfttar
Pradesh (de l'Himalaya A la

plaine du Gange), te eaux du
fleuve Yamuna (qui passe A
Delhi) menacent de nombreuses
localités. ....

En Allemagne fédérale

UN SÉISME

A CAUSÉ D’IMPORTANTS

DÉGÂTS DANS IA RÉGION

DE TUBINGEN

Tüblngen (Allemagne fédérale)
M-FJ», AJ*., Reuter). — On vio-

lent tremblement de terre s’est

produit le 3 septembre, vers
6 h. 10 ( 7 b. 10, heure française),
dans le Jura sou&be. C’est la

région de Tüblngen, Beohlogen
et Eblngen (Land de Bade-
Woriœnberg), située A une cin-
quantaine de kilomètres au sud de
Stuttgart, qui a été la plus tou-
chée.
Dix-neuf personnes, blessés ou

choquées, ont été hospitalisées.
Les dégâts matériels (oms Assu-
rés, cloisons intérieures effon-
drées. cheminées détruites, toits

endommagés) atteindraient plu-
sieurs millions de marten. Le châ-
teau fort de Hbhterusoïlern. qui
domine la cible d'Hechingen et

qui a été reconstruit en 1850-
1867 (seule, la chapelle est du
quinzième siècle), a - subi des

a pro
ment être fermé au public pen-
dant plusieurs mois.
Le séisme à été ressenti dans

une vaste région allant de
rAlsace et même Nancy jusqu’à
Brfurt (Allemagne de l'Est), en
Suisse et en Autriche.

(ta séisme da dimanche » sep-
tembre semble être psrml les 9»*
loian ta qui se soient produits sur
le territoire ds l’actuelle Allemagne
fédérale. La magnitude serait com-
prise, en etxet. entre 5,25 et SA alors

la magnitude du tremblement
é: terre, survenu le j( novembre
1911 dans la même région est esti-

mée à 3.1 - 3,7.

L’épicentre du «êlnne du 3 septem-
bre unit situé par «8£S» do latlt-d»
nord et 9.03- de longltndc est, c'est-

à-dire qu'il serait' tout proche
d’Becblngcn. La prarondeur d* loyer

étant probablement de Perdra d'une
quinzaine do kilomètre* explique
qne le séisme n'ait pas été plu
catastrophique.
Cette fêclon dp Jura nuM Ht

connue pou êtes sismique. Outre 1a

Hcooaw de 1911,- de» séismes P,tt*
on moins torts m sont produits
dans cette même aone en 1943, en
IMS, en 1979. en. 1971, en 1972,

& MM,,
Far une coïncidence «triture. M

commission sismologique enro-
pèénse, oui réunit actuellement à
Strasbourg deux conta sismologue*
venu dVsnpe ee aussi dn Japon,
de Chine «t de». Btata-Onls. avait
«ptendu la semaine dernière une
communication dn profossauz
Schneider (de Stuttgart) sur la

aélsmd du 16 novembre MIL Salon
la pnlwm Schneider, dont l'opi-

nion est part-géo par les spécialistes
dp . la sSsmo-tactonlqne européenne,
les tremblement» do terra dn Jura
souabc seraient dns au contrôlât*»
Met du plissement alpin (qui sa
poursuit 'do nu James}], •
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*y LaCarteAmericanExpressJ est acceptée par la plupart

des grandes compagnies aé-

American Express

Ikgegtml^aïœetàl^raDger

2Avec la Carte American

Express, vous perdezmoins
au change. En changeant de
pays, vous n^vez plus besoin
de changerde monnaie.

.
riennes. Ayec die, vous pour-
rez prendre vosbfllets, modi-
fier votre itinéraire, payer un
supplémentde bagages.

A La CarteAmericanExpress
Hrvous loue une voiture sans

caution. IsPimpoite où, nlm-
porte quand.

5LaCarte AmericanExpress
règlevos notes cfhôtels, de

restaurants etvos achats dans

des milliers deboutiques etde
magasins.

6
La Carte AmericanExpress
necraintnilapeitenilevoL

Vous êtes immédiatement
couvertcontretouteutilisation

frauduleuse ét elle vous est

remplacée gratuitement et

rapidement

7A Tétrangei; sur présenta-

tion de la Carte American
Express et de votre carnet de
chèques, vous pouvez obtenir

^équivalent de 1000 F.E par

tranche de 7 jours dans les

bureaux American Express.

Même le samedi

8
Sur les billets de transport

en commun payés avec

die, laCarteAmericanExpress
vous protège grâce à une assu-

rance Accident de voyages

automatique, dont la garantie

peut atteindre 200.000 E

9
La Carte AmericanExpress
vous fournitInsistance mé-

dicaledansplusde230hôpitaux

etcliniquesàtraverslemonde.

M La Carte American
Express règlevos places

de théâtre réservées par les

soins d'un service spécial

American Express et, à Rnis,

vous obtient en priorité un
Radio-Taxi, qu'elle règle ega-

lement

U La Carte American
Express vous ouvre les

portes de 760 bureaux Ameri-
can Express
dans 143 pays;

leplusgrand 'AMeRICAISII
réseau d'Agen- MSÊSess
ces de voyages

.dans le monde.
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Cinéma

Libres opinions

Pour un cinéma européen
par GABRIEL PERONNET (*)

L E cinéma français, comme l'ensemble de celui des pays euro-

péens, est en crise.

Au cours d’un récent colloque tenu à Lisbonne à l'Initiative

du Conseil de l’Europe, H est apparu aux yeux de tous que le cinéma
européen s'enfonce presque volontairement dans la crise faute d'une
volonté politique et économique de considérer et de régler ses
véritables problèmes.

La première constatation est que, malgré les erreurs commises
dans tous les pays d’Europe depuis vingt ans, le potentiel cinémato-

graphique du vieux continent demeure le premier du monde, bien

avant celui des Etats-Unis, tant au niveau de la clientèle que des
moyens de production, des capitaux et de l’initiative créatrice. Or,

petit & petit ce potentiel est transféré en des mains étrangères, essen-
tiellement américaines, qui l’utllisent uniquement en complément de
leur politique nationale. Et cela avec le consentement coupable mais
tacite des pays concernés.

. A force de vouloir considérer {‘évolution du cinéma sous les

seuls angles de le concurrence entre la salle des spectacles et l’écran

de télévision et de l’aménagement des marchés nationaux, les Etats,

européens, autorités publiques et partenaires économiques confondus,

tuant progressivement un secteur d’activité culturelle qui devrait être

en pleine expansion.

Ce n’esl pas en obligeant le téléspectateur à fermer son poste

que l’on remplira les saHes. Tous les sondages enregistrent un phéno-
mène de saturation de la consommation de télévision • ; cela ne
provoque pas un retour massif des clients vers les salles obscures.

L’avsnir du cinéma et donc de la politique qui doit le garantir reposa
sur une autre conception qui ne considère les aspects commer-
ciaux que comme la conséquence — et non l'objet — des réformes

A entreprendre.

Cette conception peut ee définir en trois grands principes :

— Complémentarité et non concourrence des mass media ;

— Priorité è l'organisation Industrielle et l’expression des talents ;

— Communauté européenné du développement cinématographique.

La complémentarité signifie qu’il ne s'agit pas da ae partager une
clientèle mais de satisfaire par tous les moyens possibles Loutea les

aspirations des individus, de la distraction la plus banale A (a recherche

esthétique la plus élevée. Dès lors, les domaines du cinéma et de la

télévision se définiront d’eux-mémes, l'un étant sans douta l'avant-

garde de l’autre. Le niveau de fréquentation des deux médias trouvera

alors naturellement eon équilibre.

Le priorité donnée è l'organisation met l'accent sur le problème
fondamental de l'art cinématographique et télévisuel où la liberté

d’expression totale ne peut être assurée que par une utilisation ration-

nelle de moyens Industriels de coût élevé: Dans cette condition, toute

aide doit donc être concentrée sur la production pour faciliter la

recherche artistique et la modernisation de l’apparaM technique, en
associant les efforts des autorités publiques et des partenaires éco-

nomiques.
‘

Enfin, chaque Bat européen doit prendre conscience qu'H ne
peut seul. Isolément, trouver une soiiitioi^durable au problème dans

un cadre national. Pour résister A la concurrence culturelle et commer-
ciale des géants du cinéma et de la télévision, d’aujourd'hui et de
demain, H est indispensable et urgent de créer un cinéma européen.

Cela ne touchera en rien A la liberté de création .mais Implique, au
niveau des structures techniques et commerciales, une révolution dans

les habitudes, des sacrifices, une meilleure répartition du travail, un
dynamisme commercial renouvelé.

_a mise an place d'un marché commun du cinéma élaborant une
politique de rénovation de l’ensemble du secteur, disposant des moyens
financiers de cette politique, est aujourd’hui nécessaire. Ce marché

doit, dés maintenant, s'élargir au-delà des neuf membres de la Commu-
nauté et comprendre tous las pays d'Europe intéressés.

Il ne sera pas seulement la marque d'un nouveau pas en avant

.

dans Tunlté européenne, mais celle de la volonté des Européens de
maintenir une culture menacée A court terme de disparition. L'essor,

dn cinéma européen est une des conditions; de is survie rie l’Europe

comme réalité spirituelle.

C*J Ancien ministre, député radical ds l'Ailier.

One vingtaine de films prove-
nant de quatorze pays seront pré-
sentés an ¥estival dn tUm musical et
chorégraphique organisé A Besancon

da 9 an 12 septembre par le Festival
International de jaunlque. Deux prix
seront décernée, Vun par un Jury da
spécialistes, rentre par. Je public.

Mon premier amour >3 d’ÉIie Chouraqui

• Jal envtg d’acheter cm chef et

da l'appeler Leucémie. » Cast ainsi

que Jane, qui est encore jeune et

belle, révèle A son fils le mal dont

elle est atteinte. Ce fils a une
vingtaine d’années. Jusque-là, il

aimait sa mère d’un amour distrait.

Peut-être même IgnonIMI qu’il

l’aimait Or voilé que, du jour au
lendemain, plus rien ne compte A
ses yeux que cette femme qui va
mourir. Il la prend en charge, se
comportant avec elle moins comme
un enfant attentif que comme un
amant passionné, déchiré, soucieux

de lui rendre le plus gai, le plus

doux possible son damier voyage.

Et elle, la condamnée, rétive A tout

sentiment de pitié, accepte de Jouer

le jeu, de s'abandonna' A cette

tendresse exacerbée qui la calme et

la grise comme un euphorisant A
condition, dit-elle. que. le moment
venu, son fils ne la laisse pas souf-

frir, devenir laide, qu'n lui facilita

le passage final. Ce qu’il fait

C’est A cette brusque rrnttatlon des
rapports entre la mère et le fils, A
cette flambée d'araour qui les unit

comme Ils ne Tant jamais été, que
le film (TElie Chouraqui doit soin

Intérêt et son .originalité. Au bras
de son chevalier servant rapproche
de Ta mort devient pour Jane une
sorte de fête: Fête que le vitalité,

l’exubérance garçonnière de Richard
Berry. I*intacte beauté, la séduction

d*ARouk Aimée, rendent plausible

jusqu’au moment où, le scénario fai-

blissant (la séquence de la chambre
d’hétet la voyage en Italie}, nous
en découvrons le caractère facttoe

et Irréel.

Faut-Il le dire, en effet ? La mala-
die Inexorable d’un être cher, ce
n’est pas seulement cette comédie
dont nous cherchons A l'étourdir, ces
moments de bonheur que nous lu!

offrons pour viatique, c’est aussi la

stupeur et rIncompréhension qui

nous saisissent devant ceux qui nous
quittent; c'est notre difficulté à
communiquer avec eux, ce sont nos

bévues, nos impatiences, parfois

même nos (Achetés devant la mort
qu’ils représentent» A tout cela Bie
Chouraqui ne fait guère plus d'allu-

sions qu’à la progression du. ma!
chez son héroïne. Pudeur ou part!

prie, il escamote le versant noir de
«on récit pour n'en garder que la

face lumineuse et rassurants.
Grâce è ce subterfuge,- /émotion

que provoque le - love «tory - de
Jane reste légère, diffuse, proche en
somme de la mélancolie qui accom-
pagne les séparations ordinaires.

Comme le titre l’indique, Mon pre-

mier amour est ce qu’on pourrait

appeler un mélodrame rose. Décors
luxueux, paysages superbes, musique
(de Michel Legrand) délicatement
nostalgique. !| est clair us, en bon
disciple de Claude Leiouch dont II

fut l’assistant, Chouraqui cherche
avant tout A séduire. Une min an
scène rapide, élégante, efficace, et

surtout une parfaite direction d'ac-

teurs lui permettent d’atteindre son
but Malgré un maquillage pâle,

Anouk Aimée rayonne HttératamenL
Quant A Richard Berry. H sembla bien

part) pour devenir notre Dustin
Hoffman.

Cest A son romantisme que ce joli

film devra son succès. La réalité,

elle, est hélas moins aimable.

JEAN DE BARONCELU.

* Voir 1m films nouveaux.

mu/ée/

Nouvelle bataille pour Guernica

- Quand 1e Guernica de Picasso,
en dépét au musée d’art moderne
de New-York depuis 1938. sera-
t-il envoyé en Espagne ? Les mi-
lieux madrilènes réclament le

tableau. Des démarches ont été
faites auprès de sénateurs amé-
ricains. Accusé de retarder
l'échéance, le musée new-yorkais
reste imperturbable. H garde son
chef-d’œuvre en attendant qu’une
demande formelle soit présentée
par la famille (puisque Guernica
fait partie de L’héritage Picasso),
et par M* Roland Dumas, l’avo-
cat auquel Le peintre avait confié;
par écrit, la mission de veiller
sur le sort de ce tableau que le
gouvernement de Madrid voulait
acquérir dès 1969, mais que Pi-
casso a préféré « donner au
peuple espagnol», en précisant
bien qu’H en prendra possession
seulement le Jour où «les libertés
républicaines seront rétablies ».

Le document signé par Picasso
en 1973, trois ans avant sa mort,
devant son épouse Jacqueline,
avait été confié à U* Roland
Dumas.
Pour l’avocat, la situation en

Espagne n’est pas au point où
l’on peut se départir de la pru-
dence- De plus, le tableau étant
très fragile, la décision de trans-
fert ne devra être prise que lors-
que le musée quirecevraGuernica
sera formellement désigné et une
salle prête pour l'accueillir.

Il* Pumas et M. William Rubin.
directeur
peintures

du département des
et des sculptures du

PALMARÈS

DU FESTIVAL DE MONTRÉAL

. Le Festival de Montréal, dit

r Festival des films du monde ».

où soixante-cinq longs métrages
et une trentaine de courts mé-
trages étaient présentés, s’est

terminé dimanche 3 septembre.
Le Grand Prix des Amériques a
été décerné A Ligabue, film da
réalisateur Salvatore Nodta
(Italie). Le prix de la presse
internationale a été . attribué à
Tyler de Ralph Thomas (Canada),
film hors compétition ; le prix
spécial du Jury à la Cuitat Cre-
mada d’Anton! Rfbas (Espagne) ;

le Grand Prix du Jury an film de
J&nos Zsombolyaf (Hongrie), n
est dangereux de se pencher cru-
dehors.
Glenda Jackson a obtenu Te

prix' d'interprétation féminine
pour le film stevte (Grande-Bre-
tagne); le prix d’interprétation
masculine a été attribué A Fiavio
Pucci, interprète de Ligabue.

. Parmi ' les courts métrages,
Après la vie (Canada) a obtenu
le GTand Prix de Montréal, et le
Phénomène, dn réalisateur fran-
çais Paul Dopff. le prix du Jury.

Variété/

Du «yé-yé» au « »

fSuite de la première pagej

L'originafté du < disco » ne
vient pas de ki musique. Dons les

années 60, James Brown prenait

déjà l'intensité du chant et de la

rythmique et, avec un choeur, les

Famous Fiâmes, chantait en dan-
sant. Otis Redding et d'autres avec
kxl comme Rufus et Caria Thomas,
Sam and Dave, Boofcer T., popula-
risaient le son franc, direct et sans
complication des studios Stax de
Memphiv Maïs dans le « soûl »,.de

James Brown comme celui
.
«/Otis

Redding; Il y avait une sincérité,

une conviction, un sentiment, ethni-

que. Dans Je « disco », qu'il soit

chanté par la chanteuse noire

américaine- Donna Summer, par
Sheila ou par Patrick Juvet, Il n'y

a qu'un univers de sons synthétisés,

neutres où le «-break » est interdit

Le « disco » a connu son firond
engouement il y a quelques mois.

La plupart des chanteuses et des
groupes — les Rolling Stanes
compris, — se sont crus obligés

<fenregistrer un titre « disco » et

tout musicien qui faisaient un suc-

cès avec -un thème dansant.’—
le guitariste George Benson, par
-exemple^ — était aussitôt classé
sous l'étiquette « disco ».

Curieusement, le « disco » est
fabriqué essentiellement par les

Américains et les Français. En
France, Claude Carrière,- -le mana-
ger de Sheila, a transformé /an-
cienne fille spirituelle, de Jean

Nohaïn, en une sorte d'emblème
français du disco à ./étranger :

3 500 000 45 tours de « Singlr/ln

the ra In » ont été vendus en Europe
et dans certains pays du continent
américains. Patrick Juvet a réussi

une percée dans le marché amé-
ricain et d'innombrables groupes
comme Boney M. ont surgi, réalisé

des chiffres de vente record et
donné, un temps, /illusion de faire

partie d'une vogue un peu compa-
rable b celle du « yé-yé », au début
des années 60..

CLAUDE FLEOUTER.

musée d’art moderne de New-
York, doivent se rewntrer pro-
chainement pour mettre au point

le processus a suivre.

En attendant, plusieurs musées
espagnols sont candidats pour
recevoir Guernica : le musée
d’art moderne récemment cons-

.

truie A Madrid et le musée Picas-
so A Barcelone. La petite ville de
Guernica elle - même, qui «*

contente, pour l’Instant, d’une
symbolique reproduction photo-
graphique, désire rece v olr le

tableau qui a symbolisé son
martyr.

Et A Madrid on ne s'oppose pus
& ce que le chef-d'œuvre de Pi-
casso aille au Prado puisque, au
moment de la première demande
du gouvernement espagnol U y a
neuf ans, une place lui était

offerte A proximité des Zurbar-
ran et des Goya.

Bien que le musée d’art mo-
derne de New-York ne consente
qu'à regret à laisser partir ee
tableau, son porte-parole a
maintes fols déclaré que Guernica
quittera le continent américain,
le moment venu, selon les désirs
exprimés par Picasso.

MAIS quand ? Dans un an ?

Dam: deux ans ? Auparavant, le

musée envisagerait une grande
exposition d’oeuvres de Picasso,
dont les collections américaines,
tant publiques que privées, sont
particulièrement riches. Guernica
et la suite de quatre-vingts pein-
tures et dessina préparatoires
feront partie de cet ultime hom-
mage d’un musée à on de ses
tableaux vedettes, qui a, pendant
quarante ans. attiré tant de
monde dans ses salles, comme la
Jooonde au Louvre.

Far la suite; .c’est donc un mu-
sée espagnol qui récupérera les
pouvoirs attractifs de cette
image mythifiée. Et ce sera,
semble-t-il, le Prado, comme le

peintre en avait manifesté le

désir de son vivant, nous précise
M* Dumas.

Au terme de l'affaire. Picasso
sera donc le seul artiste contem-
porain au Prado. A côté de son
table&n et de ses travaux prépa-
ratoires. figurera une autre œuvre
vengeresse ; Songes et mensonges
de Franco, ensemble de gravures
qui fait obligatoirement partie de
l’héritage Picasso pour Guernica.

JACQUES MICHEL.

LOUEZ VOS PLACES
PAR CORRESPONDANCE

Remplissez ce bon en Indiquant
3 dates par ordre préférentiel car le
contingent peut être épuisé pour
l'une d'entre elles.

.

Retournez-te au Palais des Sports,
Porte de Versailles ' 75015 PARIS.
En ÿ joignant un chèque bancaire
ou postal (3 volets) ou mandat-lettre
établi à /ordre du Palais des Sports,
ainsi qu’une enveloppe timbrée à vos
nom et adresse pour la réponse.
Si vos billets ne vous parvenaient
pas 5 jours avant, la date la plus
proche choisie, réclamez télépho-
niquement au Palais- des Sports
(828.40.10). Aucune réclamation ne
sera acceptée après la séance.

PRIX DES PLACES
Orchestre’. 80 F Balcon 1" série 45F
Piste . . • • 65 F Balcon 2* série 30F -

Soirées"à 20 h 30 V
Matinées è*15 h 30 le samedi

è 14 h 30 et 18 h le dimanche
Relèchele lundietdimancheensoirée

Adresse: ...

Localité:

Coda Postal: TéL:

Nombre de places:

Prix unit: Hat'

heure:

heure:

heure:

2'chobtr.
3* choix:.

dbP&lais des Sports et une enveteppe tfch
brôs pour la réponse.

lementdeF. _à l'ordre

AiibrtiiWrfraquro 5 «aoiw*, toute. Im itfes
CM- wwriéwauxeoH«cartiét«ee~rm—

U Fonds mtemational

pour la promotion de la culture

vent encourager les musiques non européennes

nas da 4 millions de dollars
de contributions reçues et Quinze
projets financés : ta est le bilan
récent du Fonds international
pour la promotion de la culture,
créé sous l'égide de VüNSSCO en

note/

Disques

Un dernier boogie

pour Raschaan-

Roland Kirk
n y » qatifOM mol», Ructau-

Boùntf Klxfc aonnlt à l’iga 4e qua-
rante et un an» do» cafte» d'un»
hémiplégie uni hl irait paralysé le
cdté droit dopai» IMS. Buragist>4
«u>«n« moi» ayant «a disparition,
l'album 1 Boogie woods string along
*or real.» cort aujourd'hui ; on y
retronve ce goût qu'eralt la mtndd
poux labium, le gospel, tout 00 »_
«aol repose ee qatl appelait la mu-
sique classique noire, plutôt qne Jasa.Basrfiaan y a écrit dos arrangements
poux grand orchestra à corde*, entre
antres.. et a Joue du Saxophone d'une
sema. main. A ta suite -da son acci-
dent, D aralt appris è Jouer ÛMn*~
trnmonts spécialement conçus pour
loi, comme cette n«e traratsièra
recourbée loi permettant, de (g tenir
verticalement, le» doigt» actionnant
les touches.

utfistraunt exem-• Ce dcroît
. _

plalçe est là pour prouver qne rien
S'aura pu arrêter sa détermination,a rage do créer. Baachaan-Soland
Kirk n’était pas seulement ee per-
sonnago extravagant qui pariait d«wy
sa flûte, Jouait de' trois saxophones
à la fols et portait autour de ton
con mille et un. ustensiles; du man-
salo à la flûte à nu. Non contant
d’être le plus swlogent des flûtistes
do l’Ustobe du jaxn U s'est voûte
ptaylnstrumentlste et s’est exprimé
dans tontes les formes du jan. La
devise : «Ancteut te tbe rature»
(«Dn passé an .futur ») que brandis-
sent' aujourd'hui ies murideiu de
Cmcsgo, tomme cou de l’Art Kd-
sembtew Kirk l'avait fait sienne de-
puis longtemps, et c’est en .ce. sens
qull a été .un précurseur.

PAUL-fTTEHWE razou.

* Boogie woogiertring along far
real (Atlantic), distribution WXA.
Tous antres disques chas Atlantic et
Warner Bros.

mars 1976 (le Mande du 13 fé-
vrier 1976).

L'essentiel des contrQmtUma du
Fonda provient de dons de gou-
vernements (Venezuela ,

Iran,
Arabie Saoudite) et de fonda-
tions privées (GvXbnkian. Lee,
AgneUi, etc.). Les quinze opéra-
tions approuvées représentent un
total de 400 000 douars. Sur la
centaine de projets qui leur ont été

‘ soumis, . les administrateurs du
Fonds se sont efforcés de choisir
d’abord des opérations couvrant
toutes les ripions du globe (et
dans des pays industrialisés
comme dons des pays sous-déve-
loppés) et, autant que possible,
mettant en œuvre une coopération
internationale.

Les uns .K»nt destinés à la
formation des spécialistes : « desi-
gners a, en Inde foi sera créé
un institut national), et inter

-

preie* de spectacles pour toute
^Afrique et les pays américains
touchés par des influences afri-
caines, à Dakar (avec l'aide de
Maurice Béjart), création d'un
ateUer- école de télévision à
Ctaracas (Venezuela), formation
a?animateurs culturels pour la
préservation de la médina de Fis
(Maroc) par ses habitants. D’au-
tres projets concourent à la
préservation <Théritages culturels
(recherche des traces des cultu-
res précoloniales en mer des
CGebes) ou du cadre de vie (aide
a des associations françaises et
Suisses qui veulent mener une
campagne d’animation sur ce
thème dans le Jura).

Le Fonds va aider, d’autre pari,
a la création artistique eüe-méme,
én tondant un prix- du court
métrage pour les élèves de Vins-
wo« africain d’éducation cinéma-
tographique d’Ouagadougou, en
soutenant un enseignement des
miuùptes non européennes i la
Fondation Cfni de Venise, et un
centre dfexpérimentauon arttstf-

Fondation Civttas au
Chut n s’intéresse aussi à la

production s culturelle : 0 va
étudier le lancement d’une société
d économie mette pour l’édition

TLiHaSS*’ (LtoÇVk** cassettes en
Pmombte, et «/une société inter-
nçaicnaîe de production dans les
CaruRra*. n pa aussi financer
rende dan centre pour le déve-
loppement dq l’artisanat et de
Fart populaire au Portugal.

Enfin, le Fonds va organiser
réunions d’études sur le

financement du développement
culturel, l’une portant sur lé rôle
des banques et Foutre sur le cas
des pays arabes. — G. H.

i
J

!
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SPECTACLES

bataille

1

‘'•nr- •

1 *S
4ïï.

r ^
Pitew

théâtres
Comédie Caammin, a h. ; Boeinc-
BWdn*. . .

Dzzxnoo, 2Z b. : le* Sfltardx

BB9*m, U b. 30 ; i« Lettre* da »mUglma Portugal*»
; 22 fa_ :

1/empcteur s'appelle Dromadaire.

HneMtte. 20 b- 30 : la Cantatrice
ebum; 1» Legoa.

K Laceraaire. 18 b. 30 : Tbé&tre de
chambra 1 20 b. 30 : Punk et poule
et eoiegrwa ; 22 h. : C’est pas mol

rouraa» renseigiaiBtiite oonoamant
rensemble des programmes ou des salle#

LE M88BE flffBHMnflBS SPECTACLES »

7017020 fligttMgraûpétiJfii 727.4234

(da 1t IwtffBS & 21 beüpes.

Lundi 4 septembre

1 : “»m:
1 : .»

,
!

« *'*" •'•f'rw.
1

• • i'i
i ;f«*

t,jr l'iia-.-j

-i

a Mm-« ' “ wniP"-
' r <ju« 1J7J1,0 Dey-

.« *«? /.« cnncerts

Loccrzialre, SI

CéUoe.
Saint-Georye*. 20 h. 45 : Patate. -

TbAttre d’Edgar, 20 h. 45 : Il Malt
la 8el£tqu«.~ une fols.

Théâtre Marie-Stuart. 21 tu : Je sols
lonctempa resté aux les rempart»
de Chypre™

J.-C. Dalzos,

Les chansonniers

C«**b de la République. 21 b. :

? > ou. ti-0i-viest dtas l'oum^
turc.

Dcoz-SJUt*. a h. : Lt NB l'd bon.

Jaxjf. Soif, rock et 1n!k

C*w»o de la Hncbctte, 21 lu :
Gérard Badinl.

Chapelle des Lambert*. 30 h. 30 :OUln lacteood et François
nun-Cthsn

; 22 lu : Axuqultâ. .

•
' j u,

a
laiàet ^

ï'tfî?s3s

flûte; P. draptloupe - SalJcetl. Théâtre Campagne-Première. U h. 30 :
piano ; P. Lieutaud. Harpe, et .

Moaania : 20 h. 30 : Sucer Blue’a
A. BartelloaL mexso - soprano Baqd ; 22 b. 30 : Su car Bine.
(Mosart, Bach. Roussel. Ibert, Théâtre Marié-Stuart, 18 h. 30 :
BclortJno, Gaubert, Oony). Ouest et Synchxo Ryxhinlc.

ananas
* !Til' Par C**) eux motus de dt

^u^ans^^h, La Cinémathèque
,'
r

V
. ^''“acera^

0
?^; ChicHInt, relâche.

: •rssst

Par

Les films marqués I*) sont Interdit*
an* moins de treize ans

(•) aux moins de da-buit ans

' Quand •>

A us ans'*

-i
• •

1,-.. Beaubourg, Lea burlesques. la
• ...

' ' /MIIeaksK comiques et la comédie» fécoles
1 ,
;®-!qus ou. ,35 frençela et américaine). 13 h. :

‘ '

les Fiancés an folle, de Baster
1 • 1 • -r’o deoM.V^fe' Keaton: 17 h. : la Joies da

p- ^ qUstft-fo.- nuriaee: 10 b- : Million Dollar
...

‘ acain, JJj use. d’B. ciine.

.:V
:

/
rnhemtês

*'
uns. A LA RECHERCHE DE Mr GOODBAR

da-- r« f **-' ¥ °J : Bata»c'

•••» :« Lwrîf ^ W-TO>x AKN1E HALL (A, *A) : LA Clef.

s&s-

LES GUERRIERS DE L'ENTER (A,
*;0 > l*J : COC.-Odéoo. 0* CW».
7I-M) ; Elyuées-Cinéma. 8« {223-
37-«j : vS. : Rotonde. «• («33-
08-22)

arrxjBR. on film d*Allemagne
fAIL. ta). 4 partira : La Ponde.T 1105-12-153.

^
ILS SONT FOUS CRS SORCIERS
Ipy ; Omala. 2* (233-w-ssi ;
Baixac, 8» (338-52-70).

LINCOMPR» (IL. r-O.) : Mania. «•
(278-47-881

-XNTE&ZEt’R Irtm COUTENT (lu.
J-f-l (•) : Studio Alpha. 6* (033-

P*ramOQDl - ®T»éea. 8-
t358-4M4| ; vT. : Paramtmst-
Marltraux. 2« (712-83-90) ; Para-

• m* raao-

Ua^C-Oonsention. 15- (828-20-841;
Panmount-Melllot. 37* (758-24-241;
Panmount-Monimanre, 18* <808-
34-251 ; sscréun. 18« (208-71-331 ;

PubUcl»-S*lnL-Oermaln. 8* (222-

WU* JA- *“> * O-OJC.-Msrbenf. 8-
(220-47-181.

LAST MALTE (A. «oj : Jesn-Coc-
tesa. M (033-47-82) : V O.C.-Mar-
geur. 8» 1228-47-19» : Le Broadway.
18* (527-41-18).

LES MAINS DANS UES FOCBES (A„
i . Salnl-Oermaln-studlo 5*

(033-42-72) ; Msarlgnan. B* |35B-
92-12) ; vJ. : ABC. 2* (238-53-541 ;
Nations. 12* (343-04-87) ; Monlpsr-
nasse-Paihè, lt* (328-fi3-13t ; Oau-
mont-ConrenUon. 15* (828-42-27) ;
CUcby-Paibé. 18* (522-37-41)

LE MATAMORE (lu, vn ) Salnt-
Çennaln-VUlace. 5*' (833-87-591 :
Bysçes-Uocoln, 8* (359-38-14) : U
Parnassien. K* (329-83- lit.

MERCREDI APRES-MIDI (A-, T.f.) :
Saint - Lazare - Pasquier. 8* (387-
jj-Ol

LE MERDIER (A_ »J.) : Paranxonnt—
Uarlvanx X* (743-83-90)

MESDAMES BT MESSIEURS. BON-
SOIR (II- va.) : Vendôme. 2* (073-
97-52). D.O.CL Danton. 8* (329-
42-82)

MOEURS CACHEES DE LA BOUR-
GEOISIE du vjo.) : Biarritz. 8*
(723-89-23). - VJ : D O.C -Opéra,
2- (281-50-32). Tourelles. 20* (638-

- 51-981 «af mardi i

NOS HEROS REUSSIRONT-ILS- ?
qt^ViOJ : Palais da Arts. 3* (272-

LBS NOUVEAUX MONSTRES (XL,
va) : Quintette, A* (033-35-40).
U.a.C.-Mjrbeuf. 8- (225-47-19). —
Vf : O a C.-Opéra. 2* (281-50-32).

LA PETITE (A- TAJ (—) : Biarritz.
8* (723-89-23)-

LE SOXJRmS AUX LARMES (A.
vjo.l i Quintette. 5* (033-35-40).
Uinmtn. 8* (359-R2-82I, Mayfalr.
18- (525-37-0#). - VJ : EUO-Opéra.
2* (742-82-54), MomparnfeBSe 83. 6*

(544-14-27), France- Elysée*. 8* (733-

71-

11) saint- Lazare P*aq«ier. 9*
(387-35-43). Oaumont-Sud. 14*i33î-
51-18), CUcby-Pattie. 18“ (572-
37-41).

UNE NUIT TRES MORALE rHnna.
ro) C) j Bonaparte, B* (326-
12-12). Marbeuf. I* (225-47-19)

VAS-Y MAMAN (Pr.l ; Richelieu. 2*

(233-58-70). Impérial, 2* (743-

72-

52). UOC.-Odéon. 8- (325-
71-08). Bosquet. 7* (351-44-1!) CO-
lleée. I* (358-29-48). Oaone-V. »
(223-41-481. Fauvette. 13* (331-
5S-88I. Homparnaase-PaUiA. 14*
1 318-85-13). Oaumcnt-Convenaon.
15* (828-42-27). Wepler. If (387-
50-701. Osumont-Okmbella. 20*
(797-02-74).

VIOLETTE NOZIERX (Fr.) r*) :
DOC Marbeuf 8* 1225-47-19).

X1CA DA SILVA (Bréa. va) . Olym-
pie. 14* (542-87-43). Studio Rainait.
14* (320-38-98*

LES YEUX BANDES (Esp . toi :
Studio de la Harpe, 5* <073-14-831,
14-Julllet- Bastille. Il* (357-80-81).

Les grandes reprises

Les films nouveaux

jacqieke.
'

omis international

iromotion de la culte

les musiques non euroj

r ; -
•• > »*i*r

#! 'L*B01S DB BOULEAUX (PoL vx*.) :

Cinocba Saldt-Oermain. «• (833-

,

' *WI- na^j. 10-82)
•3 ty.ijH.ujj BBIGADB MONDAINE (Fï.) f") :

•• - 0.0 &-Opéra, 2* t2Bl-50-32). Bro-

, _ .
tngne. 0* (232-57-97), Normandk*.

ü" raKSsfc 8* (359-41-18). UG.C-Oare de
'• nul inar-r Lyon. 12* (343-Ol-SB). MlstraL 14*

• I TM.iu » au (538-52-43)

• ' d-: v* .J;*' CAPRICORNE ONE (Al, vJJ ; Rl-
' ,--r« rvH® «tetfloû. 2* (233-56-70)
" LE CONTINENT PANTASTIQUB

Sur (Esp.. vJ.) : Mazérille. 9* (770-
• • "-.v-ff:iSüar 72-86). . .

• '.tfcrwfc-îi LB CANDIDAT AU POIL (A, vj ) :

.. f -.v-air-iHl Richelieu. 2* (233-56-70).- La Royalo.
8* - (265-83-88)..' liaiigMa». -»* «3»-

i*enie«, • 92-82). Montparnasse- Pathé. 14*
JACQIBKS. (328-85-13). Osnmont-Bud, M* (331-

Sl-IB). Cambronne. 15* 1TM-43-96).—
. Cilchy-Palhé. 18* (523-87-41 1. Gau-

mont-Gambetta. 20* (797-02-74).

-• | I US CONVOI TA- V4»:J : O.OO-
Ifionai r Danton. 6* (329-43-82), Ermitage,ItIVIIIU

l35B.J3.Tl , ; VJ ; 2* (336-

• ». 83-93). U.G.C -Gare de Lyon, 12*
1 (S fllIlUn 9*3-91-39). 0.0 O-Gobellna. 13*
IO umais (311-08-19). BAlramar. 14* (320-

, 18-52). Miserai. 14* (539-52-43),

£ non 0IIMIUKI Mscle-Convenclon. 15* (828-20-641,
» IIUII CTStfp Murat. 18* i388-99-75j. «aratan.

19* (208-71-33)

^ DAMIEN, LA MALEDICTION H 1A^
: r MniÈ: t.o.) (••) : Quintette, 5* (035-

35-40). Ambassade. 8* (359-18-08) ;

- '-'-."rite 77 ! Richelieu, 2* (233-58-70).

Cl Montparaasa 83. 8* (544-14-27),
•

•
,

Athéna. 12* (343-07-48), Fauvette.
. ivr.lrt... U. (331-58-88). Waplat 18* (387-

.
'! i 30-70)

DRIVER <A_ V.o.» (•) : Paramount-
-ré: Odéon, 8* (325-59-83). ' Publlcla-

. 'IV • Champs-Elysées, B* (720-78-23) ;
• rZCl> 7j. : Publlcis-Matlgnon, 8* (359-

.

: . f* N 31-97). Max-Linder. 9*. (770-40-04).
vi.-slr Panmouat-Opéra,. 9* (073-34-37),

-•-—Cifr . Paramonnt- Bastille, 12* (343-79-17).

y ut: Pmamount - Gobélins. 13* (707-
' 1

‘1T, 12-281, Paramount-Orlèana. 14*
(640-45-Bl), PammuuDt - Montpar- .

• îlf- une. 14* (328-22-17). Convantlon-
.. »... ESP Saint- Charles. 15* (379-33-00),

-«ai Pusy. 18* (388-82-34). Psramount-
'

•
,

Maillot. 17* (758-24-24). MOttlln-
: • L

J. Bouse. 18*. (806-34-25). Secrétan.
. .v jp. (208-71-33)

- exhibition II (Prj (**) Capri. 2*

(508-11-89). Paramounb-Galaxla, 13*

. -• . (380-18-03)
‘ LA FEMME LIBRE (L va) î Salnt-

> Germain -Bûchette. 5* (833-87-59),

.
Elyaées - Lincoln. 8* (359-38-14),

. t-i‘. “. Mangnau. 8* (359-92-82); »X ;
" rv- U O.C -Opéra, 2* (281-50-32)

LA FIEVRE DU SAMEDI SOIR (A,
•

’Z -JZ*- 7.a) i“) : Samt-MlcDel. 5' i326-
• - "

"ï 79-17). Ermitage, 8* (359-15-71) ;
:• VJ : DGG-Opéra. 3* (261-50-32).

..•• C --Z. - Uazéivilla: ' 9* (770-72-86) Bienvs-
.. :A--‘ oOe-Montpamam. 15* <544-25-Ç2)

; ... yf- GOODBYE, EMMANUELLE (Fr.)
' ^ (**) Pu bücla-Champs- Eiysées. 8*
•• <720-76-23)

;
PsritxaouDt-Opéra. 9*

• • (073-34-371
; Paramount-Galté. 1**

... (326-99-34».

• f ti

j.-«:
î’iFJC

r^.vsiS. J

" **

••

• ir- .ite 1

,

:n rrT'TÏ

i'"r> î

....

_irrxiï£

'.•i-sras

, f

*'

MOLIERE, flhn r*aniç»*« d'Ariane
Mnouchklna

. Impérial. S*
(742-72-52)

; Gaumont - Riv«
Bauoha. B* (548-28-36) : Hmute-
reutlkC 8*. (833-79-38) ; G«U-
mont - Cbamps-Slyséea. 8* (359-
04-87) ; Gaumont - Sud. 14*
(331-51-18).

DOSSIER 51, nun français da
Michel Ovule : Qnartler-La-
tln. 5* (328-84-65) : Biarritz. 8*
(723-69-23) ; Gaumont-Opéra.'

"9* (073-95-48) 4 Nation*. 12-
(343-04-87); Parnassien. 14*
(329-83-11) ; Olym pic. 14- (542- -

87-42) ; PLH Saint-Jacques.
- 14* . T589r68-42) ; Cambranna.
15* (734-42-98)

.

L’ORDRE ET LA SECURITE DU*
MONDE, -flhn américain da
Claude d'Anna, vu . 0.0 C.-
Danton. A* (329-42-62) star- .

rltz. 9* (723-89-33) ; vf : Rez.
2* (238-83-93) ; Clony-Ecoim.
5* (033-20-12) ; Selder. 9* (770-
11-34) ;• U.OtX-Oare de Lyon.
12* (343-01-59) ; OGC.-Gobe-
Una. 13* (331-08-19); Mlainü,
.14* (539 - 57-43). Bienvernie

-

Montparnaese. 15* (544-25-02) ;

Convention - Sam t- Charles. 15*

(579-33-00) ; Napoléon. 17*
(380-41-48)

MON PREMIER AMOUR, film
français d'EJie Cbouraqul Ri-
cbeileu. 2* (233-58-70). OGC.-
Odéon. 6* (335-71-08); Concorde.
8* (359-93-84) ; Salnt-Lazare-
Paaquier. 8* (387-35-43 1

. Mont-
parnasse- Pat hé. 14* (328-85-13);

. Gaumon 1 - Convention. )5* (828-
43-27) ; Victor-Hugo. 18* (727-
49-75) : Clichy-Pslbé 18* (522-
37-41) ; Gaumont.- Gambetta.
20* (707-02-74)

MELODIE POUR UN TUEUR,
film américain de James lo-
baek (**) v.o ; Médicia. 5*

(633-25-971 ; Mercury. 8* (233-
75-00) ; vJ : CaprL 2* (508-
11-89) ; Paramoum-Opéra. 9*

(073-34-37) ; Paramount-Mûnv
parasaae. 14* (326-22-17) ; Para-
mount-OalaxlA 13* (580-18-03);
Convention - Saint-Charles. 15*

(579-33-00) ; Paramount-Mail-
lot. 17* (738-24-24)

DIEU MERCI. C’EST VENDREDI,
' film américain de Robert
Klane, vo. D O C.-Dan ton.
8- (329-42-82): Ermitage. 8*
4359-15-71) : Mural, 18* (288-
99-75); vl : Raa. 3* (238-
83-93);. U.G C -Oobeitns. .13*
(331-88-19) ; tflnunar. 14* <320-
89-52) r Mistral. 14* (539-52-43):
Maglo-Con vent ion. 13*
(828-20-84).

TROCADERO. CITRON BLEU,
film français de Michafl

.

ScbOCk : Quintette, S* (033-

SHW ; Colisée. B* (359-29-48) :
• Lumière. 9* (770-84-84) : Mont-
parnaoe-Pathé 14* (328-85-131;
Gaumont-Convention. 15* (828-
42-27) ; Cllcby - PathA IB*
(523-37-41).

LE TRIANGLE DE VENUS. Hlm
américain de H Frank. (**)
vjo Paramount-Blyséea. 8*
359-49-34) : vj Paramouot-

- Marivaux. 2* (742-83-901: Pa-
ramount - Galaxie. 13* <580-
18-03) : Paramount-Montpar-

• nnssr. 14* (328-22-17)
DIALOGUE DE PEU. film amé-

ricain de Lamont Johnson
V.r : Cluny-Palace. 5* (033-
07-78) : MasévUlA 9* (770-
72-86): Calypso. 17* (734-10-881:
Images. 18* (322-47-94)

*
...

‘r#’;

WIM WENDEBS

JESUS DS NAZARETH (IL. vj.).

2 parties : Madeleine. 8* (073-
58-03)

LE JEU DB LA MORT (A, M.)
•(*) MartRuan, 8* (359-B2-82) ;X : Cluny- Ecoles. 5* (033-20-12) ;

Montparnasse- 83. 6* (544-14-27) ;

Hollywood - Boulevard. 9* (770-

10-411 ; Nations. 12* (343-04-671 :

Fauvette. 13* (331 -5B-8B) ; Gau-
mont-Sud. 14* (331-51-16) : CUchy-
PaLhè. 18* (522-37-41)

LB JEU OB' LA POMME nctL. vx>.) :

Salnt-André-dee-Arta. 6* (326-

48-18)
JEUNE BT INNOCENT (A^ M) S

Quintette. S* (033-35-40) ; 14-Jull-

I et-Parnasse, fi* (328-58-00): Ely-
sËes-LiDCOln. te (359-38-14) ; 14-

Julllet-BaatUle. II* (357-90-81)

JE SUIS TIMIDE. MAIS JE ME
SOIGNE (Fr ) : Rex 2* _

l»fl-

83-93) : BouI’MIcb. 5* (033-48-29) :

Bretagna. 8* (222-37-971 : Norman-
die. te (3GB-41 -181 , Paramount-
Opéra, 9* <073-34-371 ; D.G C -Gare
de Lyon, L2* (343-01-39) : Par»-.

monnt-Orléana. 14* (340-45^91) :

aop -e-j h- rcrcri ce

PETER HAMDKE

LA PETITE FILLE EN VELOURS
BLEU (Fr } Paramonnt- Mari vaux.
2* (742-83-90). U G C.-Odéon. B*
<325-71-081. B1erri la, 8* (733-89-22).
Paramount-Oalaxle. 13* I&80-1B-03).
Miatral, 14* (339-52-43). Para-
mount - Montparnasse. 14* (328-
22-17) Convention Saint-Char les.

15* (579-33-00). Murat. 18* (288-
99-75). Paramount-Malllot. 17* (758-
24-3)).

PORTRAIT D'ENFANCE (Ang, ta.) s

Olym pic 14* 1542-67-42)
PROMENADE AU PAYS DB LA
VIEILLESSE (Pr.) : Manda. 4* (278-
47-86)

RETOUR iA_ v.o.) ; studio Logea.
5- (033-28-421

REVE DE SINGE (IL, v an* ) (**1 :

Clnocho Saint-Germain. B* (833-

10-82) :

ROBERT ET ROBERT -(Pr.) : Colisée.
8* (359-29-48). Français. 9* (770-
33-88), Parnassien. 14' (329-83-11).

LES ROUTES DU SUD (Pr j Para-
mount-Marlvaux. 2* (742-83-90)

SOLEIL DES HYENES (Tua, v.O.) s

Racfne. S* (633143-71). .

L'ANGOISSE DU GARDIEN DE BUT
AU MOMENT DU PENALTY

ça lui ast égal de savoir si la police vient ou non.:.
^

ADIEU PHILIPPINE (Pr I : U-Juillet

-

Psrnasas. 6* (328-58-00). St-André-
^ des- Arts. 6" (328-48-18). 14-JuUlet-
l_ Bastille. Il* (357-90-81). Olymple.
• 14* (542-67-42)

AFFREUX. SALES ET MECHANTS
t- Ht* vm.) : la Clef, 5* (337-90-901.
• ARSENIC ET VIEILLES DENTELLES
* (A., v.o.) : Action Christine. 6*

(323-85-781 : Le Parnassien. 14*
1329-83-11).

- LE BAL DBS VAMPIRES IX v.o.) t

Cl unv -Palace. 5* (033-07-78).
- LES CHEVAUX DE FEU 1S0V, VA.) :

Raurefeulll*. 6* (833-79-38).
" LE COUTEAU DANS L’EAU (PolM

v.o.) : Panthéon. S* (033-15-041
- LE DECAMERON Ht. vo.): Actua-

Champo. y (033-31-80)
- LA DERNIERE CORVEE (A . vol;
• Théfitro-Préaent. 19* (203-03-55)
1. SMI. ODYSSEE DE L’ESPACE «A.
- vf): Hausamann. 9* (770-47-551.

DOCTEUR J1VAGO UL V o) t"
t Elysévs- point Show. B* (225-67-29) ;

vf - Madeleine. 8* i073-56-03)
LA GRANDE BOUFFE (IL. V o.) :

,
Clnoche St'Germain. B* 1633-10-82).

IL ETAIT UNE FOIS DANS L’OUEST
(A_ vf.i: Denfert. 14* (033-00-11).

J’AI LE DROIT DE VIVRE (A. v.r.) :

Palala da Glaces. 10* (607-49-931.
J et L

JONATHAN LIVINGSTON LE
GOELAND (A-, vo ) : studio Domi-
nique, 7* (705-04-53). mat.

UTTLE BIG MAN IA., v.o.) * Noc-
tambules. 5* (033-42-34).

MAMA ROMA (IL. v.o.) : Lucerna Ire.
8* (544-57-34)

MEAN STREBTS (A., v.o.) : Studio
Cujas. 5- (033-39-19).

NOUS SOMMES TOUS DES VO-
LEURS

.
(A— v. o ) : Palais da

Glaces. 10* V et Ma
ORANGE MECANIQUE (A~ v.o.) (•») :

HautafeulUe. te (833-79-38). Monte-
Carlo. 8* (225-09-83) : vj : Omnta.
2* (233-39-36) : Mont para asxe-83. G*
(544 - 14 - 27) : Cambronne. lte
(734-42-96)

PAIN ET CHOCOLAT HL. v.oJ :

Luceruaire. te.

PARADE (Fr.) : Grand-Pavois. 15*
(544-48-851

LA PASSION OK JEANNE D’ARC
(Dan.) ; Palais da Art*, 3*

(272-82-98) ; 14-Jiu Del-Parnasse, te
1326-S-001

LES PETITES MARGUERITES (Tch_
v o ) : La Clef. 3* (337-90-90).

PHARAON (Pol- vjo.) ; Bilboquet. B*
(222-87-33)

PLUMES DE CHEVAL (A- Y. O.) :

Luxembourg. 8* (633-97-77): Ely-
sée»-Point Show. 8* (225-67-29) ;
New-Torker. 9* (770-63-401

LB POINT DE NON RETOUR (A.
vu.): Luxembourg. 8* 1833-97-77)

LB RETOUR DB L’ABOMINABLE
DOCTEUR PHIBES <A.. vo.) : Stu-
dio Bertrand. T (783-64-86).

ROCKY HORROR PI CTL’RE SHOW
lAng.. v.o > • Atariaa. 17* (754-97-83).

ROMEO ET JULIETTE (Ang.-It- .

v o.) : Elyeée8 • Point Show, te
(325-67-29)

LE SHERIF EST BN PRISON (A.
vo.): Styx te (633-08-40).

SI LENT lïUNN ING (A_ v.o.) : Studio
Bertrand 7*

TOMBE LES FILLES ET TAI3-T0I
IA., v.o ) Luxembourg, te.

LE TROISIEME HOMME IA. v.o.) :

Klnopanomma 15* (306-50-50).
L’ULTIME RAZZIA (A., v o ) : Palala
da Glaces. 10* Me et Sam

UN ETE I? (A. vo); Contrescarpe.
5* (323-78-37) : tJ. : U.O.C.-Opéra.
S* (281-50-32).

UN TRAMWAY NOMME DESIR (A„
v o ) : A Basin. 13* (337-74-39).

VENEZ DONC PRENDRE LE CAFE
CHEZ NOUS [IL. V.O.) : Le Par-
nassien 14* (329-83-11)

LA VENGEANCE AUX DEUX
VISAGES ia, v.o.) ; Action- Ecoles.
5* 1325-72-07).

LE VIEUX FUSIL (Pr.) : Eldorado.
10* (208-18-781,

Les festivals

M. MONROB (VO.), Studio de
molle. 17* (386-19-93). 15 b :

Marllyn ; 18 b 45 la Pêche an
trésor ; 18 h 30 : la Rivière sana
retour : 20 b 15 : Niagara : 22 h. :

Mlsflts
CLASSIQUES DU CINEMA FRAN-
ÇAIS. La Pagode. 7* (705-12-15) :

la Hégle du Jeu.
C. SAURA (vj}.). Grandi-Augustin»,

te (833-22-131 ! Anna et Ira loupa.
DAUMESN IL (v JO). 12* (343-52-97).

18 b. h b. : Monty python ;

17 h. 30 : Dr Folamour: 19 h :
Noe plus belles années : 22 b. 30 :

El Topo.
FILMS OUBLIES DES GRANDS
METTEURS EN SCENE (v.o.).
AcUon République. Il' (805-51-33) :

Mode! Shop-
J. FORD (v.o). Action La Fayette,

9* (878-80-50) : L’aigle vole au
soleil.

M- BROTHERS Ira), Nlcket-Ecoirs,
5* (325-72-07).; Une jiuit à l'Opéra.

L BERGMAN (V.O). Studio Qlt-le-
Coeur. 8* (320-80-23) : le Visage.

AMERICAINES STORY Olym-
pic. 14* (54J-67-42) ; Afrlcan
-Qnrén.

J. T ATI. ChampoUSaa, 5* 1033-51-80) :

Jour de fêta.
AMOUR, EROTISME HT SEXTA-
LITE (va). U Seins <325-93-9»,
X 12 h. JO. Je. lu. U. ans: :• X.
Anatomie d'un rapport; 18 h

,

Dehors, dedans : 18 h_ Cet obscur
objet du déair; 30 h, une petite
culotrc pour l'tUr. 22 h, la Casa-
nova de FetllnL — II. 14 b. aa. le
Regard ; 18 h, 20. BUltls ; 18 h. 30.
Malle ia ; » b. 20 viras privée,
vertus publiques : 32 n_ ValvnUua.

BOITE A FILMS (v.o.), |T* <754.
I : 13 h 16. Ira Dlablrs :

15 h. 10. m Dernier Tanga a Pana ;
17 b. 15 : Valse lino ; U b. M :
le Tournant de la vie ; ;i h. 30 *

Balo. - u. 13 b. Easy
Rider ; 14 b. 35 : Frankrnaiew
junior; 16 h. 28 : paniqua k
Needle-Parfc : U b. 15 : Cabaret ;
20 b- 10 ; Mort ft Venue : 22 b. 15 :
Dellrrunee.

/ <*v séances spéciales

AMERICAN GRAFFITI lA. v.o)
<*> : Luxembourg. 8* 1 833-97-771
10 a_ u h. 24 b.. Dominique. 7* .

(71)5-04. 55). u D. 32 n ;L'ARRANGEMENT (A, vo ) : Olym-
plc. 14*

1 542-87-421. 16 b.
DURSOU OL24LA (Sov, vj.) : Ton- 1

relie» în* , 638-51-981. mardi. 21 h '•

EN ROUTE POUR LA GLOIRE IA. I

*-° I . Lu cernai rv. 0* 1 54 4-37-34) ,

12 b.. 23 b 45.

L’EMPIRE DLS SENS (Jap., rai i

4”1 • Sa’nr-Acdré-des-Artx *
!

(328-48-18). 13 h^ 34 b
INDIA SONG (Fr 1 Le Bel ne. te !

1 325-93-99 1. 12 b. 2R
LE KN4CR ia. v.o.) : Luc*ru aire. I*. !

12 h . 23 O 80 .

LE MILLION (Fr.1. : La Pmgada. 7-
1. 05-12- 1S|. 14 b

NE VOUS RETOURNEZ PAS fAng..
v. a I : Olymple. H*. 18 b. !

PARIS VU PAR» (Fr.) ; Olym-
j

pic. 14*. 18 h. I

PHANTOM OF THE PARADISE (A_ [

v 0.1 : Luxembourg. 8*. 10 h. !> h. 1

24 h. I

LA SALAMANDRE (Suis.) ; Olym pic.
U”. 18 h.ms NICKEL RIDE (A., v.o.) r Saint- <

Ambroise. H* (700-89-16). mardi I

21 h
TROMPE L'ŒIL (A^ ra.) : OlymplC. i I

14*. 18 b. I

4 Connût «t Insolent »
iJean Amadou)

A PARTIR DU 19 SEPT.mmmw
CURD

JURGENSl
AU BENEFICE
DU DOUTE

pLARENCE DARRCfWj

DAVID W. RINTEIS
Ad aptation Française
et mise en scène de

ERIC KAHANE
Décor de

GEORGES WAKHEVITCH
MATINEES

|j
DIMANCHE 15 H ET 18H30

SOIREES A . !

I
|

SAU F D IMANCHE €T J.UNDli

LOCATION OUVERTE

SAMEDI 9 SEPTEMBRE Ve

MADELEINE” 1

IP 1 ATI

JUDITH WAOWE

BARILLET et GREDY
Mise en scène de MICHEL ROUX
Décors de JACQUES MARILUER

1 PATRICIA KÂRÏM] "* [dORINE HOLLIERl
I GEORGES CAUPROW

1

YOLANDE FOLLiÔT
Location s 265.07.09 et AgencesHBl

MERCREDI

DELA

p-SitO» I» n»-* mWflbtbfe NNGISA Q5HIMA

• y.v .
•

- V • ...

ÿ Z
.--H t m l-m

t; s '

. •- t

’f. t

LACALLAS,UNAN APRÈS.
La musique et le monde ont perdu Maria A
(jiMqh le 16 septembre Iÿ77. Un an aprês^

. Msl

Diapason dresse le bilan de l’avabincne

de propos, d'articles, d’enregistrements - ---M

qui ont accompagné la disparition .

de cette-voix à jamais inoubliable.

Diapason. 152 pages. 10 Francs.

LES SOUSCRIPTIONS DE FIN D’ANNÉE.
Avec l’aiitonuie reviennent les souscriptions: disques i

W. à tirages limités, nouveautés qui vont exdter ks - .À
f discophiks, reéditions qui vont enchanter les mélomanes.

Toutes ces ol&es spéciales sont annoncées et présentées -

- en avant première - dans Diapason de septembre.

Diapason. Chezvotre marchand de journaux.

LEDISQUEACRÉDIT.

A rmiriarive de Diapason,
mjÊüb avec l'Union de Banques à Paris,

pour acheter à crédit souscriptions

wiï ou disques de votre choix:Credidise

W A découvrir dons Diapason.

EHARASON.
Pour vivre la musïqpel Chaque mois. %
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RADIO-TÉLÉVISION

VU

Guy Béart de tontes les conlenrs

SI Geneviève Dormann n'avait

pas 616 là pour brouiller les car-

tes, Guy Béart dans le rôle de
• L’homme en question - aurait

probablement loué un leu uni-

que, sans risques et sans éclats.

Ses envolées morales gentiment

entretenues par Jean - Louis

Barrault (toujours passionné et

philosophant) et Georges Suftert

(toujours matois et patelin) se
seraient enroulées en délicates

volutes au-dessus d’une émis-

sion ronronnante et contente.

Mais on a échappé au Calé du
Commerce de le bonne pensée,

de la bonne camaderle et du
bon sentiment. Car attaqué sur

sa - pédanterie », sur rintellac-

tualisme de ses nouvelles chan-

sons, Guy Béart a su esquiver

les coups, révélant per là même
une malice vaguement agressive

qu’il ns souhaitait peut-être pas
laisser entrevoir. Car II s'est

montré très habile, intelligent

comme on l'attendait, n'a pas
voulu d'autoportrait, n'a pas

parlé de sa vie. Il s'est surtout

caché derrière des professions

de toi et d'amour, préférant

« être les autres , et s'effacer.

Wolinski, qui n’a pas demandé
grand-chose, car, disait-ilw « ]e

n'a) pas de questions à poser aux
gens que faime -, a quand
même eu un reproche (Guy Béart
aime tout le monde) et une
réflexion appropriée. Pour lui,

ce qui compte dans ce genre de
portrait, es n’est pas ce qu'on
dit, mois rimpression qu'on
donne : « Bidon ou pas bidon ? -

La réponse pour Guy Béart est

comme te personnage :

complexe, de routes les cou-
leurs. On s'agace un peu qu'il

parle tant de fraternité, de bonté,

on ne sait pas si on le croit.

Mais on aime qu'il soit discret,

qu'il se déroble. Et puis la sin-

cérité du chanteur, c'est chanter

la gaieté sur scène en oubliant

qu'on est lourd d'une journée.

Ce qui Importait dans rémission,

c'était ce qu'il explique : • J'ai

voulu tout dire en chansons »—
et qu'il sache les taire. On
comprend qu'il veu/ffs des
refrains sans auteur, repris par

le public et dans la rue, on ne
lui en voudra pas de cette

fierté-là.

CLAIRE DEVARRIEUX.

• Une délégation de la radio-

télévision chinoise en France. —
Une délégation de la radio-télé-

vision chinoise est arrivée ven-

dredi 1 er septembre & Paris pour
une visite en France qui durera
Jusqu'au 13 septembre. La délé-

gation, conduite pax MM. Li
Lien-chlng, directeur adjoint de
l’administration générale de
radiodiffusion de Chine, et U

Yuao-ju. vice-ministre chargé de
la radio et de la télévision, est l'in-

vitée — pour les sociétés fran-
çaises de l'audiovisuel — de
ML Gulllaud, président-directeur
générai de TF l, et également
celle de M. Esper, délégué mi-
nistériel aux techniques audio-
visuelles. Elle s'informera des
possibilités de coopération sur le
plan technique et d'échanges en
oe qui concerne les programmes.

Régis Debray

et le film sur Cuba
Nous recevons de 31. Régis

Debray la mise au point roz
uan£e. au sujet de sa participation
au film de Frank Cassentù sur
le Festtval de la jeunesse à Cuba,
qu'Antenne 2 a décidé, le 30 août
de ne pas diffuser :

Stupéfait de me voir promu
au fil des jours auteur de cinéma,
me voici à la. fin forcé de réta-
blir l'humble vérité des faits.

1) Je ne suis et n’al jamais
été l’auteur du commentaire, car
je n'ai pas l’habitude de témol
gner d’événements auxquels je

n’al pas assisté: Un empêche
ment personnel ne m’ayant pas
permis, é la dernière minute, de
me rendre à La Havane an
moment voulu, ma collaboration
dans ce domaine s’est limitée é
traduire en français deux admi-
rables citations du Che et de
Fidel Castro présentes dans la

bande-son.
2) H avait été entendu, lorsque

Frank Cassent! m'avait présenté
à Jean-Pierre EUcabbach à la fin
juillet, que je devais lui faciliter

le travail sur place dans la
mesure de mes contacts et de
mes moyens. SI mon effacement
involontaire a pu déjouer les
attentes d*Antenne 2 en restrei
gnant ma participation, l'auteur
du film n'en porte nullement la
responsabilité, mais moi seuL

3) Cassen tl a filmé ce qu'il
vu : non l'histoire d’une révolu
tlon. mais le déroulement d’un
festival On peut trouver la pue
mière plus Intéressante que le

second, mais on ne peut
récuser les images d'un festival
simplement parce qu’on n'aime
pas la réalité d'une révolution.
Que la révolution cubaine puisse
s’exprimer aussi par la mtsique,
la danse et la Joie, c’est déjà en
sol une Information politique.
C'est donc bien un acte politique
que d’en priver les téléspecta-
teurs. Comme est politique ma
solidarité, sur le fond de l’affaire,
avec Cassent!, dont le beau film
se défend fort bien tout seul

LUNDI 4 SEPTEMBRE

CHAINE I : TF 1

18 h_ 15. Documentaire : L'odyssée sous-
marine de l’équipe du commandant Cousteau
(L'énigme du - Britazmlc »).

Le commandant Cousteau est parti à la
recherche de l'épave du Brltimnlc, coulé mys-
térieusement en me. R a retrouvé ousst un
témoin, une vieille dame de quatre-vingt-cinq
ans, alors infirmière sur le navire anglais.

.
18 h. 10. Jeunes pratique s 19 h. 40. Les che-

mins de la renommée..
Comme chaque four, Arthur Conta évoqua

un personnage célébra. Aujourd'hui : Winston
Churchill-

20 lu Journal; -

20 h. 30. FILM : DUEL DANS LE PACI-
FIQUE, de J. Boorman (1988). avec L. Marvin
et T. Mifune (rediff.).

En 194*. sur uns Us déserte du Pacifique,
deux naufragés, un soldat japonais et un
soldat américain, sont obligés de vivra
ensemble.
Un sujet en or, l'esthétisme de Boorman et

la rencontre de deux monstres sacrés.

22 h_ io. Portrait : Les grandes personnes,
de J. Frapat (Cueco-Sophie).

Sophie, qui veut être plus tard pharma-
cienne, face d Henri Cueco, peintre réaliste
moderne — un provocateur aussi. — Un
artiste ? Sophie ne peut pas le croire, elle
se moque de lui. Balayeur plutôt, ou
éboueur—

23 h.. Journal.

CHAINE 11 : A 2
18 h. 35, C’est la vie i 18 h. 55. Des chiffres

et des lettres -, 19 h. 45. Top-Club : 20 h, Journal ;

20 h. 30. Variétés : Mosaïque: 21 h. 35.
Emission littéraire : Lire, c'est vivre, de
P. Dumayet, réel G. Foilin. « Les Cahiers de

Malte Laurids Brime », de Rainer Maria Rilke.
Avec Bernard Privât, Pierre Desgraupes,

Andrée Chedtd, Kartne Bértot t écrivains).
Christine Tremblay (infirmière). Pierre Ce
Rumeur (comédien).

22 h. 35, Sport: Catch & quatre: 23 h. 5,
Journal

CHAINE 111 : FR 3
18 h. 30. Pour les jeunes ; 18 h. 55. Tribune

libre : L’Eglise catholioue présente i l'ensei-
gnement technique (espoir ou dépotoir ?) ;
19 h. 10. Feuilleton : Le chevalier* de cœur :

19 h. 20. Emissions régionales; 20 h. Les Jeux.
.
20 h. 30. FILM (cinéma public) : ALERTE A

LA BOMBE, de J. Guillermin (1972). avec
Ç. Heston, Y. Mimieux. J. Brolin. C. Akins.
J. Crain. S- Dey. R. Grier

A la suite dfune alerte d la bombe, l’équi-
page et les passagers d’un avion de ligne
américain s'efforcent de découvrir le pirate
de Vatr qtd se trouva paru eux.
Un suspense assez habile. Une mise en

soène insistante et poussive.

22 h. 10. JoumaL

FRANCE-CULTURE
20 b., Carte blanche : «la Voleuse de bigoudis».

dT Navarre, avec P. Traboud et B Blaesa tredif i ;
21 b-. L’autre scène ou les vivants et les dieux -

c Rencontra» hassidiques»: 32 h. 30. Nuits magné-
tiques : les expositions de l’été.

FRANCE-MUSIQUE
20 II 30, Perspectives du vingtième siècle : «la

Journée de l’existence » iwychnegradsfcy), création ;

«ouvres de Wagner et Srtablne. par le Nouvel Orchestre
philharmonique, direction A, Myr&t ;

22 h. 30. Mémoire d’un grenier : «la Jeune Fine
et la Mort » (Schubert) ; « Dles lrae » (FenderecJEl).

MARDI 5 SEPTEMBRE

CHAINE 1 : TF 1

12 h. 30, Feuilleton : Docteur Caraïbes ;
13 h_ Journal; 18 h. 35. AcilJon et sa bande:
14 h. 35. Série : Peyton Place; 19 h. 10. Docu-
mentaire : L'odyssée sons-marine de l'équipe du
commandant Cousteau (le butin de Persramel ;

19 h. 10 . Jeunes pratique i 19 h. 40. Les chemins
de la renommée.

Arthur Conte évoque la vie de la comé-
dienne Françoise Rosny, disparue en 1974.

20 h. Journal : 20 h. 30. Téléfilm canadien :

La poursuite mystérieuse, de J. Lafleur et
P Svatok-

Picrrc et CatoUg deux orphelins, découvrent
par hasard la filière empruntée par des
voleurs de diamants. Mets personne ne veux
les croire—

22 bu Reportage : La France de Michelet, de
R. Girardet, rêal. Cl.-J. Philippe.

Au Heu d’un portrait de Michelet, on
entend la récitation âatonnée de son tableau
de la France féodale. Voilà ce teste d’un
lyrisme admirable découpé pour servir de
commentaire A uns série de diapositives.

22 h. 50. JoumaL

CHAINE il : A 2
15 II, Aujourd'hui, madame i le vaudeville %

16 h.. Série ? Moïse (2e épisode J ; 16 h. 55. Sports :

Championnats d'Europe de ski nautique :

17 h. 55. Bécré A 2 ; 18 h. 35. Gest la vie (la
rentrée des classes) ; 18 h. 55, Jeu Des chif-
fres et des lettres: 19 h. 45. Top-Club (avec
Sacha Distel. Nicolas Peyrae, Linda Ronstadt).

20 h- Journal : 20 h. 35, Les dossiers de
l’écran : FILM : SPECIALE PREMIERE, de
B. Wilder (1974). avec J. Lemmon, W. Mat-
thau, C. Buraett, S. Sarandon. V. Gardénia.

Un fonmolme de CMcapo A décidé d'aban-
donner le métier pour se marier. R est mani-
pulé par son rédacteur en chef, qui veut
obtenir de lui un reparlant sensationnel.
D’après une pièce de théâtre célèbre, une

étincelante et corrosive comédie de maura, -

magnifiquement interprétée.

Vers 22 II. Débat ; Faits divers et chiens
écrasés.

Avec MM. R. Colambant, rédacteur en cher .

adjoint au Matin de Paris: J. Laborde. lour-
mùiata à l’Aurore; V. Montamm. fondateur
de Détective; F. Merindol. du Progrès de
Lyon : J.-M Pontaut. du Point : R. Soûlé,
de Fcuice-Solr : J. A’Ormesson, ancien direc-
teur dû Figaro.

23 h. 35. Journal.

CHAINE III : FR 3
18 h. 30, Pour les Jeunes : 18 h. 55, Tribune

libre : le Centre féminin d 'études et d’informa-
tion : 19 h. 10. Feuilleton : Le chevalier de cœur ;
19 h. 20, Emissions régionales : 20 h.. Les leux,

„ 20 h. 30. FILM : LE DEFI ÙE TARZAN, de
3' 5ay avec J- Mahonev. W. Strode,
R. Der. T Kobavashi

Dons une contrée du Sud-Est asiatique .

Tarzan se fait le champion d’un ’feinte prêtre-
rot que son oncle veut déposséder.
Aventures exotiques qui n’ont plus grand

-

chose d voir avec le mythe de Tarzan. Splen-
dides paysages de Thaïlande.

21 h. 55. Journal.

FRANCE-CULTURE
7 h. 2, Poésie : Uccio Ksposlto-Torrlglanl (et A 14 tu

lfl h. 55 et 23 h. 30) : 7 ta 5, Matinales.. Xnde vivante :

leu castes at la non-attachement ; 8 h. Les chemins
de la connaissance - Le Jardin des sens ; A 8 h. 32,
Plan» Leroux, précurseur du socialisme ; A 8 h. Sfl.

Sagesse d'ailleurs, sageese des autres; 9 h. 7, Théâtre
sacré et civilisation ; io h 45, étranger mon uni :

« Nuit glacée ». de Pa Kin ; il h. 2. 1878, aimée déeüdve ;

L'histoire du premier siècle pbonographique ; U h S.

Ainsi, va. le monde— Agora ; 12 ta. 45. Panorama
;

13 h. 30. Libre parcours variétés:
14 ta. 5. Un livre, des voix : c les Femmes de la

pluie ». de 8. Prou ; 14 h. 47, Géométrie variable.,. Mais
où sont les radios d’antan : la radio de création :

18 h.. Match : Comment réformer renseignement de
l'orehltBcture ; 18 h. 25, Ne quittes pas l'écoute ;

17 h 15. Lea Français s'interrogent ; 17 h. 32. Satie
retrouvé par le disque : 18 h. 30. Feuilleton : « Bivouac
gu la lune», de N Malien t redit. > -, îs h. 25, Jules
Verne : Un porte-parole, le capitaine Hemo ;

20 h* Dialogue : «Le nucléaire maintenant on
lais *, avec André Gauvenet' et Jean-Louis Oergorlh ;

b. 15, Musiques de notre temps ; entretien avec
B. Banaidi

;
22 tu 30, Nuits magnétiques : Les espo-

duons de l’été.

FRANCE-MUSIQUE
7 b. 3, Quotidien musique; 9 h. 2, Estivales; 13 h,

Interférences (et & 13 h. 15) ; 13 h. 40, Jus classique ;U lu Dlvertlxnento : Haïmesberge r, Seiter, Kai-
maa. J Strauss, Zlehrer ; 14 h. 30, Triptyque. Prélude :

Alheulz. Folia, Haitfter: à U tu 32, Uuolquéa dlautre-
fote-. Concert ignaa Pleyci ; à 17 lu. Postlude : Gboa-
tafcovltch. Sçriablae: 18 b. 2, Musiques magazine—
Musique tolfcioflqua, ethnique, non écrite et extra-
européenne ; 19 h., Jusa Urne ; 19 h. 35, Kiosque ;

19 h 45. informations (estivale:
30 h. 30, Pettlval de Balzbourg— Récital c Duo en

la majeur» (Schubert) ; «Sonate pour violon et piano
On la majeur » (Fauré), par P. Zuckennano. violon,

et M, Nalkrug. piano;
33 h. 30. France-Musique la nuit- Mémoires d’un

grenier : boite à dentelles (Pergoléee) ; à 23 h.
Jour J de la musique; A 23. h. 15. Nouveaux talents
premiers sillons ; A 0 h. 5. Le regard des planes (Stoci-
tutusen, T&Kemltsu. Cbion).

AUJOURD'HUI

METEOROLOGIE

— Lignée d'égale hauteur de baromètre cotées en m&ber* (le mb veut environ % de mmJ

^Zom de phêe or neige Vavereee Rorqpe — » Sue de le marche dee froma

Front chaud Front froid

tvola’lni probable du temps en
Fraaue entre le lundi 4 septembre &
0 heure et le nujdl S septembre A
31 heurt» r

Le champ de pressions s’affaiblira
sur le sud-ouest de l’Europe tandis
que des perturbations océaniques
trav .rueront la péninsule Ibérique
et atteindront la France en prenant
un caractère orageux.

Journal officiel

Sont publiés au Journal officiel

du dimanche 3 septembre 1978 :

UN DECRET
• Pris pour l’application aux

chirurglena-dcntistas de la loi

n° 66-879 du 29 novembre 1966
relative aux sociétés civiles pro-
fessionnelles.

' “

UN ARRETE
• Portant approbation de fu-

sions et de modifications de
compétence territoriale de caisses
interprofessionnelles d’assurance
vieillesse des travailleurs non
salariés des professions artisa-
nales.

Mardi, coa perturbations touche-
ront principalement la moitié sud
du paya en donnant un tempe sou-
vent très nuageux, avec dee pluies
passagères ou des »ventes éparses
accompagnées d'orages. Ces nuages
et ces précipitations pourront s'éten-
dre à travers le Bassin parisien et
la Bretagne, où dee .

éclaircies assez
belles sa produiront encore en début
de Journée. Elles épargneront le
Nord et l’extrême Nord-Est, qui
bénéficieront d'un temps assez
ensoleillé, après la disparition de
quelques brumes matinales. En géné-
ral, lea vente seront faibles ou
modérés, mais ds fortes rafales
accompagneront lea orages. Les tem-
pératures maximales resteront assez
élevées.

Températures (le premier chirrre
Indique le maximum enregistré au
cours de la Journée du 3 septembre :

le second, le minimum de la nuit du
3 su t) : Ajaccio, 25 et 13 degrés :

Biarritz. 27 et 16 ; Bardeaux, 26
et 13 ; Brest. 20 et 9 ; Caen, 21 et 6 :

Cherbourg. 1» et il: Clermont

-

Ferrand, 23 et B; DUob. 22 et 8:
Grenoble. M et B: Lille. 1B et 0;
Lyon. 22 et 8 : Marseille. 27 et 15 ;

Nancy. 20 et a : Nantes, 25 et 13 ;

Nice. 24 et 17 : Parle - Le Bourget, 21
et 8: Pau. 28 et 16; Perpignan. 25
et 15 Sennes. 23 at 10 ; Strasbourg.
20 et 6 ; Tours. 23 et 10 ; Toulouse,
28 et 10: Polnte-4-Pitre. 31 et 25.

Températures relavées A l'étranger :

Front occfcw

Alger. 30 et 19 degrés : Amsterdam,
17 et 12 ; .Athènes, 27 et 20 : Berlin.
15 et 10 : Bonn, 18 et 10 ; Bruxelles.
19 et 10: Iles Canaries, 28 et 19:
Copenhague. 17 et 10 ; Genève. 20
et 7 ; Lisbonne, 24 et 18 ; Londr»*, 21
et 9 ; Madrid. 29 et 13 : Moscou. 16
et 9 ; Ne --York. 27 et 20 ; Pnlma-
de-Majorque. 20 et 18: Rome, ü
et 15; Btocfcholm. 13 et U.

Transports

BUSPHQNE OE SAINT-CLOUD :

SERVICE MODIFIÉ

La desserte de Saint-Cloud
(Hauts-de-Seine) est assurée ; du
lundi au vendredi de 7 h. 15 il

19 h. 30 ; le samedi de 7 h. 15 ù.

12 h. 30.

Aux heures de pointe (7 h. 30-
9 heures et 18 h. 30 - 10 h. 30), le

service est réservé A des circuits

à itinéraires fixes. Aux heures
creuses (9 heures -16 h. 30), le

busphone assure, sur appel préa-
lable, des trajets « à la demande n.

Les appels téléphoniques sont
reçus de 8 h. 45 à 16 heures. Une
nouvelle tarification est appliquée.

MOTS CROISÉS
PROBLEME N* 216»

iî î 4 5 6 7 S 9

HORIZONTALEMENT
L Appareil- utilisé pour le

contrôle des courses. — IL N’ont
que de mouvantes limites ; Bou-
ché, quand on reste assis. — HL
Us sont & battre l — IV. Avoir
une attitude, très attachante;
Trou. — V.. Commis par Mon-
taigne ; Ignore résolument la
grande presse. — VL Morceau de
musique; Provoqua un attendris-
sement — VU. Travail de repré-
sentants. — VHL Qu’on trouvera
à l'intérieur. — EX. Imitera un
corvidé. — SL Ne dépasse parfois
pas le mollet; Etait grand en
Perse. — XL Défaite prussienne ;
Orientation.

.

VERTICALEMENT
1. SI on le fait bouillir, c'est

parce qu’il nous fait suer ; Fo-
lâtre avec les poules ou travaille
avec les cocottes. — 2. Symbole;
Ville d’Auvergne. — '

S. Sifflé
par celui qui l’apprécie ; Vérita-
blement incroyable. — 4. Col dur ;

Peut réveiller quand II est fort.— 5. Pronom. — 6. Pays peuplé
de rats ; Fin pour un savant. —
7. Jadis Invoqué ; Perdre son
temps. — 8. Réclamé par un audi-
toire mécontent ; Enflammait ses
victimes. — 9. Indique que l’on
a envie d'en savoir plus ; Sort
quand on frappe.

. Solution du problème n* 2 168

HoT-feonfeiJemeni

L Tamponner. — il Railleuse.— HL Naïveté. — rv. Otée. —
V; Sot ; Rusés. — VL Huer ; EL— VTL Radieux. — VHL Mai-
sons. - LE. Eres ; Or. — X. Ré ;

Iguane. — XL Sosies.

Verticalement

1. Transhumer. — 2. Aa : Où ? ;
Ares. — 3. Minoterie. — 4. Plat ;

Rassis. — 5. Olier ; Do : Gx —
6. Neveu ; Indue. — 7. Nue ; sées ;

As. — a Est; Elu; On. — 9.
Réels ; xérès.

GUY BROUTY.

Ce lîîon^e
Service des Abonnements

5,' rue des Italiens
75427 PARIS - CEDEX M

C.CJP. 4207-23

ABONNEMENTS
1 mob G mois 9 mob 12mob

FRANCE - D-.OJML - T.OJtf.

IH F 210 F 385 F 4M F

TOITS PAYS ETRANGERS
PAR VOIE NORMALE

285 F 390 F 575 F 7C0 F

ETRANGER
(par messagerie!)

Z. — BELGIQUE-LUXEMBOURG
PAYS-BAS - SUISSE

113 F 265 F 388 F 510 F

II. — TUNISIE
180 T 340 F MO F 680 F

Par vola . aérienne
Tarif sur demande

Les abonnés qui 'paient par
chèque postal (trots volets) vou-
dront bien Joindre ce chèque A
leur demande.
Changements d’adresse défi-

nitifs ou provisoires (deux
semaines ou plus) : nos abonnés
sont invités A formuler leur
demande une semaine au moins
avant leur départ.
Joindre 1»' dernière bonde

d’envol à toute correspondance.
Veuillez «voir l’obligeance de

realKcr tous les noms propres en
capitales d’imprimerie.

r

IGrGl
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Naissances

- Mÿel BAYARX et Mme.
• **«•>**1 et Stéphanie!
‘ «ot te Jde d annoncer 1a nni»..^
cto . .

\ Sophie,
V» \ •:

. le M moat 1978. .

>1*, |

- 27. chemin des -TTfTChrm
! 91020. La Vm*-du^r^

— BÆ- Jcan-Xnc SCEBMJSA et Mm*,
née Selnrait* Martine, ont teinte
d'annoncer la naissance de

Elodîe.
le 31 août 1978.
118,-nw de le Tour.
73018 Parla.

Fiançailles

** « nâlEb^

M m i_
Sensd®^

JP vicomte Hervé BESANCENOT
et

I» princesse Isabelle de MERODE.
sont très heureux de faire part de
leurs fiançantes.

Décès

—_CùAtdJemult *88).^On noos prie d'annoncer le décès

M- Jacques BAEDON,
con«mw maître honoraire

' — * Cour des comptes.“~® de la léfifiw muxannz;—.If”
1* d0 EWWre 1S33-1B45,

TOTjnnenBon domicile. 10, arasa*
«Wjes^JtaMnceaa. te 30 aoftt 397*.a i ace de soixaate-hsdt tt

~.TOlwrtÉ* dn laopseque» ont en lien dans te pinstth*e Inanité en récite. de Ifou-
tBOltpa -*88), suivies de rtnhumaaon

te chnmèaX te.De la part de :
Son filleul.
Et de tou»m ami»
I*** te 25 pmvlar ma à

gS- fewM «a droit, diplômé
f™*5 «2£*»res de droit tflptecn* arEoote Bbnr des sefenoas penimn,

été rèdensor -an nrt-nwer» os ITnstrieur un», m—f» desorvtem admtoWrrth (ttm, Insnectaur
de rwfcndiMaiicn nWS) tt tassoctanrBéitjl (1932), s est nstwai an ntt,
uvttoniar raeitro A la Cour du mnyifto j

Mariages

• ’ . !
aû. U» e -

• v
:;>" Ÿÿ;

‘ kbui
h. q î-

buWdèï
SEWttÇ

—K. François MAUNOüRY et m™*,
née Chantal Saura,
Le Uontenant-colonal (K-R-) Henri

CHAÜVLV et Mme, née Marie-Odile
Barthélemy,
ont la Joie d’annoncer îo mariage

Michel MAUNOURY
et - -

Isabelle CHAUVIN,
<tal sera célébré S Tours le 9 sep-
tembre, A 15 h. 30, en régime Saint-
Jean de Montjoyrax.

70, avenu© de VUUns, 73017 Paris.
30, Le Grand-Cèdre.
37170 Salnt-Avertln.

— Wma
1apprenons le décès deM. Georges CHAMBQN.

«COeler de la Lésion d’honneur.

? ÏÏP è ChMeau -Chlnon, andan«wjde rEcote polytecftnJaae, Getanuptembon entra eo 1«M chez SctmaMar «u
Havre. Directeur générât puis jrtmlnlt-

^ **'““* « « ntetobn

t

dudamne de thredhio de "rtiieho i u He
B?*5« * * .«cim eSSmUS
J* .1 „ * * occupa la pntsûanc»

avwficele <ta producteur«ciem fins et spéciaux et de la Chambra
«twdteale do la grasse tape.)

_ ~ *£ IHM LAUFER,«ww de la Lésion d'honneur,
croix de (um 1914-1918.

médaillé ntfUtalre.

“ quatre-vingt-

1

peteteme année, la a septembre 1978.
1

* (Oise).
L'Inhumation aura lien le 8 aep-

tesatea au cimetière de Mamt-snxu
;Mi*l»

.JBèunicaa à 1a maison mortuaire, &u heures. -

Se la part de :
«me Lente-, née Oeor^tto Coovrr-

Et de tome la famille.
Cet avis tient lien de faire-part.
Le Pant-CarsoUe.
®. rue de Compïègne.
WW) Uimtduvlhti.
y.bte. n» Damzémoat. .

73018 parla.

Remerciements

'—"Le 'docteur et Mme Jean Delvto-
cours et leurs enfanta.
Le docteur et Mme Rager Dehrtn-

court et leurs enfanta,
très touchée des nombrauaaa marques
de sympathie qui leur ont été témoi-
gnées ter* du désée de

M. Henri DELVEéCOUET.
prient tontes les personnes qui a#
sont associé»a A leur douleur da
trouver Ici l'aipravaltm de taon
remerrlementa.

- — On nons prie d’annoncer le ma-
riage de

ante Marie Panle
SCOTTO (TAPOLLONIA

avec
M. Jean-Louis ZOEL,

Ingénieur
da Art» et Manufacturas,
élève da rEcole nationale

d'administration
. — La bénédiction nuptiale leur a été

,

x' * Maa -i donnée te samedi 38 aoftt 1978, A
1

• ^S.|M 10 h. 30, en l'égllu de Teaaon (Cùa-
-

• >'*nr j
zente-MarlUme).

— Mme Eené Fillon.
M. Alain Fillon et Km fils

Alexandre.
M. François Fillon.Mau Georgette Fillon.
M. et Ma* Lucien Hobert,Mme Claude Robert,
Mlle Uarle-Anns Muller,wt la trlatesee de faim part du

accès, le dimanche 27 août 1978, de
_ .

M. René FILLON,
arnder de te Légion d'honneur.
L’Inhumation a en lieu la 31

A VUleraugua (Gard).
Cet avis tient lieu de faire-part.
18. rue de Bourgogne.
75007 patls.

— M. et Mme Jean-Baptiste GAU-
THIER,
M. et Ma* Marcel SIMONNET,

sont heureur d'annoooer te n
rloffa da

Anne-Marie et Emmanuel,
qui sera célébré Je B septembm, A
VauvenarguesL
«Ferme de guerre»,
13126 VauvenargUM.
11, place des Quatre-Dauphins.
13000 Aix-en-Provence.

— Nona apprenons le décéa du
contre-amiral

Adolphe XJSPOXHSR,
dont tas obsèques ont eu lieu <rv»m
1intimité familiale.

rWtoie février ISM é Nantes (Loire.
AJtaUteue» el ancien èïèv* de Mamie.
Metplw Upetter, après «voir commandé
ta tnrpWanrs « Trombe « et «Tempête*
gpdant la dernière guerre mondiale, aa» nsewmnent chef du 3« boren de reiat-
n»ter ta la marine MM6- 1M) et major
oteérei du port de Brest 11752-1954). u M
raoteur de nombreux ouvrages sur la mer
«t sur ta bateaux de guerre et 0 a été
r«ai da mebteurs spécialistes de rwswre
dM grands ports français avec des pubh-
CjUooi BUT Brest OMS), Lorient C193B),
Toulon (1972), Cherbourg (1973), Dun-
kentae (1975) et MarseBta-Fae (197*).
Adolphe Lepolier était contreamirai du
cadra da résarva.]

— Profondément touchée par la
témoignages da sympathie reçus
du décès de

Mme Fernand KAHN,
née Schwab.

La rarbüle voua exprime me» remer-
ciement» le» phn atncéraa.

Communications diverses

— Association française des experte
de la coopération technique interna-
tionale rAJ».K.C.TX». L'assemblée
générale de rA.P-8.CTX aura Uni te
7 septembre. 4 18 beurra, dam les
salons de i-HAte] Lutétia iSévrea-
Babylone). Elle sera suivie d'un dîner
A 20 heure», auxquels participeront
de hautes pemonnaUtéa da affaira
étrangérra. da la coopérâtlou et dM
organlaatlona mternatlonalea.
Inscription réservée aux mambree.

u> alége, avant mardi 5 septembre.
is heures.

ÉCHECS

Une nouvelle partie nulle

au championnat du monde

. — M. Sac UMe,
M. et et Mme Claude Resrakovltch

et leurs enfante,
ont la douleur de faire part du
décès de leur épouse, mère et grand- ,

mère
Mme Doua USSIC,

née Caufman.
survenu te 14 Juillet 1978. en InraSL
Ses funérailles religieuses ont été

célébrées au cimetière du Mont-des-
Oliviers, A Jérusalem.

11. rue Emile-Gilbert,
75012 Paris.

Visfrej et conférences

— On nous pria d'annoncer
décès. 1e 31 aoQt 1978. de

ML Jacques RASUMNY,
croix da guerre 1914-1918,
rosette de te Résistance.

De 1a part de :

Mme Jacques Rasmnny, née Hélène
Forgée, son épouse.
Janine Raausuiy, sa fuie.
Et des familles Rasumny. Forgés.

GrlUet. Tbeumann, Plnk et Leroy.
Les-obaéqnes ont eu lira A Parla, te

(

2 aeptemhre, dans 1a plus stricte inti-
mité familiale.

13, rue des Fonds-Huguenots,
93420 Vaucresson.

rNé le 5 juillet 1897 » Parte. Jacques

,

Roumny (Antoine Mortier dans la rian-
dasttelté) était chef paramintaire dn
Mouvement franc-tireur et ctwf adjoint de I

T’Armée «écrite pour 1a Savoie, la Haute-
-Sarete «t FlsèreJ

MARDI 5 SEPTEMBRE
VISITES GUIDEES ET PROME-

NADES. — 19 11, devant Salnt-
Plerre de Montmartre. Mme Allai
- L’ancien village de Montmartre a.
13 II, 17. quai d'Anjou.Mme Hulot : « L’hAtel de Lauxun ».
15 h., rue de Pkpua, angle avenue

de Saint-Mandé. Mme Oewald
« Bouvenln de te Révolution au
cimetière de Picpus ».

«î? Ï-. *2:. nm de Richelieu.Mme Saint-QIrons ; « La Biblio-
thèque nationale » (Caisse nationaleda monuments historiques)
JS tu, métro SuUy-Morland, côté

nie dn Petit-Musc : « Itinéraire
Inconnu dans le Mante, l'hôtel da
te Brinvilliers » (Mme Baser)
13 II. l. rue Samt-Louis-en-IHe ;

rne*?*
1* M *sUafl SAtat-Loula-en-

_
CONFERENCES. — 18 h. et 20 h,

13, nu Etienne-Marcel : « Le plein
épanouissement du creur et de 1 ‘es-
prit » (Méditation tr»niu»*nii«T,t«i.s
entrée libre.

'

nY a pas qu'un seul
SCHWEPPES
sons le soleil :

SCHWEPPES Lemou
et «Indian Tonie».

La dix-buitième parti* dn
chaŒptonnat du mande d'échecs,
ajournée samedi par Anauxy
Kaipov au quarante et unième
coup, a étb déclarée nulle 1e
dimanche 3 septembre, i la de-
mande de oe dernier.

,
Kortchnal a sarpria encore, en

répondant à e4 par dft. coup cons-
titutif de la défense Pire, appelée
aussi défense yougoslave (do
nom du grand maître yougoslave
Vasja Pire», au Wen encore dé-
joue Dflmoev par les Soviétiques.
Par cette ligne de jeu Inhabi-
tuelle, te challenger a manifesté
une fois de plus acxi désir de
sortir des sentiers battus, La der-
nière fois que les deux Joueurs
ont pratiqué cette onvreture re-
monte A 1973. lors du tournoi
de Léningrad «éliminatoires pour
te championnat du monde).
Kortchnoï, avec tes noire, avait
obtenu la nullité.

A l'ajournement, tes experts
présenta estimaient, malgré un
bver avantage positionnel pour
Karpov. qœ la partie devait
aboutir à un résultat nul.

Après huit heures de Jeu. l’of-
fre de nullité a Immédiatement
été acceptée par KortchnoL

D'autre part, à quelques heures
de te dix-huitième partie, le chal-
lenger a reçu un télégramme de
soutien rédigé en français, n était
signé par Jean-Paul Sartre. Fer-

nando Arraba!. Eugène Ionesco
et Samuel Bockett, auteur dra-
mat.quo irlaniaja, prix Nobel 1909
de littérature.

CHAMPIONNAT DC MONDE UTt
(dht-hBltlènt partie)

ANATOLT KARPOV
VICTOR KORTCHNOI

SI
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UME PLAQUETTE SUR < LE MOMDE»
-La Monde» z réalisé pour ses tertews une plaquette de trente-

deux pages où se trouvent déerfc et expliqués le fonctiomwnent du

ftnffnal. l'organisation et le traraS des différents services de la rédactioii,

les Principaux mécanismes de rmformation. ainsi que les caractéristiques

économiques de l'entreprise gestion, fabrication, pnblicitél

Ce supplément aux « Dossiers et documents » est disponible é nos

bureaux (service de la vente au numéro), au prix de 3 F l'exemplaire.

Des réductions sont consenties pour les achats groupés : 20 % de
cinq à dix exemplaires et 25 % audelL

(Publicité)

fo/matiori continue des cadres

(Groupe ESSEC)
1-355 cadres, ingénieras «t dirigeants d’entre-

prises de toutes dimensions et de tous las secteurs

de l'économie ont participé au suivent encore
actuellement les programmes da l'ISSEC pour
l'année 1977-1978. Créé il y a dix ans par
l'ESSEC, et étroitement associé à cette grande
école de gestion, l'ISSEC propose des programmes
de perfectionnement organisés par modulas — ou

Automne 1978 ISS
r—tx J «_* r . . - _ .

89886

tajfM Supérieur des Sciences Economiques ef CommercïaJes

(Début des cours : 4 octobre 1978)

m crédits » — de quatre mois, A raison d'ilNE
JOURNEE PAR QUINZAINE

Quatre crédits qui totalisent près da cinq cents
heures de travail sur deux années ainsi que la

rédaction d'un
.
mémoire conduisant è un diplôme

de spécialité du nhraaa d'une grande école de
gestion dans la discipline considérée. Bien que
près de 60 % des participants oient 'des diplômes

£irc«S
9*em*nt ”perwar^ r“ enseignements do

r,SSEC °»i« pour fifre suivis également par«u* qui ont acquis leur savoir par la pratique.
Asnrtes par un centre d'orientation, véritable
conseil en formation, les participants décident
•ux-mfimosda leur plan de perfectsonneBMiit
pwsonnel. Us ne sont pas tenus de s'inscrire à la
ramure du programme « long » (dent

formation continue des cadres

(Groupe ESSEC)
Les coure de choque crédit, enseignés UNE FOIS

TOUS US QUINZE JOURS, sont donnés par
journées complètes et pour Un programmes
d'automne 1978 à partir du 4 octobre dans les
nouveau* bonne de l'ISSEC, 35, boulevard
Sébastopol, 75001 Paris. Au césar de b capitale,
entre b Centre Beaubourg et h Forum des Halles.
Juste en face de b nouvelle station do R.E.R.

III Ü S! Cil

19 602,

:s
f! güX
a*s t

*

I

I

I

I

I

L

. Des programmes intensifs
Par groupes de 15 personnes environ, la session d'octobre 1978 da l'ISSEC comprend les enseignements suivants

^Personnel et formation Comptabilité et finance- Marketing
'

Depuis deux ans, 430 cadres, de tou*
le* secteurs da l'entreprise, ont paitfcf-

. pé aux coure de la fonction Personnel

et de la (onction Formation A l'ISSEC.

1 Techniques de base de la (onction
Personnel : Proposer la maîtrise des
techniques essentielles de Is (onction

Personnel et leur ' Intégration opéra- __
(tonnelle.

2. Structuras et Communication* : Ana-
lyser les comportements humains qui

résultent de l'organisation et la struc-

ture de l'entreprise.

& Relations Industrielles: Etudier et

comprendre les situations de relaiions

et du travail en groupa dans l'entre-

prise.

A Droit du travail : Faire prendre cons-

cience aux cadres, non luristes, de
l’Importance des problèmes luridtoues

dans lea rapports du travail.

5. Direction (te Personnel par l'enca-

drement : Aider tes Cadras opération-

nels è réfléchir è leur rôle dans la

direction el la gestion du personnel.

& Méthodes et pratiques en Formation

permanente: Proposer les méthodes

disponibles pour tout formateur ainsi

qu'un ensemble d'outils pédagogiques.

7. Organisation et gestion de to forera-

flou : Permettre aux responsables de '

formation de déterminer les orientations

de leurs (onctions et établir une struc-

ture de fonctionnement

Plus de 900 jsereonnee ont participé cas
deux dernières années aux cours de
comptabilité et de finance de l'ISSEC.

COMPTABILITE
1 L'ISSEC enseigne les cours de base
en comptabilité générale et comptabi-
lité analytique pour tous les gestion-
naires appelés é utiliser les Informa-

tions économiques et financières d'ori-

gine comptable & l'Intérieur de l'en-

treprJsa
2. Le coure de contrôle do gestion
permet é tous les gestionnaires d'une
unité décentralisée d'étudier les

aspects du contrôle de gestion et du
processus de planification,

a Le cours de PraUqoes et Informa-

tions comptables concerne tous les

utilisateurs des documenta comptables,
les cadres administratifs et financiers

et les responsables de raudit.

4. Les cadres voulant se familiariser

avec les mécanismes et problèmes
fiscaux suivent avec profit le cours

de Fiscalité des entreprises.

FINANCE .

L'enseignement de la finance 6 riSSEC
comprend sbc coure de perfectionne-

ment:

f. Technique de gestion financière.

2. Analysas financières et évolution des
sociétés.

5. Financement des entreprises.

4 Décision* et poltaque* financières.

5. Finances Internationales.
'

A. Anglais da finance el économie.

- 695 cadres <rentraprt*as ont suM da
puis la début de 1978 Isa dirais enseJ-
gnamants du Marketing à l’ISSEC.

T. Marketing fondamental.

2. Chef .de produite.

3. Marketing dM produite Industriels.

4 Méthodes d'analyse en Marketing.

5. Etudes «t recherches en Marketing.

6. Direction des vantas.

7. Oomnetlestions pubndtalra*.

8. Distribution «t merchandising.

B. Marketing et marchés étrangers.

10. Politiques do HaricsUng.

11. Anglais de marketing si négocia-
tion.

Les autres enseignements proposés
deux fols par an par l'ISSEC concer-
nent les disciplines suivantes :

Secrétariat général et problèmes
juridiques. Production, Organisation,

Communication dans rentreprise.
Informatique, Entreprise et environ-
ement. Gestion de b P.M.E.

Les diplômes de spécialité IS5EC

«Hv™“ r“^ri£?
plflo” ** "9*ctaUt4 fl™ hnJ*

FORMATION, MARKETING. CONTROLE DK GESTION.FINANCE, PRODUCTION, SECRETARIAT GENERAL. ORGANISATIONhomologué par rBui depuis 197 K.

“nt é»» teplômea de pmTectlosnvmrait

ggSffi^
dg niveau d*nse grande éeola de gestion u aiwlpllne

Les demandes d'accession aux dltTérents dtpMmcs sont réscrrèfiTO£ “W Gracié. MnJtataréS
3?*S^i.

C,
î
dlt,

»5.
e
.
p*?eetlo^Be5lS?' S °* •**“* délai maximumdemanda dteeranton A ns diplôme en accota-

Itafaéo dtaa projet da mémoire détaillé. Lorsque ce pUn a été“ p7^
c***;nr flo sranp* ESSEC en chargé de suivre, enqualité de conseiller, les travaux de rechercha dn candidat.

La formation ISSEC
S Les cours de ITSSKC

enseignés A la fols par 1«
fessent» du Groupe ESSEC et
praticjaii renommés pour
talent pédagogique.

.
• Chaque coure représenta neuf

Journées de huit heures réparties
sur quatre mate. Cette formule
en particallèremeut bien adaptée
aux cadres eu activité. EUe. évite
une absence prolongée et permet
i application Immédiate et pro-
gressive, dans l’entreprise, da te
formation reçue.

* Ceux qui participent aux
coûta de FÏSSEC y trouvent —
seulement un» possibilité de
perfectionner, «b»j
oavBztnrô su dn fllirlTiliiif
méthodes uavelleg.

prô-
ties
leur

H
une

r — — — — J
I ISSEC

Centres associés de l'ISSEC : Limoges, Nîmes, Orléans, Angers.»

ISSEC - 35. Ed Sébastopol, 75007 Pons - TéL 233-21-88 - ElabUtsmet privé rie tonaoüoa ceefêtua

J r Contra de bagua ‘

Langues enseignées: ANGLAIS
ALLEMAND. ESPAGNOL.

arabe, susse, brésilien.
«APPELÉ*: ISSEC

CENTRE DE LANGUES >
23S-C1-M

Demande d'information
Somion Automne 197B

M., Mme

Société

Adresse . . . » >x.tic.;.x^

• *•••*•• •> Tél. -«>

.

n Je désire un programme de
perfectionnement ISSEC et

un dossier de candidature.

n Je désire un rendez-vous
au centre d'orlentanan de
l'ISSEC

A retourner à:

ISSEC - Etablissement privé de
formation continue

35, bd Sébastopol, 7500 1 Parts
TôL 233-21-88
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AUX CHAMPIONNATS D'EUROPE D'ATHLÉTISME A PRAGUE

L’Union soviétique révèle ses ambitions

avant les Jeux olympiques de Moscou
Prague. — Les Soviétiques révèlent leurs

ambitions avant les Jeux de Moscou. Les

athlètes hommes et Femmes de la Répu-
blique démocratique allemande ont été

égaux à leur réputation, supérieurs même
puisqu'ils ont récolté an cours de ces

douzièmes championnats d'Europe
d'athlétisme on plus grand nombre de
médailles qu'aux précédents champion-
nats de Rome. On a déjà dit et écrit

tellement pour expliquer ces résultats

qu'on pourra se contenter cette fois de
les enregistrer avec, quoi qu'on en pense,

un soupçon d’admiration. Une telle

constance dans les performances ne s'ob-

tient pas seulement en alambic. Il faut

des champions aux qualités intrinsèques
physiques et psychologiques exception-

nelles.

Pourtant, ce n'est pas la RD.A. qui a
le plus retenu l'attention au cours de
ces championnats d'Europe, mais l'Union
soviétique. Après les championnats de
Rome, et surtout les Jeux olympiques de
Montréal, l’athlétisme soviétique parais-
sait en perte de vitesse. Or, l’UJLS.S. a
finalement dominé la R.DA. en gagnant
treize titres et trente-six médailles au
totaL A deux ans des Jeux olympiques de
Moscou, l’Union soviétique a ainsi révélé
des ambitions qui doivent en faire la pre-
mière nation athlétique du monde.
A côté de champions confirmés mais

vieillissants comme Valéry Borzov
fsprint) et Victor Sanelev (triple santl,
les Soviétiques ont engagé une équipe
d’une centaine d'athlètes, c’est-à-dire trois
dans presque tontes les épreuves, les
deux tiers d'entre eux étant des nouveaux,
peu habitués aux compétitions interna-
tionales. Les résultats ont été probants.
Deux athlètes se sont classés dané les
huit premiers dans presque toutes les
disciplines. L'équipe des sauteurs a
dominé complètement la situation. Avec
trois éléments de grand talent : Vladimir
Yatchenko, qiu a donné samedi un véri-

De notre envoyé spécial

table récital, tentant même d'élever, avec
son rouleau ventral plongeant, son propre
record du monde â SL35 mètres-, Vtizna
Bardauskene, qui survole littéralement
la longueur « et Vladimir Trofïmenko, qui
ose si bien les nerfs de ses rivaux per-

chistes-
Les lanceurs sont aussi en progression,

avec Youri Sedykh (marteau). Jevgeny
Mironov (poids) et Nicolas Grebniev
(javelot), qui se sont montrés prêts à
donner la leçon aux meülears spécialistes

de la R-D-A
Dans les courses, les hommes ont en-

core des progrès à réaliser tandis que
les femmes sont d'ores et déjà à leur meil-

leur niveau. avBC notamment Ludmilla
Maslakova (100 et 200 mètres), Provido-
khin«-

L
Muchta et Rigel (800 mètres), Ro-

manova (l 500 mètres) et Svetlàna Ulma-
sova (3000 mètres). Dans ces conditions
bien évidemment il ne pouvait rester que
des miettes pour les autres nations. Avec
la République fédérale d'Allemagne.
l’Italie, qui a adopté un efficace système
de préparation de ses champions, en à
pris la plus grosse parti La Tchécoslova-
quie, la Pologne, la Roumanie etja Bul-
garie ont montré de leur côté que, comme
pour leur grande soeur socialiste, le sport
en général — et l'athlétisme en particu-
lier — était devenu pour elles une prio-

rité politique.

Quant à la France, avec la médaille
d'or de Jacques Rousseau à la longueur,
la troisième place de Francis Demarthon
sur 400 mètres et la quatrième de Bernard
Lamitié au triple saut, elle a montré la

médiocre limite de ses possibilités et de
ses ambitions, avant d'être frappée par
la malchance, Chantal Rega se fracturant
un fémur dans la finale du 4 x 100 mè-
tres dames. Les plus optimistes considé-
reront sans doute que le contrat des
champions nationaux a été rempli puis- .

qu'îl correspond aux pronostics du direc-

teur national, M. Jacques DudaL

H reste qu’au moment où M_ Dudal
rend son survêtement, l’athlétisme natio-
nal n'a jamais été aussi bas. Il' est vrai

que depuis 1970 on n'en finit pins d'écrire

la chronique noire du premier sport
olympique en France. Mais on ne voit

pas comment M. Jean Poczobnt, qui va
prendre en main l'athlétisme français
dans quelques semaines, pourait redres-
ser la situation d'ici & 1980 sans être un
peu sonder. D'autant que, dans ce sport
de chiffres par excellence, les chiffres

parlent- d’eux-mêmes : cinquante-trois,
athlètes ont fait le voyage de Prague en
compagnie de seize entraîneurs natio-

naux, et quinze seulement ont atteint les

finales, quatre ont battu leur record per-
sonnel, deux se sont classés dans les trois

premiers. Comme il est difficile de croire

que la maxime du baron Pierre de Cou-
bertin i « l'important c'est de participer »,

a guidé seule le choix des sélectionneurs
français, trois questions se posent : était-

il nécessaire d'envoyer une délégation si

onmbreuse pour d'aussi maigres résul-

tats ? Etait-il indispensable d'encadrer
quatre athlètes par un entraîneur natio-
nal. record des championnats d’Europe,
le seul battu par les Français? Certains
athlètes qu'on a vus souvent emmitouflés
dans leur sac de couchage au bord des
stades d'entraînement ont-ils donné le

meilleur d’eux-mômes au moment de la
ocmpétition ?
On peut légitimement en douter. Aussi

f&ut-Q s'attendre — voire souhaiter —
que dans les prochaines semaines l'en-

semble des structures de l’athlétisme
français, clubs, entraîneurs, dirigeants,
firmes de matériel, administration, et
sportifs eux-mêmes, qui ont tous des
responsabilités cumulées dans la situa-
tion actuelle, fassent leur autocritique
et ne se contentent pas pour une fois

de réciter un acte de contrition.

La revanche des dames
Prague. — Jusqu'à présent, le grand

frisson des stades a presque tou-

jours été provoqué par les repré-

sentants du sexe « fort » et le sexe
« faible » a dû bousculer bien des
Inhibitions et des tabous avant de
pouvoir entrer dans la - légende ».

C'est ainsi que les premiers cham-
pionnats d'Europe ont été organisée
en 1944 sans athlètes féminins. Hom-
mes st femmes n'ont été réunis qu'en

1946, mais II restait -encore à s'en-

tendre sur le programme. K a donc
fallu huit années supplémentaires
pour pouvoir admettre que les dames
pouvaient courir plus de 200 métrés

«ans risquer de rendre l’&me. Elles

ont ainsi été autorisées à se mesurer
sur 800 métrés. En 1969 on a fini par
étirer la distance limite jusqu'à

1 500 mètres. Et la première course
de 3 000 métras a été organisée en
1874 aux championnats d'Europe de
Rome grâce à l'insistance des orga-
nisateurs italiens qui comptaient bien

— mais & tort — sur la victoire

d'une de leurs compatriotes.

Eh bien, c'en est manifestement
fini des. seconds râles pour, les

femmes. A Prague, pour les dou-
zièmes championnats d'Europe, elles

ont tenu le devant de la scène. Dans
des conditions difficiles, en dépit du
froid et de la pluie, elles ont montré
que le champ de leurs possibilités est

plus vaste désormais que celui des
hommes. II n'est pas encore possible

de dire que les performances des
dames soient comparables avec
celles des messieurs, mais avec
quelques centimètres de plus Ici,

quelques secondes de moins là, elles

ont fait tomber bien des records.

C’était mardi 29 août dans l'ano-

nymat d'une série qualificative, que la

grande Lituanienne Vlima Bardaus-
klene a pris son envol pour atterrir

dans le sable 7,08 métras plus loin,

nouveau record du monde. Quelques
jours auparavant en Moldavie, elle

avait déjà été la première femme
& dépasser les 7 mètres, laissant sa
rivais, Angela Volgt (RDA), à
6,99 mètres. Le lendemain, par un
froid à nouer les muscles, elles ee
sont retrouvées en Anale et Vlima a
encore une fois triomphé.

Jeudi, c'était eu tour de Marita
Koch de faire tomber le record du
monde de 400 mètres, pour la troi-

sième fols depuis le début de
l'année. Cette Allemande de l'Est

a gagné 11 secondes en six ans et

paraît bien décidée à progresser

encore.

Ce même soir. Sera Simeon] et

Rosemarie Akermann on donné un
récital de saut (/e Monde du 2 sep-
tembre). Vendredi, pendant qu'une
vingtaine de jeunes filles jouaient

leur sélection sur 1 500 métras, l'Al-

lemande de l’Est Ruth Fuchs ajou-

tait A ses deux médailles d'or olym-
piques un second titre européen
dans la lancer du javelot et établie-

IES RÉSULTATS
Athlétisme

CHAMPIONNATS D'EUROPB
A PRAGUE

MESSIEURS
010 m baies. — 1. Munkelt (RJJJO.

13 sec. 54 : 2. Pusty (PoL), 13 sec. 55 ;

3. BryKKa.ro (Finlande). 13 sec. 56.
1500 mètres. — l. Ovett (G.-B.).

3 min. 35 sec. 00 ; 2. Coghlan (Rép.
d'Irlande), 3 min. 3B sec. 60 ;

3. Maorero-It (G.-B-), 3 min.
36 sec. 70 : —6- u&rejo (Fr.). 3 min.
36 sec. 2; -J0. Gonzales (Fr.),
3 min. 40 sec. 10.

3 000 m steeple. — 1. MallnonvU
(Foi.), s min. 13 sec. it) : 2. île
(SL F. A.), a min. 16 sec. 90 ; 3. Tou-
ionen (Finlande), 8 min. 18 sec. 30.

Relais 4 X 100 m. •— 1. Pologne.
36 sec. 58; 2. R.D.A- 38 sec. 78;
3. U. R. S. S- 38 SBC. 82; 4. France.
38 sec. 90.

Relais 4 X 4M m. — L E.F.A,
3 min. 2 sec. ; 2. Pologne, 3 min.
3 sec. 60 ; 3. Tchécoslovaquie, 3 min.
4 sec. ; -.6. France, 3 min. 5 sec. 60.

50 km marche. — ti Llopart (Esp.),
3 h. 33 min. 29 sec. 90; 2. Solda-
ttrafco (U. B. 8. 8.). 3 h. S5 min.
U aec. 10; 3. Omoch (PoL). 3 h.
55 min. 15 sec. 80: „18. Guebey
(Fr.). 4 h. 9 min. 57 sec.
Hauteur. — L. Tatebenko

(T7-R.8.8J, Z30 m; 2. Grfgoriev
(U. S. S. 8.). Z28 m; 3. Belscbmldfc
(R- D. A.). 2.28 m.
Longueur. — L Rousseau (Fr.),

8.18 m; 2. Steîric (Voug.), 8.13 m;
3. Cepelev (U.S-3. B.). 8,01 m.
Marteau. — L Sedykh (U.R.S. 8.),

77,28 m ; 2. steufc (R.D.A.), 77.24 m ;

3. RJalun (K. F. A.), 77.02 m.
Triple santi — 1. Srejorfe (Youg.).

16,94 m; 2. eanetev (U- R. B. 8.),
18.A3 ’m ; 3. Plskollne (U- B- S. 3.)
fméd. de bronze), et Lamltlé (Fr.).
18.87 m.

Disque. — L Schmidt (BLD. A.).
8643 m ; 2. Tuofcfc (Finlande),
64,00 m; 3. Bngar (Teh.), 04,66 m.
Marathon. — 1. Moeeiev (U-R-S-3.),

2 L U min. CT sec. S0; 1 Peüün
(U.S.B.S.), 2 h, n min. 59 sec. ;

3. Usinant (Belgique), 2 h. 13 min.
7 flec, 70.
5 000 mètres. — 1. Ortte (TL).

13 min. 28 sec. 50 ;.Z Ryffel (Suisse),
13 min, 28 ho. 60 ; 3. Pedotkln
(U. R. S. SJ, 13 min. 38 sec. 60.

DAMES
IM m baies. — LJ. B31rr (RJ1A),

12 sec. 62 : 2. J. Axümlmova
(U. BL S. 8.}, 12 sec. 87 ; 3. G. Barenfl
CR.Dl.A_), 12 eec. 73.

400 m haies. — I. T. Zalancova
(U. R. B. S.). 54 sec. 89 (nouveau
record du inonda) ; Z. Hollman
(R- F. A.), SJ eec. 14 ; 3. X. Rossley
(R.D.A.). 55 sac. 36.

Pentathlon. — L N. Tachenfco
(U. R. B. B.), 4 744 pta ; 2. M_ Papp
(Hongrie), 4 655 pta; 3. B. Pollak
(R.D. A.). 4 600 pta; —10. F. Menât
(Fr.), 4 307 pta (nouveau record, de
France).

1MB mètre*. — L Romanova
(U.ILS .S. J, 3 min. 59 sec.; 2. N. Mara-
eescu (Boum.). 3 min. 59 sec. 80 ;

3. PetravB (Bulff.). 4 min. 0 sec. 20.

Relais 4 X 100 m. — i. U. R. S. 8.,
42 ccc. 54 : 2. Grande-Bretagne,
42 sec. 72 ; 3- R. D. A- 43 sec. 7.

Relais 4 x 400 m. — L R. D.
S min. 31 sec. 15; 2. U. B. S. s,
3 min. 22 sec. 50 ; 3. Pologne, 3 min.
28 sec. 80.

Cyclisme

MAUBEUGE — hkii
1. Haas (P.-B.î. les 212 km en

4 L SS min. 55 mc. ; 2. Knetemenn
(P.-B.) ; 3l Vandanbroucka (BeL) ;
4. Jacobs (BaU : 5. Van SprlngeL
(BeL) ; 6. DIericta (Bol.) : 7. Veriln-
ûen (Bel.) : 8. Maertane- (BeL) ; 9.
Th arau (R. F. A.) ; 10. Ludo Pestera
(Bolg.) ; IL Van de Velde

.
(P.-B.),

tous même tempe.

Football

ZilUe et Nîmes ont fiait match
nul (1-1), le -3 septembre, peur le
compte du K’hftnwpoÿnriaf. de première
division

CHAMPIONNAT PE FRANCE
DE DEUXIEME DIVISION

(quatrième Journée)

GROUPE A
'Avignon bat Auxerre 1-0
Trayea bat Salnt-Dlé .......... 1-0
*Béfiûra bat Aléa 4-1
•Besançon bat Chaumont 1-0
•Montpellier bat Ajaccio ........ 2-1
"Toulouse bat MOntiuçan .... 1-0
Gueugnoa bat •Martigues .... 2-1

"Cannes et Toulon 1-1
•Eplnal bat Arles S-L

Classement. — L Avignon. 8 pointa;
Z Troyee, 7 ; z Béziers, Besançon, 8 ;

5. Montpellier, Toulouse, Goeognon,
5; 8. Auxerre, Ajaccio. Spinal, 4;
II. Chaumont. Salnt-Dlé, Cannée, 3;
14. Mantluçatw Martigues, Arles. 3;
18. Toulon, L

GROUPE B
•Lang et Melun 0-0
•Rennes et Mulhouse 0-0
"Toura et Amiens 2-2
•Lacé bat Angouléme 3-0
•B lois et Gn lngamp 1-1
•Limoges et Qulmper 0-0
Chateaurtmx bat *Boologne .. 3-0
•Rouen bat Orléans 5-1
•Brest bat Duufcerq.ua 1-0

Classement. — l. Lena, 7 points:
Z Rouen, Châteauroux, Rennes.
Tours. Brest. Mulhouse, Blois. 5 ;

9. LucA, oulngnmp. Qulmper. Limo-
ges. Angoulême. 4; 14. Dunkerque,
Melun. 3 ; 16. Orléans, Amiens, 2 ;

18. Boulogne. 0.

Gymnastique

La République démocratique alle-
mande a obtenu une double victoire
face & la France par 570,05 9 533.3
pointa ches les Jeunes gens et pat
378,40 & 305.75 pointa chez les Jeunes
filles, le î«r et le 2 septembre, A
Clermont-Ferrand.

Hippisme

Le Prix de la table, dlputé à
I -’igehemp et retenu pour le tiercé,
a été gagné par c National Glory ».

suivi de « Narablue > et de e Laos-
tic ». La combinaison gageante es*
12-17-7.

Tennis

CHAMPIONNAT OPE»
DES ETATS-UNIS

(seizièmes de finale)

Ramlrea (Me*.) bat 3. Lloyd (G.-
B.). fl-Z 8-3; Tanner (E.-U.) bat
Teitacber (E.-U.), 7-8. 6-2; Lui»
(2.-U.) bat Clerc (Arg.). 6-3, 6-2;
Erlek (Afr. Sud) bat Génois (Can.),
6-2. 7-6 ; Salomon (K.-U.) bat
Ocleppo (it.), 8-2, 6-1 ; DowdesveU
(Rhod.) bat Sadrl (B.-U.). 6-Z 3-4,
6-3 ; vuas (Aig.) bat Bmlth (E.-U0,
6-4. 3-6, 6-3 ! Waltz (S.-U.) bat Fl-
bafc (PoL), 6-4, 7-5 ; Coonora (E.-U :)

bat Dupré (R.-ÜJ, 7-5, 4-6, 6-S; Gv-
miaitu (B.-U.) bat PattUon (RbodJ.HHMi Aabe (E>0.) bat Moor
(B--U-), 6-1 6-4; McEUrOc (&-UJ
bat Fleming (E.-U.). 6-4, 6-1 ; Pa-
nât» (It.) bat Rlesean (B.-UJ, 3-6,

6-3, 7-5; Tcaoher (E.-U.) bat Dtbbs
CE.-U.), 6-2, 5-7, 6-3 ; Gottfrlad
(E.-U.) bat Stockton (EL-UJ. 8-3,

6-1; Borg (Suéd.) bat Mltton (Afr.
Bud),HHM

sait un record d'Europe (69,1B mè-
tres} sans parvenir à reprendre . (a

record du monda que lui a ravi

I

-

Américains Kaüiryn Schmidt*
Samedi, 'C’était au tour de Tatiana

Zelencova d’inscrire son nom sur la

livre des records du monde. Elle a
triomphé sur 400 mètres haies, sans
être généa par l’humidité glacée de
l’air dans une course échevelée sur
une distance toute nouvelle pour les

femmes, dans, une course acharnée

Et dimanche, -pour : finir, avec les

épreuves de relais, cela a été un
nouveau festival. Mais, au cours de
cette semaine, les dames ont aussi

été belles et
1

pathétiques, tout sim-
plement parce qu’elle» sont allées au
bout de leurs possibilités. Belle et

pathétique, la Polonaise Irana Sze-
wfnska, couverte de toutes (es mé-
dailles et de tous les records du
sprint, qui est encore venue, à
trente-deux, ans, décrocher une troi-

sième place, sur 400 mètres., & gran-
des enjambées méthodiques. Belle et

pathétique, l'Allemande de l’Est

Martios Gohr,* qui a pleuré douce-
ment sur le podium en recevant la

médaille d’or du 100 mètres. Belle
et pathétique, Burglinde Poilac, la

Soviétique, troisième du pentathlon,
qui termine à l'énergie et complète-
ment épuisée le 800 métras. Belle et

pathétique encore, la Soviétique Kal-
nickala, qui a été écartée du podium
après avoir' tiré vers la victoire

1 500 mètres durant' sa compatriote
Romanova. Belle et pathétique, en-
fin, l’Antillaise Chantal Rega, qui. pe-
tite lionne noire blessée, s’est effon-

drée, le fémur cassé, dans le dentier
relais du 4 X 100 métras. Belles et

pathétiques encore, toutes ces Rou-
maines, ces Britanniques, ces Tchéco-
slovaques. toutes ces filles noires ou
blanches, blondes ou brunes, simple-
ment Jolies, qui vont eux limites de
leur douleur pour un petit Instant de
gloire.

La seule ombre dans ce tableau

est venue sans conteste- des lan-

ceuses. A l'exception du javelot dis-

cipline qui demande autant de force

que de rapidité, les dames qui

lancent sont devenues comme leurs

condisciples masculins excessivement
robustes.

Difficilement descrtptibla, sans
être mâchent, mémo si l'on est

convaincu que l’athlétisme peut fifre

pratiqué par tous, petits et grands,

maigres et gros, Hana Sluplanec,

Allemande de l'Esi, qui, a remporté le

titre européen du poids avec un jet

de 2i,40 mètres, avait été convaincue
d’usage de produits anabolisants en

1977 et disqualifiée pendant ’ douze
mois. Elle a pu reprendre parf à des
compétitions le 15 août demies et eo
une semaine elle a pu réaliser -las

mïnlma requis pour être sélectionné,

puisque la date limite des .engage-
ments était le 22 août Exploit qui

laisse rêveur. Et cala montre maf-
heureusement que. si Iss- femmes
brillent désormais autant que 166

hommes sur ' les stades, elles .
sont;

aussi i égalité avec 'eux en ce qui

concerne la « préparation -.

ALAIN GIRAÜPÔ-
'

CYCLISME

Une parodie de Paris -Bruxelles
Paris-BTiixelles a été trahi deux fois. Par sa formule et

par son résultat Mais peut-on assimiler à la prestigieuse clas-

sique créée voici guatre-vingt-cinç ans cette course tronquée

du dimanche 3 septembre, dont le départ était donné à... Mau-
beuge et dont la distance se trouoaît réduite d ZIT km? On
s'y refusera d’autant plus que Vépreuve s'est terminée par une

parodie de sprint, te Néerlandais Jan Haas optcnon^farlctoirc

avec l'ostensible complicité de son équipier Gerry Knetieman,
le nouveau champion du monde.

Les organisateurs, qui n’avaient pas obtenu les autorisa-

tions nécessaires pour lancer le peloton sur les routes de

l’Ile-de-France et du Nord, ont voulu donner à ce pseudo

Paris-Bruxelles une longueur décente en ajoutant sept tours

d’un circuit de 1S km. Les 112 km supplémentaires, qui n'ont

pas rétabli féquilibre, constituaient un final bien peu digne

d'une grande compétition internationale.

Quant à Jan Haas, qui est un authentique champion, il

n’avait pas besoin d'un tel succès pour faire la preuve de
son talent. Celui-ci s’était déjà exprimé dans bUlan-San-Remo,
l’Amstel Gold Race, le Tour de France et dans d'autres circons-

tances, de façon beaucoup plus convaincante. — J. A.

SPÉLÉOLOGIE

La Pierre-Saint-Martin

en moins de sonmnte-donze heures
Une équipe de quatre spéléologues. Paul Courbon. Maurice

Chirxm, Roland Astier et Frédéric Poggio, viennent de des-
cendre jusqu’au fond du gouffre de la Pierre-Saint-Martin, le

plus profond du monde. Entrée le 28 août par l'orifice supé-
rieur du gouffre SC 3, elle atteignait le fonds du puits Forment,
pointe basse du labyrinthe, et remontait par le même itinéraire
pour ressortir le 31 août à la surface. 1 332 mètres do dénivel-
lation, 25 kilomètres de parcours souterrain, aller et retour :

ces chiffres donnent une idée de l'exploit réalisé en moins
de soixante-douze heures.

La progression fut en effet d’une remarquable rapidité.

Ce raid débuta le lundi à 14 heures. Quatorze heures plus tard.

la cordée débouchait dans la salle de la Venta, après avoir
descendu les puits supérieurs et parcouru les interminables
galeries de la rivière souterraine. Après un bivouac de dix
heures dans la galerie Aranzadi, couloir fossile commandant
les portions inférieures du réseau, un parcours rapide des
méandres et des puits profonds devaient mener les spéléolo-

gues au fond du gouffre dans la nuit de mardi à mercredi
avant qvTils n’entament la remontée vers la surface du lapiaz.

Des conditions météorologiques très favorables, mais aussi

rexceptionneUe qualité des membres de Vêqixipe. expliquent
la rapidité de cette progression. A quarante-deux ans. Paul
Courbon a déjà parcouru la plupart des grands gouffres
mondiaux et effectué de nombreuses descentes en solitaire,

notamment à la Pierre-Satnt-Martin. De son côté. Maurice
Chiron a participé à la première traversée de la Pierre-Saint-
Martin. réalisée ü y a trois ans. Quant au palmarès de
Frédéric Poggio, a comporte notamment l'exploration des
deux abîmes pyrénéens, très difficiles, le gouffre André-Tanga.
Tun des géants du monde souterrain, et le gouffre du Marboré.

Oh perd s’étonner qu'il ait fallu organiser trois expéditions
successives pour réaliser enfin d’un seul trait le parcours
(Tun abîme oit chaque été se succèdent des centaines de
spéléologues. Mais c'est précisément parce que la complexité
des grands labyrinthes souterrains, et surtout celui de la

Pierre-Saint-Martin, oblige à compartimenter le réseau en
secteurs attribués aux différents spéléo-cbibs intéressés par
cette irmestigatior . L* raid qui vient d’être réalisé est donc
un ajustement des actes et des chiffres.

PIERRE MfNVIELUL

ALPINISME

Une cordée française dans le Dhaulagiri
De notre correspondant régiana!

Chamonix. — Dix guides, tons professeurs à l’Ecole nationale
de ski et d’alpinisme de Chamonix (ENSA), entreprendront à
partir du 25 septembre l'ascension du Dhaulaglri {altitude offi-

cielle B 172 mètres,- mais très probablement 8222 mètres). Le
Dhaolagfrï (la -montagne blanche» en népalais) est situé à
240 kilomètres au nord-ouest de Katmandou, non loin de l'Anna-
pumsL

Entre 1953 et 1SG9 six expédi-
tions s'attaquèrent au Dhaul&

-

Elrl et la montagne fut vaincue
en 1960 par une expédition inter-
nationale conduite par Max ELse-
lin. qui comprenait des alpinistes
suisses, allemands, autrichiens et
polonais. Le Dhaulaglri était le
dernier des quinze sommets de
plus de 8 000 mètres à être con-
quis. Quatre expéditions seule -
ment ont. depuis, réussi cette
ascension par l'arête nord-est. En
1977, l'expédition autrichienne,
dirigée par Reinhold Messner,
engagée dans la redoutable face
sud — la plus haute du monde,— renonçait devant l'Importance
des difficultés et des dangers
rencontrés sur cet Itinéraire
himalayeuL

L'expédition savoyarde, qui a
quitté Chamonix le 2 septembre
souhaite gravir le pilier sud duDhaulflgiri : un éperon rocheux
de 2 500 mètres — encore Inex-
ploré, situé en bordure de la

comprenant six à huit hommes au
col sud (5 500 mètres). Les tech*
niques himaiayennee d'alpinisme
utilisées durant l'ascension du
piller sud (avance par étapes suc-
cessives, le long de cordes fixes
placées par l'équipe de pointe, ou
installation de campa d'altitude
repartis en fonction des difficul-
tés rencontrées et de l'altitude),
seront remplacées pendant la
phase finale par des techniques
alpines. La progression des alpi-
nistes se fera normalement, sans
oxygène, ils espèrent atteindre le
sommet du Dhaulaglri entre le
26 octobre et le 5 novembre.'
Deux médecins, les docteurs.

Jean-Pierre Herry et Aiajw Gré-
vy, accompagneront tes dix guides
de l’ENSA afin de réaliser un
programme scientifique sur .

le

comportement des alpinistes à.
trèa haute altitude. Ceux-ci por-,
terrait à partir de 5 500 mètres
un appareil qui enregistrera leur

-*.V— un-pii:

Ires. « L'itinéraire choisi présente nÀ
des difficultés aussi grandes que ^ au-dessus de
celles des faces lés plus ardues
réalisées à ce jour », précise le
maire de La Clusaa, Yves Poilet-
VUlard, figé de quarante-neuf
ans. chef de rexpéditlon. U diri-
gera, à quelques exceptions près,
la même équipe qu'il conduisit en
1972 au Pnmori (714B mètres) et
à la KFandr Devl eet (7430 mè-
tres) et ouest (7 S16 mètres).
Celle-ci était composée des guides
Anselme Baud, Pierre Blanc,
Jean Coudr&y, Maurice Cretton.
Charles Daubas. Yvon

7500 mètres. Ces enregistreurs,
d un poids de 400 grammes, sont
utilisés actuellement dans les ser-
vices de cardiologie et ont déjà
fait leur apparition en médecine
de sport Ils permettront de faire
une approche très précise du
a coût énergétique* a'un effort,
prolongé en haute altitude.
Une autre expédition, aux objec-

tifs et au budget plus modestes —
le coût de l'expédition du Dhau-
lagirl est. estimé à 500 000 francs— quittera dans quelques Jours la

La marche d'approche débutera
1e 6 septembre : 5,5 tonnes de
matériel seront transportées par
trois cents porteurs jusqu'au
camp de base (altitude 4500 mé-
trés), qui devrait être atteint
quinze jours plus tard. A partir
de oeW-ci, sept camps seront
installés sur. la route du sommet,
dont un 'camp de base avancé

(6 856 mètres), situé à une dizaine
de kilomètres de l'Everest-

Cette montagne, qui fut Inter-
dite pendant plusieurs années par
tes autorités népalaises, est à nou-
veau autorisée. six guides de la.
compagnie des Houehes- fEAute-
Savole) participeront à l'assaut
final de ce sommet.

CLAUDE FRANC1LLON.
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Tokyo continue de sacrifier le bien-être des ménages
à des commerciaux considérables

fta;

•** Près de cinq ans après Je début
de Ja crise pétrolîère qui a ébranlé

wi;

Pierre -Soinj.

de soixante

-

Martin

k son économie, le Japon en est encore

• à rechercher une politique efficace
" J. 4.^ de relance qui permettrait une crois-

TOKYO. — Depuis le « 03
Shofcn » Ce choc pétrolier)
de 1973, lespouvoirs publics

ont mené une politique écono-
mique en trois phases succes-

t - slves : une année de lutte tnten»»

uQTl7o contre l'inflation eu 1971. suivieÜU*6 how Œ 1975 d'une série de mesures
n ^*3 de relance. La troisième période,
tûarb,n qni commencera en 197a, est

;.-
c

- caractérisée par des cycles de
“ oim/iT* brèves reprises qui ^essoufflent

toujours pour la môme raison :

... j,
,onnt»&. nnaafflsance de la consomma-

tian privée. ....

^ann? Avant même le quadruptement
des pria du pétrole, & la fin

c.':#r * !?*•- de 1973, l’inflation avait com-
r, mencé & se développer au Japon

1

«t eu raison de l’excès de la de-
.

mande par rapport à l’offre. La\s2aJ!t la* -hausse des prix de gros avait
-

‘ ^Tcjpi/T- atteint 7,1 % en décembre 1973
,T'3. (m> ÎT par rapport A novembre. Elle

• v-: i-t.-J? avait été de 5.5 % en janvier
•••• à-.*,?

2®41, 1974 et de 3.9 % en février. Mais
üen de freiner la demande.

sance plus équilibrée. La demande
des ménages reste en effet médiocre
bien que le pays connaisse,
depuis 1976, un taux d'expansion
plus élevé que celui dés autres pays

De notre correspondant

papier hygiénique. En ™»~ 1974.
il fut décidé que les prix de
cfnqoante-ferois produits de
«œsommation ne pourraientêtre
relevés sans autorisation. Un peu
auparavant — décembre 197% —
le taux d’escompte avait été porté
.de 7 à 9 %. Enfin, pour freiner
lu demande, le ministère des
finances décida, en Juillet 1974,
d’ajourner la conclusion q
contrats de travaux publics qui
devaient être passés durent rété
Tons ces coups de frein, ajou-

tés aux effets de l’Inflation elle-
TTTéme. se tradnMrent pour la
première fois depuis la guerre
par un taux de croissance néga-
tif (— L3 %}, use de
4 % de la production Industrielle;
de 5.3 ’îô des livraisons. Pour l'an-
née 1974, le taux d’inflation
atteignit 23.2 %.

égouts, qui, tout en étant indis-
pensables, n’ont guère de réper-

"'H sur réoonomle.

Pour compenser l’effet de la
montée du yen sur les expor-
tations, le gouvernement rient
d’adopter (Je Monde du 1* sep-
tembre) un nouveau budget ex-
traordinaire. Pour nnstant, le
gouvernement de M. Taieo Pu-
xuda contint» de se déclarer

industriels. Au Japon, les dépenses
publiques et les exportations
< tirent > la croissance, alors que
les pays industrialisés voudraient

voir le pays importer bien davantage.

hostile à une réduction ou à un
remboursement d'impôt* réclamés
par les milieux d’a/falrea.
Des jugements sévères sont

portés sur «l’absence du leader-
ship a et le manque d’imagina-
tion du gouvernement. La pru-
dence est de règle et l'épargne
reste très élevée. Le gouverne-
ment es profite pour justifier
son refus de réduire les impôts.
expliquant que seuls les comptes
d’épargne en profiteraient, ce qui
est Inutile. C.QF.D.— (Intérim

J

!srVv . _

2 scieurs tarifs pour battre de
’-vjiv ..'^-"dtesse les mesures gouveme-

mentales.
'

.En décembre 1973, des prix
« standards a furent fixés pour

A partir de 1975. la mw"» la
plus- grave étant écartée sur le
front de lTnflation, le gouverne-
ment entreprit de sortir le pays
de la récession dans laquelle U
venait de s’enfoncer. Le plan de
relance de 1975 se fit en quatre
étapes, la dernière conçue parce
que les trois premières s’étalent
révélées décevantes..'3,~ le kérosène, le gaz liquide etL le

c*- '

. .....
Quatre essais dont trois ratés
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- Le budget 1975 était mi aug-
mentation de 2À5 %. Ce. chiffre
ne doit pas faire trop üluslan :

- 3 , compte tenu de l'inflation, en-
core très forte u n’était pas .vrai-

ment expansionniste. Les dépen-
ses de Sécurité sociale augmen-
taient, .Mais celles des travaux
publics restaient an niveau de
rannée précédente.

En février puis eu mars, des
mesures furent prises pour accé-
lérer le lancement — ou seule-
ment la conclusion — de pro-
EBxnmes de travaux publics
nantis l'année précédente. Mais
usst pour faciliter l’octroi de
prtts aux petites entreprises
ainsi qu’à la construction de lo-
gements. En Juin, le gouverne-
ment décida a nouveau d'aecê-
Kier la conclusion des contrats
de travaux publics et d’accorder
Immédiatement les prêts à la

construction pour 50 000 loge-
ments. - -

Parallèlement, le taux de res-
compte était abaissé d’un demi-
point à 8.5 % en avril. Puis à
8 % en. août. Mais ces efforts

étaient insuffisants. La produc- -

tien industrielle continua de •

baisser par rapport & l'année
précédente. Les exportations
tombèrent de 3.2 % et les im-
portations de 9.8 % pendant la

première rentré de l’année.

De plus, la perte de recettes

fiscales entraînée par la réces-

sion plongea les finances de
TEtat et des collectivités locales
dans la plus grande erise que le

pays ait connue depuis la guerre.
Four faire face a cette situa-

tion. un quatrième plan de re-
lance .lut adopté le 17. septoa-
bre 19752 • H -comprenait en parr
ticaller Fattribution de .phis de
800 milliards de yens (2.6 mil-
jiards de dollars) pour le lan-
cement de nouveaux travaux
publies, et' de 260 milliards de
yens (366 minions de dollars)
de prêts pour financer quelque
70000 logements.
L’année se solda par une

baisse de 11 % de la production
industrielle et de 7,5 % des li-

vraisons. mais le P-N-B. pro-
gressait tout de même de 2,4 %
grâce au reste de féconomte

•>: * 'i

Les ventes des grands magasins
avaient augmenté de 13.8 % soit

de 2% en- volume; compte tenu
d'un taux d’inflation de ILS *.
Les mises en chantier de loge-

ments n'atteignirent que 1,4 mil-
lion (contre L2 l’armée précé-
dente et L7 en 1973). Les expor-
partations étalent restées à leur

niveau de l’année précédente,
54,7 milliards de dollars.

Le point aigu de la crise fut

enregistré entre avril et juin 1975.

Les mesures gouvernementales

jouant lentement, 11 fallut atten-
dre le printemps 1976 avant que
la récession puisse être considé-

rée comme terminée.

En dessous des 10% d'inflation

' -

• Un budget dit * expansion-

ntefce» fut adopté pour 1976 :

augmentation de 14J. % des dé-
penses (+ .26,4 % pour les tra-
vaux publics)- En réalité, en
raison de la crise des finances
'locales, l’ensemble des comman-
des publiques de construction
diminuèrent de 1,7 % en 1976.

Des résultats encourageants
furent enregistrés au début de
1978, mais dès la seconde moitié
de l'année ü était clair qpe la

reprise s'essoufflait. La progres-
sion du P.NJ3. passait de %3 %
au premier trimestre à 0,8 % au
quatrième trimestre, celle de la

production industrielle de 4^ % a
L2%. Par contre les exportations
commençaient & augmenter régu-
lièrement, et atteignaient 66 mil-
liards de dollars en 1976 contre

54,7 milliards de dollars en 1975.

Principal résultat encoura-
geant : le taux d’inflation, tom-
bait au-dessous de 10 % (9^76)-
Le même scénario se répétait

en 1977. La consommation privée

(qui représente plus de la moitié

du P.N.B.) ne progre^it qw
lentement (3,8 % en 107% 4.^%
en 1976 et 3,7 % en 1977). Vax
contre les exportations progres-

saient gnns arrêt depuis 1976 et

l’excédent commercial qui
atteint 11J milliards de dollars

en 1978 dépassait 30 milliards de
dollars en 1977 (20,3 %)-
Pour stimuler la demande, les

dépenses publiques d’infrastruc-

ture avalent été nettement aug-

mentées dans les deux budgets

extraordinaires adoptés dans ée

courant de l’année ftetfüe 1977

(achevée le 31 mare Ml»* «g
septembre, près de 4 milliards

de dollars, plus 3^ milliards

d’aide à la construction ; en jnn-

vier 1978, IA milliard de dol-

lars. Ce train de mesures per-

mettait, avec les progrès des
exportations, un taux d’expan-
sion de 5A %.
Enfin le budget de 1978 a

c&nsâèTc une somme record, de
23 milliards de dollars aux tra-

vaux publics.

Mate cette politique est de
pins en plus critiquée, car elle

rte parait pas capable d’entraîner

une reprisa de la demande pri-

vée En fait, les dépenses putaïl-

ques des dernières, années n ont
pas financé de grands projets

wwwmo les autoroutes et les

•Hpmfw de chemin de 1er super-
express construites avant la

crée — fwate des aménagement»
locaux tels que Jardins publics, ou

TRISTE PLAN
L A Fiance a-t-alJe besoin d’un Plan *.uur sortir de l'ornière

où ee sont enlisés le plupart de* pays -ndustr>*lrites depuis
1975? Si tel étatt le cas. le plus grand pessimisme «trait

de rigueur, car ta rtvmlon à laquelle il ni ecrus'lement soumis
laissera au Vil* «an (1976-19601 ses tares ur^ nwles : absence
d'une vision claire et volontariste de ce qai so:t être fan pour
guérir les maux dont souffre le paya (inflation, inégalités aoeudes . J,
absence d'une vision «revenir de le société frartçais*.

Un pian s’il veut être autre chocs qu'un discours, même joliment

écrit, se doit d’ètre précis et direct f. il doit dre — chiffras à
. rappul — ea qui est peesibta et ce qui ne J «et pu. n doit eurtoul
Imiter sur la* sacrifices à consentir pour attendre les objectifs

visés : Indépendance nationale, plein emploi, puissance industrielle.

Le nouveau commissaire su «an, IL Micnsl Albert pouvait-il,

o 1976, bâtir le - oI» de crise > que ni te Rpen, eon prédé-
cesseur, ni le gouverneront de IL Chirac R avalent fah en 1975 ?
L’exercice était presque èwpeealble pour dee raison* techniquee et

surtout politiques.

Il y a trois ans, la Vir pian fut bétf. pu a - vendu - à l’opinion

publique, sur ridée qu’une reprise en profondeur de ta croissance
économique était en cour» dans les économies recidentatec. L’hypo-
thèse «rose * (5,5 é 6 *.' d expansion par an) avait été jugée plus
vraisemblable que fhypothèse - grise « <3.5 é 4 *.'• Fan). Aveugle-
ment des experts ou volonté du pouvoir de cacher aux Français
ce qui tes attandatt? Cote probablement pour ne pas avoir é
annoncer au pays tes mesures de rigueur qui s imposeraient ldi ou
tard que les plus hautes instances de la nation avaient assuré que
tout allait bien — ou presque — et que chacun pouvait partir

tranquillement en vacances. On as souvient d* ta formule.-

Mais les laits ont ta tftte dure. L'amélioration de ta s.tuation

causée par ta relance Chirac de fin 1975 ne dura que quelques
mois Le reflux montra ta plage telle qu elle était t maussade, triste

et vide. Les économies occidentales n* sont pas sorties d* ta cries,

et la France qui l'a découvert beaucoup trop -*rd commence è en
payer le prix.

Oue pouvait dé* lors être cette révision du vn* «an, sinon
un exercice de style reprenant et justifiant ta politique eontoncturefie
menée depuis 1976 par M. Barre 7 Le très cour tanna appartient —
de par ta force des chose» — au gouvernement et aux nommas
politiques en ptaoe. Le domaine du «an. c set l’avenir, sa luitlficaHon,

le volontarisme, son langage, ta transparence des choix et de» sacri-

fices ft consentir. Une idéologie économ.que qui n'a pas cours en
France—

Le ma! économique français et les travailleurs immigrés

LE mal économique de la
Exauce «'appelle, faut-il le
rappeler, le chômage et

îlzjfiatirëi, et notre pays n’a cer-
tes pas l'exclusivité de oes deux
phénomènes. {j'nne part,
en ne peut que craindre que l’un
et l’autre de ces maux, en parti-
culier le premier, ne s'aggravent
dans les -mois qui viennent et
qu’ils ne soient durables, et, d’au-
tre part, U faut bien constater
que ceux-d ne sont pas une fata-
lité; puisqu’un pays tel qne la
Suisse les. a surmontés et que
d’autres sont sensiblement mieux
placés que nous k leur égard.

Parmi toutes les questions que
l’on peut se poser à l’égard de
notre mal économique se trou-
vent celles relatives an problème

. des travailleurs immigrés.

Lorsque ce sujet est abordé, le
débat est,' en général, très vite
passionné et tourne A la polémi-
que ou à rinvectfre 1 11 y a ceux
qui l'abordent en termes de ra-
ciane et ceux qui vous traitent
de raciste dès qu’on ose l’abor-
der d'une façon ou «Tune autre.

Aussi demanderons-nous au
lecteur de bien vouloir éliminer
toute passion, de ne s’attacher
qu’aux faits et de rejeter tout
apriorisme, quel qu’il soit.

L’entreprise et réoonomle
françaises ont-elles besoin de la

main-d’œuvre immigrée pour vi-

vre et se développer ? Je réponds
-oui sans hésiter - si les immigrés
repartaient ches eux brutale-
ment, ce serait la catastrophe.

Mais ce recours est profondé-
ment néfaste pour notre écono-
mie. et la solution à nos pro-
blèmes ne peut pas se trouver
en dehors d’une résolution de
celui-riL

On trouve encore, dans notre
pays, beaucoup d’exemples de
conditions de travail Inhumaines
dans certaines usines : cadences,
nuisances, mauvais matériel,

danger, absence d’hygiène, at-
mosphères toxiques,, bruits et

même, dans certains cas. mort
ou vie abrégée par les conditions
de travail. Mais la lutte contre
oes entreprises archaïques n’est

pas compatible avec l’acceptation

en France de travailleurs qui oc-
cuperont oes postes inhumains
si les Finançais les refusent.

St les problèmes d’entreprises
inhumaines ee posent, c’est qu’on
considère que l'existence de l’en-
treprise marginale qui ne peut
vivre qu'en payant des salaires
misérables, en imposant des
conditions de travail inhumaines,
en vendant trop cher un mauvais
produit et sans payer d’impôts, -

car rite arrive tout juste A join-
dre les deux bouts, est un mal
moindre que aa disparition pure
et simple, que, par conséquent,

par PAUL LAMBERT (*)

« on ne peut pas relever le
SMIC davantage, sinon des
entreprises en situation difficile
disparaîtraient », et que a l’éco-
nomie française a besoin des
travailleurs immigrés pour faire
les travaux que les Français ne
veulent pas faire ».

Mais, ce faisant, on s'interdit
l’accès k uxxe économie moderne.
En effet, les spécialistes savent
bien qu’un poste de travail un
processus opératoire, ne seront
pas conçus de la même façon
selon qu’on va y mettre un jeune
Français ayant un ben bagage
technique et culturel ou un im-
migré sachant à peine lire et
écrire, voire parier ! Dans le
premier cas. on cherchera le plus
possible k enrichir, élargir le tra-
vail, k responsabiliser l’exécution,
k faire faire de l’aotoréglage, de
l'autocontrôlé, etc. Dans l'autre
cas, au contraire, on concevra
des tècbes les plus simples pos-

sible ! Dn atelier, une urine, se-
ront conçus différemment selon
le type d’ouvriers qu'on y mettra.
Je n’al encore personnellement

jamais vu de cas où les postes
de trav&U « inhumains » non
seulement n'aient pas de solu-
tions, mais même n’aient pas une
solution rentable. Je n’aJ vu. au
contraire. JusquIci que des cas
où une remise en cause du mode
opératoire, ou des équipements,
ou de la conception même du
travail, aurait permis non seule-
ment cThumanlser le travail
mais, en plus, de gagner en pro-
ductivité et en rentabilité de
l'entreprise:

Mais la solution de facilité
étant possible, on préfère y met-
tre des immigrés plutôt que de
traiter le problème, et, ensuite,
an se trouve piégé et condamné
A -mttiTrt»»nw cette situation par
le fait même qu’on y a mis des

Les incohérences actuelles

On dit que ceux-ci sait néces-
saires pour ramasser nos pou-
belles parce que jamais des
Français n’accepteront de le

frire. Je propose à ceux qui
tiennent ces propos d’aller voir
qui ramasse les poubelles à
Munich ou k Hambourg : je n’y
ri vu que des Allemands. Mais
le travail a été rendu propre,
Il est bien payé (plus de 5 000 F
par molg) (1), les éboueurs sont
proprement habillés et les horai-
res sont réduits.

' On dit qu’on ne trouve plus
de Françaises ou de Français
comme personnel de maison, et
qull faut donc bien utiliser oes
étrangère. Je répands simple-
ment qu’on trouvera ce -emn-
nel sans difficulté le jour où la
condition de « bonne k tout
faire» sera transformée, où l’on
admettra que les employés de
maison sont des «assistants de
la maîtresse de maison», bien
payés certes, mais surtout consi-
dères, prenant leurs repas ft table
comme tout le monde, logés
comme le reste de la famille et
non plus dans ces chambres de
bonne telles que Ton peut en
voir dans certains des Immeubles
les plus luxueux des quartiers
les plus riches de Paris, qui sont
une Insulte ft la dignité
humaine -et qui- d’ailleurs, bien

entendu, sont habitées par des
immigrés.
Enfin, sur le simple plan de

la logique, les gens qui préten-
dent que notre économie a
besoin d'immigrés ont-ils réflé-
chi ft l’énorme incohérence du
système économique qu’ils ecep-
tent d'avaliser par cette affir-
mation ? Voilà donc une société
qui dépense des milliards pour
former sa jeunesse afin qu’elle
s'insère dans la vie sociale **t

économique le mieux possTCe:
Ensuite, on la met dans une
économie qui lui offre des em-
plois inacceptables et totalement
incompatible avec la formation
qu’on lui a donnée.

Mais an lieu de réagir contre
cette absurdité, on en fait des
chômeurs, on frit venir des
immigré», parfois analphabètes,
et on dépense dœ sommes énor-
mes pour leur apprendre ft par-
ler. ft lire et ft écrire afin qu’ils
puissent remplir ces emplois at
s’insérer dans le fonctionnement
des entreprises.

Et quand dans dix ans on
aura dépensé des milliards pour
les former et qu'ft leur tour Us
refuseront ces emplois Inaccep-
tables. que fera-t-on? Xre-t-on
chercher d’autres Immigrés et
mettara-t-an les précédents an
chômage?

La fierté d'être eux-mêmes

INSTITUT •

DE GESTION SOCIALE

Ll.G-S. ouvre à rattention de tous (es cadres et dirigeants :

LE CYCLE
« ENTRAÎNEMENTA LA NÉGOCIATION »

• pour connaître fes techniques at s'entraîner 6 ta relation de négociation

dans toutes /es circonstances de ta via derentreprise.

• un cycle de 4 fois Sjours réservé à 10 personnes. Dépôt immédiat
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- des candidatures.
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S or a rendu un mauvais
service ft l’économie et auxentre-
prises françaises en leur offrant
cette solution de facilité, a-t-on
an moins la certitude de rendre
service aux nations dont sont
Issus ces immigrés? Hélas, on
peut, là aussi, sans aucun doute
répandre par la négative. .

Je me référerai, en guise d'in-
troduction. & un auteur peu
contestable en la matière, ft Mao
Tse-toung. qui a fort bien écrit,

dans son Petit Livre ronge, que
si l’on veut aider un homme qui
a faim. 11 ne faut surtout pas lui

donner du poisson : n faut lui
apprendre a pécher.

Le problème des paya sous-
développés ne peut se résoudre
par l'aumône. Le devoir des pays
développés, vis-à-vis d’eux n’est
pas de les frire ou de les laisser
venir en sachant pertinemment
que. quoi qu’on fasse, ils te feront
exploiter parce qu’ils ne sont pas
armés peux se défendre et qu'au
départ le jeu est faussé parée
qU’ilS viennent gil

Le problème des pays sous-
développés est qu'ils retrouvent
la fierté , d’être eux-mêmes. Pour
cela, la seule vole est de les aider

ft réaliser leur propre pays : on
ne peut résoudre les problèmes
algérien, turc, tunisien, africain,
pridstanals. etc, en important
des dizaines de millions de res-
sortissants de ces pays qui ne
mangent pas & leur faim et ne
trouvent pas de travail chez eux
Four

! rider réellement ces
pays, 11 existe une façon effi-
cace. Et 11 n’est même pas besoin
de faire , appel aux bons senti-
ments pour cela ; 11 suffit d’être

réaliste, intelligemment matéria-
liste. et de faire oe que font les
Japonais dans les pays en voie
de développement d'Afrique et
d’Amérique du Sud : leur cons-
truire une indnstrio «t les former
à s’en servir.

C'est ce qu'ont fait, par
exemple, les Japonais au Brésil
dans- plusieurs secteurs indus-
triels.

Mais les Japonais ne cherchent
pas du tout par là à mettre la

main sur réconomie brésilienne :

les entreprises créées restent
la propriété du Brésil on de Bré-
siliens, et les Japonais ne font
là qu’une opération commerciale
qu’ils se font payer en matières

(*) Canaan eu wgentoaon.

premières, dans des conditions
très intéressantes pour le pays
sous-développa client.

Ils réalLsent de plus une opé-
ration intelligente, rentable à
long terme et. pour le BréslL le
recours aux Investissements Ja-
ponais est le moyen qui lui per-
mettra, d’ici vingt ou trente ans.
de se dégager complètement de
la tutelle américaine et de
rejoindre le peloton des pays
Indépendants et développés.

Due vue ft court terme ferait
craindre aux Japonais de ae
créer ainsi des concurrents :

beaucoup plus intelligemment.
Ils volait qu’ils se créent
de futurs clients.

Pour la France, la même atti-
tude envers nos ex-colonies afri-
caines ou maghrébines serait la
seule vole efficace pour les rider
réellement ft résoudre leurs pro-
blèmes : leur construire une
industrie, les former ft diriger
cette Industrie, leur en laisser
la possession intégrale: se faire
payer dans des conditions avan-
tageuses pour eux et intéres-
santes pour nous (run et l’antre
ne sont pas Incompatibles), avec
le seul bien qnlls possèdent pour
l’instant : des matières pre-
mières, et faire ainsi en sorte
que dans vingt ou trente ans
elles soient devenues des pays
développés, donc un nouveau
facteur de progrès pour l’huma-
nité- et une nouvelle clientèle
pour nos produits.

Mais si l’on rend un mauvais
service ft l’économie française et
un mauvais service aux pays qui
nous envolent lenrs émigres,
est-ce qu’au moins an œuvre
dans le sens d’un rapprochement
des races et des hommes? Hé-
las! là aussi, on ne peut que
répandre : bien au oontraire.

Xnlrodtdsez un travailleur Im-
migré dans un petit village de
France : 11 sera l’objet, dans la
quasl-totaUté des cas. de la sol-
licitude de tous. Mais alors joue
le « besoin d'intégration ». qui
est frustré chez l’immigré, même
s’il est bien reçu, car n ne ae
sent pas «Intégré» dans cette
communauté. Pour remédier à
cette frustration, il lui faudra
se sentir parmi les siens. Et U
en fera venir un deuxième; un
troisième; pois d'autres. Bientôt
ils seront des dizaines et des
centaines. Alors, de nouveau. U y
aura frustration du besoin d'in-
tégration. mais ft l'envers, e’est-
ft-dire chez les autochtones, oui
auront le sentiment de ne plus
être chez eux !

De la sollicitude Initiale, on
verra peu ft peu la population
évoluer vers la gêne; l’agacement,
puis l’exaspération, puis la ségré-
gation. le racisme et la haine.

SI l'on se place, enfin, au plan
moral. 1! est profondément cho-
quant. révoltant, dégradant,
d'accepter l'Idée d’une société qui
ne saurait vivre et fonctionner
sans «soutiens» pour ramasser
fies ordures, balayer ses rues, lui
servir de domestiques, travailler

dans les usines où les travaux
sont trop durs et trop mal payés,
sans ces esclaves*des temps mo-
dernes qu’elle doit aller chercher
dans les pays en voie de déve-
loppement. Si telle était notre
société, riots les gauchistes et
les anarchistes auraient raison :

il faudrait la détruire.

La civilisation romaine ‘ est
morte de s'être ainsi fondée sur
l’existence d’une plèbe et d’es-
claves. Un pays qui ne réagît
pas avec la plus totale vigueur
contre un tel enlisement es; un
pays qui se condamne ft se mé-
priser lui-même un Jour.

t •

(1) Sa Suède, le salaire dm
éboueurs débuta ft 6900 P par mots.
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Va-t-on vers une surabondance d'énergie

ON ns compte pics les reports
alarmistes sur revenir éner-

gétique du monde et' particu-

lièrement sur les ressourcée en
hydrocarbures. Citons, par exemple,

,

le fameux rapport de la CJ-A. en
avril 1877, la conférence d'Istanbul

en septembre de la même année
et aussi les conclusions d’un

,

récent

rapport du MIT selon lequel «
temps est maintenant en vue (avant

la fin du siècle) où fa production

mondiale de pétrole plafonnera pula

déclinera. C’est un phénomène ma-
jeur par rapport au passé
récent (1J- m Ce scénario, pour le

moine pessimiste, nous Invite à
penser que les meilleure champs
de pétrole — entendons par là les

plus Importante et les plus rentables
— ont déjà été découverte. *

Parallèlement, le recoure à de
nouvelles sources d'énergie semble
Inéluctable pour satisfaire Vaug-
mentation mondiale de la consom-
mation énergétique même e! elle

s'annonce plus faible à revenir que
par le passA Au rythme actuel de
production, le compte à rebours

de i’èra pétrolière a commencé :

vingt-cinq, vingt ou quinze ans
encore, selon ‘

taedïtea estimations.

Une ère s'achève, une autre

commença.

par MICHEL GODET (*)

Après avoir supplanté le charbon
dans les années 80, le pétrole ver-

rait à- son tour l'heure du déclin

'sonner. Le spectre de la pénurie,
l'absence de rentabilité è court

terme des énergies nouvelles mili-

tent en faveur d'une relève par la

nucléaire et Viennent prêter main-
forte è ceux qui veulent voir le

débat nucléaire ee réduire comme
une peau de chagrin. Et «/ l'on ee
trompait?

Qu’Il .soit permis de mettre en
doute les prévisions pessimistes
sur les réserves en hydrocarbures.

.

Elles servent les Intérêts è court

terme de certains acteurs (firmes.

Etate_), qui veulent avant tout Tus-

tffler la nécessité de nouvelles

recherches et d’investissements dans
les énergies de remplacement. Ce
sont les mêmes acteurs qui, dans
les années 60. ont précipité le déclin

du charbon par la baisse des prix

du. pétrole — alors que les res-

sources en charbon sont au moins
cinq è six fols plus Importantes

que celles de pétrole, exploitables

de façon compétitive et bien répar-

ties sur la surface du globe (2),

posant, H est vrai, des problèmes
de pollution importants.

Lf« effet d'annonce

L'absence de neutralité de (a

prévision ne réside pas seulement
dans ses origines, mais se constats

aussi dans les effets « boome-
rang» qu'eHe provoque souvent
Annoncer aujourd'hui la pénurie

d'énergie n'esMI pas le meilleur
’

moyen de préparer rabondance

pour demain? Cest )' « effet

d'annonce », uns source classique,

parmi d’autres, d'erreurs de1

prévi-

sion.

Ce n'est pas Jà ' première -crise

de l'énergie que connaît le monde
occidental : en 1828, on envisage

déjà sérieusement la gazéification

du charbon et l'exploitation des

schistes ; la pénurie annoncée V
cette époque ee résout en surabon-
dance d'énergie. La' découverte du
pétrole. au Proche-Orient dans les

années qui suivirent explique cette

erreur, mais ne la justifie pas. La
cause de cette erreur se trouve

dans l'absence d'imagination et de
réflexion face è l'avenir ; les ambi-

tieux programmes énergétiques dans
le domaine du charbon et du
nucléaire, lancés après la crise de
Suez en 1956, n’ont finalement pas

.

été réalisés.

Ces leçons de l'histoire énergé-
tique posent uria question essen-

tielle : ne regardons-nous pas une
fois de' plus l’avenir avec des yeux
aveuglés 'par le présent? La
réflexion prospective doit -s'attacher

i déceler dans le- présent Jes. faits

porteurs d’avenir, même, si ces der-
.

.niera .remettent en cause le confort

des Idées reçues (comme aujour-

d'hui la
.
pénurie d'énergie). De

nombreux signes permettant elnon

d’annoncer la surabondance d'éner-

gie, du. moins de douter fortement

du pessimisme de la plupart des
prévisions officielles.

.

Après te pétrole, les tajrtfrocarbvres

L’ôre de l'énergie bon marché est

définitivement révolue. Mais énergie

chère ne signifie pas énergie rare;

bien au contraire.

L’augmentation prévisible des prix

du pétrole danB lee années 80 —
le cheikh Yamani, ministre saou-
dien du pétrole, déclare pu’ - il

aérait prudent de prévoir pour 1900

on p rlx du pétrole dépassant

25 dollars le baril (3) » — sa tra-

duira nécessairement, comme en

1974, par un gonflement considé-

rable des ressources économique-

ment exploitables et par une

diminution de Ta demande. Les

possibilités d'économiser l'énergie

ae mesurant au prorata du gaspil-

lage. Aux Etats-Unis, è l'heure

actuelle, moins de la moitié de

l’énergie primaire consommée est

effectivement utile; le reste est

perdu.
L'évolution de la consommation

d'énergie dépend aussi du rythme

de croissance économique. Sur ce

plan, on peut s’attendre que

l'élasticité de fa demande d'éner-

gie par rapport au revenu national

baisse d'environ 20 Va d’ici i Tan

2000 (4), et que 2e ralentissement

économique mondial se prolonge.

Pour toutes ces raisons, la demande,
d'énergie devrait être moins élevée

que prévu.

Le scénario optimiste ne ae pré-

occupe pas de la demande. H.

prend sa source du oêté de l'offre,
"

et chante le refrain de l'abondance;

la rythme de production de pétrole

va continuer à croître, grêee aux

nouvelles découvertes et aux pro-

grès de la technologie, et le char-

bon va prendre un nouvel essor.

,

Les récentes découvertes dans W
bassin de l'Orênoque, au Vene-

zuela (S), évaluées 4 deux *>1®

les seules réserves de l'Arabie
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Saoudite — c’est-à-dire encore à
plus de la moitié des ressources

actuelles du monde non commu-
niste — (cf Je Monde daté 7-8 ma]

1978), ou encore, la perspective d'un

nouveau golfe Arabique pétrolier au
Mexique-, ne sont -elles pas les

signas avant-coureurs de ce nouvel

Eldorado, pétrolier ?

La [Imita des réservas, telle une
ligne d'horizon, recule ou fur et A
mesure que Ton s’en rapproche.

L’explication ne provient pas tant

des nouvelles découvertes que de la

distinction subtile entre réserves

prouvées et ressources. Les réser-

ves prouvées représentent ce qui,

avec certitude, est immédiatement
productlble A partir des puits exis-

tants, aux conditions économiques
et technologiques actuelles. Les

ressources totalisent le montant
estimé de ce qui existe, male dont

_ une partie seulement peut être

exploitée aux conditions actuelIsa.

On peut faire, à partir de cette dis-

tinction, un certain nombre de
remarques qui routes accréditent la

thèse de l'abondance :

1) Les réservoir prouvées, c'est-à-

dire ce que l’on est certain de récu-

pérer. sont systématiquement eous-

estimèes; dans ta mesure où ron ne
compte pas ce qui est probable. En
réalité, .ta loi des grands nombres
jouant. - en moyenne presque deux
fols plus de pétrole al de gaz
qu’on ne l’estime a priori est fina-

lement extrait des puits- (0);

2) Aux conditions techniques

actuelles, ai moyenne, seuls 25 */t

è 30 Va du pétrole existant dans un
puits sont récupérés. Les progrès

de la récupération secondaire et
'

tertiaire permettraient d'atteindre des
«atry de 90 Va, voire 60% selon

certains experts ; ce qui. du même
coup. doubitraB las réserves prou-

vées.

S) Environ 50*/« des basâtes sôcB-

mentaires mondiaux se situent dans

tes niera t plus de 200 mètres de
profondéur. Ce potentiel n'est pas

te plus ..souvent compte dans les

ressources;

4) Les conditions économiques

risquent fortement de changer. En
effet : malgré le quadruplement du
prix du pétiole depuis 1873, ce der-

nier reste relativement bon marché

(12 dollars le baril) alors que Tsfi-

gnemsRt eur le coût des substituts

conduirait, selon certaines estima-

.
tiona, è doubler ce prix. H faut donc
s'attendre & de nouveaux renché-
rissements -importants de l'énergie,

et la pénurie annoncée dés 1983-

1985 pourrait ' bien être ' provoquée
pour fadtiter cette hausse.

SI les experts sorti divisés sur les
.

montante récupérables suivant les

différente niveaux de prix. Ha s’ac-

cordent à peu prés pour estimer
qu’à 2S doHars ta baril les réserves

exploitables sont trois fols 'plus

élevées qu'à 10 dollars le baril (7).

Au-delà des -sources convention-

nelles. dont le gaz fait partis — cin-

quante ans de réserves prouvées au
rythme actuel ds consommation, et

4a recherche n’en est qu'à ses
débuts, — une nouvelle ère des
hydrocarbures, s'annonce: celle des
sources non conventionnelles (schis-

tes, sables asphaltiques, etc), -dont

la prise en ocmpte fait rêver puis-

que cela revient à multiplia1 ' les

''ressourcée dé pétrole convention-

nel par trois, quatre, ou plus, même
e> de nombreux obstacles technolo-
giques, économiques gt surtout éco-

logiques assombrissent ces perspec-
tives, comme d'ailleurs aussi celles

du charbon.

La connaissance de ces sources
n’en étant qu’à ses débuts, tout sem-
ble' possible. Ainsi, par exemple, la

découverte récente des zones de
géopreBsion (8) — H s'agît d'im-

menses réserves de méthane et de
vapeur situées en grands profon-

deur, à- forte pression et à haute

température : la géôprasslon repé-

rée dans le golfe de Mexico repré-

senterait une surface de 375 000
kilomètres carrés, et i elle seule
('équivalent des réserves ' américai-

nes de charbon I L'è6santiel du
méthane conventionnel déjà produit

proviendrait d'aifieura d'ancienne*

géadresstans. et U y aurait au moins,
dans le monde, une quarantaine de
elles comparables à cahd du golfe

de Mexico.

H sot d'autant plus urgent de
prendre -en considération ces nou-

velles ressources que les perepec-

tivea de l'énergie nucléaire, consi-

dérée bien souvent comme le rem-
plaçant naturel du pétrole, sont

Incertaines ; voire dans certains

pays compromises.

Les hydrocarbures pourraient «re-

céder au pétrole et lui prêter longue

vie. Jusqu'à l’avènement des éner-

gies inépuisables." Du même coup,

la nécessité et l’urgence .du relais

nucléaire seraient renvoyées au
second plan. L'énergie des cen-

trales nucléaires — devenues sinon

inutiles du moins en surnombre —
ne risque-t-én* pas alors de servir

uniquement à alimenter de noinrefles.

polémiques sur les choix éôergé-
'

tiques?

La réponse à cette question net

complexe dans la mesura où l'éner-

gie nucléaire, comme toutes .les

sources alternatives, contribue à la
’souplesse que doit garder le système
" énergétique face aux Incertitudes de
revenir. •

En effet, l’hypothèse de l’abon-

dance des -ressources en hydrocar-

bures ne suffit pas en soi à exclure

l’éventualité d'uns grave crise énar-

.

gétique résultant soit de facteurs

politiques — embargo pétrolier, —
soit, surtout, de factearé techniques :

compte tenu des délais de mise en

production dea nouveaux gisements,

liés aux dtfficuttéa croissantes d'ex-

traction et dé >a masse des capi-

taux à mobiliser, l'attentisme d'au-

jourd'hui pourrait conduire à une
grave crise de capacité .après 1985.

' Abondance ou pénurie ? La ques-

tion reste posée ; à choisir. Il est

préférable de se préparer au pire

plutôt que de compter
,
sur le -melt-

leur; mais ne vauMi pae mieux

encore rejeter, les' perla, cultiver te

doute, adopter une stratégie souple

et ne pas hypothéquer notre avenir

en prenant dea décisions irréversi-

bles ?

(*) Autçnr de Crise de te préaC-
rlon. essor de la prospective. Prennes
unlvénritmlzes de France, 1977.

Ct) Rapport WAES (Wortahop on
Alternative Rnergy Strategies),

p. 13 du jéaumé en français.

(2) Pour nne vue d'eneemblc «ut
l’avenir du~ charbon, voir auste la
rapport du conseil économique et
social dea Nattapa unies sur La
question S/p.7/67 - 22 msn 1977.

13) CT le Monde, «supplément
Suropa a du ZI décembre ' 1977.

; (4) Cf Rapport WAES, pi 38.

(5) H s’agl* de pèoete lourd dXf-

fleflsment exploitable dans les

conditions actuelles. -
•

(6) Ressources for the . future,
n» 58, March -iam. _ .

(7) Ressources - tor tbe future,
n» 58, Marcb 1878.

(8) Sn nnglnl» « xeqpranam-
nones i, consulter à ce propre- la
rapport du congrès UNXXAB BASA ;
« The roture snpphr of nature mode

,

ofl and gas », Fergamon 1077.

UN CHŒUR DE FEMMES CHEFS D’ENTREPRISES

les grandes firmes

sont responsables du chômage

LES femmes gui dirigent, &
travers le monde, des. en-
treprises passent à l'offen-

sive; n'entendent pas .être
dénigrées plus longtemps ni se
laisser passer pour « exploiteuses »

ou « requins ». Cinq cents fem-
mes, chefs d'entreprises, venant
de anse pays se sont ainsi réu-
nies & Hambourg, fl y a quelque
temps, pour souligner l'impor-
tante, sur les marchés du tra-
vail. des entreprises de taille

moyenne 'qui fournissent, selon
les pays et les réglons, entre 60 %
et 90 % du nombre total des
emplois. Et elles accusent r oe
sont, avant tout, les grosses en-
treprises nationales es les firmes
multinationales qui provoquent
le chûmage. r

L'association des Femmes
chefs - d'entreprises mondiales
(F.CJEJM-) . dont le Siège est à
Paris, a été fondée dés 1946 par
Mme Yvonne Bd. Folnant qui
en est encore présidente et pos-
sède une usine de construction.

de machines-outils dans les Ar-
dennes, « Depuis un quart de
siècle: dit Mme Folnant, .la no-
tion d’entreprise -évoque chez
nous 2a représentation d’un gi-
gantesque appareil à la tète du-
quel se trouve non un être hu-
main responsable, mats un
état-malor, avec tout ce que cela
suppose d’irresponsabilité. En
France, -a y a 1676 grandes en-
treprises employant 1?8 nüMion
de personnes, et 119000 petites

et moyennes entreprises qui en
emploient presque 4& millions.

Ces petites et moyennes entrepri-
ses totalisent 78 % des rentrées
fiscales. Mais des lois ont été
adoptées en faveur des grandes
entreprises qui, par leurs débau-
chages massifs, provoquent un
chaînage démesuré.
» Un tournant sembla se des-

siner grâce aux exigences des
jeunes demandeurs d'emplois qui.

en sortant des universités et des
écoles professionnelles, tournent
de plus en plus le dos aux gran-
des entreprises. »

Des colosses dégénérés

De son côté. Mine
Motte. (Italie) nqos
,« Chez nous. 88? % des salariés
sont employés dans des entrepri-
ses qtü .ont fusqufd cinq cents
salariés. Ce sont ces entreprises
qui, comme en France et en Alle-
magne, offrent le plus {remplois.
Bon nombre de colosses ont sur-
vécu chez nous parce qu'ils ont
été subventiomiés par YEtat ou
ont obtenu dbs conditions

.
de

monopole. Souvent, 'seule .une
forte protection douanière les a
maintenus en vie. Résultats : de
nombreux phénomènes de dégé-
nérescence <Fentreprises. » - -

Mm» J. Blndt de Haan. des
. Pays-Bas, surenchérit : « Le plue
gros employeur dans notre pays.
C’est l'Etat et les communes, qui
emploient 2J3 millions de citoyens.

Les petites et moyennes entre-
prises ont lfi million de colla-
borateurs et la grande industrie
huit cent mille. Nous nous tron-
çon* devant ce paradoxe que
c’est 2a plus petite partie de notre
économie qui détermine les
conditions de travail de la

grande partie de la
laborieuse. Les salaires et traite-
ments, aussi bien dans les servi-
ces publics que dans les petites
et moyennes entreprises, sont
déterminés par la grande indus-

trie. Voit, pour les petites entre-
prises, ta difficulté croissante
d’investir et de suivre les progrès
de productivité des grandes. »
Mme C. Dufcry, Anglaise, dit :

e Nous avons à nouveau besoin
d’une industrie artisanale et

d’entreprises de formation. Ne
répondant jusqu'à présent à ces
besoins que les petites et moyen-
nes entreprises, mais elles crou-
lent la plupart du temps sous les

formalités officielles. Un tiers de
tous les employés travaillent

dans te secteur publia- Le gaspil-

lage lé jrfus important vient de
notre industrie nationalisée. »

Enfin, selon le Dr Lilly Loens,
ouest-^àile^iafatle : «Les petites et
moyennes entreprises qui occu-
pent. 60 % des salariés sont le

cœur de notre organisation dans
réconomie de marché, et non les

trusts multinationaux. Nous en-
tendons bien les belles, paroles
qu'adressent à la dusse moyenne
nos ministères, mais nous voyons
venir de la bureaucratie plus
d’entraves que d’exhortations ù
nos affaires. Dans les cinq der-
nières années, üy a plus dfentre-

qvi se sont effondrées que
• sociétés qtd se soient fondées.»

Propos recueillis par
HANS BAUMANN.

L'Europe de la xonsemntaiion
Lès Français sont tes moins, disposés à réduire leurs achats alimentaires

Les emplettes domestiques représentent entre là moitié et

les deux tiers des dépenses totales des ménages, l'ailmcotation

étant la principale rubrique du papier de la ménagère * 49 %
de ce panier en Italie, 58 % au Royaume-Uni, 36 % eu Allemagne
fédérale, et seulement 29 % . en. France. En période d» lutte

contre l'inflation et de « défense » des Intérêts des consomma-,
tours. U est intéreesant de constater que le comportement des
acheteurs varie nettement suivant les pays.

tcntlfs, plutôt
qu'lis sont infin

LTTAIAE ast le pays d'Europe
où se maintient le plus là
tradition de la petite épi-

cerie à l'ancienne mode Le
magasin' moyen y desservirait

environ trois cents personnes,
contre plus de cinq cents dans
les autres pays membres d’Eu-
rope. La France est le pays ou
Vacftfeteur doit faire face au
contraste le plus grand entre -

. petits ‘épiciers et supermarchés :

2 % . des commerces français
d’alimentation font plus de la

moitié du chiffre d'affaires,

contre un Hess au Royaume-Uni.
un quart en Allemagne et un
cinquième en Italie. En revan-
che, pour le plus grand nombre,
las magasina français sont
d’assez faible riimenAjon.

D’après l’une des enquêtes
régulières de Gtellup Internatio-
na] conduite pour le compte de
la CJLE, Il semble que, lorsque
les Européens font leur marché,
la vérification quUs ont le plus
de chances de faire ne concerne
pas letus achats- mais leur
monnaie. Trois autres pratiques

sont aussi habitudes. : vérifier

la note, les prix unitaires et Jes
renseignements fournis sur les

paquets au suiet.de leur contenu
et de leur date de fraîcheur. La
vérification du poids donné est
moins courante. Et si l’acheteur
italien vérifie ie poids ptae sou-
vent que le paquet, cela reflète
le fait que la nourriture est éoo-
vent encore vendue en vrac 1dans
ce pays. Les Français sont des
lecteurs d’étiquettes parttoulièw
rement avides, tandis que 1er
Allemands, quant à eux, sont tort

.

enclins à vérifier les prix uni-
taires.

Les Français tendent à- se
montrer sceptiques sur Incapa-
cités d’acheteurs de leurs conci-
toyens. Ils pensent que' les gens
se laissent surtout influencer par
la publicité et admettent en gé-
néral qu'un prix plus élevé si-
gnifie une meilleare qualité.
Dans les autres pays européens,
ces attitudes sont Inversées, les
personnes Interrogées étant plus
enclines à penser que la plupart
des gens sont .des acheteurs afr-

que d’admettre
influencés par la pu-

blicité du le prestige du pepe.
. Ce sont les Italiens qui s'es-

timent les moins bien informés
comme acheteurs, tandis que les

Allemands ont la plus grande
confiance dans leur capacité en
la matière. En dépit de l'aug-
mentation du nombre des essais

on a partout moins
pour rachat des biens

de consommation durable que
pour les achats alimentaires.
Cela nèflête sans doute le -fait
que oes derniers sont effectués
régulièrement, de telle sorte que
Ton peut acquérir de l’expérience
k Pusage, tandis que Jes data
de consommation durables ne
sont achetés que quelquefois
dans une .vie.

A nzx moment où l'inflation
était pariAcuHèrenoent sévère; la
question suivante a été posée :

k Si les prix continuent à mon-
ter aussi -Dite, laquelle des atti-
tudes suivantes déciderez-vous
certainement, probablement, pro-
bablement pas ou certainement
pas, de suivre î » Les réponses
ont Indiqué de façon générale
que les personnes intéressées re-
chercheraient des marchandises
moins chères en comparant en-
tre les commerçants, qu'lis re-
mettraient les achats Importants
à plus tard et achèteraient des .

marchandises faisant robjet d’of-
fres spéciales ou de soldes; Les -

trois réponses -qui ont été chol
aies le moins souvent sont : pré
lever sur leur épargne existante
faire des heures supplémentaire
ou essayer de trouver un ernpks
de complément et cesser d’es-
sayer d’épargner.

Un groupe de réponses à choi-
sir traitaient de cinq mesures pré
cfses d’économies possibles : re-
mettre & plus tard les achat
majeurs, réduire les dépenses d<
vêtements, de loisirs, di
vacances et préparer des repas
moins coûteux. Les réponses $
ces questions ont été uniforme
et suggèrent que les italiens
étaient les plus enclins à com-
battre l'Inflation en réduisant
leur consommation, et les Fran-

les moins disposés à k

An total, les réactions A 1In-
flation, par ordre de probabilité
ont été .d'essayer d’acheter è
meilleur compté, de faire dea
économies spécifiques, de joindre
ses forces à celles d'autres
consommateurs, et, finalement
de réduire l'épargne ou de tra-
vailler davantage.

Les Britanniques ne te sont
écartés en rien de cette tendance
générales. Parmi les autres peu-
ples. les Français ont été relati-
vement plus disposés à prélevez
sur leur épargne

. ou à cessez
d’épargner et moins susceptibles
dftt tenter d’acheter moins chez

LES COMMERCES D'ALIMENTATION

HOMBBE
do

- magulxifl (l)

(milliers)

TOTAL
.
dès- vantes -

BllmecLtslrsa

(mimante
ae doitexsi

VESTES
par

(militera

do dollars)
••

MAGASINS
PM
mmo

habitants

PART
dea

«dl-sarrlce»

PART
des ventes
des 2 *

de Tungiurtrin

les plus
grands

dus
lt»

. ventes'

«fftwa te

nombre
de magasina

France ....... Ul 39 234 L»
'»«'

' te* 53%
U1 M Soi i* SM% »%

Italie 173 ' I* 58 34 25* - 3* 22*
BojisnMhu ». U . . .393 I* 75 % 39* - 36%

•tti Source ; A. C. SUbea 1977.

claies et les soldes. Les Aile
manda, en revanche, avaient plu
de chances d’essayer d’acheter i

meffleur marché et Us étaien
moins susceptibles de s'unir ;

d’autres consommateurs pou
obtenir plus (Tlnfonn&tions e
défendre leurs intérêts. Les ffa
liens semblent les plus disposés i

faire des économies précises,
;

s’unir & d'antres consommateur
et A essayer de gagner davan

en faisant des heures sup
'i
"~'7pa <m dea emplois d

Jt. Us étalent cepen
dans moins enclins à dire qu'il
réduiraient leur épargne.

JAMES ROTHMAN.

\
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SOCIÉTÉ IRANIENNE DE PREMIÈRE BWPCWRTANCE

recherche

pour soin nouveau restaurant
du standing le plus élevé

à TÉHÉRAN

UN DIBECTEOB DE HAUT NIVEAU

• Il aura non seulement à répondre aux exigences d'une ciientële d'élite, mais «n plus à
assurer la réalisation des objectifs de résultats.

• .
Il sera donc ut gestionnaire hors pair.

• il assumera la direction complète tant des cuisines que de la salie de cent trente

'-couverts et du bar.

• II conduira Ja. politique du restaurant tant au 'niveau de la carte qu'au niveau des

services et des achats.

• Il participera au recrutement du. personnel qualifié et aux préparatifs d'ouverture.

• il aura une expérience professionnelle confirmée et sera ou moins bilingue : françaîs-

anglais.

Nous offrons une rémunération de premier ordre avec les avantages habituels à l'expatriation

. .
‘ V dans le cadre d'un contrat renouvelable de deux ans.

Les candidatures, avec curriculum vitae, sont à adresser à Service Recrutement,

réf. IÛÎ, 26, rue du Damier, ÎOQO Bruxelles.

La Commission des
Communautés européennes

La Commission des Communautés européennes cherche pourson bureau
de presse et information de TOKYO un

conseiller

de presse et d'information
Les candidats devront:

posséderun diplôme universitaire et avoirune grande expérience
duJournalisme et des media en général ou avoir des contacts étendus

avec ces domaines C connaître le Japon et l’Extrême-Orient et être parfaitement
informés des objectifs politiques de la Commxraxuie européenne
avoir une bonne connaissance de la langue japonaise écrite et parlée

avoir la nationalité d*nn pays membre.
Las candidats devront avoir de préférenceemre40 et 50an%maisdes candidats

pins âgés ou pins jeunes partientièrement Qualifiés entreront également
en lignede compte.

La rémunération et les conditions de travail sont en rapport avec (Importance
que revêt lé poste pour laCommission et seront communiquées aux candidats

retenus.
Les personnes intéressées sont priées d'envoyer leur curriculum vitae détaillé

. à l'adresse suivante, en mentionnant la référenceJAP 1:

a
M. A.J. CASTON, JE 8 21,Commission des Communautés européennes,

200me de la Lot, B-1049 Bruxelles- jLa date limite pour le dépôt des dossiers complets de candidature X
. est fixée au 6octobre 1978. ÆrX

Le Groupe SCAC (35
millüuds de CA annuel,
14000 personnes dans
temonde) rechercheun

pour promouvoïç ' /klwjFlSMR L’anglais courant
animer et coor- nllllUlUI est inrfispensable-

dormer des aeü- m
. LA connaissance du

vîtes “Conteneurs" sur la côte inonde économique , africain

Ouest d’Afrique (pays franco- serait un atout important
phones et anglophones). Le candidat pourra se famïïïa-

Agé dç 30 à 40 ans environ, riser à notre organisation et à
son expérience clans ledomaine nos méthodes au coûts d’un
duTtansitoudelaConsgna&x\ stage de formation,

son esprit cfhnatyseÆt de Syn- Le salaire sera fonction de la

thèse, sa facSftéd’adaptation et qualification du candidat Les
son dynamismedevrontluiper-, perspectives de cairière seront

mettre de suivre et de prévoir' réelles et intéressantes pourun
révolution de ta “Conteneurisa- candidat motivé,

tion" dans ces pays, et de né- -Discrétion totale assurée,

goder les contrats avec dfflfé- Veuillez envoyer lettre

rente organismes et les entre-, avec currioulum vftæ dé-

prisesdetrahspatU ensuivra la’ taillé à M- J. TERRAZ -

récusation qui sera assuréepar SGAC 30. quai National,

unréseauefagents locaux. . 92806 FOTEALIX.

rieur: -jL --ssüer^forai^ cRngôûcar.^-ïWt^àlar^
commu, et avotr dmgeavecsm**

ijaelbomae resbrise de la tangue eL^cial snscqrtîbfe de favoriser

*s

w—

*

^g»| SSSSS'A *****>* ÛVOTKT

SSa*.« rfm..«dk^rÉt >*S-MSrmx&K****Tbt^c).^*h^aMRN^KRlEF C0NSULTANTS

1f rue DantonT52B3 Parts Cedex 06 ^

‘ SviwK'Etude* fixais

IK6ÉNIEUR
VOIRIE URBAINE

nMimè - 80 ans minimum
^^Séiour en célmata ira

Satut axoiîrté

VetiHW 4^Jftal
T?

qï8nLÏ
référence n* 26.918 * MEDIA
baTSTm «5 Italions. 75002

PARIS, qui tranararora. _

~OËSTI0N »80
pour dtplKCmMt Uùy«

mtom
Mebrteoance frifonnafftaoe

éoulPMMnts dwetronlquw
csKtfs SOT ordHwlwm.

Langue anuteteo twçrirtiww*
T«j MM2-9L

GRANDE SOCBirE
depuis 20 - ans en
Semùe ansritôt qne po^b» .

-pmar sa agences en Afrique de lOuest

— pour la réalisation de silo» de stoexage, parta*

«Mtrô-TO^eaniqua

INGÉNIEUR ÉLECTR0MÉCAR10UE.
«xpéilxneiité

Venuua adras. votre candidatiire (C.V, «rtafl-

“Ï e£
,t

8»MUB> HOLTIU-ES.
lagAnlenn-ConseUa. -HanaliAobW^t .

' éraiburg. Allemasne fédérale.

Nomsomma ungroupe important, CA.
%5Milliard deFrancs, 20% deprogression

annuelle.

pMtrnoire admftéSecond CEtxvre

Jt&tirnrntyÇdimatisation,plomberie,

électricité) tournée vers l'étranger et

notamment vers lespaysduMoyen-Orient
nousrecherchons ...

yH RESPONSABLE DE PR0JEI5

Capable deprendre la responsabilitéd’un

chautkrfeîots)et de dirigeretcoordonner

faction des conducteurs Se travaux et

dupersonnel îocaL

Ceposteimpliqueune solide expérience
du chantier bâtimentûpossible à fétranger

et uneparfaiteanmaùsamz de l’anglais.

Ecrireavec CY.prétentionssous réf13SÎ
àSWEERJSBF. 269, 75424Paris .

Cedex09 quitransmettra.

Pour école d’ingénieurs

en Algérie
«qenlscne recruta

ingénieurs

ou universitaires

ou enseignants
d* nationalité fmnçsâa

-CONSTRUCTION METALLIQUE
- FABRICATION MECANIQUE
-CONSTRUCTION MECANIQUE
-METHODES
-ORGANISATION SCIENTIFIQUE DU TRAVAIL
-TURBOMACHINE
-ELECTRICITE INDUSTRIELLE
-METALLURGIE
: INFORMATIQUE
‘-EXPRESSION ECRITE ET ORALE

3 années (fexpértcnce industrielle (bureaux d'étude*,

de méthode* ou «allers) ou 3 années tfexpérienea
d'enseigne» iin su minimum.
Contrat de longue durée 12 ans minimum).
Gestion per organisme français assurant avantages
sociaux éqidwetanu à position en France • Logemam
assurée • Congé annuel en France.

AditMer tv.«wIM avec photo tou rtféranM 102E è
Axial RNitM. SI. Faubourg Saint-Honoré 75008
Rarfs. qui transmettra.

POUR CONNAITRE TOUTES

LES POSSIBILITÉS D’EMPLOIS

OUTRE-MER, ÉTRANGER
Arndrlqua du Nord et du Sud. AustnUe, Afrique,
Europe, avoir dw affrea d'emploi* eadxee, lagfr.

ntouxx. technicien*, demandez nue documentation
'

aur notre revue spécialisée : MIGRATIONS (T. 40],
S. rue- de Montjun - 7542» PARIA. C2DBX IB

Drecteurs de financement
de projets-Moyen Orient^
Nousdénara reauterdos respornobfas dos aétfis hautemantcompétants,
qui seront chargés cTanalysar, de reamuiic* die, de négocier et de gérer las

emprunts à long ferme et à bas liriéréldedfaésà financer le développement
dusecteurprivé de l’économie dois l'un des étais arabes producteurs de
pétrole les plus importants du Moyen-Orient.
tour compétence, qui doit être d'ordre international, devra couvrir ranafyse
des protêts envisagés; Tétude de leur viabSBé technique et économique,
rétoboradon «tes demandes «te prêts etlopégodaHon des convenfiom. Bs
devront égafemenl gérer les ovesfiHMwents existantset fournir des
recommandations pourraméfioralian des perfonnancBsdes enbeprisa
chargées ries projets.

Osdevront être titulairesd’une Ecenoe «t poaédsr «n outre une formation «n
matière deaédt obtenueauprès cfun étabfimment financier bten établi
ara qu’une expérienced'au moins deux araà imposte de responsabBBé
dans une banquecortxnKdoèo, marchande ou de déwloppaneat. Cet
postes étant basés dans une capitale ck« Moyen-Orient, les candidats choisis

devront s'attendreà im travail exigeant et stënuicmt, rémunéré par un
salaire exonéré d’impôtset par desavantages calculésgénéreusement pour
contrebalancer Teffet d’un séjour de 2-3 ansà réùangsr. Une excellente

connaiswiKederanÿcèsedindispensabteL.

AdresserMre et confcaimnv»ae an aaglai*& noméro detéléphone
(discrétion assurée) à:

Box21 51, Goald and Portmans LhL, Creaüne House, 55-57Kgh HoBxxn,
LoncteesWC1V 6DX, Angleterre.

émneety laterattOBiI recrute an chercheur pour le départemsst Moyen-
Orient de >on eecréUxlmt InumaUaual A Zxmdree

Fonction* : Etude de la situation générale des droite de l’homme et des
eu indlrlduels au Moyea-Oxient

SUbumttoa. de* rapporta fénéraux et doutera de priaooaleis. préparetlcm
mliurion» et conception de stratéslw.

QuaUDatttonx : Excellente connaissance de la région, de 1a Mtuatloa
historique et pollOga* :

Bon niveau d'étndea et/ou expérience de sxavaU sur lee pays concerné* ;

Capacité de Jusemsnt politique objectif ;

Anglal* courant et connaissance de l'arabe indispensable ;

Connaissance du fatal errait appréciée.

Salaire : 4.680 livre* par an.

Ueu de travail : Londres.

Date de détue des candidature* : 6 octobre 1978.

Demander fosnulalre de candidature A Caroline RXESON, Amnwty mter-
national. International Secrétariat. 10. Southampton Street. London WC2E

7HF, ANQL8TBRRB. OU téi. 19 (44) I 83S 77U poste 28».

POUR DEVENIR

recherche pour un organisme parapublic
IVOIRIEN

chefs de projet
4/5 aos d’expérience en informatique de gestion.

Connaissant bien k matériel IBM.
Ils seront destinés A prendre la. responsabilité d’un

service d'étude.

programmeur
Expérimenté en COBOL (2 ans minimum)

Les candidats Ivoiriens auront la préférence.

Adreser références, c.v. manuscrit, photo st pré*

tentions, sousn 9 1535-M , à MEDIA SYSTEM,
104, rue Réaumnr 75002 Paris qui transmettra.
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OFFRES 0‘EMPLOI
U ligne

46,00
U ligne T.t-

' 52,62

DEMANDES D’EMPLOI - 11.00 12,56
IMMOBILIER 32.00 36,61

AUTOMOBILES 32,00 - 36^1
AGENDA 32,00 36,61

PROP. COMM. CAPITAUX 85.00 97,24

Annonces CUU5CCI
'ANNONCES ENCADREES LboAbcoL

—

T.C.

OFFRES D'EMPLOIS 27,00 30.69

DEMANDES O'EMPLOIS 6A) 6,86

IMMOBILIER 21,00 2AJ0Z

automobiles 21,00 24,02

AGENDA 21,00 24,02

REPRODUCTION INTERDITE

emploi/ rcç)ionaux emploi/ régionaux emploi/ régionaux emploi/ régionaux

ingénieur débutant
industries alimentaires

Réf.P 06
BSN Emballage recherche un ingénieur industries

alimentaires pour rintégrer à son équipe marketing.

Il se formera auprès d’un chefde produits aux différents

aspects du marketing industriel : études de marche,
gestion des produits, planification— U établira ou

'

développera des contacts avec la clientèle des industries

alimentaires dans le but de conduire des études
prospectives pour le développement de l'utilisation des
conditionnements en verre.

Ce poste intéresse un ingénieur débutant diplômé des

.

industries alimentaires, ayant une bonne connaissance
de l'Anglais. Une formation complémentaire type

CESMA, laE ou une première expérience commerciale
serait appréciée.

Lieu du poste : Lyon.
-

responsable relations

sociales mc-fo»
Le Groupe BSN-Gervais Danonepropose à un candidat,

diplômé d'études supérieures, ayant acquis 3 à S ans
d'expérience dans la fonction personnel, de préférence
en usine, de sejoindre à l'équipe des relations humaines
et sociales de la Société Gervais Danone France
(CA : 1 Md 500M deF , 5000 personnes).
Responsabledes relations sociales pour une Division,

^participera par ses études et ses recommandations à
l’élaboration de la politique sociale. U sera chargé d'en
animer et contrôler Inapplication dans 5 unités de
production implantées en Normandie et employant
un millier de personnes. En particulier il recherchera»
avec la hiérarchie, les moyens de prendreencompte _

les aspirations du personnel dans le cadre des objectifs

économiques et humains de la société.

Baséà Paris, il se déplacera fréquemmentdans lesusines.

chefde produits RétJCOI
Le Groupe BSN-Gervais Danone recherche unjeune
cherde produits afin d'élargir l'équipe marketing de la

Société Européenne de Brasseries (CA I Md de F,

principales marques : Kanterbriiu, Canada Dry).

Ce chefde produits assurera la gestion et le développe- .

ment de produits existants. Son action portera sur
Fensemblc des éléments du marketing-mix, et U
disposera de moyens publi-protnotionaels importants

'

pour atteindre ses objectifs.

Ce poste intéresse un HEC, ESSEC, ESCP, Sc. Po.,

ayant acquis 2 à 3 ans dfexpérience du marketing des
produits de grande consommation, soitchez l'annoncera;

soit dans une agence de publicité.

Anglais indispensable.

V Le poste est à pourvoir à Sèvres (92).

chefde projet

informatique
R6UC02

Les Brasseries Kronenbourg recherchentun chefde
projet pour leur service informatique, à Strasbourg.

Dans le cadre du développement d’un plan informatique
ambitieux, sa mission sera, en collaboration étroite avec
les services utilisateurs, d'étudien concevoir et mettre en
place de nouvelles applications de gestion. Pour la

réalisation informatique, U sera assisté d’analystes-

programmeurs dont il assurera ranimation, la
coordination et le contrôle.

'

Cette fonction intéresse unjeune diplômé {Tétudes
supérieures (Ingénieur; M1AG_) ayant assuré pendant
au moins 3 ans des responsabilités dfenalyse et de
programmation dans le cadre d’applications de gestion.

En plus des responsabilités intéressantes liées à la
‘

fonction, ce poste présente les avantages de la vie en
province ainsi que des perspectives d’évolution favorisées

par la taille etla diversité du.GroupeBSN-Gervals
Danone.

développement
alimentaire Réf. J19

Le Groupe BSN-Gervais Danone recherche pour ËV1AN
le responsable du Centre daRecherche et de
Développement.
Il sera responsable, devant la Direction Générale et la

DirecfianTcchnïque,de Orientation, de Ruitmation et
de la coordination des efforts de recherche appliquée
etde développementde la société pour lui permettre

de répondre efficacement aux besoins des marchés dans
le domaine des eaux minérales et des boissons
alimentaires.

*

11 dirigera un centre, ji&allé à Évian, qui emploie
37 personnes dontU cadres, réparties en services -

spécialisés : labo de chimieetde bactériologie,

.

ressources en eau,formulation nouveaux produits,

packaging, atelier-pilote- et qui estdoté de moyens
importants.

Cette fonctionsera confiée à ün candidatde formation
scientifique universitaire ou grande école, disposant de
très solides connaissances en biochimie, bactériologie,

nutrition, technologie alimentaire, réglementations,

étayées par une dizaine données d'expérience, minimum,
en laboratoire de recherche et de contrôle dans les - "• *_

industries alimentaires ou para-alimentaires. g
Anglais indispensable. g

2

Adresse!,votre candidature avecex détaülè,en prédsanl laréférence du poste,

à BSN-Gervais Danone. Service Recrutement Cadres. 7, rue deTéhéran, 75008 Paris.

bsn. gervais danone

EL

. HEWLETT^PACKARD

.
- GRENOBLE

Notre expansion, nous conduit à rechercher :

cadre comptable
Le Poste : établiaomsat du bilan, du compte d’exploitation et des

déclarations fiscales.

Le Candidat : Vous aurez le arvean du DECS et une expérience appro-

fondie en comptabilité générale française.

. Vous parierez si possible l'anglais. .

Dés votre entrée, votre sens de l’Initiative et votre esprit

créatif seront mis à l'épreuve parce que nous sommes
jeunes et que notre taux de croissance est élevé.

La Société :

L’adresse

Notre division européenne de matériel Informatique

a use triple vocation Rechercha et Développement;

Marketing etProduction.

Si vous attachez de l'importance à des relations infor-

melles, au management par objectifs et à une évolution

de carrière liée « votre performance et- an succès de
notre Sodâté,.vous serez accueilli.par une équipe dyna-

mique aux dnneâsions humaines (400
personnes).

HEWLETT PACKARD GRENOBLE
Département dri Personnel

5, Avenue Raymond Chanas

38320 EYBENS

Ouest - prox. mer

Ingénieur débutant
- Formation Centrale, A.M

Société française de matériel de chauffage en grande série (CA :

130 millions, 650 personnes), nous pratiquons des méthodes de gestion
modernes. •"

'
:
- ' -1; u i- ' •

Nous avons déjà- intégré, avec succès, de jeunes ingénieurs et recher-
chons un ingénieur débutant qui sera affecté à notre Bureatrd'Etudes :

30 personnes environ,— recherches, essais, mise au point pour nos -propres fabrications et
engineering de machines spéciales à transfert antomatique.

Au terme d'une formation de 2 ana environ, impliquant .dés missions
précises, il. aura de larges responsabilités d'études et d’encadrement
De bonnes connaissances en thermique sont très appréciées.

Irôia ' I Adresser lettre manuscrite. C.V. détaillé, photo et

_ _ _ j- rémunération souhaitée,- sous référence 71 488/M à
R- VERDET - SéJé-CEGOS - 33. quai Gallieni.

KÜÜiALCj 92152 SURESNES.

emploi/ internationaux emploi/ internationaux emploi/ internationaux

ijjivv--

SSCI >
de dimension internationale

recherche
pour mission de longue durée 1 l'étranger

directeurs

de projet
Ils recevront comme mission la conduite de projets

d'envergure nationale, s'étalant sur plusieurs années.

Diplômés d'une grande école (X, Centrale, HEC,
ESSEC—), ils auront eu une expérience de la direc-

tion- globale de projet» de haut niveau sous tousses
aspects (personnel, technique, financier, organisa-

tion -).

Adresser CV manuscrit et photo sous réf. 1537
h MEDIA SYSTEM, 104 rue Réaumur, 75002 Paris,

qui transmettra. i

IMPORTANTE SOCIÉTÉ COMMERCIALE

RECHERCHE POUR NIAMEY (NIGER)

1 Chefcomptable
expérimenté

Outre I» responsabilité complète de 1» compta-
bilité. U M vert» confier das.téchra plu» élargira
de FISCALITE GESTION, en artmlnntrationjargx-
nirntian. rémunération de 100000 à 120 000 F.

Ce ponts conviendra & un candidat titulaire an
minimum du DECS. ayant l'expérience de la
direction d'une équipe ainsi que de bonnes qua-
lités de contact.

Envoyer C.V. et prétentions & :

KO 1.8S2 «LE MONDE > PUBLICITE
5, ne des Italiens. 75127 PaRIS-9*. qui emnsm.

C.GÆ.EL ALSTHOM
ÉQUIPEMENTS et ENTREPRISES ÉLECTRIQUES

recherche pour aa filiale au

NIGERIA - Lagos

Un IN6ÉNIEUR CONFIRMÉ
en vue de pourvoir ta porto

d'adjoint au directeur général.

Le candidat devra posséder :

— One expérience de S à 10 ana dans l'étude,
la réalisation rt la gestion d'attStres dans
le domaine des équipements et entreprises

.électriques (activité de 33 k 30 millions de
francs).

•— une très bonne pratique de la langue anglaise..

Indemnités de dépaysement et de séjour.
Avantages locaux : .logement - voiture.

Adresser lettre de candidature, prétentions St C.V.
masns. à OGJ2J2. ALSTHOM - Direction
du personnel A l'attenticm de M_ HOA.

13. ras Antonio-Raynaud,
JflM Levallote-Pcrret.

ENTREPRISE MOYENNE
appartenant k

Grand groupe industriel
recherche

INGÉNIEUR
Grande Écoie

(X, Centrale, Mines, EN.S.TÀ)
ayant expérience professionnelle

1

5 à 10 ans en production secteur indifférent

.

Pour prendre

Direction Chantierà l’Étranger
.après quelques mois formation en France;

.

déplacements possiblesavec famille, durée
2à3 ans. reclassement en France assuré.
Adresser lettremanuscrit® avec C.V.et photo

-

sous t*P 4G348 B - BLEU PUBLICITE
17.TUB Lebei -94300VINCENNE5 qui tr.

Pour compléter l'équipe d'encadrement d'une
Ecole d'ingénieurs du Bâtiment prés d'ALGER

QUATERNAIRE EDUCATION, Société
spécialisée dans 1Ingénierie des systèmes

de formation, recherche

INGENIEURS
I.N.S»A. on équivalent

(Génie-civil}

E.A. iwiniwniHi

(physique ou résistance des matériaux)

Expérience de l'enseignement souhaitée.
Les candidatures, eccompagnâesd'un C.V. et d'une

’ photo, dérivent Ctreadressées à :

quaternaire
éducation

34, rue de Liège75008PARIS

Lycée CSre-tf'Irair*
recnercte .

7 ENSEIGNANTS
avec Maîtrise ou Dodorat

Ma» - psycho cMmta - sc. Ht.
- Mstofre géogr. -> aopL-franç.
eUem.4rançais - es».-français -

«font on susceptible postuler pr
posta de DirecHoa.

Ec, n* T S7ASI) M, Régie-Presse,
h bis, rsa Réaumur, Pariai.

L* Qwt dp Mparterwrt muter
- cfMne Importante société
fronçais* souhaite dans le -cadre
dc_ ses .opérations A l'élrangar
•Mrar en contact avec des

DKiâlIEUftS

H.E.C, E-S4.E.C, EÆ.CP*
M.BA. pour Wtervwitlm .An
Algérie PossJMfltt insertion uftt-
rfeora dans , équipe en . France,
fir. n* T 7j64>M, Régie-Presse,
«S bis, r. Réaumur. 7X01 Paris.

UWj .-f.Vy
,;

,!
>-

,j

,
Bureau d'études « vocation

tatanwfanata stage, social Parti
recherche

dans la cadra de ses opérations
an Afrique noire

inspecteur

. _ MATERIEL TJ. -

de • formation Ingénieur. ob
nhiaas équivalent (réf. 4.195}

CHff DWEUER TJ>.
de niveau technicien stnériaur

,Us ufMSdrts intéressés, de
30 ans irorn, ayant une expé-

.

«tance confirmée et connaissant
{'Afrique, sont Invités » prendre
im l- contact. an écrivait Coin-
dré CV, et bxOqner dernière
rémunerattoo) an spécifiant sur
l'enveloppe la rèfér. du poste é
media pa 9, bd des Italiens,
75002 PARIS, qui transmettra.

Société iringéntaurs CbnsaO
PARIS récit, la collaboration

d'un consultant en

EMHTÀTWN
TRANSPORTS .

. Sodé** d'ingénierie PARIS-
J*** *41<**r en

AFRIQUE FRANCOPHONE •

.
CONDUCTEURS

travaux ananas
Ca* TECHNICIENS, dé 30' ans
minimum, ont déjà l'expérience
dn travail à rétranger ef.wrt
qualifiés. soit an terrassement,
rechargement. remblais,“son en
tédnîQua et matériels de

bitumage.
vous ères priés d'écrire QotacM
CV. et Indiquer dernière tin»
néretfam en méctftant s.- T'enve-
loppa la référence ÜWI à :

MEDIA PA.
% M des italiens, 7S00Z PARIS,

qui transmettra.

-titulaire B-P. comptable
ou ojejcaT^

pour assumer fanaionnamenf* responsabilité «run
*wvJç* comptable.

Adr.' CV. m Prit, m 7JV, ’h

’ITD M BlêuifrNouvelta,ur MB2 Pari* cédas 02.
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OFFRES D'EMPLOI
DEMANDES D’EMPLOI
IMMOBILIER
AUTOMOBILES
AGENDA
PROP. COMM. CAPITAUX

La ligna La ligne T.L
46.00 S2JBZ

11.00 12,58
32.00 38^1
32.00 36.61

32.00 36,61
- 85,00 97.24

Annonce; ciauee;
ANNONCÉS ENCADREES Lam/m cûL T.C.

OFFRES D'EMPLOIS 27,00 30.89

DEMANDES D'EMPLOIS
.

6,00 6.86

IMMOBILIER 21,00 24,02

AUTOMOBILES 21,00 24.02

AGENDA 21,00 24,02

REPRODUCTION INTERDITE

•

/-•'
•

emploi/ régionaux emploi/ régionaux emploi/ régionaux emploi/ régionaux

AUCHAN
Pour faire face à son expansion

recherche

CADRES
ou

FUTURS CADRES COMMERCIAUX
Vous êtes :

• diplômé d’Etudes Supérieures
• vous possédez l’esprit commerçant
• vous avez le courage de vos ambitions

• vous savez entreprendre et décider

• vous êtes capable de diriger et d’animer des hommes de bons niveaux.

Nous vous offrons :

• une entreprise performante dans le secteur du libre-service

• une école enrichissante sur le plan humain, et sur le plan professionnel

• une large délégation :

- la responsabilité d’une partie du magasin
- la définition dé votre politique, de votre gamme et de vos objectifs

- la responsabilité de votre personnel

Cl révolution de la rémunération est Me aux résultats économiques et humains

• une évolution de carrière grâce à une politique active de promotions

internes et d’expansion.

Ecrivez-moï en joignant C.V., photo et prétentions

François LECLERCQAUCHAN - Rue de la Mouchetière -45140STJEANDELARUHLE

Société Construction Machines-
Outils Centre France, met
die Ingénieur ou Assimilé,
ayant dé 18 une certaine prati-
que dans le domaine technique
construction machines. GoOt
pour les études. Voyages a
l'étranger nécessaires. Allemand
ImfispensabJa. Adresser . can-
didature manuscrite, C.V. et

photo, S HAVAS,
03201 VICHY Cedex

sous n* 8.584.

SAUNIER - EAU et
ENVIRONNEMENT SJLRJL.
1A avenue du Gres-Malfran.

35000 RENNES - recherche— Inséotaor chargé d'études
Imoect sw l'environnement
et treft. eaux. Formation
Ingénieur Gde Ecole ou doc-
torat Université. - 3 années
expérience souhattfe.— Technicien B.TJ5L ou équiva-
lent, avec expérience Irait,

eaux, enauéta da pollution.

Env. C.V. + pfaoht + prêtent,
au n* 7J74 « la Monda • Pub„
5, r. des Haller», 7S427 Parts-»*.

Recherchons deux animateurs
pour M_l.C Sud-Est de la
Fronce. Envoyer candidatures
au a* 7JM3 < le Monda » Pub.,
S, r. des Italiens. 75427 Parls-9*,

oui transmettra.

CLINIQUE MUTUALISTE
EUGENE-ANDRE

W, nia Trarleux, 69003 LYON,

demande

— AIDES SOIGNANTES
dlpiflmôes ;— INFIRMIERES .

diplômées <TElel;— MANIPULATEURS (TRICES)
radio i— SURVEILLANT (El nxfîé;— SURVEILLANTES
service hospitalier.

• Salaire Intéressant 13* mois.

— PREPARATEUR EN PHAR-
MACIE ayant B.P.

— CHEF SERVICES. COM-
MUNS expérimenté,
ayant connaissance dans
divers corps métiers : chauf-
ferie, climatisation.

• Salaire Intéressant. 1» mois.

— SECRETAIRE
expérimentée, ordmviée, pra-
tiquant les chiffras.

Envoyer CV.

Nous sommes la fifihle françaised'on très important groupe hrtatimiwwl

ai“ fc Æro]
qui s’intégrera à i

efficace.

Noos hri confieronsæosera et or.
des pria de i

Agé environ de 35 ;

comptabilité français
industriel. U parlera
relativement fréquents

Le poste est basé dans mil

Nous vous remercions d’adr

Nicole RIBAULT, 1, mede :

ive
i générale etj&wq.rendrc not

Sté de la préparation <

lions suivantes
*

rie, inventaires,

.

iiDpérieurbJL'Etiraiine
icaine et duawfrale
it l’angtekTil acceptera d'efft

jer
aon dynamique et

51e des budgets. Il

contrôle des coûts,
IJinfonnatîque.

jde expérience de la

acquise en secteur
dès H^plaimiÉnUf

imoyenne du centre de la!

• vos-dossiers de candiddmre sons référence B 4520 à
J75008 Paris.

directeur d’établissement
Nous sommes l’un des premiers répartiteurs pharmaceutiques
français et cherchons, pour Lyon, notre directeur d'établissement.

C’est d'abord le patron de l'équipe qui! animer forme et recrute.

C'est ensuite un bon organisateur et gestionnaire : Il gère, en effet,

un stock de plus de 15 (XK) références qui sont distribuées sur
l'ensemble de la région Rhône-Alpes.
Ce poste convient & un pharmacien ayant l'expérience de la

direction d’un établissement ou d un diplômé d’une ESC, par exemple,
ayant dirigé une unité de 50 salariés au moins.

Ecrire & R. BEROUD, réf. 464 LM,

ALEXANDRE TIC S.A.
lO. RUE DE LA REPUBLIQUE - 69001 LYON
PARIS- ULLE - BRUXELLES - GENEVE - LONDRES

Société «’Exjwrtbo Cocnptabla
rechercha
pour SENS

FINALISTE
ou

STAGIAIRE CONFIRME

— 30 ans environ :— Situation <T«venir ;— Rémunération attractive.

Aar. CV. monaacrit et photo A
Mma BOURDETTE,

5. rno do Prony - 75017 PARIS.

PME
bnotantée on Tooralnt

recnit* courant septembre

INKNIEUR
rosponsoblo du bureau crétudos.

dtpfâmé LM. ou Stmllalra,
expérlonco on bydrautlq. opprac.
Adr. lettre nunuscr. avec CV.
Ecrira nus référence n* 5JX9

a AGENCE HAVAS,
3ÎOTS TOURS CEDEX, qat tr.

IMPORTANTE SOCIETE
PRODUITS CHIMIQUES

recherche
pow région LANGUEDOC

UN INGÉNIEUR

CHIMISTE
CHEF DE FABRICATION

ayt qwrtt armées d'expérience
dans les produits tenakMKt'rfs

ou la chimie flno.

Aflr. C.V„ oboto et prêtant sous
t» 2070 à P. UCHAU SLA.
BJP. 20, 73063 PARIS Cadw 02,

qui transmettra.

ENTREPRISE GÉNIE CLIMATIQUE

.PLUSIEURS ÉTABLISSEMENTS

EN FRANCE ET A LtlRANUER

rechercha pour son siège godai

RÉGION RHONE-ALPES

CHEF COMPTABLE DJLC.S.

XI sera responsable da l'ensemble des comptabilités
y compris bilan (300 MU.} U animera une équipa

de vingt peraonbwi.

CHEF DU SERVICE

INTERNATIONAL
INGENIEUK GRANDE ECOLE

KXPEHXENCB PLUSIEURS ANNEES

XI devra maîtriser on Important service en

FRANCE et coordonner l’action du différente

établissements A 1"ETRANGER.

LANGUE ANGLAISE INDISPENSABLE

Ecrire avec C.V. + prêtent. + photo aous.réL.L885
à P. UCHAU sa, 18. quai Jean - Moulin.

69002 LYON, qui transmettra.

Four assurer son développement, LA REDOUTE (3 milliards

. de francs de chiffre d’affaires - 8000 personnes) met à la dispo-

sitionde ses services cfimportants moyens techniques, commer-
ciaux ou administratifs.

Nous créons, dans ce cadre, deux postes que nous destinons

à de

jeunes ingénieurs
généralistes,

diplômés d’une Grande École.

descommandes
Ré£ 8JL9JL5 .

FUTURS
CHEFS COMPTABLES

Une très important» Société de Distribution

recUarefrt pour ras magasins de provint»

DES JEUNES DIPLOMES

ayant d possible uns première expérience pro-
fessionnelle, qui après une période de formation

de 8 mOîs deviendront responsables d'un service

comptable (comptabilité générale, gestion,budgets
comptabilité analytique).

Sf vous êtes âgés de plus de 25 ans, Tfoérfsdas
obligations militaires, .diplômés d'un BTS
comptable ou d'un TUT Fïnance-comptaUHté
et surtout si vous acceptât des mutations en
province, l’évolution de votre carrière se fora

*jns des magasins de plus en plus importants.

Adressez un CV manuscrit avec prétentions

à COMTESSE PUBLICITE 20, avenue de l'Opéra
75040 Paris cedax Dl^ousrdf. 75884 qui traits.

SOCIÉTÉ RÉGION ORLÉANS EST
recherche

CHEF COMPTABLE
gullQt

Adresser c.v. manuscrit à :
-

HAVAS ORLEANS N* 301083

La Direction Informatique de
LA REDOUTE dispose d’un
équipement parmi les plus

importants du secteur privé
en France L’Ingénieur recher-
ché pour cette Direction sera
affecté au Service "Prise de
Commandes clientèle’ et pren-
draen charge unepartie du pro-
jet "Saisie de Commandes”,
après formation de quelques
mois (connaissance de l'en-

treprise, techniques IBWL-).

En contact étroit avec les uti-

lisateurs, il aura surtout à
dialoguez organisez; innover
pour concevoir et mettre en
œuvre les moyens informa-
tiques nouveaux, répondant
aux attentes de la clientèle

et de l'entreprise.

Une formation complémen-
taire en informatique serait

appréciée, mais nous sommes
prêts à former un généraliste

de Valeur

études marketing
RéfL&29.24

Portant sur l’ensemble des
‘supports extérieurs* (centres

'de prises dé oommandea/ma-
gàsms_X les études marke-
tingontpour objectifd’appor-

ter aux responsables opéra-
tionnel»les outils de contrôle

'

et de prévision nécessaires à
leurs prises de décision.

L’Ingénieur recruté devra,

.

dans un premier temps:

— mettre siœuvreunmodèle
de prévisions d'activité pour
les "supports extérieurs” tant
au niveau, régional que natio-

nal;

D’importantes jCTspedjves.d'évôhitiohscmtouvertespour ces

postes dans lé cadre du Groupe REDOUTE. .

Candidatures etCK sontà adressez; sous la référence du poste
concerné à :

LA REDOUTE - Direction dfu Personnel - Division Cadres.

57, rue de Blanchemaüle,
59100 ROUBAIX.

-développer notre outil de
gestion (comptes d’exploita-

tion, redéfinition de postes de
coût, en liaison avec les ser-

vices de contrôle de gestion

et les supports extérieure-.);
— mise à la disposition- des
responsables opérationnels

d'un outil (programmes mini-
informatiques) de gestion et
de prévision de personnel.

Ces fonctions intéressent un
ingénieur débutant désirant

seformerauxtechniquesmar-
keting utilisant rie* outils

mathématiques, statistiques

et informatiques.

S

La Redoute

S IN T RA
recruta

pour assistance technique près

DUNKERQUE

TECHNICIEN
Ca

MAINTENANCE
— Ayant bonne formation électronique

(analogie et Logique T.TXO
— Commissent le» mlnl-calculateure

et leur pHyamwittlmi

.

Poste intéressant S pourvoir rapidement.

Adresser C.V. détaillé et prétentions à
DIRECTION DD PERSONNEL

28. rue Ualakoff
92609 ASNIERES

DISCRETION ASSUREE

^ jeunes
( diplômés y

ESC, MAITRISE DE GESTION OU EQUIVALENT.
Vous envisagez un premier emploi dans la vente,

Olivetti souhaite vous confier la mission de commer-
cialisar ses solutions infbrmatiquessdaptéesà ingestion
des entreprises.

Ce type de vente/qui impliqué' au préalable, une ana-
lyse de l’entreprise, vous 'permettra d'acquérir une
large expérience de la PME.

v
Postes à pourvoir : BESANÇON -CHALON-SUR-SAONE' -

AVIGNON -LORIENT - BORDEAUX.
Pour un premier contact envoyez C.V, photo sous
réf. GF1 - OLIVETTI France - Direction du Personnel
et des Relations Humaines - 91. rue du Fbg. SL-Honoré -

75008 PARIS.

Olivetti
mini- J



ANNONCES ENCADREES Le m/m caL T.C.

OFFRES D’EMPLOIS 2?.aa 3039

DEMANDES D'EMPLOIS 6.00 6,86

IMMOBILIER 21,00 24.02

AUTOMOBILES 21.00 24.02

AGENDA 21,00 24.02

REPRODUCTION INTERDITE

cmploi/fégiono^ rcgionouK fl

Rockwell
International

Le département technique de

ROCKWELL COLLINS FRANCE
recherche immédiatement

4 INGÉNIEURS

WSUWÏÏ :7E
avec un diplôme d'ingénieur et une
expérience de 2 à 5 ans dans notre
domaine d’activité.

Pour leur confier:
- la conception et la réalisation de
SYSTÈMES DE RADI0COMMMICAT1ONS

clefs en main par intégration d'équi-
pement
-Ifs participeront aux propositions
techniques ainsi qu'aux études et à
la mise en place surette des systèmes.

3 AGENTS TECHNIQUES

ÉLECTRONICIENS
avecBTS et une expérience de 2à 5ans
dans notre domaine pour faire partie
des mêmes équipes "système”

Pour tous ces postes basés àToulouse
Blagnac l'Anglais est indispensable.

Écrire avec C.V., photo et prétentions à
ROCKWELL COLLINS FRANCE à

6, a* Dkfler-Daurat -31700 BLAGNAC ï

IMPORTANTE ENTREPRISE

FABRICATION PETIT MATERIEL

ÉLECTROMÉCANIQUE POUR L'AUTOMOBILE
-L500 personnes — S naines

pour son usine en

CHAMPAGNE 700 personnes

1 CHEF DE FABRICATION

• Formation enseignement technique supérieur;
• Plusieurs années d’expérience dans poste simi-

laire ;

• Forte personnalité:
• Qualités d'organisation et de coordination ;

• Connaissances en Injection plastique souhai-
tées.

Pour ses SERVICES de METHODES

SVD RÉGION PARISIENNE .

1 CHEF DE SERVICE

MÉTHODES ET OUTILLAGES

INGÉNIEUR AM. ou ÉQUIVALENT
Expérience en moules Injection plastique et outll-
li'îes de découpe emboutissage.
Déplacements fréquents
Aptitude certaine A diriger une équipe.

1 RESPONSABLE LANCEMENT

ET SUIVI DES OUTILLAGES

(Niveau V 2 ou 3)

Formation BTS. mécanique ou plastique.
Expérience sérieuse eu moules Injection plastique'
c; outillages découpe emboutissage.
Déplacements fréquenta.

Enrayer C.V- photo et prétentions & no 73.8S6.
CONTESSE Publ. 20. ar. de l'Opéra. Paris {1«J.

qui transmettra

'Poursuivant le développement
autoroutier de la région Ouest

COFIROUTE
recherche

DIS CHEFS

DE DISTRICT
pour leur confier La responsabilité de l'ex-

ploitation d'un tronçon d’autoroute de 60
km environ.

Une expérience et une aptitude confirmée
dans le domaine de ranimation des hommes
est indispensable.

Une formation de niveau DUT Génie Civil
conducteur de travaux ou une expérience
équivalente est un atout supplémentaire de
réussite.

Si vous êtes intéressé, adressez CV et
prétentionsgu Service Recrutement

Prr\
COFIROUTE
77, avenue Reymond Poincaré
75H6 Paris

Ets BONNET
(GROUPE THOMSON}

Fabrication et commerclaLlsatloxi. de matériels
pour équipements da commerces et de collectivités

RECHERCHENT
POUR LEUR SIEGE A VILLEFRANCHE-S^SAONE

UN CHEF DES SERVICES

JURIDIQUE ET FINANCIER
Rattaché à la Direction Générale avec laquelle 11

définira la politique financière, 11 assurera per-
sonnellement l’application de celle-ci.

n sera, en outre, responsable du service
Contentieux.

Agé au minimum de 35 ans, O devra posséder
une expérience de plusieurs années dans les
domaines Juridique et «nam»i»r en milieux
industriels.

Perspectives d’évolution vers un poste de Direction.

C.V. A adresser au Service des Affaires Sociales,
Eta BONNET, l17, rue Grenette,

89653 VXLIiEFRANCHE-SUB-aAONE.

Jlf LE CRÉDITAILE CRÉDIT
AGRICOLE

DE LA SARTHE

pour son Département

Informatique

JEUNES
DIPLÔMÉS
fOrandes Ecoles ou équivalent) dési-
rant effectuer leur première expérience
professionnelie dans l’Informatique.

Formation complémentaire assurée.

L
Ecrire avec prétentions :

Monsieur le Directeur
de la CJLC.AJL de la Sartha

Cedex 31
72040 UE MANS <«»«"J

LES ÉTABLISSEMENTS NEU
Importante Société Métropole Nord

Fabriquant du matériel d’équipement industrie)
Aéraulique et Thermodynamique

Bechetenant pour postes L pourvoir Immédiatement

DEUX JEUNES INGÉNIEURS
QUALITES EXIGEES I

— sens du commandement et des relations avec
la clientèle ;— dynamisme, sens de l’ordre, de l’organisation ;— grande disponibilité pour déplacements longue
durée en France et A l’étranger (supervision de
chantiers Importants) ;— excellante santé ;— des connaissances en tAlerte - chaudronnerie
seront appréciées mais non Indispensables ;— l’un des postes nécessite une bonne pratique
de l’Anglais parlé.

Adr. candidat, manuscr. avec C.V. et prêt, aux
Ets NEU. Sac postal 2028 F. — 58013 LILLE Cedex

IMPORTANTE CABLERIE NORD-ES.

CHEF DE SERVICE ENTRETIEN
Le candidat retenu devra Justifier :— D’une grande expérience dans une fonction

similaire de préférence dans uns unité fonc-
tionnant en continu ;— De connaissances approfondies en électroméca-
nique ;— D’aptitudes A U gestion d’un service clé ;— D’un sens développé des relations humaines en
atelier.

Niveau ingénieur souhaité, autodidacte accepté
. si références sérieuses.

Adr. C.V. et prêt. A n* 76.411 - CONTESSE PubL.
2a avenue de l’Opéra - 73040 PARIS Cedex 01.

U groupe bancaire

crédit unrærsd
développe son réseau actuel

et recherche :

jaunes diplômés
ESSEC*EDHEC-ESC*ScPâJPérif (Sco-fi).

Vous no demandes qu'à nous prouver
concrètement sur le terrain votre dyna-
misme commercial puis vos qualités cto

patron.

Si votre mobilité géographique est totale,
nous pourrions peut-être vous offrir
cette opportunité an Province.

Ecrivez nous avec CV. et photo, il vous
sera proposé rapidement un entretien sur !

Paris, Lyon ou Marseille.
j

II suffira don de noue convaincra.

GROUPE DU CRÉDIT UNIVERSEL 1

Service recrutement DAP. 51 Bd des
James - 13242 Mantille Cédex 01

TRÈS IMPORTANTE SOCIÉTÉ INDUSTRIELLE

Dana le cadre de notre développement mondial,
noua recherchons

de JEUNES INGÉNIEURS
(Mines. E.C_P_ E.SJS., Sup’Aéro.

• ÉTUDE DE PROJETS D'IMPLANTATION
D'USINES A L'ÉTRANGER,

• COORDINATION, SYNTHÈSE des réalisa-

tions et suivi en collaboration avec les

fournisseurs métropolitains ou locaux.

Ces postes, basés en Province, Impliquent de nom-
breux contacta et des déplacements en France et

A l’étranger. Une expérience de quelques années
en Production ou dans un Bureau d’Btudea serait
appréciée. L'Anglais courant est souhaité.

OUs évolution ultérieure conduisant A des affec-
tations A l’Etranger peut être envisagée.

Nous voua remercions d’envoyer votre C.V. A
n* 760832 M. REGIE-PRESSE.

85 bis, me Béaumur, 75002 PARIS.

Important groupe de sociétés

industrie pa potière

- plusieurs usines en France,T.300 personnes -

ayant de nombreux échanges internationaux,
filiale groupe américain, cherche à intégrer un

ingénieur
ECP, AM, ICAM, ECAM,
28 ans minimum.

Pour ce poste, il est nécessaire d'avoir au
moins, soit une réelle première expérience de
l'ingénierie et des chantiers, soit une expé- -

rience des problèmes d’entretien, travaux
neufs ou de production.

Après formation aux activités spécifiques de
I entreprise, il participera à d’importants
nouveaux projets et pourra évoluer vers des
postes de responsabilité au service ingénierie
et Réalisation ou en Production.

De larges perspectives d'avenir à des niveaux
'[•N i î 1 .4 Lwjv I

1 l'ii-r mi
groupe.

Très. bonne maîtrise de l'Anglais Indispensable.
Lieu de travail :200 Krnsde Paris.

Déplacements à prévoir

'Veuillez adresser lettre manuscrite détaillée efr!
' c.v. très complet, sous référence 1 525 M, b
MEDIA SYSTEM, 104, rue Réaumur,
75002 Paris, qui transmettra.

kabivitrcm sjl
spécialisé dans la nutrition parentérale

recrut»
POUR LIMOGES

CHEF DU SERVICE

ORDONNANCEMENT LANCEMENT

Profil : Jeune cadre deux A trois années d'expé-
rience dans l’industrie pharmaceutique,
miglflls courant.

Poste : Responsabilité do service Oi. rattaché A
la direction de production, gestion physique,
des magasins.

Rémunération: Selon l’expérience du candidat,
13* mois + avantages sociaux.

Adresser lettre manuscrite, currfe. yttaa et photo-

A

Direction de la Production, KABTViTRUM SA,
rue De Dion-Bouton - ZX Nord - 871» LIMOGES.

ADJOINT
AU DIRECTEUR GENERAL

FUTUR DIRECTEUR
GENERAL

LE DISTRICT
DE L'AGGLOMERATION NANCEŒNNE

(Ville universitaire, classée dans la catégorie des
vUles de 150.000 à 400.000 habitants) recrute,

par vole da concours sur titres

UN INGÉNIEUR PRINCIPAL
pour assurer la direction de son service Urbanisme.

Le candidat devra:
— Posséder une expérience de plusieurs années en

matière d’urbanisme ;— Remplir les conditions statutaires d'accès au

ride d’ingénieur Principal des villes da 150400
4Ü0D00 habitants.

Adresser candidature et curriculum vltw détaillé
A M. 1s Président du District de l'Agglomération
Naneélenne. 4. rue Albert-!*, 54*00 VJLLERS-LKS-
NANCYr avant le 30septembre 1978, 44161 de rigueur.

Administeratif et Financier \\
100 000 à 130000 F./an

Ueu de travail : NORMANDIE
RESPONSABILITES :

'
. Administration comptable et' financière,

. Relations humaines,

. Secrétariat général.

Expérience de 5 années minimum souhaitée

dans poste similaire.

Connaissance comptabilité Anglo-saxonne.

Langue anglaise indispensable.

Envoyer lettre manuscrite + C.V. détaillé sous*

référance rf*2889 à

S.BddnTafam. 75002 Parti
Jqui UWMMUll I

(Réponse et cSscrétion assurées)

INFORMATIQUE - BOURGOGNE
Société ConstructionMécanique

(600 personnes) située en BOURGOGNE,
filiale d'un puissant groupe international

recherche

responsable
mformatiqtie

âgé au minimum de 30 ans, de formation in-

formatique supérieure et possédantunesuide
pratique du développement d'applications en
uUNidNFORMATIQUE en milieu industriel.

Le candidat retenudevraanimeretcoordonner
les applications internes existantes et dévelop-
per Se nouvelles applications en particulieren
gestion industrieue et en contrôle de gestion.

Envoyer C.V. détaillé, photo et prétentions

sousuréférmce479liau : ^

ftlSS.
* îfS^ter,

Cabaret Jean-ClaudeMAÜRJCE
Conseden Gestion duPersonnel

397ter,rue de Vaugèrard -75015PARIS,

S&LBRM-
Constructeur de MACHINES A BOIS de l*r plan
Activités an progression rapide et régulière

500 Salariés.
Finale du Groupe PEUGEOT

Recherche :

1) RESPONSABLE DES VENTES

POUR. LA FRANCE
Le candidat retenti aura :— use formation HJB.CL, 8np dé Co, ou équivalent,— dn aualltéa -essontlellaa d'animateur.— de sérieuses- références dans la commerciali-

sation de machlnas-outila.
Basé A Dômfront (Orne), .11 aura à se déplacer
fréquemment- Sa rémunération sera fonction de

«s qualités professionnelle».

2) ATTACHÉ COMMERCIAL EXPORT
connaissant parfaitement Espagnol et Italien, avec

références vente machines-ou tl 1s-
FonnaBon supérieure Ecole de Commerce.
Fréquents déplacements Amérique dn Sud.

3) SECRÉTAIRE TRILINGUE

OU BILINGUE
(Italien. 'Espagnol 'ou Anglais) ayant expérience
en exportation. - Formation .BTS ou équivalent.
Pour ces trois candidatures, adresser C.V. complet
an» photo, références person. et professionnelles A
LUHEM 5-A. - BJP. N» Z - 61700 DOMFRONT

T€L (33) 37-63-44

INFORMATICIEN
Responsable section mini-ordinateurs

4 ans expérience minimum

Ecrire sous réf. J.P.C.L à’

M O 12, avenue Vïon Whitcomb
B.P. 215-16 75765 Paris Cedex 16

Moselle
- IMPORTANTE SOCIETE FRANÇAISE DE

TRANSFORMATION DEA METAUX
' RECHERCHE

CADRE FINANCIER EF COMPTABLE
90-000 f + par an

Le candidat, isp -de trente-deux *w au Twninn
devra posséder te DJ3.0.E. complet ou l'équivalait!

.H aura A ******* > gestion de la trésorerie et
. . A- superviser la comptabilité générale.

Ma poste requiert de brames notions Juridiques,
flœalM et informatiques.

L’expérience de la comptabilité analytique en
milieu Industriel s'avéra nécessaire

La pratique dâ l’allemand est Indispensable, «»<
de PangJals ecmhaitée/^

'Adr. C.V. dât&mé + photo sous ne T 007.463 M à
REGIE-PRESSE, 85 «s, roe Réaumur, Paris (2*),

.. , L, '
. fpi^I^mTmmfttavn.

“
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offres d’emplo offres d’emplo offres d'emploi

AHHQHGES ENCADREES La mAn col. T.C.

OFFRES D'EMPLOIS 27.00 30,89

DEMANDES D'EMPLOIS 6.00 6,êfi

IMMOBILIER 21,00 24,02

AUTOMOBILES 21,00 24.02

AGENDA 21,00 24^12

REPRODUCTION INTERDITE

offres d’emploi

PARIS

Les Papeteries MAUNOURY (CA 300 millions de francs)

distributeur pour le secteur impression-écriture,
recherchent un

Directeur commercial
afin de lui confier les responsabilités suivantes :

— élaborer la politique commerciale de la société,— animer et coordonner les activités des membres de son équipe, comprenant au total un staff marketing
et une force de vente de =£ 100 personnes,

— participer à la politique d'achat de Maunoury,— rechercher des possibilités de diversification.

Le candidat retenu fera partie du comité de direction et participera à ce titre à l’élaboration de la poli-

tique globale de la société.

Ce sera d'abord un animateur maïs également un stratège et un gestionnaire.

Nous recherchons un candidat ayant de préférence un background de type HEC, MBA, INSEAD et une
expérience de 8 à 10 ans dans une entreprise de distribution de produits industriels.

La connaissance de l'anglais est souhaitable, celle de l'allemand appréciée.

Adresser lettre manuscrite, C.V. détaillé, photo et rémunération souhaitée, sous réfé-

rence 71 486/M à R. VERDET -

Sélé-CEGOS - 33, quai Gallieni, 92152 SURESNES.

sélé

CEGOS

Importante SSCI

SERIC
a. rw Vemot, 73008 PARIS. TéL: 120-68-80

Recherche

15 ANALYSTES PROGRAMMEURS
COROL-OS Réf. TH 109

5 ANALYSTES PROGRAMMEURS
CHS/Dli I/CICS

COBOL ou PL 1 Réf. TH 209

Expérience 2 ans minimum.

Urgent Société Prét-è-Portor
recherche DECLARANT EN
DOUANES. Ecr r»« 43.157 B
BLEU. 17, ma Label, 9000 vin-
cennas, qui transmettra.

Ecole privée sous contrat
recherche INGENIEUR

Arts et Métiers pour enseigne-
ment dessin et ledino.

Tèl. ; 222-8340.

Maison Familiale SAVOIE,
ouverte toute l'année

capacité 120 iRs.
rechercha

DIRECTEUR -GESTIONNAIRE •

ANIMATEUR
ayant expérience.

Adresser C.V. A A.C.&.F.,
|

52, rue Guyitemer - 92132 ISSY .
1

C.2.S.
CONSULTANT SERVICE

SOFTWARE
Batiment Berna - Zone SUle - RüNOÏS

TEL. 686-50-28

UN ANALYSTE PROGRAMMEUR
Expérience FORTRAN.
Libre très rapidement.
AnpaiB.

Expérience mini-ordinateur (H-P.-DJE.C.)

Téléphoner : pour rendez-voua.

tissus habillement

Grand Groupe Textile International
recherche pour sa filiale TISSUS HABILLEMENT

un des leaders français de la profession

directeur commercial
à responsabilités complètes : • définition de la politique

Produits, • animation des ventes France et Export, • admi-
nistration et gestion commerciale.
Il devra avoir une connaissance approfondie de la clientèle

Confectionneurs.
Ce. poste de haut niveau est susceptible d’évolution vers

de plus larges responsabilités.

Ecrire avec CV détaillé sous réf. 421 1-M à T.CA. qoi transm.

T grt A International Classif/ed Advertising

A.V.Ü>3 RUE O’HAUTtVILLE - 75010 -PARIS

Notre Société, très bien implantée en France, est la filiale d'un
Groupe international ayant acquis une grande notoriété dans le

domaine des techniques du vide. Nous cherchons un

INGENIEURCOMMERCIAL
Il sera responsable du développement des ventes d'une de nos
gammés de matériels d'une grande technicité.

Après une période de formation, il bénéficiera rapidement d’une large

autonomie dans la prospection, la négociation et le suivi des rela-

tions avec la clientèle de l'industrie et dee centres de recherche.
Des informations commerciales lui seront fournies, en permanence,
par nos équipes de ventes. Basé è Paris, il effectuera des dépla-
cements de courte durée dans toute la France.

Diplômé d'une Ecole d'ingénieurs de préfêrenceDt figé de 27 ans
minimum, il aura déjà au moins un ou deux ans d'expérience de
la vente de produits Industriels.

Une bonne maîtrise de l’allemand ou de l'anglais est indispensable.

Ecrivez,sous référence 3893 M,à Hélène REFREGIER qui étudiera
confidentiellement votre candidature.

S E R TB
SELECTION

49 Avenue de l'Opéra)

75002 Paris

* emploi/ régionaux emploi/ régionaux emploi/ régionaux emploi/ régionaux

1\
THOMSON-CSF

CENTRE ÉLECTRONIQUE
DE BORDEAUX

Pour ses laboratoires d'études et d’essais chargés de
la concept!en et de Vétude de nouveau* matériels

INGÉNIEURS ÉLECTRONICIENS
DEBUTANTS ou EXPERIMENTES
Formation : 3C. RN.S T„ E.N S A.S., RS B. 012 E.OP.

INGÉNIEURS MÉCANICIENS
EXPÉRIMENTÉS

Adresser ctUTlc. rltM «t photo 8 THOMSON-CSF.
Service du Personnel - BP. U - 33160 Le Haïtien.

SOCIETE CONSTRUCTION MECANIQUE
et MECANO-SOUDURE

PALE. REGION D’ARRAS — 350 personnes
Filiale d’un groupe Important

recherche

INGÉNIEUR
CHEF DES SERVICES TECHNIQUES

dépendant directement du Directeur Général ;
ZI aura la responsabilité :

• Des contacta technico-commerciaux avec les
clients.

• Dee devis.

• Des études de méthode et d* outillage,

• Du lancement et de la misa au point des nou-
velles fabrications.

• Dee investissements,
• Du contrôle.

Tue expérience antérieure de quelque* années
est Indispensable.

Adresser lettre manuscrite et C.V. k:
DIRECTION GENERALE A-CAL

Bleavtllera-au-Bota - 62111 FoncquevUIezs.

Discrétion absolue assurée.

Important Groupe français «le taille

internationale (10 000 pers.) recherche

pour une «le ses unités de production

située dans les ARDENNES

UN RESPONSABLE DES ACHATS
(.matières chimiques, textiles

et pièces d'entretien)

Assisté d’un oervlca 'de dix personnes dont Q a
la responsabilité. tl un chargé da l’application.

. . ique
Groupe, k la définition de Laquelle U aura
participé.

Il devra, en outre, assurer le contrôle de toutes
les dépenses de l’Unité relevant de la Direction
des Achats.

Par ailleurs U négociera personnellement avec
les principaux fournlsseure et Msorera le suivi
de* différente marchés conclus.

Le candidat recherché, diplômé d’études supé-
rieures (ICAM, A. et M. ou équivalent), aura
une formation complémentaire en geatlon (type
1 AJ. et devra prouver une expérience en mlUsu
Industriel de trois à cinq ans).

La connaissance de la i*ngn« serait
un atout supplémentaire.

Adr. candidature. G V. détaillé, photo (retournée)
et prétentions sous n" 74.257 & CONTEBSE Pub„
20. avenue de l’Opéra. PARUS t". qui transmettra

s/

LES PAPILLONS BLANCS DU FUBSTEKE
Association gestionnaire «rétablissements

recherche

UN DIRECTEUR GÉNÉRAL
poste & haut niveau de responsabilité»

Age minimum 35 ans.
— Expérience confirmée de la direction d éta-

blissement te).

— Diplômes souhaités. .

Prisa de fonctions : Janvier 1978.

Envoyer C.V, prétentions et lettre manuscrit*
de candidature A

Monsieur le Président.

a.P.EJ. Les Papillons Blanc».

1, rua Bugeaud, 29900 BREST.

Société Aéronautique
de la Région SUD-EST

recherche

UN INGÉNIEUR

SUPÉLEC ou SUPAÉRO
Ayant quelques année» d’expérience
en TECHNIQUE RADAR AEROPORTE
pour assurer au sein d’une équipe la
mise au point, le suivi technique et
rintégrai!on de radars sur avions
prototypes.

Adresser curr. vltae et prétention» nous n“ 73.212.
CONTESSE PubL. 20. av Opéra. Parta 11»), qui tr.

LES ETABLISSEMENTS NEU
importante Société Métropole Nord

Fabriquant du matériel d’équipement Industriel
Aêraullque et Thermodynamique

Recherchent pour assurer la responsabilité
du Bureau d*Etudes de Leur Département Séchage

1 INGÉNIEUR
ARTS ET METIERS ou équivalent

Une expérience de cinq' ans dan? une fonction
similaire serait aouh»!tabla.

Adr. candidat, manuscrites avec C.V. détaillé aux
Ets NEU. S3C Postai 2028 F. — 56013 LIT.T.F. Cedex.

’

Importante Société de Confection
de l'Ouest recherché

uhMfutuH.)
OJ6128

responsable

”“a“
relations hninaifliïs et sociates

Ce candidat, 30 ans environ, possédera 3 ans au
moins d'expérience en entreprise avec des respon-
sabilités de personnel.

Il fera ses preuves dans mission fi courtterme (gestion

de la formation, suivi des décisions prisas avec (as

partenaires sociaux,- accueil des nouveaux; etc—} et

pourra évoluer vers une fonction A responsabilités

plus larges.

Ce posta requiert una forte capacité de travail.

Envoyer C.V., photo, et lettre manuscrite, en
indiquant vos atouts pour réussir fi JM. PELTZER,“

fe, .rue Labié, 7501 7 PAH ». A

FILIALE SOCIETE INTERNATIONALE
C-A- en progression annuelle de 38 %

Produits à hante technologie
recherche pour ion agence de LYON

INGÉNIEUR

TECHNICO-COMMERCIAL
Noua recherchons un homme désirant participer
A l’expansion de la Société en apportant sa
compétences technique» et ma dynamisme com-
mercial. De formation Ingénieur, de • préférence
électronicien on électromécanlolen ayant une
expérience sur la région RHONE-ALPES auprès
d’une clientèle électronique ou éleotroteebolqiu

Anglais parlé Indispensable
Rémunération élevée - Voiture de fonction

Envoyer C V. photo et prétentions sons n» 76.008 &
contesse Publicité. 20 . avenu* de l’Opéra.

75040 Parta codex 01, qui transmettra.

TOULOUSE
Société da TOU-Traitement
informatiquem Temps Réel
opérant sur tout» ta France

recherche

UN ANALYSTE
* S2

lî2^Jon ’ a
H2îyy et «“finition da$ solutions

dé gestion auprès des clients,

• iïï» lla*!?n d«s systèmes « suivi du fonction-nement des programmes.
Formation IUT ou équivalent avec expérience
similaire en matière d’informatique de gestion.

Adresser httra manuscrite + C.V.
référence8160Nè :

sous

&
El

,54'bls, rue d'Alsace
31000 TOULOUSE

I INGENIEUR
MECANICIEN

V

Très HautNiveau

Nous somma une Enaepiiw Moyenne de Con*-
tiuction Mécanique {Ouasr-AttamiquaL prospère, née
ambitieuse, définitivement tournée vers lu marchés
extérieure f70 %). Noua créons la poste de Directeur
da neohefchee Applquéa A du Développement da
Produis Nouveaux.

Il sers ingénieur diplAmé d’une Grande Ecole, aura
38 ens environ, sera bRinque Anglais. U sera doté d’une
très soude culture technique. A défaut d'une expé-
rience très approfondi* dans les domaine» du maté-
riels ferroviaires, poJds-taurda, autos, transmissions,
engin» agricoles et TP, véhicula spéciaux, sic. qui
nous intéressent, I aura un goût indbeutabta pour csa
domaines è propos da la mécanique, l'hydraulique. Iss
systèmes de transmbstona, etc. Enfin, B faut être
motaRe, très ambitieux et aussi bon gestionnaire
qu'snknataur».
La rémunération ne cwmituera pas un obstacle
pour noue.

Adressez votre CV. détaOâ + photo,
sous référence 14369,

à

S-N.P-M.-P.A.,1 OO.av.Charles de GauHe^
92522 NatiiBy.

Groupe 80SSARÜ

Société de DISTRIBUTION région LILLOISE
Rechercha

DIRECTEUR

ADMINISTRATIF ET FINANCIER
Agé da 28 ans minimum.

Véritable bras droit polyvalent
du Directeur Général dont 11 dépend.

H aéra chargé :— d'Assumer la fonction financière de l’Entre-
prise.— De mettre en place tm équipement Informa-
tique.

Formation souhaitée ; p R r; », cm
Ecole de Commerce (option comptabilité).

Rémunération proposée : 90 000 F.

Env. C.V. man. et photo è ba. bovaFE, bp. 13,L rue du Commerce. 51350 CORMONTREUTL.

Peur participer a «s études
dfimMOs, Bureau d'Etuda

d'ingénieurs conseil, recherche
UN JEUNE

WpJémé
tailles (0

PAYSAGISTE

HORTICULTEUR
» de I'E.n.S.h. de Ver-

.
'tes (ou équivalent). Ce spé-

cialiste a l'expérience «t le
goût du travail d'études et de
terrain («ménagements, infra-
structures notamment). Le can-
didat retenu est disponible rspL
dwwii pour travailler en
LANGUEDOC - ROUSSILLON.
«Burer des déplacements w
Prince et. le us échéant, des
missions « l'étranger Marri
d'edr. votre candidature (Joindre
C-V •t indiquer dernière rému-
nération) en saérifiant sur l'en-
«•topo* ’a référence ne mi è :

». bd des italiens
75002 PARIS, qui transmettra.

ATTACHE

DE PRESSE
ViMJOrtarrt calHxroe tenu è Lyon

Œ-ai septembre,
recherche

ATTACHE DE PRESSE
. qualifié

pour FEATURES et contacts.
5'adr. Echanges intemUOBacx,

32540-20 .

Agence d'études urbaines
recrute

UH URBANISTE

ARCHITECTE
[Ayant déjà une solide expè
I rlenca dans le domaine di
l'aménagement on métropole

:

études da centra, plan d'accu
patfon du sol, prêtais. Ecrira I

NJ»JL, ZL nie de Sirasbourg,
44000 NANTES.
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OFFRES D’EMPLOI
La ligna

46,00

La ligna T.C.

52,62

DEMANDES D’EMPLOI 11,00 1L5B
IMMOBILIER 32,00 36,61

AUTOMOBILES 32.00 36.61

AGENDA 32,00 36,61

PROP. COMM. CAPITAUX 85,00 9724

Annonces ciaikes
offres d'emploi offres d’emploi offres d’emploi

ANNONCES ENCADREES

OFFRES D'EMPLOIS
DEMANDES D'EMPLOIS
IMMOBILIER
AUTOMOBILES
AGENDA

Le nftn mi. T.c.

27.00 30.89

aJ» 6.86

21.00 24,02

21.00 24,02
‘

21.00 24.02

REPRODUCTION INTERDITE

offres d’emploi

Notre entreprise développe de très importants projets cfétude etde construction d'ensembles Industriels

de haute technoiogie.

L^jfivereftédestechniquesutffiséesetnmportancedesorganismescfientsa^ifêrentà laDMsJonCboTïCnation
un rôle déterminantdans faboutissement des réalisations qui nous sont confiées.

Cest pour cette division que nous désirons recruterun

ingénieur grande école
ayantacquis uneexpérience de 8 à10 années dans
riooéniene (process, mécanique, électricité : contrôle-

commandeou installation générale).Oneexpérience
ou une formation de base dans le nucléaire serait

vivement appréciée.

Participant à félaborafion et à la rédaction du plan
directeur de projet, ses fonctions déboucheront très

rapidement sur le contrôle et la coordination des
travaux des Départements cfÊtudes; garant technique
de ^avancement des projets, cet ingénieur sera en
charge de la gestion des plannings, Févaluation

technique et financière des modifications, la recherche

de solutions auxproblèmes tedtniques& la

préparation des prises de décision par les lespansables
de projets et la hiérarchie de tentrepnse-

Ces fonctions requièrent de réeDes qualités de
négociation etde créativité, nécessaires pour foire

aboutir les relations qu'elles ImpBquent aussi bien
avecnos services, avec les grandes Administrations
techniques (Mines-) qu’avecnos clients.

Les demandes derensewnemerte complémentaires,
ou les dossiers de candidaturesontà adresser;

sous référence,30215 b Havas Contact
156, bd Haussmann, 75008 Paris.

Bernard Julhiet Conseils,
â travers 28 ans d’expérience dans le conseil en commercialisation, asu être l’initiateur

d'une démarche originale, qui intègre avec le partenaire-client réflexion et mise en
route des solutions retenues.

Son département audit recherche un

audit^côfïïmerciaJ
Sa mission consiste à a;

ration de la fonction o
• de procéder à nue A
données del’enirepr

de proposer des api<

concernés.

• de construire Vmsirc

bons retenues et dtef

L’homme que nous rie

merciaie (HEC. ESSEC
11 a vécu la mise en pla

aux entreprises avec lesquellèkfl collabore mie amâio-

i quanbtauVe-ei qualitative à partir de l’ensemble des

lâioration et de les ite avec les hommes

• de construire rmstrament le mesure pennanentpertrîmairt de contrôler les solu-

tions retenues et dWfectuot les révisions pçricxCques nécessaires.

L’homme que nous reçhercHcnis a 3jUm$miniamni. une forraîuion supérieure com-
merciale (HEC, ESSE& SLJ£jd«r'CO...) et comptable (D.E.G.S. ou équivalent).

11 a vécu la mise en plac^omplête de méthodes de travaiLnouvdJes dans une entre-

prise et/ou a exercé la foration d’anditeur financier. Nerfjs souhaitons qu’il ait une
approche humaine des problahe^lui permettant de débmicher sur des solutions réalis-

tes avec ses partenaires-clients.^ —
C’est à Tune des sociétés de notre groupe, Bernard JuhSet Psycom, qne nous confions
ce recrutement. Ecrire sous réf. B 6522 à Mme Greff, 1, rue de Berri, 75008 Paris.

RANKXEROX
recherche

pour portidper au développement de
son Informatique des

INGÉNIEURSDÉBUTANTS

Nos équipes de développement sont chargées de fôtude
et de ta réalisation de systèmes de gestion nationaux et
Internationaux.

Pour mener ô bien cette double mission, nous souhaitons
renforcer nos Services en recrutent de Jeunes Ingénieurs,

diplômés Grandes Écoles ou de formation universitaire et
possèdent une bonne connaissance de rAnglais.

Merdd’adresserlettredecandidature etC.V.sous Réf.C.48
à Fabienne GUÉRIN - Sce RecrutementRANKXéRQX 4. rue
Nicolas Robert 93602 AULNAY-SOUS-BOIS.

RANK XEROX

filialiser

Réussir à filialiser une' des activités d'un grand groupe pour aboutir
à une P.M.E. concurrentielle et rentable n’est pas chose facile...

D'où notre recherche d’un directeur susceptible de mener à bien cette

opération et d’assurer la responsabilité d’une affaire de 400 personnes

(production, commercialisation, animation, gestion,etc—)

S n'est pas nécessaire d’être un grand technicien mais il faut avoir

une expérience certaine de la production en grande série (industrie

légère de transformation, main d’œuvre féminine) et les caractéristi-

ques d’un entrepreneur qui a déjà réussi des challenges difficiles.

Nous avons confié au conseil en recrutement SERCA le soin de nous
présenter des candidats susceptibles' de répondre aux exigences de ce

poste à exercer dans le sud de la région parisienne. Braire sous la

référence 784 133 M.

Sirca
64, rue La Boétie 75008 Paris.

Fonction

Approvisionnements,

Notre Groupe (électronique - électro-

technique) recherche pour sa Direction
des approvisionnements, située, à Paris

•UNJEUNE CADRE
débutant ou ayant un début
d'expérience (-5ans)

Le candidat de formation supé-

rieure (écomonique - commerciale
ou technique) participera à la

coordination des approvisionne-

ments.

La pratique de l'Anglais courant
est indispensable.

•UNCOLLABORATEUR
débutant ou ayant un début
d'expérience (- Sans)

NiveauBAC .....

Anglais souhaité
Le candidat participera aux tra-

vaux d'analyse des approvisionne-

ments et eh assurera la gestion

administrative.

Adresser lettre manuscrite, CV. photo
et prétentions sous réf no 74877 à
CONTESSE PUBLICITE 20. av. Opéra
75040 Paris Cedex 01, qui transmettra.

Philos
Medical Systems

Pourson centre de développement et de
fabrication dè matériel de radiologie

à Carrfènss-sur-Seîne 78

jeunes ingénieurs
• Débutants ou ayant quelques années
d’expérience, possédant une solide formation

électromécanique et électronique Itype ESE,

ENSAM, [SEPJ et désireux d'avoir la

possibilité d'entreprendre une carrière

industrielle complète.

• Les candidats retenus seront orientés dans
un premier temps soit en FABRICATION, soit

.

ou Département ETUDES, et ultérieurement, ils

pourront aborder d’autres fonctions

industrielles : fa QUALITE notamment
Connaissance de l'anglais nécessaire.

responsable

développement
électrique

a Ingénieur ESE ou équrvcferrt.ïf sera

responsobfa auprès du Chef du Département

Développement, detous les aspects

électriques et électroniques de nos appareils.

Une expérience de plusieurs années acquise

dans l'industrie, sur les automatismes (circuits

de commande et asservissements de systèmes

électromécaniques) est nécessaire, celle de
la mise en oeuvre des microprocesseurs serait

appréciée.

• Des contacts internationaux nécessitent fa

pratique de Tangiais kr et parié.

Ce poste ouvre des perspectives de carrières-

intéressantes dans fa Société ou fa Groupe
pour un candidat de valeur.

faire avec CV.efphoto au: Service cki J
Personnel - 177, rue de Bezons- Jk

.
78420 CARRlERES-SÙR-SQNE

' JOUETS
Nous sommes une société française, filiale tftin groupe international de premier

plan, spécialisée dans l'Industrie du jouet Notre Directeur Général Marketing

recherche pour une de nos filiales (CA. 50 M-F.) un jeune cadre ppur lui confier

jeposte de

CHEF DE MARKETING
Votre formation 'commerdale-supérieure. votre maîtrise de la langue anglaise,

et votre expérience professionnelle confirmée dans le domaine du marketing

vous inchent aujourd’hui à rechercher un poste de responsabilité vous permet-

tant d’évoluer à terme vers la direction du marketing. Vous êtes peut-être sensi-

bilisé au monde du Jouet, mais surtout vous avez un esprit concret le goût des

Initiatives et le sens de la décision- Vous avez des connaissances suffisantes

en gestion pour être en permanence sensible aux notions de coût et de marge.

Vous aurez la responsabilité d’une petite équipe (chef de produit styliste—

>

et avec elle du suivi et du développement des gammes de produits existants,

et de la création de nouveaux produits. Vous serez amené à voyager à l'étranger

et â y négocier des contrats. Vou£ serez en rapport étroit avec la Force de vente,

(^production. et, bien sûr, nôtre agence de publicité. Réf. 5225 M

- industrie fromagère — Nous sommés une Importante société (CA. 380 MF.,

7 unités de production, 1000 personnes) implantée dans quatre régions. Notre

spécificité nous entraîne b gérer d'importants flux de matières premières entre

nos usines el/ou avec l'extérieur, et de sous-produits vers des complexes de
traitement, par le biais de transporteurs extérieurs. Pour gérer au mieux ces

ressources, et faciliter nos approvisionnements, nous créons un poste, basé
dansTYonne, de

RESPONSABLEDELALOGISTIQUE
Vous avez une formation supérieure. IUT - DÛT- Maîtrise (mathématiques.

- physico-chimie, biologie appliquée aux industries alimentaires) et une expé-

rience sérieuse de plusieurs années des problèmes de logistique; la connais-

sance théorique ou pratique du domaine du lait serait un atout appréciable.

Vous aurez la responsabilité de la création d’un service concernant bien sûr

les problèmes de logistique (et-donc des transports), mais aussi la fonction

ordonnancement et les achats (hors lait). Vous êtes donc particulièrement

intéressé par les problèmes d’organisation et de gestion (optimisation des
coûts), tout en étant un homme de communication dont la mission essentielle

reste de servir à temps en qualité et en quantité nos différents centres de pro-

duction. Vos qualités relationnelles, votre rigueur de pensée votre esprit de
décision serontdes atouts importants pour réussirdans cette fonction complexe.

Réf. 5226 M

Si vous pensez avoir le profil de Tune des personnes que nous recherchons,
écrivez A Roland Gardeux. en précisant la référence ; il examinera avec vous
les possibilités d'une future collaboration.

CONSEILS DE
/ClSirU1

DIRECTION
sa RUE DE LISBONNE - 75008 PARIS o-

Un.des premiers groupes pharmaceutiques français

recrute

pour son CENTRE DE RECHERCHE (Paris)
ON

RESPONSABLE DES RELATIONS HUMAINES
Dépendant du Directeur Administratif,

il sera chargé d’assurer l'ensemble de fa Fonction Personnel.

CONDITIONS REQUISES :

• Etudes supérieures eu équivalentes ;
• Expérience plusieurs années dans la fonction ;

' • Anglais courant.
La préférence sera donnée & un candidat ayant l’expérience

da la rte d'un Centre dis Recharébs.

Adresser C.V. manuscrit avec ptioto récente à n® 75 908 CONTESSE
PUBLICITE. 20- avenue de l’Opéra. Parts-1* qui transmettra.

Responsable Etudes
S« 000 I r- (II. OU F.»

Groupe leader dans sa branche (location-service textile aux industriels et aux collectivi-
tés, effectifs 4.000 personnes) propose à un (une) jeune prolessionnelfle) des éludes et
de la Recherche Marketing de créer la fonction au sein de sa Direction Commerciale
Générale.
Dipiômcte) d'une Ecole Supérieure de Commerce, fefla) candidat doit être entraîné
aux études en liaison avec l'informatique. Dans un premier temps, D(elie) devra créer
sou outil de travail en vue d’assurer dans un deuxième tem ps la prise en charge des étu-
des et recherches destinées à guider l’activité commerciale du groupe.
Envoyer C.V„ -photo récente et rémunération actuelle sous référence 808273 M (à
mentionner sur l'enveloppe) à Madame LIPSZYC.
Le secret absolu des candidatures est garanti par :

BERNARD KRIEF CONSULTANTS
1, rue Danton 75263 Paris Cedex 06

CONTROL DATA FRANCE recherche pour son département
CONSEIL et APPLICATIONS

INGÉNIEURS
TECHNICO-COMMERCIAUX

Confirmés
Vous avez 3 ù 5 ans d'expérience et vous ©tes motivé par ta vente de
grands systèmes.

Nous apprécierons essentiellement votre connaissance du marché Infor-
matique et plus parttculèrement l'expérience du materiel et du tagidel
que vous avez acquise chez fui des principaux constructeurs informa- $
tiques.

;
- |

Proposez votre dossierde candidature à M: GARY .%
‘ CONTROL DATA 19^. rue de Bercy 76582 PARIS CEDEX 12. I

CONTROL
Data
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OFFRES D’EMPLOI
DEMANDES D’EMPLOI
IMMOBILIER
AUTOMOBILES
AGENDA
PROP- CQMM. CAPITAUX

LüHgM l*Hp»T.C.
48,00 &JBZ
11,00 12^8
32JW 36,61

32.00 36£1
32£0 36,61

85,00 97,24

annonce* cuusees
ANNONCES ENCADRAS
OFFRES D’EMPLOIS
DEMANDES D’EMPLOIS
IMMOBILIER
AUTOMOBILES
AGENDA

T.C.Lbmin col.

27.00 3089
6,00 086

21.00 24.02

21,00 24,02

21,00 24,02

offres d'emplo
REPRODUCTION INTERDITE

offres d'emploi offres d'emploi offres d'emploi

y Les unités cTÉtudes et de Recherches
d’ÉTUDES ET PRODUCTIONS SCHLUMBERGER

regroupent des sderrtifïques de formations diverses. En relation permanente
avec nos centres de Recherches et de Développement {R1DGEHELD

Connecticut et HOUSTON Texas], leur râle est de définir et mettre en
oeuvre de nouveaux outils d'exploration, d'évaluation et d'exploitation des

gisements pétroliers.

Pour renforcer notre Département PHYSIQUE,
nous 50uhaitons.nous adjoindre deux

INGENIEURS
ELECTRONICIENS
diplômés d'une Grande École et

ayant, de préférence, de 2 à
5 années d'expérience en électro-

nique d’instrumentation. Leur mission

consistera à définir et développer
l'électronique de nouveaux capteurs

Schlumberger, et à analyser leurs

performances.

Ils travailleront dans ce cadre en
étroite collaboration avec les

physiciens et les informaticiens du
Département, ainsi qu'avec les

centres de recherche r

établis aux U.S.A. I

Ces fonctions doivent débouchero
terme surdes responsabilités de
conduite de projets.

'

Cette évolution rend donc
nécessaire un réel potentiel de
développement des compétences -

de la part des candidats.

Lettre de candidature et CV détaillé §
sont à adresser sous réf. 7843 £
à Études et Productions 9
Schlumberger Directiondu Personnel g

26, rue de la Gavée, ,

CLAMART.

Schlumberger

CONTROLE
DE GESTION

L’un des premiers groupes français de pétrochimie et'de matières
plastiques propose d’intégrer dans une équipe très performante de
corrtrflle de gestion un jeune cadre débutant ou ayant un ou.deux'
ans d’expérience.

Nous souhaitons rencontrer des candidats ayant une formation de
base d’ingénieur Glande Ecole et une formation complémentaire
économique de haut niveau (ENSAE appréciée). Les qualités humai-
nes souhaitées sont : facilité dans les contacts humains, grande puis-

sance de travail, esprit d’équipe.

Lieu de travail : La Défense.

Seuls les candidats répondant aux cinq critères énoncés sont Invités

à adresser d’urgence un CV détaillé et une lettre de motivations sous
référence M 5103 AW,

Une réunion d’information est prévue 1 Paris le 1 3 septembre.

5 rueMeyerbeer, 75009 Par'»

Notre Division SIMULATEURS & SYSTEMES ELECTRONIQUES recherche

pour augmenter ses équipes LOGICIEL

jeunes ingénieurs

informaticiens
Pour leur confier:

• la réalisation de logiciels de base,

• l'analyse et la programmation de systèmes temps réel,

• la modélisation de systèmes complexes en vue de leur simulation.

Connaissances MITRA 125 ou SEL 32 appréciées.

Anglais lu nécessaire.

Ueu de travail: TRAPPES (76) ou OSNY (95).

Adresser C.V. avec photo et rémun. souhaitée sous réf. 78/19 M à B. LETOURNEUX.
Service du Personnel, LM.T. Division Simulateurs et
Systèmes Electroniques BJP. 116, 78192 Trappes

1ZLL.M.T.

Biens d’équipement électrique

Directeur d’Agence Paris
140 000 F

Leader sur nos principaux marchés et en progression dans notre

branche, noos renforçons nos structures commerciales et notre réseau

de distribution pour toutes nos gammes de produits, à base électro-

mécanique et standards.

Nous confierons la direction de notre principale agence en France,

couvrant Paris, sa région et quelques départements,-- à un -

«

patron»

au profil de «gagneur» stimulé par des responsabilités élevées :

commerciales, de direction des hommes et de gestion.

Sa formation de base peut être commerciale mais des connaissances

en électrotechnlque sont souhaitées. Il a l’expérience de la distri-

bution de biens d'équipement électrique léger auprès de grossistes

et Installateurs ou de leur vente directe aux utilisateurs.

»élé

)

Adresser lettre manuscrite + C.V. détaillé sous réf.

23508/M à M. J. FOURNIAT, Sôlô-CEGOS - 33, quai

Galliem. 92152 SUHESNES qui s'engage à répondre

et garantit une totale discrétion- - r\

POSTES ET
TELECOMMUNICATIONS
direction du personnel
ET DES AFFAIRES SOCIALES

. LE SECRETARIAT D’ETAT
recruta des informatidens par concours

60 ANALYSTES

SYSTEME
Inscriptions jusqu'au 8 Septembre

Epreuves écrites les 9-10-11 0ctobre 1 978

Inscriptions Jusqu'au 8 Septembre
* Epreuves écrites les 12 : 13 Octobr*1978

Formation rémunérée
Avantages indemnitaires

'

Accès aux emplois supérieurs

.

RENSEIGNEMENTS ET INSCRIPTIONS

PARIS
DIRECTION DES POSTES DE PARIS

140. Boulevard du Montparnasse
i

75675 PARIS CEDEX 14

PROVINCE
DIRECTION DEPARTEMENTALE DES POSTES
au chef-lieu du département de résidence

Noussommes une entreprise moyenne en plein

développement.
Nous recherchons pournotre siège social situé

prés de la Porte Maillot notre

CHEF COMPTABLE
Vous avez -environ 35 ans. -

Vous occupez depuis 3 ans environ un poste de
comptable 1ère catégorie dans une entreprise
moyenne. - - -
Votre expérience professionnelle est de 10 & 15
ans. .'•
Vous avez de bonnes connaissances de comp-
tabilité sur système informatique.
Vous êtes familiarisé avec la gestion de trésore-
rie et la gestion administrative du personnel.
Vous êtes capable de diriger un service avec
autorité, tout en maintenant unbon esprit
d’équipe.. : .

Vous êtes très rigoureux tant dans ta program-
mation que .dans l'exécution des travaux qui
vous sont confiés. ' *

Votre capacité de jugement vous- permet de
participer au contrôle de gestion de l’entre-
prise.

. .

SI le poste quenous vous proposonsvous inté-

resse, vous voudrez bien adresser un C.V. ma-
nuscrit accompagné d'une photo à

PUBLICITE NUIT ETJOUR Rét 21008 •

3/5, rue des Graviers 92200 NEUILLY, qui
transmettra.
Nous répondrons à toute candidature et vous
garantissons la plus grande discrétion: .

THOMSON-GSF
ACTIVITES PERI-INFORMATÏQUES

' pouf études de systèmes à micro-processeurs

2 à 3 ans expérience'

conception/mise aupointcircuits digitaux,

.

Connaissance 8080 et micrologicæl souhaitable.

ELECTRpNIQÜEyiNFÔRMATIQUE

adresser C.V. détaillé à .

MonsieurMICHONftEAU, La Boursidièrp, R.N. 186
. 92350 LE PLESSIS ROBINSON -

Chef des Ventes

IhBTRIJTVŒOTATION SCIENTIFIQUE
rCOULT!»!^ déjà trader my le marché <fe 1

fjèo! poitedcQKfdes YQttct pour sz otadcdc mbjmrotyitufm
)

. . me, «ranukirotoic.dummungrappi^, «naiyiede «niriaca.qc—
«^iminxccrciipoicatedevatggTiivtraaxmcoianigxâ^d^mci
tttacsndneravie
bbonaufac boa au secteur
U£n^nofarniatk»deI
manafc«arIctmiïiLl.._„
pampj5caate9Q1Vdataqptea
l’expfakocccniHHniiiln. .

-

MaqireFERCHEm icnxacfe dsod adnaser vubeGTC, photo rfante ctséaoafatffaftacfade
soin rtt 805186M (â ondouiîa- sur Pandoppe).

fflmftiitmif fft fnnui jmr »
. ,

..

BERNARD KRIEF CONSULTANTS
1. rue Danton 75263 Parts Cedex OS

Xa théorie du marketing, tous la connaissez Moi car vous êtes déjà
chef de prodnfta chexim oeg grands de ralTmAntarfp»

Vous avez peut-être aussi goûté à la vente et votre expérience de la

publicité est convenable.
_
Nous vous proposons, toujours l’ali,

mentaire, avec des produits ayant une benne notoriété et une posi-
: mettre en pa

""
tion de leader de métert en pratique cette expérience.

Notre dimension (CA 250 ME
tentent vos responsabilités et no
â’aatrës aspects de là vie de Te
(analyse de la valeur
vient usme^.), de la g»*
commerdaJisatkm (venté, publicité,—) et tou
envisager vers quelle direction évoluer phis tard.

d’assumer concè-
de vous pencher sur quantité
: an niveau de la production

de la qualité et des prix de re~
comptabilité, informatique^.), de la

r-) et TOUS pourrez «nsi mienx

-tivc vous intéresse, écrivez aux consultants du cabinet
:SIRGA sous référence 781 129 M.

Sirca
64, rue La Boétie 75008 Paris

Un des premiers groupes de l'industrie des services
ALIMENTAIRES et TOURISTIQUES, 2mfllmrds CA.,
siège à PARIS, recherche pour renforcer son équipe

ingénieurs organisâtie»

analyste de gestion
Ces fonctions conviendraient ;

^NGËNŒUKSORGANISATION : & des débutantsdyna-
miques, diplômés dru» grande école de gestion, de
ccraunatte.d'fagénfcar ou d'anefecoiié. -

ANALYSTEDE GESTION : à des débutants issus do
Sop. de Co. Province Da Paris, on ESSEC.

Lq candidatsretenus seront formés dans rentreprfce ara
tmuaques dc-Ieur fbnetton et partidpezont à des misskmx

'

tes complétés, comprenant l’analyse, ta conception et la
«alisation des projets. Aprèsquelques années d’exerdee
QÇ feUT fonctK>a,il3 seront deàfanSs à stactâc dans ta
bjeaichiB opéraijoimcfls dugroupe.

Adresser lettre nwntxmrifn, CVetphoto icrasiéfclél TA,
' ' ' 33.rue de MromcsnD,

7S008j“‘-
Discrétion' assurée. J

* -

.fl'iVïViy
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OFFRES D'EMPLOI
DEMANDES D'EMPLOI
IMMOBILIER
AUTOMOBILES
AGENDA
PROP. COMU. CAPITAUX

La ligna- La ligne T.C.

46.00 52,62

11.00 12.58

32.00 36.61

32.00 36.61

32JOO 36.61

«5.00 97,24

offres d'emploi

Annonça cmifca
ANNONCES ENCADREES Le m/m ml. T.C.

OFFRES D'EMPLOIS 27,00 30,89

DEMANDES D'EMPLOIS 6.00 6,66

IMMOBILIER 21.00 24.02

AUTOMOBILES 21,00 24J02

AGENDA 21,00 24,02

offres d’emploi offres d’emploi

REPRODUCTION INTERDITE

offres d’emploi

Proche Région Parisienne Sud

Deux Ingénieurs débutante
Formation de type « Centrale, »

et' •

Un jeune diplümé
H.E.C.,, ESSEC ou Sup. de Co.

qui auront rapidement l'occasion
d'initiatives et de responsabilités.

Notre société — 10 unités de production, dont 4 â l’étranger — fait

partie d'un Groupe Industriel français réalisant un CA. de 1 milliard,

leader sur ses marchés.
En 2 ans, nous avons intégré, avec succès, 4 Ingénieurs débutants.
C'est en vue de réaliser nos plans de développement à 5 ans que nous
recherchons 2 ingénieurs ainsi qu'un économiste.

- Nous les préparerons à leurs futures responsabilités par une formation
qui s’échelonnera sur 2 ans et se déroulera comme suit :

1. prise de contact avec -notre organisation et nos principaux services
et usines ;

2. — pour les 2 Ingénieurs : . . .

affectations successives de six mois environ dans nos unités de
production et services centraux ;— pour le candidat de formation économique ou commerciale':
affectations successives dans les services commerciaux, de ges-
tion de production et de contrôle de gestion.

Ils auront des missions précises, les Impliquant fortement et leur per-
mettant d'utiliser et de valoriser leurs connaissances, de développer
leurs potentialités et d'acquérir une bonne compréhension des problèmes
de notre entreprise.

Au terme de cette formation : nomination à des postes de responsabilité.
Possibilités de carrière très ouvertes,' impliquant, pour les 2 ingénieurs,
un passage obligé en production.

I Adresser lettre man. + tXV. détaillé ss réf. 71484/M

[
pour les ingénieurs, 71485/M pour les diplômés HEC—
à fl "VERDET. Sélé-CEGOS, 33, quai Gallieni,

92152 SURESNES. (

Rédacteur
. 60 000 *

S ODEMA SOCIETEDESERVICES
i

ty» v taunvama pouraanrer la proiccttoa de»
nurgmes«Mpaoesaim grand nombre d'entreprises françaises A IravenTlemonde. EDc recherche
un muctenr pour son dépaneraeat ànuutr, • -*•*'
Et) liaison directe avec le Directeur Général,la mfesioadece coHaborafeurest de conseillerles entre-
pris* française exppruuiœ dans la protection de k«BiMarques et de faire rfaEser, par llmermé-

r
** ” démarcfaq juridiques et adminterratives ntemîw.

.

I

R^StROÎlÆ?
rfcPUCa l6aUm ' g rir- 807257M (à mentionner sari'exreckjppcJ &

Le «wnahwtodrscandhhnirMnt garanti par:

S)TV7'/^> BERNARD KR1EF CONSULTANTS :

I dj IKKC 1, rue Danton 75263 Paris Cedex 0B .

\ 'tv-ri K mytë-Xï 177

mW .
chez nous, vous suivez de très près les

r
‘

' techniques Informatiques de pointe. ,

'

e
Nous avons doublé nos effectifs tous les deux ans, et nous,continuons 1

• cette progression Importante pour être en mesure de répondre à une
demande croissante.

Nous recherchons pour Paris et Lyon des

ingénieurs logiciel
qui participeront à Pétude et à la réalisation de prafets Informatiques;
• Expérience appréciée en système où application dans les domaines
Industriels (réf. HJ/1) et gestion {réf. ILg/l).

Ecrivez nous en précisant la référence et le lieu de voire choix A ta

^
' Direction du Personnel de DIGITAL EQUIPMENT FRANCE ^

vbctWI*ïïî5i£V

Cadre Kxport

Un iroapç français exportant dans 70 pays redbanAc un collabcgatcpr ayant le pottii-
tïd pour devenir directeur à 1 exportation»
H aurapour mission d'assumerte relationsavecladtcnttt4.demener Tes négociations

liittiigi»

Société industries* et de distribution en développement constant (CA
600mtBloiadeJiïancqll nOusnehend*mun:

Ctotrûtmr degestion

Basé à Parût, tt apportera son concours au Dinctarr Financier par Vitu-
dn et fa mite au point ait plans comptables^ ica études financières et le contrô-
le de kt gestion tant au ntvrau du siège que des filiales auprès desquelles B aura
égalementun rôlede canstd.

En collaboration avec tes services commerdUDC et techniques, S partiet-
pera à ta coordùmion des plansfinanciers. . .

Ses interventions auprès de nos JBMcs étrangères exigerons de bd une
perfidie mnOrtxe de nmgbds et une carminé mobmté pour des déplacements
fréquents mats de courte durée.

Ce poste devenir conviendrait à lot feune tSpiâméde renseignement
supérieurcommercial (BEC, ESSEC, ESC~4 ayant quelquesannéesd'expériencem qwtBtédhttdh ou contrôleur de gestion.

M La candidature* (lettre manuscrite et CV) sont& adresser vous référence
7880à :no carrières 92, rueBonaparte 7SQ06 Buis qui transmettra.

200 personnes -NCnfON (60) '

Depuis sa aèaflon lya 5 are. la ftelefircnçafae dlir
des prembabbcuRloReuropéens conncfltLTO
iqpkie expansion el aôeCfxxrsâconderte
Dtecteirdes Ushes, tes poésies de *

INGÉNIEUR

1 est chargé d'étudier et de lâcdsar teshstalaBors
noüvoiBsetftnpIcntotlon du matériel B contacte
tesfounfesew, négocie lescondttore prépara Iq

dossierdes prqfets et pas» les marchésaprès
accord avec ta dkecBon.
B de* suivre et coordonnerb montage et lambe
enroula .... ,

Cesf un Ingèrieur ayantacqiis uneexpédance
diveretfide dans les domaines éled>ique£ -

mécaniques et Aides au sein dune moyenne
entreprise.

Rémunération de radre deTOOjOOO F. selon

l'expérience.

Pratique de lalangueatlenumcletréssouhaftée.
Référence 74056 M. .. . .. ?•;

DU PERSONNEL
BO.OOOF+ : '

defcmxrifcnsupôrteLreCUcenœenCio^en :

Psychologie. B»-),la une première expérience de
gesifon-de personnelde préférence en urina et
soühafle mahfenant dans une unBé â laie
huitaine, ôtre respanstiite de fenserrtJte de la

fonction.

Iétude etmetenplace unsystèmemadame de
gestion du personnelet supervise également un

" cerfchnontoBdetiovqixodmtiWolIts.,
Référence74057 M.

i— Écrire avec CVdôtaBâ.

)

en prèdsarit laréférença ûDiJousset

ptein enrytoi
KJ. tue duMc* 75002 Paris. .

JEUNES GENS
9 vous:
• recherchez une activitédynamique; -

• êtes attirés partes contactshumains.
• avezdes aptitudesà convaincre.

• souhaitez “faire ‘ votre situation dans fa Région
Parisienne,

Hxsas,
de la Région Sud de PARIS

voue permet, à Hssuacfun stage de foiimatioti

rémunérée, rfenvtaager des penpacthraa Intéres-
santes de promotion dans le domaine de non :

MATRA#
recherche pour le Direction Gesticn-Compmbifitê :

CADRE
Dans rïmmédter, 11 est chargé, eu niveau de la
"Cellule Bilan", d'élaborer et de mettra an place le
système at les procédures permettant le rapproche-
ment systématique des résultats de comptabilité géné-
rale et de comptabilité analytique,' tant au niveau
central que dans les unités décentralMes.
Evolution possible sur des études prévisionnelles de
bilan, contrôle de gestion, plans â moyen terne.
Ce poste conviendrait è un candidat de formation
supérieure (E-S.C. - Maîtrise de gestion. . J avec ta
D-E.C.S. complet. Une expérience de quelques années,
acquise dans un cabinet d'expertise ou d’audit compta-
ble est souhaitée.

Adresser CV, -rémunération souhaitée et photo
an indiquant la référencé NK 3S3

MÀTDA R. KORFÀN ,TIM I VIH BJ». N® i . 7814Q VELIZY

cin..n lng service
.

-
.

IslPaso COMPANY -

Filiale Société Américaine
mdustde du gaz, recherche

énmomiste
Fonaation : Grande école de Commerce ou
licence $ce Eco -hétudes aux USA, ou. MBA
économie+étvdesen France^Parfaite connais-
tance de iangkû&et du français.- .

Expérience : 2 ans minimum^
Fonctions : développement et analyse des
budgets, études économiques, financières et
quantitatives.

.

Salaire en fow^icai de Pexpérieucb. .

Envoyer C.V. avec rémunération actuelle â
Mr Dunavant - ELPASO -TourFiat .

-

920S4 -Paris la Défense.

Ingénieur AGKO,
ou HtÇ. ESSEC

PARIS

Etablissement financier évocation agricole, nous avons nu rôle d'institut de develop-'

pernenr notanuneut dans le .secteur Collecte des céréales et approvisionnement.

Nous recherchons pour notre service «Produits Céréaliers», un jeune cadre qui cfTec-

tuera hsang «n premier temps, des études économiques et finaudères d’entreprises,

dont ü. prendra en charge^nc on deuxième temps, le suivi de gestion.

Cette fonction conviendra donc A un candidat formé aux techniques de gestion et

ayant de bonnes notions d'économie. Elle impliquera des contacts nombreux et variés.

Envoyer C.V., photo récentê.et rémunération actuelle sous la référence 807256 M (à"

mentionner sur l’enveloppe) à Madame LTPSZYC.
Le secret absolu des candidatures est garanti par :

BERNARD KRIEF CONSULTANTS
1, rue Danton 75263 Paris Codex 08

TRES IMPORTANT GROUPE INDUSTRIEL FRANÇAIS
- ,

'
.

' (Grande banlieue Ouest Paris)
' recherche

'

# ingénieurs système
sur gras ordinateurs

Jeunes dipIbmésINPG (ENSIMAG);ESE, ENSEEIHT^.
pour inforrnatique «système».

e ingénieurs grandes écoles
ENSA, ENST, ESE, ECPr 1NPG «

Dfimtants ou ayant urrë ou deux années 'd*expériénee, intéressés par des
: études au nivechi le plus avancé faisant appel à des techniques nouvelles

dans les domaines suivants

• propubFort, mécaniquedu vol.

• contrôla ta tnqectografriiiB .

• lovcM de.baseetd’appUcatkm sur mîni-ortfinatmirs.

Adresser lettre manuscrite avec C.V. détaillé, photo et prétentions à no
75908 ÇONTESSE PUBU ClTE 20^v. Opéra 75040 Paris Cedex 01, qui

Responsable

administration

des ventes

HO 000 I
-

r
RELATIONS HUMAINES
gestion du personnel

Colfaboratear dtrect du Secrétaire Général, ce cadre participera à
réJaboratfon des politiques et sera responsable de leur application
(formation, plans de carrières, bilan social etc. . J.
De formation supérieure, ta candidat fH. ou FJ. ayant obligatoirement

l

«Potence dans un servies de personnel et une parfaite maîtrise du /\aroit du travail devra : /V“ ?
vo,r «reertîranoe profonde pour tes problèmes humains v'— etre imaginatif dans la recherche des solutions~ être ouvert aux méthodes modernes de gestion' du personnel

Envoyer lettre de candidature manuscrite. C.V. et photo sous N° 2217 â
PARFRANCE PA.

4» rue Robert Estianne 75008 Parte •

Directeur des Services

Administratifs

' ' — • - SECTEUR BANCAIRE ;

P?litMIi^ri ,nn groupe financier important, se développant rapidement,

-
k * ses services adramistral ifs.

Sous gjetpOBsebaué au Directeur Général. D sopenrisera un ensemble de services (organisaiion,
jnioanauquc, compuûilité, contrôle de gestion, personnel et services généraux).

Otte fonction Wpem Convenir qu'j tm eanrfttto. fiaifd'anjiotag 32 ans, ayanr «rrpiWrtr^i-rpA.

^ DAtMKAL Vote remende de lui adresser tm résumé de carrière «pBdte sow la référence
tu725& M (à meniionner sur 1 enveloppe).
Le secret absolu des.candidat tires«g garanti par;

BERNARD KRIEF CONSULTANTS
1, rue Danton 75263 Paris Cedox 06

IMPORTAT BR0DPE BANCAIRE

. rwBerche pour PARIS

ANALYSTE-FINANCIER
'(DEBUTANT.00^04
SCIENCES BCO.

Dba do 'I A 2 -ans),
ou équlvalem:.

.

Adr. C-Vvphoto et prétautioaa g,Aéféc.' Î328 k :

P. UCQAU SLA. - BJ. £20 - 73TO PARIS Cedex 02
qurtraaameitnL ••

w5iSêmMIt
w«3
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OFFRES D'EMPLOI
DEMANDES D'EMPLOI
IMMOBILIER
AUTOMOBILES
AGENDA
PROP. CQMM. CAPITAUX

La llgn La Ugm TX.
46.00 52162-

11.00 12,58

32.00 36.61

324» .
36.61

32X0 36,61

85.00 97X4

annonces cmiiees
ANNONCES ÈMCADHEES UnrincoL T.C..

OFFRES O'EMPLOIS zrjoo 3069

DEMANDES D'EMPLOIS 6,00 . 6^8
IMMOBILIER 21,00 24,02

AUTOMOBILES 214» 244»

AGENDA . 214» 244»

REPRODUCTION INTERDITE

offres d'emploi

INGENIEUR
OU JEUNE
DIPLÔMÉ

INFORMATIQUE
Ifous souhaitez travaflfer en équipe
sur des projets enrichissant^ partf-
dper è leur Gonceptiorç, et acaraftne
wtre expérience professionnelle.
tous cherchez une atmosphère dy-
namique et Foccasfon cfutifeer des
techniquesdepointe (basesde don-
née* temps réel, télétraitement!),
HUafe Informatique du - Groupe
HAYA$ nos InstaUatibns sont implan-
tées h Nenffly-sur-Seïne.

Adressez rapidement un currîcu-
himvitaemanuscritavec salaire sou*
hoit£ b Attention de M. DARNEÇ
13^ avenue Owles-de-Gaufle à
Neuffly-sur-Seine. -

HAVAS INFORMATIQUE

NOUS SOMMES
L’UN DES PRINCIPAUX FABRICANTS

DE CHARCUTERIE EN EUROPE
C. A. du Groupa : 1 milliard de franc» français.

Effectif : 2joo.

Afin d’assurer l'expansion à l'exportation
- noos recherchons le

CHEF DES VENTES FRANCE
auquel sera confiée dans un premier temps l'orga-
nisation de la distribution en région «t
en Alsace-Lorraine, en coopération avec des
Importateurs.

Dans une phase ultérieure le réseau de vente
devra couvrir tente la France.

La fonction exige un candidat ayant une .grande
expérience pratiqua dans le secteur alimentaire
ou. al possible, dans le secteur de la charcuterie.
La connaissance de l'allemand est un atone. sup-
plémentaire.

Les candidats intéressés par -cette offre sont priés
d’envoyer leur C.V. manuscrit, détaillé, avec photo,
copie des oertillcat» et prétentions, directement
an siège :

FUEteCHWAXBNFABBXK Heinrieh NffLLKE et CO.
Export AbteUung Postfoch U23

D. «804 Verxmold.

IMPORTANT GROUPE

DE SOCIÉTÉS D’ASSURANCES
recherche

INGÉNIEUR
DÉBUTANT on ayant quelques années

d'expérience industrielle

FORMATION AJH. (MI ÉQUIVALENT

Le candidat retenu, après une période de
formation sera chargé d’eselster les entreprises
Industrielles assurées par ta Groupe, dans tes
domaines de l'évaluation dee risques, la prévention
et la gestion de leurs contrats.

CR POSTE DEMANDE !— une grande facilité de contact, une prise
d'initiative et une bonne présentation :— de» déplacements fréquents, en général d'une
Journée, résidence PARIS ou sa région.

Ce poete peut être l'amorce de développements
de carrière Intéressante dans la Groupe.

Adresser C.V., photo et prétentions sous U* 78454
CONTE&SK PUBLICITE. 20. av. Opéra. 73040 Parla

Cédex 01 qui transmettra.

offres d’emplo

DIRECTEUR
ne ü SUCCURSALE

mooo-i-
Constructeur Français d'une iris largegamme de

Matériels pour les Entreprises de Bêtement et;

TP. recherche le Directeur de son Agence de

Paris et lîe-de France.

Rattaché au Directeur des Ventes-France, dans le

cadre des objectifs définis avec celui-ci, il aura la

pleine respomabïütô du développement des

Ventes sir sxi territoire, en dirigeant et .en

animent evefc la plut large autonomie,un effectif

commercial technique etadministratifde 17 120
personnes.

V
Ce poste convfem 1 un homme de 32 ans au

moins dont l'expérience pratique, de 4e -vents,

de l'animation, de la itegoôatibn est trés cônfû-

mée.

Adressez votre CV.détail + photo,
sous référence 1436 i

SJé.P.M.-P.A.,1 00, av. Charles da Gaule.
92S22 Nauüfy.

LABORATOIRE PHARMACEUTIQUE -

INTERNATIONAL
recherche

liüif irtir Marketing

WdeProâeipgniité
Lescandidatsauront:
- 32 ans minimum
- une formation supérieure (grandes écoles,

médecine, pharmacie)
- une expérience à un posta de responsabilité

marketing et vente dans ^Industrie pharma-
ceutique.

- une connaissance parfaite de l'anglais. \

Ces postes peuvent conduire à court terme, des
candidats die valeur A despostesde responsabilité
au sein du groupe diversifié an produits chimi-
ques, agricoles,pharmaceutique*.

Envoyer CV et photo à no 759G7 CONTESSE
PUBLICITE 20jav. Opéra 75040 Paris Cedex 01

.
qui transmettra.

offres d’emploi offres d’emploi

Ingénierie et Conseil en Informatique

Société en pleine cxpamÿun, de Taflh». narinwitfc
.

recherche pont PARIS un

ingénieuren chef
Scs missions seront :

a l’estimation et l'encadrement de contrats im-
portants, utilisant le télétraitement et les bases
de données,

.

a la conception de produits nouveaux. :

a te conseil sur l'utilisation des techniques de
pointe,

a fcuxdit, le plan directeur, ..

Oc scia un informaticien dé haut niveau, diplômé
d’une grande école (X, Centrale, Snpélec. . ..),
ayant conduit des projets imputants pendant

deux ans minimum.

Adresser c.v. manuscrit et photo,
à MEDIA SYSTEM, sous référence 1536,

104, rue Réaumur 75002 Paris, qui transmettra.

Société française, filiale d’un groupe étranger
spécialisé dans le TRAITEMENT DES EAUX
(PARIS) recherche

Responsable services

comptable et financier

Bilingue Allemand

Justifiant d’une formation supérieure, DEGS
acquis, et d’une bonne expérience financière

et des relations avec les banques.

Pour animer le service existant déjà organisé,

le candidat ou la candidate devra s’adapter à

une équipe Jeûna et maîtriser pleinement sa

technique. Il ou elle contribuera à court terme

à la mise en place de l’informatisation.

Les candidatures seront traitées confidentiel-

lement au plus haut niveau. H sera répondu à

toutes.

Adres. lettre man, CV, photo et prétentions ss

réf. 8306 à

\m LEPÀ-RECRUTEMENT
S4,rw Sxtot-Lazar» 75009 Paris

Importante Société de Téléconrniunications

Banlieue Sud-Ouest Paris

rechercha

ANALYSTES PROGRAMMEURS
Formation DUT Informatique

Débutants ou possédant 14 3 année» «rexpérimeo
d* réalisation da. lostetol en langage évolué.

Connaissance de SiRIS 7/8 appréciée.

REFBRENCB : PLK/GLT.

Envoyer C.V. détaillé et prétentions avec photo
eau» référence .7IL42S - COMTESSE Publicité. 20. ut.

de l'Opéra - TSMQ Parte Cedex OL qui transmettre.

directeur

logistique
PARIS SUD

Entreprise, leader emouéea dam sa.

bmnrtic, (500 M dcC-AJ crée 1e porte
de Directeur dé U Logistique, respon-

sable de h gestion des stocks, des
nmflafh«, de u distribution physique
et en coosfequence de le qualité -du
service. Cette fonction requiert :

-

a un diplôme d'ingénieur,

a ùne expérience confirmée en
;

des flux ipotières et en ©jjpra

a et tue forte peraoniiililf' alliant

gestion
. rigoureuse et sens

,
aigu des.

relations sociales.

Rémunération élevée. .*•

Adressa-’ m CV. déuBU et mut
lettre motivée sous réf 71574[M à

HervéLEBAuT
ORES GROUPE BOSSARD

10S, bd. Haussnunx - 75005 PARIS

r.
CHARTRES

U GROUPE D'ASSURANCES MUTUELLES
-DS FRANCE *

'

.

recherche

CHARGÉ D'ORGANISATION

.

Nous omons s

— Intégration Immédiate. dans une équipe
dynamique ;— participation à r&nbarkuon et h la mise
en place da nouvellae techniques de

.

.
gestion en liaison directe aven les ufeUl-

astenre et 1'mrpnn»tique.

Noua ndmchnni .

— jeunes ingénieurs ou dlplémée de l'an-
saignement supérieur ;— libérés des obligations mflltelree ;— goût du contact. A tout, les niveaux.

Adresser curriculum vîtes, photo et prétentions à :

sa as as « ;
Direction dee relations aoloalea

«•A.nLt e 7,wr. Marcd-Proiut, ZM24 Cbartrea

( MATRA# 1
recherchepourson Centrede VEUZY
(environ 2400personnes) un z

SPECIALISTE .

RECRUTEMENT
— U dépend du Chef du Personnel de rétablbrement rie

VELIZY.
— Il est responsable du recrutement des mensuels et
assiste les responsables dans [e déroulement complet
des opération s d*embauche.

'

— Le poste conviendrait A un psychologue de forma-
tion ayant quelques années, d*expérience dé* la sélec-

tion et de l'orientation professionnelle, acquise en
milieu industriel. . • • '.-

Adresser CV, rémunération souhaitée et photo
en Indiquant la référence NK 357

R.ÎCORFAN '
|(IMATRA

INFORMATIQUE DE GESTION
Première Sôciéti flrailçsbe dloginitdl : -

data un seeteui dette»haute technologie,
notre Direction Tnfonnat&pw recherche
un :

ammmmT
D sam chargé de définir, mettre an ouvra
et développer dImportantes applications

en informatique da gestion- D disposera
de moyens évolués (dont, un IBM 370/
163) et aura & animer une petite équipe.

Le poste convient à un ingénieur ou uni*
vetsitaii* diplômé ayant plutieta» années
d'expérience dans la gestion de projets
informatiques.

Posté basé à PARIS.
- lünd d'adreœr votre doarisr. de candi*
datera s/iéf. 5034 à PXICHAU SA.
BJ 220, 75063 Paris cédex 02 qui
irmwiiflu. ...

r
COMMISSIONNAIRE AGREE 1

recherche - K

JEUNES COMMERCIAUX
<ly»unnî^n««iwhWwiT

. excellente présentation

pour contact clientèle haut rrivaan.

Rémunération en fonction des résultat!

TéléphonerMmeHamnmerii559.fl8.20

LE DHECTEU1 SES SERVICES COMPTABLES
«Tua orgsetrama., financier finale d'une grands

banque française
recherche ï

Son ADJOINT
La candidat devra posséder une excellante maîtrise
d« la comptabilité ®fcuér*w et da bonnes notions
.de fiscalité dm sntrepriiKS.

il navra Btre capable de diriger et de coordonner
la travaux de pirateurs comptables s'occupant de
sociétés différentes. •

PJ8.CJB. on“ B.TN. snahntté avec expérience
'

STATUT CADKg -

Bcrtre avec C.VM références et prêtent, i Na 78^405
CONTESSE Publicité. 20. nr. Opéra, 75040 PARIS

Cedex 01

analystes

-

programmeurs
Important groupeftnander
Quartio' Etoîia, recherche d»

- ANALYSTES-PROGRAMMEURS
intéressés par l'informatique de gestion.

Oe formation IUT, débutants ou 1 à 2
ans. d'expérience, ilr yîntégreront b
des équipes d'ànalystes-prograntxneijrs,

chargés de ta maintenanca des pro-

grammes.
Ils participeront ensuite au dévelop-
pement da nouvelles applications.

Nombreux avantages sociaux.

Restaurant d'entreprise.

Adresser votre C.V. sous réf. 628 M
serviceorientation recrutement

Compagnie Bancaire

. 25, avenua Kléber

75016 PARIS

compagnie bancaire

recherche' ^pour sbn -sttge
1 ' (9a

son Krectenrderecpnvreroent
. g iâ tôto-tfrinn équipa structurés U sa varia
confier- tu» mlaaton- arec -una résponaobUlté
réoüo d’obJecttCo.

.La candidat .devra avoir: i
-

dB 30 i|OA rtiln lirittry^

• tzziB formation camptublo* et coznznisrclale
- -• soude ; tant- pratteue qna théorique

(niveau .supérieur) dora une société du
même .type ;

• des. capacités prouvée» d'animateur et
da dlpunmtEe ;

o une bonne comuüasanoe de l'anglais ;

• une expérience des applications Informa-
tiques «Uns le recouvrement art très
appréciée.

Envoyer C.V.. photo, prétentions sora réf. NIVB
(meation/enveli
30, nie Verneb
(mentton/envelcmpe) A. EMPLOIS ET CAKKIKB.ES

lie Vernet, 70006 PARTS.

/r

'

INÏitX
.recherehe

• CHEFS DE PROJET INFORMATIQUE
100.000 P/An BAL. J PM

• DIRECTEUR DlXPLÔrrÂÏÏON

AGRICULTURE
130-000 P/AO - Séf. 1.XB

• INGÉNIfli DÉVELOPPmr
PÉRI-IMFORMATIQUE

' 130.000 P/An Béf. U33

• INGÉNIEUR DE RECHERCHÉ ËKISIQTÉ
80.000 A tOOifflO P/An Réf. L340

Ecrira & INTEK a. A RL. 3. av. Bems-Albrecht, '

75008 Paris, en prédxant la référença choisi*.

AGENCEDEVOYAGES
oyotepludoussuccijndraâi^ettxxieua

recheroh»3on

RESPONSABLE
COMPTABLE
ETFINANCIER

I or*n»unserVk» d® 5penonries «tprend en chorg»
facdnipftAÆég6riiSrcae)usqi/cxjbgcialracxxTgri^3i>te
dlenîs et fournisseurs, fa tn^orwîe et cSfférârrfBKfâches
QdrrtiTMralfvBS'erjJrtS^
du penamelQOpenarnB^. ;

- DafornxifiansupéâéifBCEc^dbComroeæeopfbn
- Rrxanœs-CoroptabBfe 1£R,D£j&Sl3. son «pariant»
debPJ4£.rafârnBcaiteau1iavUpc^vaien1et
enpriMdkede: .*

JTômunôruticxi do déportde Tcorfre de TOOXXX3F.
Ueude proche baréeagOuert. -

ÉcrireavocCVdâtalô à DlJOUSSEt
KXBréé, 75034M,â

plein emptoî
K>.tu9 duMd 75002 Paris.

^PORTANT GROUPE. MÉTALLURGIQUE
BÉ610H PARISIENNE

hawMim pour find iialiki nstomobUe
recherche

.

CHEF DE SERVICE
CONTROLE QUALITÉ

tNGEOTBDR AJL OU BqOIVAEJENT
- E3PERTENCE SOUHAITES. UBTALLUHGXB.

PLASTIQUE
*nyla1« liHlipmMMii

Adr. C.V. et prêtent, un n° 79JUA à' CONTESSE
.PU2Ü 20. xv. opéra. 'TOMO Taris Cedex OX. qui tr.

.

« -
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OFFRES D'EMPLOI
DEMANDES D’EMPLOI
IMMOBILIER
AUTOMOBILES
AGENDA
PROP. COMM. CAPITAUX

Laflgm Ia ligna T.G.

46.00 SZJB2.

11,00 12,58

32JDQ 36,61

32,00 36,61

&AQ 36^1
85,00 97^4

offres d’emploi

Annonces cumseei
offres d'emploi offres d’emploi

ANNONCES ENCADHÊES Ee mAncoL

OFFRES D'EMPLOIS 27,00

DEMANDES D’EMPLOIS 6fi0

IMMOBILIER 21,00

AUTOMOBILES 21,00

AGENDA 21,00

REPRODUCTION INTERDITS

offres d'emploi

mutuelles uniesQ
Sociétés d'assurances à forma mutuelle
Siège Social ROUEN {550 personnes)

recherche

Jeunes diplômés

Etudes juridiques

pour

PARIS - CAEN -NANCY
lis seront chargés :

V

• de l’étude et du réglement des dossiers
d'accidents corporels, --

• des négociations avec les avocats,

des négociations avec les agents
d'assurances.

Une formation technique leur est assurée au
Siège Social afin de tes familiariser avec nos
contrats et nos procédures.

Adresser C.V. manuscrit + photo à
MUTUELLES UNIES

3037 X - 75041 Rouen Cédex

Responsable administration
commerciale export

80 000 F an >-

JÊÆÊ^ÊMMusU poar tes en grapWtjat» at ta

Fansmact tupaitstriu (75 % «ta I» prarfaedatiL notre™canorma soctetf • étoffé sas «mettre ut Bmamsat ftdianb-
tntioa «part. Ainsi, ainsis racbntinaslaiHpaoaBUa.

• runmioa d» saaUi{5ptnannad,
• h pboMcatkxi uh répartition ds taetwya fetnrnl
•b*Srë»w swcltaMnicw stocLiexpédition mtoantHpr^ ansranrâl st
ptaduiiML

Ui canddits dinront avoir tmn riale «xpéitenca da ta foncâoa stU ban
ntmau gMrd son comptai parme pntjqaa coûtante de Ting tais u;d pani-
bta,«ta rataaud, *

Usé db terni : La hmayaD-YWbet.
Itannafta anr/mitn iirrraiiiffifaitfwéiéftrlïiiiii iéa

APPRECIATION REMISE APRES PREMIER ENTRETIEN

DELEGATIONS
: PARIS - LYON - NANTES - TOULOUSE

IMPORTANT LABORATOIRE
PHARMACEUTIQUE

FILIALE D'UN GROUPE INTERNATIONAL
recherche poursa Direction Financière

ESORIE
CREDIT MANAGER

Il aura pourléche de

- gérer la trésorerie à court,moyen et long
terme

- assurer le crédit management de la société
- af (actuariat analysas financières qui peu-
vent lui êtredemandées

- assurer le suivi administratif et financier de
certains inveitissem

Ci! poste exigeant une excellente connaissance
da le LANGUE ANGLAISE pourrait convenir
A un DIPLOME D’ETUDES SUPERIEURES
COMMERCIALES option Finance»-Comptabilité
ayant déjà une première expérience profession-

nelle. .
. g

Ecrire avec C.V.+ photo en mentionnant la §
rémunération actuelle ou souhaitée à HAVAS 3
CONTACT, 156 Bd Haussmann-75008-PARIS, g
sous référence 75059 M.

CABINET DE

RECRUTEMENT
recherche

pour une intervention de longue

durée de sélection de personnel non
cadre, au sein d'une entreprise

dlente située dans la Région
Parisienne, un

COLLABORATEUR
'

Son expérience de l'embauche de
personnel technique et administratif

devra lui permettre de perfectionner

la conception de l'outil approprié, et

d'en assurer l'exploitation sur place

en étant responsable de sa propre
organisation.

Envoyer CV détaillé [et photo)
s/Rèf. 75TÎ7.M à HAVAS CONTACT,
156 Bd Haussmana 75008 Paris.

Groupe de sociétés de services
d l’entreprise
(personnel permcmànt 60) recherche pour
consolder et poursuivre son expmsioa deux

1^.

(D

1

-

Informatique.
2

-

Travail temporaire.

Pour prendre en charga au sein deféoiipe de
cflrectton, rensernbfc? des opérations de chacune
de ces bronches d'exploitation , •

•ergonfsaflon commerciale et promotion des
vente»

• animation et hnovafloa
contacts avec la cientôte. •'

Cette offre s'adresse ù des professionnefe ayant
plusieursannéesdœs la prestatton de serviceset
prêts ù mettre leur expérience et leu dynamisme
au service dune entreprise qui per sa îaBe et

son esçift offtem grand champ d'action 6
rinfflatlve hcfivtduele.

RôrrxnâfCrtton fixe et Intéressement permettent
d’atteindre un revenu de Tordre da 150.000 F,

la première année.

^
Écrire avec CV. dêta«6ù
Mme ROZESk rét. 75037.

plein emploi
• TO, rue du Mci- 75002 Parts.

auditeur
confirmé

Nom mats m Société fadutrielh qui réafisa n
CA da Z niSanb d* F.

Hua cberdunt pour la klanafar èa ftadit latame
(m rifoaiaa da pmoaiM} un ADDfTHBCtmRRML

Son démina :

• antre as awrv nmirvBirtloBS-qjWJïqBwd'M-
dlta aplnéomudr at firaathn,

• éditer dus rapports de syntfièx* et proposer toatn
amériontiana pour Ja luictiinoHaR dat activités

.
udrtée*.

• suivra la aile ta appBcatna des ncMwnufoliass.

San profil : . .

• 30 ans reubiiB.

• ma fanaàtioa financière roü*. atqifra tarant
.

ûslp da gutiaa ou par tanta aanvroia,

.

• aae axpériaaca da 3 1 5 an da rMtt a* Ofeiaat
«Pfcteliai oo dut rAadSt totaraa d'oaa gronda Ea-
trapriaa da l’Uaatrie.

U posta ui i pourvoir sar PARIS.' Qoriiqvex diplaca-
nanta de canna doréa tant b prirair eo Prouva.

VaaniB faire parvanir «otra CV.dtafllaMittrittrwca
4115-M t LCÀ. qnl trunatttre.

TP A Interna:,
:

onaJ Ciassiric j Advertising
3, RUE D'HAUTtVILLE - 750:0 - PARiS

Poux compléter aon équipe d'auditeurs

IMPORTANTE SOCIÉTÉ MULTINATIONALE
située A LA DEPENSE, recherche

UN AUDITEUR INTERNE
DEBUTANT ou ayant première expérience

de l’Audit

• devra participer os contrôla de» sociétés
françaises du croupe ;

• ZI doit être de formation supérieure (BEC -
K3SEC - Ecole Supérieure de Commerça, etc.) ;

• H aura de aérleusea connalssanem comptables
et, aéraient appréciées, des connaissance» Infor-
matiques.

Lieu de travail : région parisienne.
Déplacements province.

Adresser C.V.. prétentions et photo A & 78.375,
CONTXSBB Publicité, ». avenue de l'Opéra

75040 - Paris Cedex 01. qui transmettra.

CAISSE DE RETRAITE PARIS (8»)

recherche

COLLABORATEUR
Titulaire d’une licence en droit avec bonnes

connaissances en Droit Immobilier
(copropriété - gestion d’immeubles).
Expérience profcesIcnmeUe souhaitée.

Poste Impliquant travaux variés
à pourvoir immédiatement.

Eut. C.V. détaillé, photo et prêtent. A n" 22.047,
P-L-S.VJ»^ 37. rue du Oénéral-Foy - 730Û8 PARIS.

IMPORTANTE BANQUE PRIVEE
recherche pour sa

direction des

affaires juridiques

• un collaborateur 28 ans environ,

• possédant une maîtrise ou un DES de Droit,

• ayant 2 ans d'expérience professionnelle ac-
quise de préférence dans une banque.

Dans un premier temps, il lui sera confié une
responsabilité d’étude et de rédaction dire*
tractions générales.

Adresser C.V., lettre manuscrite, photo et pré-

tentions sous référance M 894 A
... 50FAG-... . _

11. nie Trayon • 75017 Paris

recherche • SOCIETE DB PROMOTION BANDEES
19, quai de rindu*trle
02200 AXHIS-MONS

rechercheinformmm
Nlma'MUGX DU INGENIEUR

pour développement appllcatLons de gestion temps
ritei; DBMS sur mlul-ordinateur. COMPTABLES

Lieu de travail : proche banlieue Ouest. possédant DJS.C3. ou équivalent pour contrôle
de are filiales en PROVINCE.

Envoyer c.v„ photo et prêtent, sous &• 1A003 U
à GEM publicité, 142. rua Montmartre, Paris (V), Ecrire avsc-O.v. et photo.

qui transmettra.

Le Service

FORMATION PROFESSIONNELLE
d'une importante SOCIÉTÉ
FRANÇAISE D'INGENIERIE

pour participer aux études et réalisations
de formation de personnels Outre-Mer

INGÉNIEURS

GRANDES ÉCOLES
(MINES - CENTRALE - GEOLOGIE NANCY)

. Expérience Exploitation mines .

fond' ou dd ouvert ou entretien

- ANGLAIS-COURANT INDISPENSABLE

• Une première expérience de formation et de
séjour Outre-Mar serait appréciée.

• Déplacements courte durée, fréquenta.

• Déplacement* longue durée A envisager.

Ecrire avec C.V. + photo aoue réf. 478, 1 Spcrar,
* 12. rue Jean-Jaurès, 92M7. Puteaux.

r
TRÈS IMPORTANT

GROUPE INDUSTRIEL
POUR SERVICES JURIDIQUES
DU SIÈGE SOCIAL A PARIS

RECHERCHE

JEUNES JÜBISTES
DE HAUT NIVEAU

Us seront formés aux problèmes variés d'on très
GRAND GROUPE dans des domalnas tels, que :
droit commandai, droit des sociétés, négoristtan»
de contrats A- l’échelon international, affaires
immobilières, droit du travail, fiscalité-.

Formation exigée :

.

— Doctorat en droit privé ;— courant.
Quelques années de pratique seraient appréciées.

Lazare perspective* da- carrière dans un Groupe
de premier plan.

Envoyer- doealer de candidature sous n* 763 299 A
BEŒe-PKESSE.

85 bis, nu Réaumur, 75002-PARIS qnl twinmriiHi-

rectwch&poursonüâpartemmtQuafité

INGENIEUR
INFORMATICIEN

— Il en responsable de la qualité des LOGICIELS de
projets spatiaux.
-II doit avoir une expérience minimum de 5 ans
de logidri de baie n/ou du temps réel sur mmi-
calcuIatBur. Rftf. A.

INGENIEURS

ELECTRONICIENS
— ils sont responsables de l'ensemble (tes problèmes
qualité sur des grands projets.
— Une expérience d'au mort» 5 ans acquise dans
f industrie électronique Bit ïndlspemabla. Rjf. B.

— Une bonne maîtrise de l'anglais est nécessaire
pour les 2 postes.

Adresser CV, rémunération souhaitée etphoto •

en indiquant la poste concerné sous N° NK. 361

DIRECTION INFORMATIQUE
.reebeicba

pour son service Système

UN ANALYSTE
de formation supérieure

(GJL ou. équivalent) ayant 2 à S ans d’expérience
sur gros matériel IBM exploité en OS.

Ses connaissances en CXOB^ 8-G.ELD-, Assem-
bleur, lui permettront de fournir au service
« Applications de Gestion» le support technique,
les méthodes et les outils d’aide A la réalisation.

Ce travail d’équipe requiert rigueur et sens du
contact.

Lieu de travail : PARIS.
Posta à pourvoir d'urgence. • -

Adraes. C.V. SS réf. 633 k CREATIONS DAUPHINE,
4L av. Friedland, 15008 PARIS, qui transmettra.

- FILIALE SOCIÉTÉ INTERNATIONALE
en forte croissance

implantée à CERGY-PONT01SE
recherche pour u -

DIVISION TÉLÉCOMMUNICATIONS

UN INGÉNIEUR DE VENTE
Pour réussir dan« sa mission; 11- devra être un
spécialiste des courants faibles et posséder une
expérience confirmée dans laa domaines de la télé-
phonie et des centraux téléphoniques.
Noua désirons noua adjoindre un Ingénieur par-
lant -bien l’anglais at ayant fait la preuve de aa
compétence technique et de son dynamisme com-
mercial.
Les opportunités d’évolution de..carrière sont
nombreuses en France et à l’étranger pour un
candidat de valeur.
Une formation A nos produite est assurée dans
nos unités européennes.
Rémunération élevée et voiture de fonction.

Knv. C.V„ photo et. prétentions sonos le n» 78.010,

CQNTE8SB Publicité, 20, avenue de l’Opéra
. 75049 FARDS Cédex OL qui transmettre.

.comptables

Cabinet Jean-OeudeMAURICE
ComeMen Gestion du Personnel
397 ter, ruede Yasgimd.75015 PARIS

BANQUE INTERNATIONALE
PARIS - ETOILE

1)

CHEF DES SERVICES COMPTABLES
Formation supérieure DJLCJ3-. Expérience bancaire
de plusieurs années souhaitée. Connaissances
d'applications Informatisées.

2)

COMPTABLE
Chargé da l’exécution des états destinés A laC.CA Le candidat devra, avoir une expérience
de plradmxrg années dans on poste alxoHaJxe.

3)

ARfttYSTE-PROGRAMMElffi
Responsable dn Service Informatique. Expérience
Z A 6 ans. Formation universitaire souhaitée.

Envoyer curriculum vîtes, photo et prétentions
au n* 7.780 « le Monde » Publicité,

S, ras des- Italiens, 75427 PARIS '

Incendîe4ccident
LA DEFENSE

rechercha

t-

assurances

MATRA FL KOftFARf
BP. N° 1 - 78140 VELIZY

PROGRAMMEURS-
ANALYSTES
Dîpbxnéi IUTou équnidant,

Dégafiétobliflations militaires. .

’ D&utentxou ayant 1 an d’expérlanc®. -

Coonaisssnca COBOL etJCL 370/OS appréciée.

13èrn»mois ^prime da vacances -
'

’ . Horaires mobiles - restaurant d’ortrepriie.

Adressw C.V^ photo « prétention*
Mofuietü’MA.INGÜET, Service Recnnement

Tour GAN Cedex 13-
92082 PARfS-LA-OEFEN$E.
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OFFRES D'EMPLOI
DEMANDES D'EMPLOI
IMMOBILIER
AUTOMOBILES
AGENDA
PROP. COMM. CAPITAUX

La ligna UIIgnaT.C;
46.00 52,62

11.00 12£8
32J30 36.61

32.00 ' 38,61

32J0 36,61

65.00 97,24

annonce* ciaiseei
ANNONCES ENCADREES Um/ncoL T.C.

OFFRES D'EMPLOIS ' 27,00 30,89

DEMANDES D'EMPLOIS 8,00 6,86

IMMOBILIER 21.00 24£2
AUTOMOBILES 21,00 24,02

AGENDA 21 sn 24/12

offres d’emplo

>rqjn de* tout premiers groupes à dlmeratom
mondiales.
Nous développons Iran- nas filiales européennes

appHctioos DB/DC sur matériel
IBM (2x370/148 -CICS/DL1).Pw renfort» nos équipes de réalisation, noos
«cherchons :

UN CHEF DEGROUPE D'ANALYSE
ETPROGRAMMATION

IJJPj^y^gSantlflque d'uns grands école (ou

“ contwtomi: le télétraitement et h» tans de
* dirigé une équipa de 10 analystes

- Panant l'anglais.

DES ANALYSTES
- De formation scientifique supérieure (ENSI,
MlAGE ou équivalant}

- Maîtrisant depuis 2 ans au moins CICS et DL1
au niveau analyse

- Ayant l'expérience des contacts utSHsatouB
et de la conduite du travail de 2 ou 3 analystes-*
programmeurs

- Partant l'anglais.

DES ANA1YSTES
PROGRAMMEURS

- Avec baccalauréat scientifique + formation
complémentaire Informatique

- Pratiquant l'assembleur IBM et le COBOL
depuis au moins 2 ans

- Connaissance C1C5 et/ou DLL
No 75370,

, REPRODUCTION INTERDITS

offres d’empto offres d’empîoî

Adresser C.V. et prêtent' A
CONTESSE
.75040 Paris
CONTESSE PUBLICITE, 20, avenue de l'Opéra

Cedex 01 qui transmettra- ^

Groupe de Sociétés de Service
(proximité gara de L’Est)
recherche Immédiatement

ASSISTANT (E)

DU DIRECTEUR ADMINISTRATIF

ET FINANCIER

Ace 28 arm minimum, do formation Juridique et
ayant 4 A S azur d'expérience professionnelle.

Sou le contrite du directeur «imtn. et financier :— aéra chargé (e) de la gestion des services géné-
raux, des problèmes Juridiques et contentieux ;

— devra faire preuve de dynamisme pour s'in-
tégrer A l'équipe existante.

Adresser lettre manuscrite, C.V. détaillé, photo et
prétentions sous référence 144 à: P_D.C, 4, quai
des Célastlna. 75004 PAEI8, qui transmettre.

ffl

Importante Société de Services et de
Consens en Informatique,
Filiale de THOMSON OSJ,
dans le cadra de son expansion, rabords

informaticiens
• vo»i» JEUNES DIPLOMES

opina INFORMATIQUE

INGENIEURS
(IHSA. ENSEBHT. BfSMAfi, ISM. _}

n UNIVERSITAIRES
(M1AGE, DUT].

• Vos* ra pritiqri os Inugs Mai (Cobol. PL T) m
i (IBM 37D an IBM 3780)^

h» Hro-Dfttrturti. dm aspirine* os IMS. es CBS.H
X ut Mrtûtte.

- Boira atthM von prranttra. «fris FORMATOIT, il pr*fl.

qw imaUiatHnaHt lu tuMqns 4» poiM» (bon tfa rioa-

Its. unpx rM], u solo d’épupst straanrïet.

• Vot» pnshr prajat von prmtttr» de mare «o aras*
WSnCtCS.

Cette «périu» émtîfitem uhn I du foeettan do
banrmn.

EnsfarM«ftférascsGr901 wtrrC.7. dinOM,
tentions et délai de duquaUnGté b H. Hsn

ANSWARE
135. Rn de le Pompe - 7S1TB Paris.

Dtattea uevée. riprnn rapide.

phta. pré-

GroopeInternational
recherchepour sa Division

AGRO VETERINAIRE

1INGENIEURAGRO
référence &24Q/S

1VETERINAIRE
référence S242/S

«ponsables de la prinnethiB du aUUts pou rrifumatien

Mail en France et d une pm»4*i»edHta*talHB»etm^

os fonctions impliquent d'assurer pef«JrwwnefflHTtla

et le uni terrain auprès des clients, prospects

pntldpdSè l'élaboration duipbn

Jrtgtim «é sas moyens d'actions (analyse dumarché,

du produit, argumentaires, pubGaté-J.

Exoériem»detoctio«technk»-commarrialesvohjnes:

Fort* aptitude è la communication; .

i Nombreux déplacements à partir de Pans

! Angle* souhaité.

a nremtar poste conviendrait à un vétérinaire ou a un

teâBOon^ poste à un vétérinaire.

dre** C.V„ photo st prétontJci» an préd**« » rétérencedu

«t» choisi A:

jtf.Ujs»MértrtwflM PABiStouitiammonfÿ

NOUS SOMMES
UN GROUPE IMPORTANT

DANS IA DISTRIBUTION

DES COMBUSTIBLES LIQUIDES ET SOUDES
Nom cherchons à renforcer ica équipas da
VENT» et de direction d’agences et aouhaltana

rencontrer deux types de candidatures :

1) Un vendeur expérimenté
outre uns solide formation de bam (BOOUE
de nflMvmifütv le candidat surs nTi» solide
expérience du pétiole ou du secteur combustibles,
et cherche A accéder A. un poste où U sera
responsable du développement commerci*] et de

la vent» auprès de différents •acteurs.

2) Deux chefs d’agence
COMMERCIAUX confirmés, poesédant une bonne
formation de base. In candidats devront avoir
déjà dirigé une agence dan» ifl même secteur

d’activité que le nôtre.

, Ecrire avec la rtf. 1 on X -

Envoyer C.V. et prêtent, à n* 75J513 CONTESSE
PobL, 20, avenue de l'Opéra. Ferla (!“} q. tr.

r

THOMSON-CSF

DIRECTION INFORMATIQUE
COURBEVOIE

recherche

Jeunes Informaticiens
D.U.T. dInformatique ou équivalent

Débutants à deux ans d'expérience, pour participer
à la misa en place da nouvelles applications de
gestion, en assurant l’interface entre tes services

de programmation et d'exploitation.

Qualités requises : Outre la rigueur, le goût du
du travail an équipe et du contact eat nécessaire.

Adresser C.V. sous rit. 131 à Créations Dauphine,

^
41, av. de Friedland. 78008 Péri», qui transmettra.

^

SOCIETE MULTINATIONALE
Ladaerde»eoudomahiu
Compresseur art Pompai

recherche

UN INGENIEUR
D’APPUCATION

pour sa Divinon «Compresseurs Procès* it Air

Industriels A Rangs.

Las candidats à ce poste devront avoir une expé-

rience professionnelle de 2 à 5 années dans les

Compresseurs ou les équipements rotatifs lourds.

Langue anglaise indispensable.

Connaissances du Français et/ou de TAllemand
appréciées.

PossfeFlité de déplacements.

Les candidatures devront être adressées A
CONTESSE PUBLICITE réf. 76237 - 20, av.

Opéra 75040 Paria Cedex 01, qui transmettra.

Importante Société

de Restauration collective

(80.000 repas jour)

recherche son

CONTROLEUR
DE GESTION

DËCS, maîtrise de la comptabilité générale,

analytique ët application informatique
demandés.

- 35 ans minimum, 5 années d'expérience
professionn elle.

- La mission sera de concevoir et mettre en

place pour lecompte de la Direction Géné-
rale l'ensemble des procédures internes

(achats, stocks, etc...) l'élaboration des
budgets, les comptes d'exploitation et les

contrôles analytiques de l'ensemble de la

comptabilité.

Téléphoner au 934 37 77 pour rendez-vous

ou se présenter société CHR
79-8 1 av. Charles da Gaulle. 91420 Uorangis

IMPORTANT OBOUPE ITBOFWfiHa»
(CA500mBofuX

,

SÊGE . PROCHE BANLEUESUD.
aux acJMfS* dvenhées dans les Tidvaûx Pitoks, les

TâlôcomrTxrication& réqufcernertf pour rhdusftte -

et tes Grcndos AdmWsiiaitoro recherche f

ADJOINTDU DIRECTEUR
]

ADMINISTRATIF
ET FINANCIER

pcxir le seconderdons sa loche de consel auprès de
lacSrec^kxigénôredeetdescIfOCtkxuadmWslratlves
et pourU cortferraudft et le conirOlB comptable des
différentes sod&tôsdu Groupe.
Le ccrKfidatOgôcfaumoins28 esns: seradpBmô :

cfune grande ôcofe(HEC,ESSEGSUP de CO_i ,

ajoutent si postible ù son exceBente formation
comptable etfinandèr® dos camabsances )jrfdfc[ue5

et fiscales

EXPËaENCE DEL'AUDIT TRËS APPRÉCfe ’
‘ ’

Ce poste comporte de loges perspectives d'évolution
ou sein du Groupa. .

-

Écrire avec CVdôfaDé et scécte actuelÙDJQUSSET,
sous réf. 75054- M.

fg\\ plein emploi
mMÆJ Kl me du Mci75002 Rate.

ingénieur
recherche
développement
Une société française, filiale d'un Important
groupe international très diversifié, recherche
pour sa division Dbporoer-putvimslion un
ingénieur do ndwwlw.

Dépendantdu DirecteurduServie» Recherche
et Développement, il «ra le principal artisan de
ta création et du développement de systèmes de
pulvérisation nouveaux et de L'amélioration des
produits existants.

Il animera et gérera un bureau d'études,
un atelier d'usinage de prototype* et un atèfiar

de moules et pièces d'essai.

.Le candidat, âgé de -35 ans minimum,
sera titulaire crun diplôme d'ingénieur, au'
minimum d'un BTS et aura une

.
expérience

prorsasfonneife en milieu bureau d'études de
conception pièces plastique et métal d'environ
une dizainedonnées.
m La connaissance de la .tangue anglaise est
vivement souhaitée.

La personnalité du candidat devra révéler
de très bons contacts humains, le goût de
rendre service, de concevoir . et - de créer.

Adr. C.V photo et prêt. soûs réfêr.'6316/S A
AJULP. 40, vue OHvtar*S»Safne 75016 Pari*

- ImportanteSodét* Il

. -
' recherche ..

.
.

pour sa Direction Informatique un

CHEF DE PROJET
Mission •

• participée avec les utBsafeura concernés,

à rétaboration des cahiera dés dKarges ,

sur cette base assurer la réalisation des
projets qui lui seront confiés,

• encadrer féquipe tfAnatystes/Program-
meurs qui bl est affectée pou1 accomplir
ces taches (2 û 5 personnes).

Profil

Formation Supérieure,

• Peraomafîtô ayant une bonne aptitude au
contact e# û la négociation, -

• Expérience prafesstonneUe cfenviron dnq
ens dans la récritecrtlon de projets,

•Borvie connaissancede rAnglais..

Une évolution a moyen teime vers des postes
de responsabffitô plus kyge peut être envf-

Ueu de travcfl . baiDeue NORDiST.de PARIS.

Merd d'adresser lettre manuscrite et C.V. sous

réf. 3178 â PLAIN CHAMPS SL rue duHelder
75Ô09 PARIS CM transmettra.

MCTIOMIJUHRES LE ROBERT
UME VRAIE CARTE DE VISITÉ

Désireux d'étoffer notre farce de. ventt£ pour tm
marché en plein développement, et pour assurer le
lancement d'au nouvel . ouvrage, noos raemtone :

1) PROFESSIONNELS DE LA VENTE

SÉMEÜX ET MOTIVÉS

2) HOMMES OU FEMMES
désirant réunir ara carrière brillante, «n ven-
dant on produit noble et recherché.
Formation assurée.

.
Ténutnérattan attractive.

Démarrage Immédiat.

Télérimaicr pour mdea-vana A ML BOULLKNGER,
357-73-13 à partir de ce jomr (hcoxee de bureau)
ou se présenter cette aamalne ;

LS ROBERT, 107, avenue Parmentier, 75011 PARIS.
5- étage. . .

Pour les eandMatorM de Province, chtotc* c.y
à radzeew-d-desritt.

UNE MAGE DE MARQUE SÉRIEUSE

DHSTHHWAtRES LE ROBERT

offres d'emptoi

:GeTeduifcoû
LaadarMoixüal an
appareillagae

tfanafyinnédieata*
et ïndustriellex

da laboratoiff

—cberctie pouraan agrafasqrtHH

TECHNICIENS-

ELECTRO-TECHNICIENS

ET ELECTRONICIENS
Niveau DUT - BTS. Notions mteioprocat-

.
saurs.

Une grand*dhpoiriMlh*« ta connateance
da la tangua angtataaaaromdétamiinatitBa.

Envoyer C.V. photo et prétention* A :

AC. DELACROIX
'

Directeur du SJLV-TECHNICON
BP. 10 - 95330 DOMONT

SOCIÉTÉ COSMÉTIQUES
chiffre d'affaire» 100 mininmi de franc*.

Filiale Important groupe
Implantée région pnriiritm^ sod-Eat

recherche

CHEF DE PROJET INFORMATIQUE

Dana le cadre d*on nouveau concept de la gestion
de 1Information, m' mêprtmw aéra d'ôtndlar, de
concevoir, da planifier et mettra en-place da nou-
vellaa application* (production - stocks - ventes -
gestion) en étroite liaison avec les utilisateurs.

Pour la réalisation Informatique 11 devra awtmn-
une équipe d’analystefl-programmeaxa.

Cette fonction Intéresse ns diplômé da l'ensei-
gnement supérieur (minlmom 5 d’expérience
lnformattgoa)

.
ayant conduit on projet dans nnif

P-MJB., ou y ayant participé an sein d’un service
d’una grande entraprlae. Connaissance télâtralt»-
meat et: gestion., bam da données appréciée.

A moyen terme la réussite-,du projet
devrait conduira le candidat aux rceponaahllltéa

de Cher de Service.

Langue anglaise ou allemande souhaitée.

Merci dTadresser . C.V’.. détaillé + photo et prit,
a/n9 7 815, cle Monde* Pub, 5, rue des Italiens.

__ collaborateur ^Intégrera «tors Péqulpe de^to
Direction Rnandére â*uno importante Société
da distribution. (PAHIS). _

Il aéra chargé de le réflexion sur la maftitten des
EQUILIBRES FINANCIERS A LONG TERME
de la société dans ta meilleur rapport' sécurité/
coût. Il assurera tas prévisions, l'Information
et la survemanca nécessaire dans ce domaine.
Il proposera les actions * mener et effectuera
ta realntlan desmesuras décidées. ...
U effectuera, par ailleurs, toutes études dans
ta idomalna financier, et notamment en .matiéra
dasulvf des risques extérieurs,

La Candidat que nous recherchons devra être
diplômé d'une grande école. Il aura al possible
une première expérience bancaire.

aonJ^mbttStwû4
manuscrit prétend ...

20, oa Opéra
.
flic transmettra.

7%0T0

C.V.
ms
01,

IMPORTANT CENTRE D'ÉTUDES
Banlieue SUD-OUEST de parts

, .

recherche

INGÉNIEURS-
INFORMATICIENS

Débn

t

ant* ou 3 A 3 armées d'expérience

Pour les activités suivantes ;— Xaiglctol système, principalemeut compUa-
teuza; :

— Logiciel d'application temps iM, en parti-
culier télâphonia. :

Bonne connalsaazwe écrite et pariée de 1» langue
anglaise.
Nationalité £rangalse exigée.

Ber. avec C.T. et
Publicité, 20, av.

1. A iL« 78213 CONTESSE
l’Opéra, 75040 Parte Cedex oi.

NUMELEC-SBN
— Xnsfecrimentaticxu- électaronlque eu expanalon .

xechuche

INGÉNIEURS

TECHNICO-COMMERCIAUX
Formation Ingénieur gxattdce écoles ou université
3* cycle phyrique nucléaire, fitad*oulqu«-iûfotmar

. tiqua. Expérience comméraiaie souhaitée eu Ins-
trumentation pour vente traitement numérique

tmagas, athuyaeura multicanaux pour itchcrche
et Industrie.

Anglais souhaité, voiture de fonction.

Envoyer C.V. stoc photo et' ]

BJ. 133, 781

)
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OFFRES D'EMPLOI
L* ligne

46,00

U ligne T.C.

52,62

DEMANDES D'EMPLOI 11,00 1Z56
IMMOBILIER 32,00 36,01

AUTOMOBILES 32,00 36,61

AGENDA 32,00 36.61

PROP. COMM. CAPITAUX 85,00 07.24

offres d'emploi

Annonces années
offres d'emploi offres d’emploi

REPRODUCTION INTERDITE

offres d'emploi

La DIVISION SIMULATEURS ET SYSTEMES
ELECTRONIQUES de notre Société, actuellement

en forte expansion, recherche un

ingénieur

électronicien
ayant 3 ou 4 ans d’expérience, pour prendre la

responsabilité d’une équipe d’ingénieurs et de
Techniciens Electroniciens, et coordonner l'étude

et le développement de systèmes numériques
évolués dans le cadre de nos activités VISUALI-
SATION SYNTHETIQUE.

Cet Ingénieur sera directement rattaché à l'Ingé-

nieur responsable de ce secteur.

Lieu de travail : le poste est â pourvoir rapide-

ment à CERGY-PONTOISE, Banlieue Nord-Ouest

de Paris, desserte assurée par lignes SNCF.

Adresser CV, photo et prétentions, s/réf.IC78-20/M
à B. LETOURNEUX. LM.T. Division Simulateurs

et Systèmes Electroniques. ^
BP 116, 78192 Trappes Cedex 7

Chef du Personnel
Pour la nouvelle Division d'une Société

américaine très importante offrant pour le

candidat retenu des possibilités ultérieures de
développement.

Cette offre s'adresse â un Généraliste

connaissant les différents aspects de la fonction

Personnel.

Expérience d'une Société américaine
souhaitée car rapports fréquents avec les

différents échelons Internationaux.

Très bonne connaissance de l'anglais.

La rémunération dépendra de l'expérience

du candidat retenu. Elle se situe aux environs

de 120.000 F par on.

Adresser lettre manuscrite avec CV. et

photo sous référence 76.413 à COMTESSE
Publicité, 20, avenue de l'Opéra, 75040 Paris

cedex 01, qui transmettra.

IL SERA RÉPONDU A CHAQUE CANDIDAT
AVEC LA PLUS GRANDE DISCRÉTION. À

IMPORTANTE SOCIÉTÉ
DU SECTEUR ÉLECTRONIQUE

recherche pour

son siège social A Paris

I JH JURISTE
(Licencié on. Ce préférence, DES en Droit privé)
ayant an mains 2 U ans d’expérience dans un
poste similaire pour traiter en Ualwon dans certain
cas avec des conseils extérieur» des problèmes de
droit dee sociétés, contrats de tous ordres avec
clients/fournisseors. assurances, propriété indus-
trielle. etc, et conseiller en permanence les ser-
vices opérationnels (y compris dans les filiales
étrangères}.

Poste évoluant en principe vers dm fonctions
de type Secrétariat général.

Anglais très courant (parié, écrit)
totalement Indispensable.

Adr. photo, C.V. et lettre manuscrite A no 75.S1S
COMTESSE Pubu 20. w. de l’Opéra, Paris (1«<).

qui transmettra.

FILIALE INFORMATIQUE
d'un Important Groupe d'Assurant

PROGRAMMEUR-SYSTEME
S A 7 ans d’expérience avec connaissances appro-
fondies du Système d’exploitation OS/VS 1 et de
sas 8ons-systèmes.

ANALYSTES-PROGRAMMEURS
3 ans minimum d’expérience. .

iSKIÏflîAWMiailHf
Confirmés ou débutants.

Pour ces deux derniers postes le Bac est exigé.
des connaissances COBOL, 08/VB 1. «axifm.iaiH
et CICS seraient appréciées.

Eut. lettre manuscrite, C.V. et prêt. n« 75.914.
CONTBSSB PubL. 20. av. de l’Opéra. Paria (!«*).

recherche d’URGENCE
TROIS JOURNALISTES
PROFESSIONNELS

(minimum de deux ans d'expérience
dans un quotidien)

pour ses services des
INFORMATIONS LOCALES

et de POLITIQUE NATIONALE
et INTERNATIONALE

BJ*. 303— 97467 SAINT-DENIS CEDEX
TéL 21.87.56

O
SERVICE BREVETS

INGÉNIEUR ÉLECTRONICIEN
• débutant ou ayant quelques années d’expérience ;
• niveau élevé de formation ;

• très apte à analyse, synthèse, rédaction.

Pour PABXS (8*) ou proche NORD.

Scrlra avec C.V. à THOMSON CH.7. Service du
Personnel. 173, bd HaussmaniL 75008 PABXS.

DoAJLL

DIRECTEUR DES VENTES
Une des principale* firmes mondiales, construc-
teur et distributeur de machines-outils. d'outils
coupants et d’équipement industriels rechercha
pour la Frmnos un Directeur des Ventes; dyna-
mique et expérimenté.

L’homme que nous cherchons doit Justinar «Tune,
expérience dans 1a branche en tant qua

DIRECTEUR OU CHEF DES VB4TES
Et il sera responsable de l'organ isation et de la
formation, de la motivation et de la dlreetlon
de la force de vente pour la distribution de ces
produits en FRANCE.
un diplôme d’ingénieur en mécanique ou une
formation technique serait appréciée.
Uns bonne pratique de l'anglais est indispensable.

C’est l’occasion exceptionnelle pour on homme
expérimenté d’organiser et d» diriger son propre
réseau.
La rémunération sera à déterminer en fonction
de l’expérience et des capacités.

La candidature est à adresser è :

M. Lee BC HUGHES. DoALL France,
SP. 10114 95701 ROISSY. CDG.

DIVERSIFICATION
recherché par

Impie SOCIÉTÉ COMMERCIALE Paris

POUR:
— Etudes et lancement de projeta dans le cadre

d'activités nouvelles et de créations de' com-
merces. t

Le suivi et le contrôle des résUsotlous devront
être assurés sur 1» terrain.

Salaire annuel : 100000 F.

Ce poste conviendrait à un. diplômé d’une école
supérieure de commerce.

Parfaitement.BHJNGOB «ngi-i-
Ayant, acquis une expérience semblable de préfé-
rence dans le secteur de la distribution et
connaissant la gestion d’uns surface de vente.

Adresser C.V. manuscrit + photo et appointements
actuels, à. S.G-P-, BJP. 88, JH. VXMMXTL

’ 73840 PABXS, CEDEX 17.

Kodak
recherche pour sa

DIRECTION INFORMATIQUE

INGÉNIEUR
D partScrpern-â la conception et A la réalisation
de systèmes informatiques orientée .TEMPS
RÉEL.

Une expérienceprofessionnelle d’aumoins3ans
lui .aura .permis d’acquérir de solides connais-
sances en SOFTWARE MINL

.
Écrire avec C-V. etphoto sous réf. 73
KODAK PATHÉ Service du Personnel

8 et 26. rue ViHiot 75012 PARIS 3

Cabinet Jean-ClaudeMA VRICE
Comed en Gestion du Personnel

' 397

1

er, rue de Yougimrd -750/5PARIS

S.A.F.
«, rua des Boulât*. PARIS-XX*

Tél. 371-24-49

MGËMEURS-ËLECTHDttKIENS
pour études de systèmes industriels contrôlés par
micro-ordinateur, nécessitant :— connaissances approfondies des technique* digi-

talea ou analogique* da pointe :— aptitude à la programmation au niveau assem-

ÉLECTR0NIC3ENS

AT 1 arec B.T-S. - AT 2 - AT 3
pour plate-forme, audio fréquence, logique.

AGENCE DE PUBUCITÉ INTERNATIONALE
DANS LES « TOP X9 »

rechercha pour Paria

1 CHEF DE PUBLICITÉ

Junior homme - Deux ans d’agence minimum
Expérience automobile - Anglais Indispensable

1 CHEF DE GROUPE
Cinq ans agence minimum

Expérience tood

Anglais indispensable - Allemand, souhaité

Bnv. eurrlc. vttae saoc référence 783.338 à HJBtHE-
PKESSE, 85 blé, rua Béaumur, 75002 Péris, qui tr.

HAEFELY S.A.
Constructions Electriques M-T- et H.T.
Recherche pour son Agence de PABXS :

INGÉNIEUR TECHNICO-COMMERCIAL

• Prospection et développement d’une «Wwrttfle
Industrielle :

• Prise et gestion de commandes.
Profil j

O 23 tru mlnhwrrm J
m Formation électro-technique. BSME. VIOLET,

ruT ou équivalent ;
• Dégagé dee obligation* militaires ;
• Sens du contact :

• Grande disponibilité. ...
Prendre contact ou envoyer C_v. 4- photo A ;

•
. MHe D. BHUN»

M. rue de l'Industrie,
68303 Betet-Lcada. TéL (881 67-00-94.

1/enlre m Mayenllrmt
Nom société, filiale d'un groupa de renommée

** vand ENGINS DE
MANUTENTION, notre OA. est rfelbé pour
70% à l’exportadon. Noua poursuivons notre
développement hnernadonal en engageant

il

mi

gag
>< *<•*

SOCTETS INDUSTRIELLE DE TRANSFORMATION
DE METAUX NON FERREUX

recherche
pour son service exportation

iwMi:’* 1 •

CADRE DÉBUTANT
OU AXANT 1 OU 3 ANNEES D’EXPERIENCE

Bectaux géographique : 1VPA

Fonction : sera responsable de la vente de nos
produits auprès des principales Industries chi-
miques, électriques, etc.

Formation commerciale supérieure souhaitée
(rap. de 00. ou licence aolencaa-écoj

Siège social PABXS

Voyagea fréquents

An*m«nd Indispensable.

Envoyer lettre manuaorite + curriculum vltae &
REGIE pbmsb

N» T 007574 SA 85 bis. rue Réaumur, 75002 PARIS

!lî:
*

wm ni;

AÜT3MAT

Institut Français de Gestion

recherche!pourun de ses Départements

UN JEUNE CADRE
de formation École Commercida ou de Gestion
(type SUP.deO0. FAG_) avec2ù A ans
d'expérience d'entreprise pou lui confier
la fonction

cTANIMATEUR- COORDINATEUR
ReiTxxiKabtedetafbnTxrttànte
loua des contacte permanents avec les

ensetgricxibetlesentrepiisésCoÉpanisatian
etsuMdesstaoesX
Ce postéeà pourvoir ftmêcSûtemertf. suppose
une persameftétounée vers lès contacts et le
dévetoppementhixncm.

EaSre avec CVdôfcflô. en indiquant V03

\
prétentionsà M*®FOURRAT -s/r&t. 75050 M.

)

prêtentionsà M*®FOUR

plein emploi
ÎO. rue du Mol - 75002 Paris

GRANDE BANQUE PRIVEE
à Paris, engage

CADRE COMMERCIAL
Classe VI

pour la! confier, dans le cadre de sa politique de I

développement de la clientèle privée, la prospec-
tion et la gestion d’un portefeuille de clientèle.

Fouroccuper ce poste, B faut :

m être rSplômé de renselgnerpent supérieur
• avoir 4 à 5 ans d'expérience professionnelle
• connaître parfaitement fensamble des produits
destinés é la clientèle privée, et en particulier la

gestion 'de portefeuilles litres et les marchés
boursiers.

Nous vous remercions d’adresser votre c.v., avec 5
lettre manuscrite, photo et prétentions sous J
réf. 3173 â PLA1N CHAMPS, 5. rue du Heider. «
75009 Parla. *

Qïïüuppormm mrcrnaaonai en engageant I M . m
deux délégués commerciaux tkH teC groupeSeMÛf
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••Mil

“lii'j-ii..' ,1UTi

Plxoctton ttn Ptzgoimal d

a

iomma mackintosh
. Groupe Zntemaxîoaxl
CbOcglaSarte - Gonflant»

rSznsrtlM - Nuta - Quitter
Strteu Manier. Lsnvbt), ncta.

BESPOHSABLE

RECRUTEMENT FORMATION
St*HP* m p*n»*nepca de cm deux fonctions xtoar
OT803bls «nj groupe fraacniH (4 «tabtteMsaertta.

fTt-

1“

prawaart) «
^ rcp^^a^lc 3 ans znltümnm

d So^F*^ ifoa'
C;V' Bhoto “

» ... — «upérlemn
Jmm

f

iera crime expérience
a un poste analogue,
anglala nécessaire.

‘ IR,Hitur j

connaissance _ ___
XAen de travail : Mamo-X*~Vallée.

rmVinnT**‘*Tv* t
H°n£ert- ROWNTKKE MACKENTOCH BJL.
77420 Nolalel - (Réponse rapide assorte).

SOCIÉTÉ DE TRANSPORT MARITIME

rechercXie pour

SERVICE ÉTUDES-
PLANIFICATION

ANALYSTE PROGRAMMEUR
DOT on Aqmniwt

Ddhirtapt ou 1 an expérience.

— Connaissant BASIC, FORTSAN.
— Expérience TIMX/SHARENG souhaitée.

Ecrire avec C.V. et prétention*.
CjQAL Madame KDEU

Tocr Wlnterthur Cédas 18.
PABB-U Offense (MOSS).

SOCIETE PAPETIERE
esvemee luferaattanilé

m FABRICATION
Le candMat devra obligatoire,
ment avoir phsMan aimées
d'expérience dans ta domaine
de la fabrication des piâlafi.
des qualités d’animation, troraa-
Msatim at M gu(H des contacts
Humain*, «« cnnniljimcsi an
Bastion at «n anglais i

appréciées.
Ecr. n* 7.844. « la Monda* Prix,
5. rua de* itaBam. 75427 Paris
Codex 0*. avec C.V. manuscrit
« photo OTdmOte, qui trama.

IMPTE STE FRANÇAISE

UN
TECHJK1C&CC1AL EXPORT

pour la promotion et la
de Plans g'éqripamanL— Expér. de quelques «ries

dans le doroekuL— Anglais todhpwiutri*.
— Arabe apprécié.

REGJE-PREslu*'’
Parte*. q.L

SocMié Travail temporaire
raeflereba pour emplois staoies

TKHNJCO-
COMMERCIAUX— Rémunération élevée

fonction des résultats.— salaire «part UDO F.— Commission 3 » + . _
objectif + remboursement
frais.

— Expérience venta Intérim.

m i e s l.
de 17 h. a n heures,

«S. rue da la Victoire.
PARIS** Q* Otage].

FRANGE AIR

recherche
pour visite clientèle

Importants tastaltataura génie
CUmaUque de ta région

parisienne
'

Ingénieur

RÉDACTEUR TECHNIQUE
IlAl irinw Ce collaborateur de formation snnéric
Uni JtUNt Cnl électronique et électromécanique“I devra avoir une bonne connaissance des

langues française et anglaise, des notions
en mlcro-étncuoulque et en üiformatlqne.

EXPERIENCE INDD5TBXKUJR -

et langue iSdouds appréciée*.

Envoyer curriculum vltaa et prétentions à :

MESURES REGULATION AUTOMATISME
40. rue du Colisée. 75381 PARIS Cedex 08.

ayant l'expérience
dit contacts commerdamc.

Envoyer curriculum vttae B
Z quai Voltaire. B.P. 71,

95873 BETONS.

GRANDE BANQUE

I

à Paris, engap

CADRE COMMf
Classe VI

POUR VEHTE COMPOSANTS ÉLECTR0H1QUES
nUALR AMKRXGAINB
USINE EN FRANCE

recherche •

.

INGÉNIEURS

TECHNICO-COMMERCIAUX
Diplômés Grande Ecole.

- débutants mit! ans <Taxpértenoe.
Connaissance ang 1*1" souhaitée.

Enr. c.V. et prétentions s./référence ' 6.325 à :

F. UCHAU 1* - BP. 220 - 73063 PARTS Cedex 02

qui transmettra.

IMPORTANTE SOCIÉTÉ FRANÇAISE
QUARTIER * fATA

• «cherche

COLLABORATRICE

COMMERCIALE
EDe devra être : ___

Parfaitement UUngua -allemand parlé, éorit
\

— Bttoodaeiartographe ;— Aimant contacts clientèle ;— Libre rapidement.

Elle aura : _ ...—
- Une expérience winimmB de 5 eue.-

_____

Téléphoner an 723-61-71- Poete 22.

INF0RIÎAT1S

.

Pour projet* Internationaux
S/NAITRA T5/TJS-SOLAR

IHüËIIEUK LOGICIELS
3 4 4 ans expér. m temps rM

PROGRAMMEURS
COBOL - ANS - PU (CtCSj
26, r. Deubenten-fl* - 337-99-22.

S.F.I.M.
SOCIETE DE FABRICATION

D'INSTRUMENTS
. DE MESURE
4 MAS5Y (90

recherche
pour ses laboratoires

d'Eudes

AT3 - ATP -

ÉLECTRONICIENS
Tarimlques, mimérlcpies

el analogiques.
Acquisition de données.

Ecrire avec C.V. et
au Service de Personnel.

B.P. n® 74, 91301 MASSY.

Société d'informatique
proche banlieue Sud.

recherche
pour travaux togidets

sur systèmes tempsjtael

INGÉNIEURS
grande école ou éqrivalaTL

confirmés et débutants.
Envoyer C.V., photo et prêtent
T.LT.N-. 1. me Gustavw-EHfH,

91420 MORANGIS.

COYNE

ET BElUBt

°o
M"*"1"

racherche pour son
siège parisien

2 I1DÉIIEURS
Formation ENPC. ECP

os équivalent,
désirant fhitesrer S n .
équipa epfcleWe dans le
calcul des «rends ouvrages
de Génie Civil, notamment

par la mettude des
Eléments finis.

Oes deux Ingénieurs
débutants ou ayant qu

étalées tfexpérience,
auront acquis une formation
compMmeatalra « enetyse

numérique ou en mécanique
des milieux continus.

L'on devra «voir m goût
affirmé pour la mécanique

at aura pour vocation
le participer au développement
de programme* do ceicuL

L’autre devra avoir un goM
prononcé pour rtntermetl-

que. et aura plus _
particuliérement vocation

de voilier 4 rutWsaUon
optimale (Ton miril-ordlnaieur

PRIME 4»

Adresser candidature avec GV
détaillé à COYNE 8. BELUER.

5, rue «THénopoHs.
75017 PARIS.

GOLF AIR
recherche

COMPTABLE
Connaissances exigées

anglais, législation française
paye, tenue stocks billets et
documents Compagnie aérienne,
expérience agence de voyages
ou compag. aérienne impérative.
Envoyer C.V. é

-

GULF AIR,
bd do le Madeleine, perts-i**,

IMPORTANT GROUPE
DE SOCIETES RECRUTE

PROGRAMMEURS
COBOL- ANS

DOS/VS/OS-POWER
Expérience 3 ans mhilm. sur
IBM 37D - Lieu de travail

Nanterre (RER préfecture!.

Envoyer CV„ photo, prétentions
DIRECTION INFORMATIQUE
nCOMEXA, 50. av. F.-Arago,

92000 NANTERRE.

COMPAGNIE GENERALE
DE GEOPHYSIQUE

recherche

INGÉNIEURS
nâiiinns

GRANDES ECOLES
(Supelec, Cétrtrale—t
Option informalkque-

Envoyer C.V. à C.G.G.
rue GalvenL 91301 MASSY.

E.C.L

C: ; - i
r*

éral» le poete de
DE GBSTZW1

de

Organisme de Recherche Industrielle

lecnrte

CONTROLEUR DE GESTION
pr orôer auprès de ee Di rection
CONSEILLER -FINANCIER 1

£*£ïï£lyjjBrtra ^
n ^ra^^Jemwit le «jordiMtew
de suivre le trésorerie, d établir les budgets et

Ce^poste requiert une mï^bonne
juridique, comptable et nnandbre. et une brama

expérience en milieu IndustrieL

La pratique de r^ormesique^JJ»™}^-
DiipWlUutê pr prias de responsabilités immédiates.

AdE. C.V. détaillé, photo rt mamcrlta A

a“ TSJ26. Oonteeee PnhUcltA
26. avenue de l’Opéra. Parls-1«.

DEPARTEMENT GESTION
recherche

ANALYSTES-PROGRAMMEURS
Maîtrise. DUT ou équivalent.

disposant d'une «pértence
d'au moins 2. a. et

connaissent r

— Coboi - DOS/OS, ' •

_ ei/ou ACsamlHeor CICS-OS,
— Et/eu PL/1 IMS- DL1 - OS.
Une connaissance pratique

de LCP ou cobot structuré

serait appréciée.

Ecrire avec C.V. et nrtteoL a
ECU 55. rue HermeL

nota PARIS - Tél. : 259-1648.

Pour diriger

SERVICE INFORMATIQUE
la centra de Documentation

-du C.N.RAL -recherche

MGËIIEUR
MEME DEBUTANT

S'il est de haut niveau.

Envoyer C.V. a ^ O^LI=^
26, rue Boyer - PARIS 6BP1.

ENTREPRISE NATIONALE
BATIMENT

recherche, PROVINCE

1) cref mm
MAISONS INDIVIDUELLES

— Formation ingénieur.— Age minimum 35 ans.— Expérience commère, tech-
nique, administrative, mais.
Individuelles et/ou bétimenL

2) CHEF N SECTEUR

— Formation Ingénieur E.S.T.P.— Age mMmum 30 ans.— Expérience directeur de tra-
vaux et Ingénieur d'effet— Rémunération selon exg

120 à 150000 francs.

Ecrire ss/réf. 1J97 4 SWEERT5
BJ*. 2é9, 7S4M Paris codex 09.

qui transmettre.

expér.

PARIS - OPERA
Société rechercha

JEUNE FBtME
JURISTE D'AFFAIRES
licenciée droit Habituée

contacts et rédaction d'actes
juridiques, rattachée au
Secrétoire général de
notre société. Ambiance

jeune et dynamique.
Ecrire avec rtstér. et prêtent.
* 4.U2 PUBLICITES REUNIES
nz bd VoMabe, 750» Péris.

IMPORTANTE SOCIETE
réfrtoo parisienne Sud

radwrche

Il M6&H1BR
ÉLECTRONICIEN

SU P. ELEC ou «quhmlnt
expérience souhaitée en techni-
ques numériques, sera chargé
de la maintenance et de l'évo-
lution d'un système Importent.
Déplacements «réqu. eu France.

2) INGÉNIEUR ...

ÉLECMKiai
DEBUTANT

Grande Ecole Ingénieur, option
Informatique. • Sers chargé
du logiciel d'exploitation de
m Inl - «rdîawaeurs. Participera

l'étude de systèmes ut IJ fiant

fM rmcroproceæurs.
TéL : 496-1648, bavrns hum

Socfété de Pressa
recherche

pour Hsætine
d'information Prafessiomeile

JOURNALISTE
EXPERIMENTE

pouvant évoluer rapldenwm versmh Rédedeur en (M.
Connaissance HVFl appréciée.

Libre rapldemenl-
Ecrlre avec C.V. 8 le
SJ».R- PUBLICITE,

20L n» ^FpubwÿMéertiiL

Recherchons

MÉTREUR
POtniOO 4 ou 5

ayant une première expérience
dans le domaine du second
ouvre (couverture étanchéité

souhaitée).

Adr. C.V. et prêt. 4 C./VLA
Service du Personnel.

7. route du Bassin n* é.
92230 GENNEVILLIERS

Société en Mvetappemeet
filiale cTm groupe

racberche

EXCEIM
CADRE TEOMfCO-

COMMERCIAL

Connaissant si possible
le fénranep, la menuiserie

bols et aluminium,
introduit regtonaiomcnt

dans le négoce, les pav[Hon-
neur*. les prescripteurs, ou

~

défaut ayant hnpérativamrot
iTMbNude des contacta et des

tractations
avec cas clüfitém.

Bénéficiant d'une expérience
de 5 4 15 ans.

• POSTE A POURVOIR :

Région parisienne.

Résidence sur secteur.

Adre*. C.V photo ri prêtent
n» 75.960 COMTESSE PubUdlé.
201 av. de TOpére. Peris-i-r

EC.L
recherche

DEPARTEMENT
INFORMATIQUE DE GESTION

— INGENIEUR
Grandes Ecoles (X, Mhies.
E.C.P-J, ayant acquis une
expérience de 2 4 3 ans sur

applications de gestion.
Il sera chargé d'une mission
d'ingénieur d'études devant,
4 terme, évoluer vers un
poste de responsabilités

Importantes.

DEPARTEMENT
MINI4NF0RMATIQUE

TEMPS REEL

— INGENIEURS DIPLOMES
disposant d’une expérience de
* 5 ans dans la spécification

et la réalisation de mote ls
«système* 4 base de mW-
calculateurs n connaissant
PDP/ll - 70 ainsi qu»

Moniteur RSX 11 M.
Connais. Tétécomm. appréciées.

Ecr. avec C.V. ri prêtent
ECL, », r. Horme), 75018 Paris.

TéL : 259-10-40,

IMPORTANTE SOCIETE
accessoires automobiles
NORD-EST PAR 15

recherche

JEUNE IN6ÉNIEIR
AM. - INSA - ENSI

ou ETACA
ayant déjà petite, expérience
dans domaine production, avec
si possible de bonnes basas
d'anglais pour S'intégrer é une
équipe cnngénieuro technta»-
commerdaux chargés d’organi-
ser et de promouvoir la vente

!
produits industriels de grande

ri» aux
- “ -

auto-constructeurs
mobiles.

Adresser c.v„ photo et prit,
au Service du personnel Société
CIBIE. 17, rve Henri-Gautier,

93- BOBIGNY.

Importante société
banlieue Nord-Ouest Péris
recrut» pour son laboratoire

de recbarchM

UN JEUNE BTS
formation lycée technique d'Etat

ou similaire.
Spécialité électricité

avec connaissance électronique.
Envoyer C v„ photo et pré-
tention* é n* 4443» B. BLEU,
17, rue Lebel, 94300 ylncennes.

Société de Pressa
radwrahe

pour Magazine
d'information profestlonneHe

MAQUETTISTE

METTEUR B) PAGES

Libre reridament.
Ecrira avec CV. h la

5.P.E. PUBLICITE,
206, rue du Faubourtj-5l-**artin,

75DJ0 Paris.

Importante Société
INDUSTRIESLE

et COMMERCIALE
recherd»

cour son Sitee SoeM
quartier ETOILE

PROGRAMMEURS

DE 6ESTT0N
Formation l.U.T.

Meftricant le langage
COBOL pour trarall&r

sur matériel
LBJM. 370/MS DOS -VS

Envoyer C.V.. pnolo et prêtent,
sous réf- U7Q. « LT.Pw

31, bd Btmrw-NouveJla,
75082 PARIS Cédex B2,

qui transmettra.

Laboratoire C.N.ILS.
propose

Rérian Parisienne
(Orsay)

poste chercheur sur contrat,

PHYSICIEN m
préparation thé» 3» cycle

ou docteur Ingénieur

3400 F mensuel brwL

Adr. lettre menner. ri- C.V. 4
n* 743398 M, Régi» Presse,

'

85 bis, rue Réeumur, Perls-3».

IMPORTANT CENTRE
INFORMATIQUE

DIJON

racherche pour taira face
4 ton deueteppemant

ARAirSTES

PROGRAMMEURS

— Débutants ou i 4 Z a. e*pér.;
— D*pi. l.U.T. . B.T^. ou étpiitf.;— Dégagés OAL

Envoy. lettre mon. n E». «t
n* T 7449 M, REGIE-PRESSE.
85 bis. r. Réaumur. 75002 Paru,

LABO RECHERCHES
UNIVERSITAIRE ORSAY

IHMKHagbHR
ÉUCTR^AüKH

Titulaire BTS.
Oegagi Ont

La candMat tarer* assurer
rexpWletnu et Feedwill iu
«nestefletieni meyenwa ri
basse tenue* d'un —wmbia

«a 38 MVA.
Horaire décalé.

Ecrire ewae C-V, Stmca

unéalre.
914BS ORSAY

SERVICE PUBLIC PARIS
rechercha
ANALYSTE

. Quelques tuén dexaerlance
j
(wr miwn» Cil NB IRIS KL

Cormeessence du rrelMN
t edramstretH

Goût M contectt.

l Envetat C.V. maaescrit ri
prarantionv a n* «sue B. a

BLEU 17, roa LM*).
«4*» ViNCPNNES

VENDS IJU F (JEUNIStT”

"

n: reenerenae uurganca.
TaMHA eu H iOi Sl-14-23

ou TBaOStr

ATTACHÉ

INTERNAT DE GARÇONS
A PONTOISE

ADJOINTS

ÉDUCATEURS

peur prochaine
rentré* scolaire

Ecrire Ecole Saint-Mort in
Rasnonsable Internat
1. avenue de Verdun

95101 PONTOISE

PHILIPS

SOCIETE ELECTRONIQUE
proche banlieue Nord-Ouaet

recherche

INGÉNIEUR

E.N.S.T. E.S.E.

DEBUTANT, peur participer _
des études avancées de Télé-
communications, mettant en trt>-

me théorie du tienri ri Mer-
matlque. (Réf. D)

IN6ËHIEUR

Eli. + AM en équhratont

pour effectuer travaux sur an-
tennes et hyperfréquence*.

Nombreux déplacements, France
ri étranger. • Anglais néces-
saire. (Réf. H)

Adr. C.V. détaillé (en précisant
M réf.) é TH. C.S.F.

Service ncntunist, 53. n»
Grafhdhe. 92300 LEVALLOIS.

INFASS
S.S.CI.
recherche

ANALYSTE
dlpl&me Grande Ecole. EqulvaL
ou expér. démarrage systèmes

PJW.E.

ANALYSTE PR06RAIMIR
(nlv. llv. ou Ingénieur)
pour appncatkm qestlon
sur mini ordinateur.

Envoyer CV. ri prétentions 4
SOCIETE INFAS5

4, rm du Générai Leclerc
91280 MONTGERON

Niveau PUBLIC RELATION
pour situation grand standing.
Ecr. réfer. 376 M. M. Maunier.
149. r. Saint-Honoré. 75801 Paris.

PROFESSEURS LYCEE
ou très expérimentés

HISTOIRE - SCIENCE ECO
ET PHYSIQUE

pour services partiels ecoie
privée hors-contrai Paris Est.
Ecrire n- 37.018, PUBLICITE
ZEMOR. X ru» Saint-Fiacre,

75002 PARIS, qui transmettra.

VENDEUSE FLEURISTE
•St recherchée d'urgence
Tél. eu lé (32) 51-24-23

ou 784-08-17

URGENT
ORTHOPHONISTE LIBERALE
cherche remplaçante peur 2 ans.

Ecrire 4 Mme BOYE,
3, r. Gauthton-kr, 77140 Nemours
OU DéL «e : 428-03-30 «28-38-43.

SOCIETE D'EXPERTISE
COMPTABLE - NATION

reriienche

ASSISTANT

OU STAGIAIRE
1 an d*expér. Indispensable.

Poste évolutif.

Acte. CV. at prit, è LF4LG»
Z place de le Nation,

75012 Paris.

GROUPE INDUSTRIEL
BANLIEUE OUEST

3 SOCIETES
ca. 1M Rrinns
Effectif : 898

recherche

DIRECTEUR

DE COMPTABILITÉ
40 ans mlru fiscaliste

40 em minimum
fOusatiete ri comptable confirmé

Adresser CV, photo 1 SJ»-!-
12. rue Adolphe-Yvon.

75016 PARIS.
Laboratoire pharmaceutique
région parisienne recherche

TECHNICIEN
SUPERIEUR DEBUTANT

possédant B.T.S. eu O.U.T. de
chimie, dégagé O.M_ 40 heures,
semaine. 13* mois, avantagea

.

enriamc. — Envoyer - C. V +

1

photo n* 43.156 B, BLEU,
17. rue Lebel, W-VINCENNES

PSYCHOLOGIE
INDUSTRIELLE

recherche

PSYCHOLOGUE
DtPLOMB

FORMATION ASSUREE

Adr W«« manuscr . C.V.. phow
et préienL. eu Dépt tanomei.

Sa, avenue Iteüiigu.
75001 PARIS^

DE PRESSE
imperia-ir coneq^» tenu a Lron

IH : srMrmgre
rachetcn»

ATTACHE DE PRESSE
UWIdta pour FEATURES
et FoniMts Vwnur :

Eche-aje* (rternalionam»*}>

• impaneme r» national «reom-
;
pâment e<*ctr«we ractL pool iu

1 agmers de l'Ouest
1- In—rieur ue astbnH. upe

rrmente pour responsable bu-

|

rein ffeiudevdeiKi ;
2* Agent 1er but— très Qualifia,

• au courant schémas at ra
lavages. V.la universitaire.

Ecr avec référ.. mus ri pré-
tentions A n» 931 Mi. H. A. P..

Hau petites amance* 7 X,
4C4B NANTES CEDEX

PARIS - OPERA
Société recherche

REOfKRCHES
UNIVERSITAIRE ORSAY

JEUNE MRRMÉTE
DIPLOMEE D^TAT

Connaissance DACTYLO
Pour conatxnaon servie»
Médecine du TrevaiL
— UDre ea saMembre.

S’adrranr Mm» scheinder.
9ét4»n (parié élé)

JEUNE HMKE
LICENCIEE EN DROIT

Habitue# contacts at lédacnm
1
d’actes rundUMes Rattaché# au

SacrétHre général
Sooete

GROUPE IMPORTANT
SPECIALISE

DANS LES SERVICES
rectL pour régi— nrlil—

UN CHEF D'AGENCE
Qualités commerciales —grée.
Ecr. arec C.V. et prétentions

sous ne 4636 4 :
PRD MDLT1S»

47, rue des ToumeOes, Paris-P.
ou: transmettre.

CABIN. ETUDES DE MARCHE
rKiwrcbe i

EHOUfTBKS (RltBI
Ayt expérience des enquêtes en
milieu Induri. - T. : 657-8640.

ORGANISAT. SYND„ Paris (17»)
recherche

ATTACHÉ DE DHHCTIOII
AYANT NOTION COMPTABLE
Adresser oboso + CV mao. —
prêtent, é UJLP-, 148. txnriev
Malesherbes - 75008 PARIS.

DiSTRUMBm Si.
Division

ADAMSL-LHOMAROY,
15, «venue Jean-deurés

94200 - IVRY
recherche pour département

ETUDES

(IKIKOKICIEH
(ESE - ISEN . ISEP

ou équivalent).

30 ans minimum. expérlei iLe
cdrcolts logiques, enaiogiques

ri mlrcroprocesseurs.

Adresser CV. et prétentions.

— notre Sooeté
Ambiance i— cl dvnamtniia.
Ecr. avec refée ri prêtent.. A
n* 4*D .PvbHtftet Réunies.

m. bou* Voltaire, riotl Paris.

Anunatwt rëcMrcëâ pat lover
de iwnes travi.iiaurs. tntpa-
r—tee Dteln air exigé* ri speio-

éducatives toimaitées.
25 ans mmimura.

PJ.T„ Te. bd an Capucines.
17000 RODEZ.

SSËÎBTE RECRUTÉ'

4 TRADUCTEURS
Biléigues anglais

Forme(tan Ingénieur chimie.
Connaissances Pétrole

—preciées. RMêr. exigées

EU SEIEC •ViaSW
2254MB + 256-37-20

capitaux ou
proposît. com.

Ch. remé—nter produite franc.
Australie- Ec. Vuctrak. P/L 24»
Sydney 2001 - M5W - Australie

URGENT - LABORATOIRES
-'

ANALYSES MEDICALES
dans groupe de spécial IMes
Monoïque. 2 mDHom de b.

rach. PMrroacleiT-BJoiogisl» pr
association. Tél. (92) 72 02 50

Apport, en assoc. 500.000.00 F
av poste remun. ds aff. Indus! r.— cclale- Expu approf gost fin.

Ecr. n» I9é1 » le Monde » Pub.
S, r. des nattera. 75427 Parts-9v.

information
divers

POUR

TROUVER

EMPLOI

Cabinet formation continua
eî Conseil de gestw

de coopératives agricoles,
cherche

imi mmm
ou 2 ans expérience pour riudet
et activités formation Dlpi
Ing agricole 4- gestion Aaresseï
CV. + pnoto 4 : SYNERCAU,

23» rue Cadet - Paris (9<L

Société dé Conseil
Informatique de Gestion

recherche

1) JEUNE IK6ËHIEUP
pour démarrages, ralm-systèmes

de gestion temps réel.

COnnalss. I.BJA. 34

2) JEUNE ANALYSTE

PROGRAMMEUR
niveau MUGE pour Mrtidp-

systéme de gestion.
Envoyer CV. at Mme a

CEGI, 33, n» des RENAU DES.
75017 PARIS

PATHÉ MARCONI

Bfl
recherché

Jerae CHARGÉ

«TÉTUDE
pour analyse et réidtaetioo des
éludas de marché, élaboration
et suivi de statistiques commer-
ciales. Lieu de trav. : ETOILE.

Envoy- C.V. 4- pnoto et prtL a
SERVICE RECRUTEMENT,

2. rue Emlte-Pathé,
78400 CHATOU.

Lf CENTRE DHNFORMATION
SUR L’EMPLOI vous proposa
GUIDE COMPLET (230 pages)

Extraite dp sommaire :

g Les 3 types da C.V : rédaci.,
exemptes, erreurs é eviier.

• La graphologie et ses pièges.
• R méthodes peur trouver

remploi désire : avec pians.
• Réussir entretiens, iniervlows.

répi

• Emplois les put* demandes.
Pour information*, écr. ClDEM.
é sq. Monslgny. 78-La Cbetaay.

représent.
demande

J Mme. 30 ans. expér. Repré-
sentant. ch rmpf. av. fixe -I- %.

Ecrire M. JABALLY.
k ailée an Hêtre»-Pourpre»,

77406 LAGNY
R«pry sentant de classe V.R.P.
rech. resuonsabllités rémunérées
Fixe ou coramisston. secL, lb.

38, 73. 7*. Produits industriels.
Ecr. n- a»M a i» Monde Put».

S. t des Italiens. 75427 Perte#*.

autos-vente

Ç 12 ù 76 C.V. )

A vendre voiture a# direction
1M W. 34 Hlrts, t_IJL auto-
matique. des options. 1976, par-
fait etaL Téléph. (35) 77-41-90.

perdu-trouvé
Pente VICTOR, setter Gordon
inoir m (eu), te a août, plaça
Montparnasse. TéWph 3664541.

Très forte récompensa.

Nous prions instamment nos
annonceurs d'avoir l'obligeance de
répondre à toutes les lettres qu'ils

reçoivent et de restituer aux inté-

ressés les documents qui leur ont

été confiés.
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OFFRES D’EMPLOI
Ls ligna

46,00
Ls "jpe T.Cl>

52,62

DEMANDES D’EMPLOI 11,00 12^8
IMMOBILIER 32,00 3831
AUTOMOBILES 32.00 36,61

AGENDA 32,00 36,61

PROP. COMM. CAPITAUX 85,00 97J84

Annonces classées

/ecrctoire/ /ecfétairc/ /ccrcloire/ /cerctairc/

T st cnn^fp «

VOLKSWAGENFRANCE
recherche la

SECRETAIRE
DU PRESIDENT

DU DIRECTOIRE
(bjEngnefiangas-alIeiiiaiid)

La candidate devraêtre âgée d’anmoins
30 ans. Elle devra lire, parier et écrire
couramment FaDemand. La connaissance
deTanglais estégalementsouhaitée.
Elle auraune réelle expérience dans une
fonction similaire avec ce qu’elle comporte
de rigueur et de conscience professionnelle.
Le poste convientàunejeune femme de
bonne autorité naturelle, disponible, ayant
une bonne présentation et beaucoup
d’aisance dans les relations. _
Le poste est situéàVÜIeis-Cotterôts. <

EnvoyerCVavecphoto etprétentionsau 3
Départementdu Personnel-BJP. 62 - <î

02600 VUIers-Cotteiéts. sous réf. SDP/10. $

IMPORTANTE
ENTREPRISE TEXTILE

Filialed’ungroupé
dedimension internationale

Recherche pour son sièhe social

à TROYES (Aube) une

(Anglafe/AHemand)

Expérience exigée secrétariat de
Direction

35 ans minimum
Très disponible (déplacements à
envisager)

Lettre manuscrite -C.V. détaillé,

photo, prétention s/réf. 6327 à
P.LICHAU SA - BP 220, 75063
Paris cédex 02 qui transmettra

ANNONCES ENCADREES UdiAocoL T.C.

OFFRES O’EMPLOIS 27.00 30.89

DEMANDES D'EMPLOIS 6,00 488
IMMOBILIER 21,00 24.02

AUTOMOBILES 24.02

AGENDA 21,00 24.02

REPRODUCTION INTERDITE

demandes d'emploi

1NGËMEQR-C0HSENL.
Si. excellant contact, forte capacité d'adapta-

tion. grande expérience mini-informatique, bues de

données et télégestion, recherche A temps partiel

mimiwm de conseil on pilotage :

Gabier dee chargea on négociation d’affaires :

Choix et développement de logiciel ou matériel

pour systèmes conversationnels ou micro-infor-

matiques.

Ecrire n° 7.830. «le Monde» Publicité,

5, rae des Italiens, 79427 PARIS (S-).

RESPONSABLE COMMERCIAL SAUT NIVEAU
FORMA DANS DEUX MULTINATIONALES DA

VOUS APPORTE
Pins de 10 ans de pratique dons— Gestion forcée de ventes ;— Elaboration et contrée dee budgets d’une

filiale ;— Administration des ventes ;— Etude du marché - plan de marketing ;— promotion et publicité.
Anglais - disponibilité - résultats prouves

Ber. poux 1-r contact au né 7.83K « le Monde » Pub-,
A rue des Italiens - 75427 PARIA-9e.

CADRE 3Z ANS
NEGOCE INTERNATIONAL

Anglali/AUemand
+ UI option MARKETING

Etudie toutes propositions.

p&spanïbLa Immédiatement.

Ecrire N* 83.970 M, REGIE PRESSE.
«5 bis, rue Séaumur, 75002 PARIS.

COiNfflfi BUSS IHTERMTHMAL SA '

recherche pour LEVALLOIS
Ma Pont de Levailols

ou Gaie SN.CP. Cllchy-Lev&Uola

SECRÉTAIRE
Bilingue anglais, de préférence langue maternelle

anglaise, pour SERVICE JURIDIQUE
«— Sténo Anglais et François— Expérience de la fonction dans un Cabinet on

une société multinationale.

kmWMlM
Trilingue, Allemand et *nÿ»a Français
courant.
Pour poste de responsabilité au sein du SERVICE
COMMERCIAL EXPORT.
Expérience de plusieurs années

Adresser C.V„ photo et prétentions au Service
du Personne CORNING GLABS INTERNATIONAL
SA, 251, boulevard Perelre - 73017 PARIS.

INTERIM

NATION
Très longues missions

Postes MOrMSORts

5 SECRÉTAIRES

Longue maternelle anglaise

755-1*3»
M, beat de Pfcpus

(métra Nation)

755-7041
CL avenue Mac-Mahon

(métra Etoile)

322-56-34

M. rue do Montparnasse
(métra Montparnasse)

337-54-52
14, rue Sophie-Germain

(métra Mouwn-Ouwnst)

31053 67
47, rue Boulon!

(métra Dentot-Racbereaa)

f
'
Importants Société Inrinstrfflle

* recherche une

secrétaire de direction
BHJNGÜÉ ANGLAIS

m&dmmn30ans
Le poste requiert :

— B.TJS. Secrétariat de Pfcecttaa
— Sipâihiue pprferfnmmTIn d’oU rmrfne 5

ans dansmu aocMétadostrieDe
— La pratiqua de la Kéaodactyio dan» les

2 langues
— pae borna priaantatfoa
— Iniflitbe^ dfaerâtton, «HqxrrfWHtL
Envoyer lettre mannsrrite deirilTne, photo
et prétentions sous référence 8466 a L.TP

.

1 Bd Bonne Nouvelle 75082 ParisCedex02

L*«T? s'il!S
a

représentation offres

GROUPE DES EDITIONS JEAN-CLAUDE LATTES
recherche

dons le but de constituer son équipe de vente
sur les secteurs PARIS-PROVINCE

8 REPRÉSENTMTS EXCLUSIFS

Expérience souhaitée dans le domaine
TITBUreTK

Age mlnlmnm 35 SUS '

Envoyer CLV. photo A M. BAILLE, Editions Jean-
Claude Lattés. 23, avenue VUlemaln. Parla (14*).

PHARMACEUTIQUE
proche banlieue Sud

Sortie autoroute du Sud
recherche

SfCRÉTilRE
pour Directeur Exportation

Anglais courant perlé
•t écrit indispensable

Envoyer C.V. + photo
n» 76.731 Contasse Pubndté,

20, tv. de l'Opéra, Paris-1», 04.

INGÉNIEUR EN ORGANISATION
33 «"» bilingue aTiifinin-

• Diplômé Maîtrise Gestion+ IEjB.T.OJCJIJIM.;
• 7 osa expérience Comptabilité. Contrôle Gestion,

Informatique (Chat Projet), Organisation géné-
rais ;

• Homme de terrain et de dossiers disponible
pour déplacements étranger ;

• Cherche équipe dosa Multinationale, 3ACX ou
Cabinet Conseil en Organisation.

- Ecrire n* T 7655 M. REGIE-PRESSE,
85 bis, rue Btanmni, 78002 PARIS.

cours
et leçons

I enseignem. I

Corn d'Attemand. - 60548-39

(matinée)

Préférence Boulogne.

MINISTERE DE L'EDUCATION

COURS DU SOIR GRATUITS
BAC A4 et B

Lycée V. Duruy. T. : 705-7M1.
BAC C et D

Lycée J.B. Sey. T. BB-8VM.

^^T^m^tioi^rofessionneMe^O

JEUNES SCIENCES ECO (DEUG au. licence)

STAGE D’OfllEMTATHW

AUX PROFESSIONS COMPTABLES

ET FfKAlHHÈRES

(Comptabilité générale et analytique, gestion, droit
et fiscalité des affaires)

Ce stage :— Facilita par des connaissance» pratiques -4Tn-
sertion professionnelle en— Constitue une Importante contribution h la
préparation du DACA— Ouvre droit A rémunération par TEtot.
Dorés 6 mois à compter du 16 octobre.

Adresser lettre de candidature - au CKNFOP,
Mme Moutardier, 2 bis. rue d» VUUers,

82300 XevmUate.

L'Agence Nationale Pour remploi
vous propose une sélection de collaborateurs :

• INGENIEURS toutes spécialisations

• CADRES administratifs, commerciaux

• JOURNALISTES (presse écrite et pariée)

INGENIEUR Txaamoo COMMERCIAL. —
Diplôme Ingénieur électronicien, anglais et
BiiMmiTMi ww ian Kg expérience taohnioiie et
en ccmmnrce international dons secteur
flectronlqüe et aéronautique. Très Intro-
duit dans milieux aéronautique» dvlls et
militaires, ministère.RECHERCHE : poste A responsabilités
technique et commerciales (8eatioa B).

CHEF PE SKKTIQg - J URIDIQUE BT
44 ans, licence + DSS

taire général, etc.) (Section B)

F. 46 ans. — Licenciée en espagnol, par-
faite connaissance de l’Anglais. Ses respon-
sabilités antérieures lui ont donné une
excellente pratique dea relations extérieures.
de l’Initiative, du «MnnumilHnant et de

I II I
« ANNONCES DOMICIUBS > de veolelr

Um Indiquer Bebleiuri sur f'ssrrdoppe le

min de r—e— les Iwéfcmeet «t 4e
yfclBe Fodmaa, tek» qaH fog8 de
« Monde PefaOcM » ee #oa eesece.

Importants SU benMtue
Nora-Ouest de Part»

DÉBUTANTE SECRÉTAIRE

STENODACTYLO BILINGUE
FRANÇAIS - ANGLAIS

FâriBMlon BTS ou similaire

_ Sttno dans les deux langues
Env. CV. et prêtent è n* 44M7 Minimum s ans d'expérience

„ ,
B BLEU _ Ecr. av. C.V. * n» 42A77 B Bteu.

17, nie LebeL 94300 vtncsmm. 17, rue Label, M-vincennes.

Pbur travail à le Défense

HESSTON EUROPE
recherché

SECRÉTAIRE

STÉH0DÀCTYL0

BOingae FRANÇAIS-ANGLAIS
(Sténo anglaise exigée)

Ayant iwmtiawnw» télex.

Adresser C.V, prétentions et photo A n* 7S.STS
CONTSSSE Publicité, 20, avenue de l’Opéra
75040 PARIE Caler 01, qui transmettre.

tj Chambre de «""«n* et d^fndnstrie
da Versatiles organise formation de

MAKTBESS ET CONTROLE DE LA GESTION
Réservée aux cadra demandeur* d’emploi

m DUT : former des collaborateurs directs de
dirigeants de PMJB. ou de futurs responsables
<Tentreprisos.

• Agréé par les ASSEDIC.
• Durée 7 mois, début z mi-septembre, mi-

décembre.

• Petits effectifs.

Peur las tests de sélection et entretien téléphoner
très rapidement au 953-08-88. Mme CHANSON

ou M. MARCQ,

REOSXRCHE : responsabilité d’un, service
de relations publiques ou de direction d’une
boutique de luxe (Section BOO/JV).

INGENIEUR ÇgnCHrg (ENS Montpellier.
3* apéctellsation en biochimie,

chimie tùérapeafcIQUe) , Bonnes oonnate-rmrn» d*n.ng-ini,

: emploi mmainmiiitw» m
formation. (Section E).

tfaftBssar fc MHVJnni
AGENCE SPÉCIAIiStt DES INGÉNIEURS ET
CADRES 12t nie Blanche 75436 PARIS
CEDEX 09 téL : 2806146 posts 71.

inig GROUPE. \ml

organise formation de haut niveau
aux diplômés des Universités et de Grandes Ecoles

et aux cadres expérimentés
-désirant accéder aux fonction* de

CONCEPTEURS
DE SYSTÈMES DE GESTION
Stage rémunéré de 0 mois .8 plein temps

Début des cour* le 4 octobre 1978
Dernières épreuves de «Gestion le 13 septembre 1978

P<nr tous raueiffnemetttf:

ssia, 37, quai ds Grenelle. 75738 Paris codez 25.
-TéL 578-81-51

hsvmspb:
sB8UoSa*j“at

: un» Ëivt

ÉCOU HORHAli

sjpfeiEuet -

I
e COtefaoraà megajJne.
loaraal eu meta. fcfitton. Je suit
spec. « sc. humantes» mais
P*03? m'intéress. è domaines cflf.

Ber- n» 2MB «le Monde» Putu
8» r. des Matons, 754Z7 PerivS».

l'inj’9

Voir la suite

des demandes ttemploi

mi page 37
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OFFRES D'EMPLOI
DEMANDE5 D'EMPLOI
IMMOBILIER
AUTOMOBILES
AGENDA

. PROP. COMM. CAPITAUX

La ligne

48.00

n,oo
32.00

32.00

32.00

68.00

La llpiB T.t-

52,62

12,58

36.61

38.61

36.61

972!4

Annonces ciaiscci
^

ANNONCES ENCADREES

OFFRES D'EMPLOIS
DEMANDÉS D'EMPLOIS

. IMMOBILIER
AUTOMOBILES
AGENDA

Le m/m col,

27.00

6^X)

21.00

21,00

21,00

T.C.
30,88

6,86

24,02

24.02

24.02

REPRODUCTION INTERDITE

demandes d’emploi demandes d'emploi
lADRf de BANQUE Classa

Femme célibat*1rs 43 ans
> ans d'expér., bonnes comals-
’nces de procédure bancaire
ançalse et étranger*, spécial*
ent en immobilier. ANGLAIS,
Membre commerce britannique,
cr. n- T 07.623M Régie-Presse.
» Qfa, me Réaumur, Paris 2*.

C 20 ans, petite expérience,
chercha emploi

«J'AIDE COMPTABLE
Parts ou région Ouest

Libre sous 1 mois
:cr. n- T 007437 M, Régie-Press»
1 bis, rue Rcqumur. 75002 Paris

U 32 ans, célibataire,
,u chat comptable,

bwç. emploi similaire ou poste
icrttalre particulier, nombreux
éplecements acceptés. Ecrire i

T 007554 M. REGIE-PRESSE,
bis, rue Réeumur, 75002 Paris

E BAC + DUEL LETTRES* cherche emploi
Libraire débutante,

tbralrle enfanta de oréférence,
cr. i 83.984 M Régte-Presm.
Ms. r. Réaumur, 75002 Paris.

. F, 26 ans, DUT option pars,
tdre admln. 4 ans 1/2 expér.,
i. poste ds sot. du personnel
ml. sud proche TMata ou prov.
frire no 83.997. Régie-Presse,
Ns, rue Réaumur - Paris-î*.

fc_ OFFICIER d'un bureau
séante cfiplomat SCOTLAND
ARD cherche poste FRANCE
I ITALIE. Ec. Dlilan Farmer

London Hilton Hôtel
?rk Lan* London W 1 - G^B
H, 22 ans. dég. O-M. maftr.

-oit DJ.C.E. et stage conseil
ridiqu* ou service iuritequ»
rtreprlse. Eer. Florès. 9. av. du
ait. 13110 Port-de-Bouc ou tél.

jrts 19 heures au (42) 06-2*35.

rcMlecté, 5 ans expér., chère
situation région parisienne.

Téléph. : 379-81-57.

nies frappas de manuscrits.
Travail soigné Rapide.

, Téléph. : 604-47-19.

ofes. lettres, formation philo
(ycho-sodo, étudie colla boroL
temps partiel avec tournai,

gid* de presse, article... ou
K maison d'édition. Ecrire
T 07567M - Régie-Presse,

Ns, rue Réaumur, Paris (2*).

;CRETA IRE DE DIRECTION
Sténo - dactylo - comptabilité,

pmlcile : 12» arrondissement,
cherche emploi stable
poste a responsabilités,

t ne T 007644 m. Régie- Presse,

i
bte, rue Réaumur, Paris (M.

B. Informaticien eyt réalisé

Me gestion Intég- preuve
résultats et documents réels

offre services
France, étranger.

•. w» 2.996 « le Monde » Publ.,

; des Italiens, 75427 Parls-9*.

Je. 26 ans, docteur 3» cyc!e<
(chimie, spécial, méthode mo-
ine d'analyse et d'étude des
ht, rech. pour responsabilité.

Fe de suite. Ecrire référ. A

,
T 07540M - Régie-Presse,

bis, rue Réaumur, 75002 Paris

P
FESSEUR LETfRES iMOD.
TIFIE, Oocl 3» cycle, ch.
-es d'enseignement à Parla.

,
no T 07546 M, Régie-Press*.

^Is, rue Réaumur, Parla (2«).

Jeune >emme. 27 ans,
CTORAT LITTERAT. MOD.
«leralt taules proposllions

. no T 07661 M, Régie-Presse,
ils, rue Réaumur, paris (2*1-

Fme, 25 ans. Maîtrise Droit

é, DEA, Droit «les Affaires

R du travail, stés, bancaire)
d. Mes propos., rég. Toulouse
I. Pyrénées. Tél, (61) 2033-14

B
A toutes propositions
aire généraliste ICG.
s moyenne entreprise,

mutable organisation,
de résultats positifs,

lirioeant en animation
He, gestion budgétaire,
re et administrative,

sud-est/Sud-Ouest/Centre.
Tél. (TB) 85-20-73

41 e., SC
,

3 C
urbain.

EC,

I urbali
fl herbe,

[M ?-

planlf..

logmL

Sc Po. sL
ortj.. exp.

_ eML, eau.
Moselle, 75019

maîtrise lettres, dlpi.

dio-vlsuel. angl. par», 3 ans
p. formation; étudie ttes pro-

sHIons format, ensefc. injm.
V. GalharreL c/o Verdou,

r. H.-Barbusse, M VlHeluH.
Tél. 678-51-53 math».

me, 24 a., langue matera,
nand, île. lettres françaises,
pédagogie- étudie ttes pro-

‘Ions format, enseig., trad.

GalharreL c/o verdou.
r. H.-Barbusse. 94 VRM|Ul

Tél. A78-51-53 matin.

3. CHIMISTE dlpL Nancy.
r*s Séjour neuf ans aux
jJL - Rompu aux négociations

.ematlonales A haut niveau. -

gérances de premier ordre,

«lierait toutes propos», pour

action technico-commerciale *
xporta IIor. Préférence région

parisienne

zr. n» 29S4 «le Monde» Pub.

r. des Italiens. 75427 Paris-S*.

CHff COMPTABLE
43 ans. niveau D.E.CS. bonne
expérience professionnel la dans
entreprise industrielle et com-
merciale. pratiqua contrèle ges-
tion. recherche place Stable. —
Ecr. n» 76.069, Contasse Publ,
a. av. de refera. PARIS fl«r).

DIRECTEUR FDiANOER
Hme. 51 a, cerilf. supér revis,
compt, lie en droit. H) ». dir.
fin. sté d'imporL, solide -expér.
de la fonction (admlntstr. droit
des sociétés, fiscalité, relations
avec banques) , bonne oonnalss.
anglais, arabe, rechercha poste
Similaire. Libre rapidement. —
Ecr. n» 2.9*0, le Monde » Pub,
5. r. des Italiens, 75427 Parls-9».

ANIMATEUR, 26 au
diplômé, 3 ans expér, ch. posta
activités : poit-ric. menuiserie,

photo, sérigraphie, centre
artisanal - ou club.

Ecrire M. PO 1 ROT, FJ.T,
85200 Forrtenov-le-Comte

ATTACHtE C0MMRCIUÏ
plusieurs années d'expérience,
prestation de serv. et direction

d'agence, grande habitude con-
tacta commerciaux haut niveau,
angl, aItem, espagnol courants,
libre 1* sept, litre voyage,
ch. situation av. responsabilités.
Ecr. n» T 07586 M, Régie-Presse
85 Us, r. Réaumur, 75002 Parta.

JURISTE DEBUTANT
Maîtrise droit, corme iss. droit
européen et Internai., langues,
ch. emploi cas. Conseil jurklfc

Ecrire F. DAVID. 17, rue
de Clteaux - 73012 Paris

.
Jeune Femme 3B ans

CHEF DE PUBUCITf

ANNONCEUR
Très expérimenté

Anglais
Libre rapidement

Ecr. n- T 007639 M. Régie-Presse
85 Us, rue Réaumur, 75002 Paris

DIRECTEUR COMMERCIAL
40 ans, 10 ans expérience vente
directe V.P.C. coupons réponse
et publicité, a créé, recruté,
formé, animé, géré, force de
vente 7 Directions régionales
France de 100 A 300 V.R.P. et
cadres, ch. Société française
ou étrangère en création ou A
remonter. Etudie toute propo-
sition, tout produit. Dernier
salaire : 200.000 F annuaL
Ecrire i n® 7.578 PuNitap,

100, rue de Richelieu.

73002 Paris, qui transmettra.

Jaune ESSEC 4- dlpL tne. chln.
cherche poste 6 responsabilités

|

en rapport avec formation
Paris, France ou étranger.

Ec. ne 2.976, « le Monde Pub,
5, r. des Italiens. 75427 Paris-9*.

L'immobilier
J. Fme. 23
ch. «motel

arts, nlv.

mi-tps, «

licence, I

appartements vente

TRADUCTRICE

tf*aû.+2 années
ann. expér. ds
secrétariat rech.
Ecr. A 2.991. « le

en R. F.A,
traduction
poste stabi

H., 26 a., ma Ht, dr

Ecr.
France ou

Camerounais 41 ansETA TRADUCTEUR CCTAL

Ecr. A 83.980 M, Rfegle-P
SS bis, r. Réaumur, 7SXJ2 Paris.

J.F, 87 ANS, 15 ans exi
administration des ventes,

gestion Immobilière,
comptabilité générale,

recherche emploi Ml -TEMPS.
Tél. : 252-16-"’.', heures bureau.

H, 28 ans, nationalité bail.
Bleme, posséd. carte séj. et
carte travail (val. 10 ans).
DECS+DUT gesL+bae G2. con-
na Iss. arabe lu, écrit, pané.
Mat. angl., ch. poste cadra
adm. comptable, ri- g. Paris ou
étr. N« 2.965, • la Monda » Pub,
5, r. des Italiens, 75427 Paris.

-H, 20 a, B.T.S. comptab.
tlon. certff. éca, D.E.C.S., ch
posta intéres comptab. gén. ou
anatyL, tt entrep, dés 1«r-i0-78.

Ecr. A 6.082, > le Monde » pu»,
5, r. des Italiens, 75427 Parte-9r.

Directeur celai et technique
44 a. (Ingénieur niveau AJMJ,
trilingue français-anql.-espagn..
notions allemand. Spécialisé en
électricité Industrielle - Electro-
nique Electromécanique - Trai-
tements de surfaces - Circuits
imprimés, ch. situation de haut

niveau, région parisienne.
Ecrire Jean-Baptiste, 47, 4VAve-

nue. 77-ROISSY-EN-BRIE.

JURISTE DROIT SOCIAL
Hme 31 ans. haut nlv. technknte,
maîtrise droit privé, 5 a, expér.
dans Impt cabinet Juridique de
conseil (droit du trav, sécurité
sociale, législation économique).
Rech. empl. Juriste cadre techn.
en entreprise, organisme prof,
organ. consulaire, éditeur revue

spécialisée.

REGION INDIFFERENTE
étudia lias proposition conforme

A sa formation.
Ecr. n® T 07589 M. Régie-Presse,
85 Ms, r. .Réaumur, 75002 Paris.

J.F. INGENIEUR CESI
+ BTS assistante d'ingénieur,
35 ans. ch. poste dans services
annexes é la production, expér
prof. T0 ans mécanique, anal.,
secteur industr. Indrftér. Ecr éMme Guillemet. 18, r. H.-de-
BalMC. AAabty, 42300 ROANNE.
JR-, 31 a., études supér. (ae-
crélariat document, asp, ang.),
ayt occupé dîv. empL presse,
édit, univers, exe. présent., re-
ch- poste France, etrang. Lib
St*- A. Fllcoteaux, à av. de

l'Observatoire, 75014 PARIS.

iN68ngnt 31
AGRO -K GENIE RURAL, expér.

e, outre-mer, espagnol cour,
rech. emploi stable. Rég. Intel.

Ecr. n® 18.4008 M Régie-Presse,

85 bis, r. Réaumur, 75002 Paris.

Jaune femme M ans
DIPLOME EXPERT

COMPTABLE
ans d'expérience profession-

nel le révision recherche emploi
mMtmps

Cabinet Expert Comptable
ou service Abonder entreprise
Ecr. n* T (p.548. M Régie Presse
B5 bis, ru* Réeumur, Paris-2».

Secrétaire Mflngu* anglais
•xpértenc* B TA, bonne

connaissance espagnol, cherche
posta stable service commercM.
export, publicité, marketing.

Paris ou Neuflty.
Libre rapidement.

Ec. n» T 007635 M. Régie-Presse
85 Us, rue Réaumur, Part*-2».

Animateur théâtre, 23 ans. DUT
anim. socio-culturel enter, ch.
emploi de MJ.C, office cslturel
-V. sur demande. M. Cliquet,

84, rue MU-Poch, 95150 Tavertir.

J ne Hme, 29 a., posséd. maîtrise
Droit privé, oot. droit des efftw
tr. bonne connais, anglais, ch.
empl. France ou étranger. Libre

«lit*- Ecr. D. BROUSTAU.
18, a IL P^Pouget, 33470 Gulon-
Mestras. ou féi. (56) 6*43-72.

DIRECTEUR CQMMKCIAL
«clallste distribution et tan-

nant de marquas vins, splrl-

9ux. champagne, 32 a, «per,
posta Paris, région parta,

r. n» T 7.629 M, Régie-Presse,

bis, ru* Réaumur, Paris-2".

ATTACHÉ COMMERCIAL

“

lia. introduit EST, NORD.
» - J - porter, lux* mascsSe,
iKflerait toutes proposition*,

Téléph. 252-14-18-

IUTACHÉ C0MMKC1AL
‘m" réf, PÇRSAN ARABE,
anlbllltt. vrtture, Méphcme.
DIERAIT TTES PROPOS,
n» T 7JB3 M.

is. r. Réaumur, 75002 Paris.

H. 28 ans. marié. IFOCOP, iut
oastlM parsonwl expér. comn-
»bllHé sesL, contact humain,
ch. situation. 033-3740 ao. 18 lu

F«rama 37 ans
Docteur 3* cycle es ModtbnJe,
4 ans expérience en rechercha
endocrinelogique. 18 moh de

staoe en Suède, parfait anglais,
cherche emploi

•a rechwches médicales
ou ptiarmaceattqiMs.

Etudierait toutes propositions.
Ec. n* T 007.634 m, Réete-Fresse
85 Ns. rue Réeumur, Parls-2».

Jeune femme ANTILLAISE
cherche «motel dactylo débat,
not. sténo. Ecr. n° T. 07584 M.

REGIE PRESSE
8S Ms, rue Réeumur. Partoa».

Jeun* EJ5.C. dfpJOmé
étudïarail toutes proposition*

meriteons, pubilcM,
commère* international.

Ec. n® T 007633 M, Régie Presse
85 Ms, rue Réaumur, Parls-2».

CADRE, 52 a., achats, ge.—

.

production et commercial*, offre
ses compétences et son expé-
rience. Intéressé é toutes pro-
positions pour tout* région.
Écr. A IMS. . le Monde . Pub,
5, r. des Italiens, 75427 Parte-».

SECRETAIRE GENERAL
Excell. taon. Jurtdlq- «t Rnanc.
(Ile. -I- DES droit privé + Inst
Orwt et Aff.), 18 a. expér, prof.,
"JyCh. situât stable et In

_.
t®î*®«{ite- Libre da suite. -

Ecr. 4 2.968, « le Monde » Pub,
J, r. des Italiens, 75427 Partes
Dame veuve, u retnifté,
é«lucatton nationale, bne santé,permis conduire, ch. place
dame compagnie. Milieu prp-

“hérale ou assimilée.
Départ, préfér. ; 35 «t limita.
Ecr. *7819, «le Monde» Pub,

Personnel. Exp. 2 a., en PME.
en- Poste stable dans un service
du Personnel. CREPIN, 45, rue
Dtuy-Delcupe, 93 100 Montreuil.

Ane. dirigeant PM E. disponible
pr démarchas, enquête*, remota
cernants. Rémunér: temps passé
Ecr. n" 1972 . ta Monde ».

5, r. des Italiens, 75427 Parts-9»

Prof, cert fme leL mod, 7 a
ens, rech empL étrang.. Espa
gna, Angl, enselgn. éffit, trad
Ecr. *• 7.795. « le Monde » Pub
5. r des italiens. 75427 Pans^
30 a dt S expér prof. Ile droit,
prd emploi Journal, rev. Midi
Eer. n« 2.974, i* Monda » Pub.
S, r. des Itaitans. 75427 Paris-9’

J. H. 27 a, documentaliste, mal-
tris* hbl, D.E.S.S, Sc. Po «n
te. d*_FInform*tlon, axp. prof.
C.N.R-5, et press*, étudierait
toute proposition. Libre rapldem
Ecr. n* 6.085, « l* /Monda » Pub.,
5, r. des Italiens. 75427 Paris-9-

Reprltar en i mots comme en 10
Ecr n* 2.975, • le Monde Pub,

r des italiens. 75*27 Paris-**

j, H. 27 B, documentaliste, maî-
trisa hiSL. O E.S-5. St Po en

j

IL de Finformation, expar prM
C.N AS et presse. étudl*rali|

tout* praposn. uttr* rapldem
Ecr. n" 6.085, • i* Monde > Puo

.

S. r. des Italiens. 75427 Parts-

T

JEUNE E3J5 E.C -1- drpL ING
CHlM. ch poste a responsabi
ttes en rapport avec tormation
PARIS, FRANCE OU ETRANG
Ecr n* 2.976. • le Mande Pub
S. r. des Italiens. 75427 Parts-F

f Paris T

Rive Proitm J

PERHRt ^
Séjour double. 4 chbres, 2 bains,

5* étage, balcon, soiai'L

BOURDAIS - 766-51-32 ORPI.
5* gar* Lyon. 2 p„ 60 m2, sud

THtRÀHE
40m

ls<5oT
ort

SOMPTUEUX 6 P. sur square

MONCEAU ÿSA
104

APP
SSSaftS™ 12“

4.000 PARIS et AUTOUR
SELECTION GRATUITE
FAR ORDINATEUR

VENEZ. TEL. ou ECRIVEZ :

MAISON DE ri||I
L'IMMOBILIER L.IJ1.I.

27 BIS, AV. DE VILLIERfi,
75017 PARIS - 7574242

INVESTISSEUR Sté vd rénovés

STUDIOS
4 F

gestion assurées. Crédit 88 %
possible. - 256-3641 0244.

RUE MONTMARTRE
Part : 806-48-08, mardi 15-18 h.

PORTE BAttHKET
Récent plein sud, séjour
+ chbre. calme. MARTIN,

Dr Droit • 742-9949.

PORTE DAUPHINE
magnifique ISO mL 10» étage.

Immeuble récent. . 567-2248

BON 9», prés écatas, lycées
soleil, calme, beau 5 Pièces,
luxueusement aménagé, 3 sani-
taires, TRES BELLE cuis. av.
coin repas. téU moquette, nom-
berux plaçants, chff. Individuel.

ISO m2 environ. 730JDOO F
LUNDI, MARDI, de 14 é IB h.

64, RUE CONDORCET
PLAINE MONCEAU

Affaire «le grand* classe très
belle réception, Mita é manger,
2 chambras. 2 bains, ch. serv.

Tél. 57848-11 .

9, rue THIMONN1ER (9»)

TRES BEAU 5 Pièces, asc,
chbre de serv-, culs, équtoée,
chff. Individuel, cave, téléph,
120 m2 environ - 685.000 F.
LUNDI, MARDI, d* 14 à 18 te

TRES BELLE AFFAIRE
Quartier Champs-Elysées

appt 170 m2, mixte et commarc.
imm. standing. Tél. 2444430 ou

824-76-67

T. MARAIS TURENNE
Uv. + chbre, tt confL «• H.

SOLEIL. - 3664746

PART, vd studio rat è neuf
RUE MONTMARTRE - 806-4848

de 15 heures è 18 heures.

SAINT-PHtUPPE-DU-ROULE
soleil, calme, part, vd duplex
4-5 pces, 5* ét. asc. possible ce
Jour, 36, r. du Cotisée. 14 à 20 h.

19, RUE SPONTTNI
rez-de-ctL avec Jardinet,

_
Hv.

+ 1 chbre, inun. réc 380.000 F.
Mans;- de 15 à 17 h. r—

M° MAIRIE-DES-LUAS.
Immeuble rénové. -

STUDIOS refait neuf.

Vente : 85.000 F et 95400 F.

Rap. mensuel : 750 F et 840 F.

TéL : 7234943.

COLISEE, DUPLEX, 120
Double llvtng, 3 chbres, bâtes,

ensoleillé, excellente distribu-

tion. 700400 F. Réservation
15.000 F. - C MA H OU T,

4. av. d* Friedland 563-11-59.

PARC MONCEAU
S, AVENUE VAN-DICK

Propriétaire vend APPT MO m2
en DUPLEX, caractère excep-

tionnel, entièrement rénové.

S/PLACE SAMEDI. 10 é 17 H.

f Paris ^
{ Rive gaucho j

non seine
1 p
i
E
S?

Prix intéressant - 5544044.

DAITHJD 3 pl*c*» Hrand
FAJIOM standing 85 m2

220400 F pour il ans
ou location 2JOO F mansuol.

197, rua d* Vauglrard, 1«r étag*
Mardi, mercredi, 13 è 16 h.

BACTTIR) Propriétaire vend
rAJIPM STUDIO et

I PIECES tt Cft livrés NEUF.
Immeuble rénové. - 293-62-16.

38, RUE DOMBASLE
vue Bel Imm, anc* ta ét, asc.
AT 3 pièces u ml + gd baie.
A rénover. S/pl. la 5 fil-lé b.).

ODEOH
Part 806-4848, marte U è 10 h.

RUE MOUFFETARD
SAINT-MEDARD

Restauration de grande qualité

DU 2 PIÈCES AU 5 PIÈCES
VUES SUR RUE ET COUR
OU COUR ET JARDIN
PLUSIEURS DUPLEX
755-98-57 Ou 227-91-45

AVENUE DU MAINE tpïfe)
Supertws apparts d'artiste sur
2 niveaux, gd Uving + 2 chorus,
2 sat. de bains, poutres, chemi-
née, caractère, prestations, de
qualité Irréprochable. 450400 F.

PROMOTIC. 322-15-76.

Part, va TRES BEAU STUDIO
refait 4 neuf, quartier OdSon.
Tél. 806-48-08, de 15 h. 4 18 h.

PONT MIRABEAU
Mise en vente de douze petits
studios, confort, 115.000 F A
1204)00 . F. Libres Immédlatam.

IDEAL PLACEMENT.
. PROMOTIC, 322-11 -68.

IDEAL PLACEMENT
DU MAINE Pptaire vend

rénové 180.000 F
STUDIO 35 M2. culilne «qui
wç, bain». - 256-2641 /

AV.

BARBET-DE-JOUY
prés INVALIDES, dans rue

classe*, ravissant bùtw 19* s.

complètement remis a neuf
2 luxueux APPTS 4P. 176 m2
et 183 m2. gd cfL service, parie
vts. sur place samedi 2 tw n A
14 h 30) : 26, r. Barbet-de-Joay.
et en semaine sur rendez-vous :

FRANK ARTHUR 7664149
134, boul. Hausmann.

VA VIN
Propriétaire vd 5 P. an dup(«.

2 P. en duplex et studio
dans très belle rénovation.
Calme Soleil — Caractère

S/PLACE SAMEDI. 10 4 17 H

C
Région

parisienne D
BOULOGNE. PRES

Dfllf Bel immeuble pierre oe
tailla ravalé, 2 APPTS,

_J>0
m2, a rénover. 266-6746.

NFIÏHIY bouL Victor-HugoREUUV pr. Porte Terne*
Modem* 5 p., s. de bns, 128 m2,
3> 4L vgrartds Jardins. Parking.
MICHEL A REYL - 2654045

locations
non meublées

Offre

Paris
PORTE

. CHAMP ERRET
35, boulevard Gouvtaa-Sainl-Crr,
2M M2, 7 P, tout confort TEL.
4A11 F -t- ch. Mardi, 15 A 19 h.

58062-60, LE MATIN.
SEVRES-BABYLONË

-

Gd studio, «ntréc, culs, bains,
téléph. 1JO0 F -t- Ch. 566-50-46.

DU ROC Duplex a* et- 9", natif,

soleil, grand balcon, terrassa, gd
llvtng,. sal. é nu, 3 cfiùres +
1 peute, 2 sanitaires. — Téléph.

lé matin : 924-62-73, 501-83-13.

M" PLAŒ'D&FÈTES
face sortie COMPANS

Irh. neuf. Jamais habités,

grands studios + loggia, 15N F;
- 3 pièces, 71 itj2, 1480 P'r- 4 pièces, 91 rn2. 2J60 F;
- j pièces, 138 m2, 2.790 F.
parle sous-sol et provisions
S/charges compris. Gard«rte

dans nmmaubto sous réserve
autorisation mlnlstèrtefte+ étage
médical. Visite hindi, mercredi,

13 heures é 18 heures.
PLACE DES FETES

é côté Magasin RADAR.
H. LE CLAIR : 256-13-72.

( province j
CENTRE CARPENTRAS, IMM.

!

18* ITALIEN. R.-d*4h. + !««.
6 GDES PIECES. DEPEND..
JARDIN Téléph. (90) 7241-95.

bureaux

t à 20
mmSSJr.

Locations tans- pas-de-porte
A
%T.ÜÏÏtï

T 29345-55
Domicll. artfs. et commerç-
Siége SJLRJ, . Rédaction

"

d'actes. Statuts Informations
Juridiques. Sacrét. Tél, Télex;
bur. A patTr de 100 F/mols.

PARIS, 10* 11", «», 17».

355-7848 - 229-18-04

fonds de
commerce

Dans te 7», SA.R.L. vend
droit au bail t Ubralrte-
Popoterie, avec appartement

atlenapt 2 pièces.,
TéL 70547-11.

•

CAUSE DEPART RETRAITE

UMflE ORLÉANS .
vend restaurant 3 salles

Tél. (38) 61-1043.

DROME SUD.
bar. P-MAI, taxi, causa
affaire utee, 450.n» F. Téléph
opte Ire : PAGES (75) 46-45-10

DieuiefiL cade
reUgue,

TOULOUSE. Ouverture centre
commercial av cœur de la
ville, baux commerciaux, sans
pas-de-porte, magasin fous com-
merces. emplacement premier
ordre, parking public assuré.

.
Ecrire Société WINDSOR

4. place Occitane, TOULOUSE.
Téléph. 16 (61) 21-18-20.

locaux
commerciaux

H3&2BEESI
5 km SENS MMS.%ùsrfeuE
Uving. 2 cfibres. s. de bains, wc,
culs, aménagée, buanderie, gre-
nier aménageable, cave voOtae.
chaufl. central, tél. -t- éuta bâti-

ment avec 2 chbres amis. gar.
2 volt avec fosse. Sur terrain
4.000 m2 clos en dur, arbres
fruitiers, barbecue- Px 550-000 F.
Agences ‘s'abstenir. Tél. 65-3049.

PROPRIETES
PROCHE PARIS

AUTOROUTE OUEST
VATI N, -50343-18

Proximité Pont-sur-YanmT dans
Vif). tous commerces, pro-inge t . .

priétè t.ooo m2 dou compnm. :

1- - Salie de séjour, cuisine amé-
nagée. 2 chambres, garaga
(3 volt.1, buanderie, collier, w-c.
2. - 2 chambres, w-c, salle «ta

bains, chauffage central.
TM. (86) 66-12-51

ARGENTEUIL (VAU
Part è part, vends

GRAND STUDIO 34 m2
tt confort. Immeuble 70
12 minutas Salirt-Lanra

Prix : 93.000 F.
Tél. 295-16-06 heures bureaux

EXCEPTIONNEL
MEU DON - BELLEVUE

Part, de prèf. 4 part, 4 p., gd
Uving, cuisine équipée, balcons.
585400 F. - Téléph. 6&-63-6B.
Romainville, part vd A 1 km
métro Mairie des Lilas, premier

m2. libre rte ÜMl,
s -«l b-, gde cubL,

étage, appt 82 :

séjour, 3 chM

TM. : 844-28-52.

NONTGBZON Réstd. Près
lycée, calme

Très boa standing. Appt 112 m2
6 PIECES, culs^ bains, cwe.
Parking + garage tenu*. Partait
état 372.000 F. - 921-40-72.

VAUCRESSON, 11, ru* Landtre
Bmu 5 p„ vue exceptionnel I*
sur pare. Sanu. de 14 4 17 h

C Provint

A VENDRE
SPLENDIDE STUDIO « M2

-t- garage, quartier résidentiel,
proximité lac Annecy.

Téléph. bureau : (50) 45-53-10.

( etranger )

BRUXELLES. Particulier vend
salon, ulle 4 manger + doux
chambras, cuisine, bains, 1« 4L
Visita matin 21, av. Orée. Tél.

Wustefeld, 2174040 ou 7311375.

appartem.
achat

Gèrwrt rech. 5», tr. ta, P, 16" et
Nauiliy appartem. da T 4 4 p,

A.S.I., 293-48-57.

•M FEUILLAGE, 54, aven, d*
La Motte-WcquM-19’, 56640-75,
rech. Paris 15» at ta, pour bons
cBents, appart toutes surfseos
et knmeuble»- Paiement csmpL

5T-JACQUES. Appert, caractère,
85 b* et 130 environ, poutres,
grand Uving, dlrectem. pptalre.

Téléph. 790-2149.

URGENT RECHERCHE
5-7 p- tout confort. V. W. i ta.

rive gauche, Naullty.
MICHEL a WEYX, 265-9845.

société rech. appartem. même à
rénover, sert. 11». 12*. 19», 20».

Peur rendez-v> G tari, 3734541

locations
non meublées
Demande

PALAIS-ROYAL
2 bureaux da 13 m chacun,
situation exceptlonn., teléph.,
posslb. salle conférences, télex
et petit équipement bureau.

260-37-17, posta 37.

C Paris

5*, Métra CE NSIER
Pour investisseur A vendre

local celai 98 m2. Imm. récent
loué bail 3X6X9, rentabllfté
10 96. Ol P. 260-39-11 p. 220

NICE Ceae droit au bail, neui,
magasin 200 unpec., 2 «gn

. IélH foyer ann. 38JMO F, reprise
Gérant rechercha pour location justifiée 70400 F. Ecr. Richard.
Immédiate d* t 4 • pièces.

A^.U 293-48-57.

»5, aven Mirabeau. 06 NICE.

avocat ch. w p. tt cft, soleil,

calme, tél„ parking, w.-c, s. de
bns> culs., de préf. tr, 7*. 8*, 15*.

16», loyer max. 2J00 F, pour
tangue durée. Téléph. 567-11-54.

Loue BOUTIQUE Sportswrear.
rua d* TUrenne. Tél. 278-36-10

samedl/dlmand» 27816-18.

C
Région

.

parisienne

ETUDES chercha pour CADRES
vulasü pavillons ttes boni, Loy.

f

garanti 4400 F max. 283-5742.1

viagers
Sté spécialiste Viager

C n»H7 8- ru* L® Boétie
LKU4 266-19-00

Prix, Indexation et garantie.
Etude .gratuite et discrète.

Vendez rapidement Conseil
Expertise, indexation gratuite.

Discretkw. Etude LODEL
35, bd Voltaire. - 3556148

C

locations
meublées
Demande

Paris 3
INTERNATIONAL HOUSE reOk
du STUDIO- an C. pièces pour)
cadres étrangers garantis par
BANQUE OU AMBASSADE.

556 -12 - 49.

EMBASSY SERVICE recherche
direct. Stud. ou appart Paris,
vIHa banlieue Ouest 26547-77.

LIBRE, Itr. Stud. 765.000 F +
750 rente. S/place mercredi 6,
de 13 4 18 h, 6, r. Fr^Ponsard

immeubles
Achète comptant IMMEUBLES

LIBRES on OCCUPES
Tél. 8789546

pavillons

Pav. pr. gère, boni. Est, 112 m.
sur 583 m„ bord forêt F5, ssaol
tôt, cave, patio; centr, chemin.
2 bains, culs*, bois, grès, ard.
boa exotique. - 0284868 soir.

TOURAINE
Proche d'une sortie A 10,

ancien, seigneurie XV» et XVII*
s.. 10 p. pr„ tt cft très belle
.restauration, dépendances, parc
5.000- Prix 750.000 F -

Agence DESTREGU1L, 82. rue
Nationale, TOURS. TéL (47)

05-35-99 et 05-39-10.

A vendre a PtambtCra$-l«s-Di)on
(S klfometres Dt|on)
DEMEURE XVIII*

20 pces -t- grandes dépendances,
logera, gardien Part de 1 lut
Ecr. n* 763.418 m, Régte-Presse,
85 bis, r. Réaumur, 75002 Paris.

ORNE. Belle propriété 10 cham-
bres, 3 bains, cuisine, chauffage,
TELEPHONE, poutres, pressoir,
four A pain, ex Commanderle
tampUère. > hect 5 dos. arbo-
risé, 680400 F. - Tét 1224640.

ST-VALERY-EN-CAUX (PRES)
TRES BELLE CHAUMIERE

NORMANDE
meublée, tout confort sur grand

- - terrain paysagé.
359.000 F.

Tét (Il 284-3840 OU (35) 974444.

MEUDON BELLEVUE
Grand séiour 3 chbres, bains,
iardtn. 850.100 F. - 53947-52.

EN PROVENCE
AUX PIEDS DU LUBERON

A vendre

LA VICARIE
Propriété fésW. 5 km Sorties.
11 km Cavaillon (autoroute du
Soleil), comportant gde maison
parfait état (240 mZ). tt confort,
dépend. + terrain vfgnes raisin
table 1 ha + terrain constructible
1.000 m2 + terrain bols» taillis.

S'adr. Maître Davoust-Mlcholoy,
notaire. Btsm Ménerbes

Té». (90) 72-2047

fermettes
75 km Ouest Paris. Authentique

FERMETTE
a . colombages. Gd séj^ S chbres,
salle de bain:, cave voütù Gros

cachet Prix 270.000 F.
IMMOBILIAE

Tél (32) 36-44-02

villas

Très URGENT; étudiante ch.
chambre PARIS tp, w on 17*.

Ecr. n® 7434 M, Règle Presse,
85 bis, rue Réaumur, Parfs-2».

Immobilier
(information)

LOCATIONS SANS AGENCE
OFRCE DES LOCATAIRES

18, r. La Mlcbodlère, M» Opéra,
nie d'Alésia, M* ASSsia.

Frais abMn. ISO F. - 2664244

URGENT. LE VESlNET Petite
maison bon état lartita, Uving

2 chambres, garage.
Prix 435JX» F.

H. LE CLAIR 9764042.

maisons de
campagne

5 vendra dai» Ariègq, 12 km.
Pamlers - Fotx, maison meublée

|

2 tL. arts, w-hl, dettes, 2 gar,
+ terrain 7 ha sur demanda

Lagarj», 22, ru» P.-Scnwrt.
95470 fosSÉS. TéWph. 471-4640

OISE

Rech. oopart. i à 3 p. PARIS,
pêéf. ta. tr, 7*. 14», Ita. Ita. 12*

avec ou sans travaux. Paiera,
compt- chez nat TéL 873-23-îî-

constructions
neuves

294* BEIlEVJUf
Du studio au 4-5 pièce», Imm.

de qualité de 30 é|Ms
livrables octobre- 1978

PRIX MOYENS UN F le M2
Renseignements s/placa samedi,
dimanche- et lundi après-midi, ou
Sté DAURY. 24, rue Laffitte-**.

Tél. 523-1541 W 15-72

100 km a* Paris
Part vd maison

|
ancienne tt eft^7 pièces, terrain
1400 mZ (4) 443-22-70.

Csa muL vds é pan. 35 u mais,
campag tr. b. état : sé|„ sat,
culs, f cb, tr o. s. d'eau,
cal, ch. centra 5DOO-* lace

,

canai Mite Ecr OU VIE, . m
1
4 Vents», 33190 PUYBARBAN

EXPERT CWIABLE
diptémé. 32 ans,

rience révWon,
IsaUon. çmilMitW tiscal

« formalités sociétés.

9 propositions Part*; B-P-
imps partiel posilbli.

Réaumur. 75082 Paris.

gtt assistante

DE DIRECTION

. poste stable eoilabora-

_ .«Sponsable,
1

prèférance
• : eommerdaL
• hguies référances.

• fa Ier octobre 1978.

« nDU FOUR DanWte,
• Charontan, PgrtMg.

L# teuras but, i
296-14-42.

infl
^4aïor m marfceHog

LAdrfjrlUngue anglais, alta-

poetans conseil, 5 ans pro-

Etudie toute pro-

province exclut.

_ . la Monde * Pub..

ÏÏÔéteL 7342i Parls-9*.

DIRECTEUR
de service après-vente

électronique - T0 arts de référ.
— 37 ans —

cherche emploi Direction
accès gestion

Ec n» T 007645 M. Régi* Presse.

85 Us. rue Réaumur, Paris-2»

Journaliste, Sciences Po,
anglais, allemand, nation,

responsable pendant deu» ans
de l'agence de oress* du

New York Times pour l'Euroot,
cherche poste de rasporeabUfM.
Ecr. n» 6.087 « le Monde » Pute,

S. r. des Italiens, 75427 Pnrfs-9».

Jne Hme, 20 ans, sérieux, nlv.

BEPC, seconda A. dtoL «ratent,

pr coionta d* vsc. expér. i mob
parent thérapeutique (assimilé

* éducateur), ch. etnpL ktantiq.

PL temps., Ilte Stete. 932-98-52.

cfxraff, CT. 23 é-, marié. Référ.

rech, PL stable p. Jfona régulière

province. Téi. ; 371-48-24.

jvrtata débutent.

25 Ifc. droit des affaires,

maîtrise droit puMc, Ifc. russe,

DESS Sdenc.-Po, anglais, expert

flomptabla 2. T«L : 02441-15.

CADRE 38 au,
6 Bits exp. forttnin-oomnHrctale
D.U.T. gestion, D.E.C5. angl.
libre Immédiate cherche poste A
responsabilités. Parta ou prov..

BERNABEU, 34, roé G.-P6ri,

923BJ, CMWton. T- : 73SW40

les annonces classées du

sont reçues par téléphone

du lundi au vendredi
de.9 heures à 12 h. 30 - de 13 h. 30 à 18 heures

au 296-15-01
Une annonce communiquée avant 15 heures peut paraître dès le lendemain.

115 KM. PARIS
AiSON dans bamaaa tueo

tranquille, sur 1400-», cuisina.
sei«te salon, saL d* bns, w.-c,
2 chbres, lavabo, cuisine d'été,
°w4, gar. dépend, clos murs
AFFAIRE RARE A SAISIR.
Mon exposée. On rachète, oa
nabtto. Px mux» F tr. Justifié.

Crédit.
Agença d* TraoerafovfDt £28).-
TéL 16 (37) 9044-16, même «Dm.

châteaux

QtATEAU HISTORIQUE
entra AIX ET MARSEILLE

5 ha. 1/2 parc, forêt, entière-
ment ciétuné. très bon état,
cadra luxueux, une soixantaine
da plaças dont une trentaine d*
charrieras. Grand* tarte de mu-
tiqua, gd hall d'honneur, ata-
pelle, tfeauff. central neuf (88
raeflatauraT, piscine, étangs, tan-
tabias alimentées par source
privée, .tantes, roney-baH. Conv.

coBectivttès. Prix «evé
Intarm, s'asM. TéL i
16(67) 634643.

pour c

CANNES (CALIFORNIE), befta
VILLA PROVENÇALE récente,
9 pièces, maison gardian, 2 piè-

ces. ptaetna, vu* mar et'Estéral,
parc 2JD0 «V possibilité 2 ap-
partem., cause décès, 1-600.000.

BOURSE FRANÇAISE
DE LA CONSTRUCTION,

122. rue d'Antibes, _>

06400 CANNES
Téléph. (93) 9944-13.

- A VENDRE
en ALSACE, vallée d* K* Brucft*
sur 22 a. de lerr, TRES BELLE
MAIS., conszrucL récent*,. 5 te»
cul s. de bns, au rezde<h +
combles aménageables, cave *t
gar„ extérieurs aménagés Px A
débattra. Pour tous rens. s'adr.

A M» Joseph SAAS, notaire é
57580 Rtmtlly Tél (87) 644044.

MARLY-LE-ROI
VILLAGE, gd* maison, vue. sur
parc, réceotton. 5 Ch., 2 bains,
confort garag* 3 voitures.
AGENCE de la TERRASSE
LE VESlNET - 9764540

CHAVILLE - VELIZY
Canna, verdure, séjour, 5 cham-
bras, iout confort, oarftet état

nOJHO F. — 9264240 -O

LES ANGLES
10 MINUT. CENTRE AVIGNON
VILLA F 5 sur 1JOO parc
ombragé, terrasse, tranquillité.

Conviendrait retrait*.
380.000 F Téléph. (90) 81-4345.

A vdre B km 5T-DIE (Vosges)
Villa 100 m2 construits. Sous-sol
complot, salon, salle é manger,
cuisine, w.-c. salie de bains,

foras, combles aménageables.
Terrain 2.200 mi Prix 4W ooo F.

Tél. 474-10-41 (soir)

manoirs
LIMITE ENGHIEN-(49 .

propriété. 18» mZ. habit.+90 m*
etacaroniats. - 860.000 F.
SOGIDEC. -TéL 359-94-04

SARTHE 160 KM PARIS
Part, manoir XVI». 20 ha.
Rivière, douves. ULM 19,

R. du Dr-AmaudeL 93 Mendon.
027-1240 - 325-7247

A-YENDRE : PROVENCE-VAR
DOMAINE environ 75 hectares
le tout ou en partie long* par
rivière 4 km, barrage cotilnaire
l hectare, chéfoau d'eau iso m3,
comprenant 2 MAS avec 2 pls-
clnes, meutsEés et super équipés.

Vmdb par proprlélaira.
Tél. soir .{BatafoM) s Mo/414468
R. GAILLARD. 113. r. Mtelbru

1050 BRUXELLES

Repris*

le MERCREDI 6
(daté 7) SEPTEMBRE

L«r mercredi et te vendredi nos lecteurs trouveront
font ce titre des offres et- de» demandes diverses
de particuliers (objets et meubles d'occasion. Hures,
instruments de musUpie. bateaux, etc./, afnai que
des propositions d’entreprises de services (artisans,
dépannage*, locations, etc.), les annonces peuvent.
etn

-aatt l“r courrier au journal, soit
par téléphona au 2S&-ÎS-CL .
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Un musée de la science et de la technique à La Villette ?| UN DUR COMBAT CONTRE LA < MISÈRE VERTE »

Des propositions nouvelles Les communes de la Bièvre achètent un domaine de 36 hectar

Les deux articles de M. Gilbert
Gantier, député P.R. de Paria,
publiée dans te Monde des 29 et
30-31 juillet et proposant d'ins-
taller sur le terrain des anciens
abattoirs de La Valette un musée
de ta science et de la tectonique
ont suscité de nombreuses réac-
tions, la plupart du temps favo-
rables. En voici quelques extraits.

L’espoir de M. Kastler

Je sais sûr d’être l'Interprète
de nombreux collègues scientifi-
ques en vous disant notre re-
connaissance pour votre Initiative
proposant l’aménagement, dans la
grande salle de La villette, d’un
musée de la science et de la tech-
nique digne de notre pays. Je vou-
drais exprimer l'espoir que votre
proposition soit retenue par les
membres du gouvernement.
Comptez sur les scientifiques pour
appuyer votre demande.

ÂT.WUtn KASTLER,
de l’Académie des sciences,

pria Nobel.

i

Pour une bibliothèque

scientifique

Il me semblerait en effet extrê-
mement Intéressant d'associer au
futur musée de la science et de
la technique une bibliothèque de
lecture publique scientifique et
technique qui Dourrait s’inspirer
de la BJ?i du Centre Georges-
Pompidou. Le succès de celle-ci
montre l'attrait — en particulier
pour les jeunes — d’une mande
bibliothèque pudique d’accès 'fa-
cile. Mais le contenu scientifique
et technique de la BJPJ. est évi-
demment faible
Par contre, il existe de grandes

et riches bibliothèques scientifi-
ques et techniques au CJNJRJS. et
à Saclay, mais qui sont réservées
aux chercheurs et aux Ingénieurs
relevant de ces organismes.

PAUL BKAFFORT.
conseiller municipal de Limonrt,

directeur de la Société
génie automatique et informatique.

Une place

pour l’agricnltiire

Le musée devra naturellement
comporter une Importante section
consacrée à l'agriculture. Car, de
toutes les branches existantes des
sciences et des techniques, l’agri-

culture est sans doute une de
celles qui sont le moins bien
représentées dans nos musées et
dont la représentation, il faut le

reconnaître, offre le dus de dif-
ficultés-, Aujourd’hui, la repré-
sentation de l’agriculture dans
nos musées se partage entre le
Musée national des techniques,
riche surtout d’objets entrés au
siècle dernier et au début de
celui-ci. et les musées d’arts et
traditions populaires et de plein
air, où est représenté l’outillage!

Faits
et profets
• Les socialistes demandent

une étude sur les transports. —
M. Gilbert Bonnemaison, prési-
dent du groupe socialiste du
conseil régional d’Ile-de-France,
vient de demander, dans une
lettre au président du conseil
régional, que soit entreprise une
étude globale des problèmes
de transports dans la région.
« Cette étude, affirme MJ Bonne-
malson, doit avoir pour objectif
essentiel de déterminerles moyens
(Cassurer effectivement la priorité
aux transports en commun. »

A son avis, cette priorité n’est
pas respectée puisque « les déci-
sions budgétaires vont à son
encontre s.

• Priorité au prolongement du
métro vers Villejuif. — Tout nou-
veau report du prolongement de
la ligne de métro numéro 7
(Porte-de-La-Villette - Mairie -

dlvry) vers Villejuif (Val-de-
Marne 1 serait particulièrement
regrettable, affirme dans un
communiqué M. Jean Gardln,
président du Comité économique
et social (CES) de la région d’Ile-
de-France. c Le plan triennal des
transports en commun adopté par
les assemblées régionales pour la
période 1STS-1980 a déjà pris un
retord qu'il serait fâcheux
d:accentuer. déclare M. Gardln.
Aucune opération nouvelle n'a été
engagée cette année, le CES avait
cependant insisté pour que le pro-
longement de la ligne 7, qui
intéresse frais cent m&te habi-
tants de la banlieue sud, soit
lancé en priorité. »

• La N5 devient la NS. —
Des riverains de la K 5. dans le
Val-de-Marne, ont été surpris de
voir cette route baptisée N6 à
la faveur du changement de cer-
tains panneaux indicateurs. C’est
te résultat d’une mesure visant à
rectifier certaines anomalies, des
routes changeant de.numéro à un
certain point de leur parcours.
Ainsi, la N 5 allait de la porte
de Cbaxenton (Paris) à Sens 1

(Yonne), puis elle se métarmo-
phosait en N fl Jusqu’à la frontière
italienne. Elle porte désormais le
numéro A sur toute sa -longueur.

dit «traditionnels. vouloir
dénigrer aucune de ces deux caté-
gories, il faut bien reconnaître
que l’agriculture n’y est pas, ne
peut pas y être, pleinement repré-
sentée.
Or U existe aujourd’hui dans

le monde un assez grand nombre
de musées de l’agriculture pro-
prement dits. Les plus anciens
sont ceux de Prague et de Buda-
pest. fondés & la fin du siècle
dernier. Mais 11 en existe aussi
dans les deux Allemagne», aux
Pays-Bas. dans les pays Scandi-
naves, en Grande-Bretagne- La
revue Muséum, publiée par le
Conseil international des musées
de 1T7NESCO (ICOM). leur a.
consacré un numéro spècial en
1972. Dans le cadre de 11COM
existe depuis 19flS une Associa-
tion internationale des musées
d’agriculture (AIMA), dont le
siège est . à Prague.

FRANÇOIS 3IGAUT,
ingénieur agronome INA,

ethnologue.

Priorité aux espaces verts

Le Journal local VAmi du
19" arrondissement avait ouvert
une enquête parmi ses lecteurs
pour connaître leurs besoins.

Celai qui paraissait le plus pres-
sant était « un espace vert ». Or
U existe déjà dans l'arrondisse-

ment 1e square de la Butte-Ronge
de plus de 5 hectares et le très
beau parc des Buttes-Chaumont
de 25 hectares, conçus pour la
récréation des crès jeunes «nfants
ou la promenade des adultes.
L’espace vert demandé est donc

autre chose : un espace assez nu
où Jeunes et adultes puissent se
détendre, jouer au ballon, faire
de la bicyclette sans danger, jouer
aux boules, toutes choses qui ne
sont passibles qu’au parc de La
Courneuve, malheureusement très
mal desservi par tes transports en
commun, donc inaccessible aux
familles modestes.
Actuellement, la seule réponse

consiste dans un- terrain pour
l’aventure de 200 à 300 mètres
carrés et deux buttes au rond-
point des cars,, qu’il faut' attein-
dre par un cheminement bien
malaisé et qui ne répondent pas
à ce besoin, mais seulement à
celui d’un effet décoratif d’ailleurs
bien réussi dans la perspective du
canaL
Or le président de la Républi-

que a annoncé un terrain vert
de 23 hectares : il existe et a
suffirait de peu de frais pour
l’aménager. ML Gantier n’y a fait
qu’une allusion alors que ce serait
un poumon supplémentaire pour
tout le nord l’est de Paris.

A. MALABARD,
ancien élève d'B E.C.,
docteur en droit.

liguées contre le béton et les lenteurs admi-
nistratives, sept communes de la région pari-
sienne ont décidé d'acheter avant le $0 sep-
tembre trente-six hectares de ' forêts menacés
par rurbanisation. En signant l'acte d’acquisi-

tion du domaine de Montéelin, les local

Bue, Les Loges-en-Josas, Jouy-en-Josas
nés), Bièvres, Vauhallan, Igny et Verriè

Buisson (Essonne) auront gagné la de
bataille d'une guérilla de près de dix ai

.
.Laissé & l’abandon depuis la

dernière guerre, le bois de Monté- .

clin, planté de vigoureux châtai-
gniers et de rhododendrons, est
situé sur le territoire de la com-
mune de Bièvre (Essonne) et se
prolonge sur Jouy-en-Josas. Les
premières Inquiétudes des habi-
tants de cette région sont' nées
lorsque M. Robert de Balkany,
propriétaire du domaine de Mon-
técün, envisagea de raser une par-
tie de la forêt pour construire
mille six cents logements sur le
versant nord de la vallée. Le
groupe Bouygues avait déjà réa-
lisé cinq cents logements d*™ le
c Parc de Diane ».

Le projet de ML de Balkany mit
' le feu aux poudres. Tous tes élus
locaux de 1a vallée, réunis en syn-
dicat Intercommunal, formèrent
une coalition contre te béton, et
envisagèrent dès 1972 l’acquisition
du domaine de Montéclln. Mais le
propriétaire refusa tes proposi-
tions d’achat à l’amiable.
Une procédure d'expropriation

fut engagée en 1974. Le préfet de
l’Essonne décréta cette acquisi-
tion d'utilité publique, maïs sa
décision fut attaquée par 1e pro-

moteur devant le tribunal admi-
nistratif. En -vain. Des Interven-
tions furent faites alors «en haut
lieu», pour obtenir le feu vert
nécessaire à la construction de
Bièvres IL cousin germain de
Parly II et Chèvry IL En pure-
perte, là encore.
Après notification, de l’ordon-

nancé d’expropriation, au mois de
juillet 1976, le promoteur se pour-
vut en cassation. Le juge de l’ex-
propriation avait pourtant fixé à
4812 000 F la valeur du domaine
de Montéclln. Après tes élections
de mars 1977, les nouveaux con-
seils municipaux exprimèrent leur
volonté de continuer la bataille.

Devant une telle résolution, le

groupe de Balkany décida de ne
plus s’opposer à la vente. Mais
pendant les cinq années de gué-
rilla Jurldlqufl te domaine -avait
doublé de prix I

« Cett inflation n'a pas été
sans poser des problèmes aigus
aux communes ni sans mettre,
pour un temps, leur solidarité à
rude épreuve », explique M. Jac-
ques Toutain, maire de Jouy-en-
Josas et président du syndicat
Intercommunal. Le ministère de

l’environnement, l’agence d
paces verts de la région 1

France et. plus modestemc.
département de l’Essonne o
cldé de participer pour pi

2 minimm de francs au flr

ment de l’opération. Malg
fort endettement du syndic
tezeommunal, tes sept lo

- devront se -répartir le resb
près de 3 millions de franc
Au

. cours- de la première
née nationale de l’arbre, en
M. Valéry Giscard d’Estaing
souligné la réalité des sac
financiers consentis par les

mimes « vertes » dlrectemer
gagées dans des opérattoi
protection de l’envlronneme
plus particulièrement dan;
acquisitions d’espaces fore
Dès cette époque. le préside
la République avait suggér-
la réforme des finances h

prenne en compte la situât!
ces communes.
Au prix de sacrifices lz

tants, et attendre la ré:

promise, les communes de 1s

lée de la Bièvre sont parven
vaincre, la « misère verte ».

RÉGIS DAMI

Dans les8 BHV.

3chaudes raisonspouracheter
votrefroidauBHVl

1. lecréditgratuit 9mois.
Jusqu’au 14 octobre sur tous les réfrigérateurs,

et congélateurs

Sw prix m vîgueut A partir do 850 F dodu** Après acceptation
rfwi découvert an compte Cofinoga Non oumuidbb avec franco*
provînt. A l'exception des services.

2.lagarantie5ans.
pièces, marn-dbauyrç, déplacements

60 F pour les réfrigérateurs etcongélateurs

simples de grande marque.

100 F pour les congélateurs duo.
'

Gratuite pour lés réfrigérateurs et congélateurs
NnnrminhV

3. 15prixspéciaux.
Jusqu'au 23 septembre .. ..

disponiblesimmédiatenter

le grand magasin spécialiste de la maison effdes loisirs
LES 8 BHV : RIVOLI • PARLY 2 • MONTLHERY -GARGES * FLANDRE • BELLE EPINE - ROSNY 2 • CRETÜT
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Le budget pour 1979
• Priorité a la navigation aérienne

• Crédits en baisse pour les métros et les autobus
Dans le budget 1977 du ministère des transports. le montant

des autorisations de programme s’élève & 0.623 milliards de francs
dont 4,459 milliards an. titre du fonds spécial d’investissement
routier (F.SJJI.) et celai des crédits de paiement à 9,856 mil-
bords de francs. Ce budget accorde une priorité aux services
de la navigation aérienne. En revanche, les crédits consacrés aux
transports urbains en Ile-de-France et en province sont en baisse
par rapport A l'année précédente. A cet égard, la C.G.T. s’élève,
dans un communiqué, contre «les restrictions budgétaires déd-
dées par le gouvernement dans le romaine des transports en 08088 avancés par le ministère du

commun de la région Ile-de-France ». A son avis, « l’arrêt de tr®vaJI 8yant 610 repoussé*.

1 extension de lignes de métro attendues par les usagers depuis _
flouvemement entend, avant de

plusieurs dizaines d’années, est un nouveau coup porté à la qua- pub
.

lîer des décrets ou déposer des

lité de la vie déjà si précaire dans notre région ».
nro,Rt* H“ ,nJ i«~

Le conseil des ministres ne prendrait aucune mesure d’envergure

pour réduire la durée du temps de travail

Le conseil des ministres dort fixer,

le mercredi 6 septembre, les grandes
lignes de sa politique de lutte contre
(e chômage. Sauf Imprévu, Il devrait

davantage définir des orientations

que prendre des décisions, et, selon
toute vraisemblance, aucune mesure
de grande envergure ne devrait être

adoptée, les. projets Isa plus effî-

• Aviation civile.

Les crédits de paiement s’élè-
vent à 1.651 milliard de francs
(+ 3,4 %). Les autorisations de
programme — 1434 milliard —
progressent de 8.2 %.
Une * priorité absolue » sera

accordée aux services de la navi-
gation aérienne notamment
création de quatre - vingt - huit
emplois, mise en chantier du
centre de contrôle régional de
Reims. développement des équi-
pements. Comme l’an passé, les
crédits consacrés aux bases
aériennes seront notablement di-
minués. Ainsi de l’extension sud
de l'aéroport de Nice-Côte d’Axur
pour laquelle la participation de
l’Etat sera réduite à 3,6 millions
de francs en 1979 au lieu de
15 müHftng en 1978.

• Transports terrestres.

Dépenses ordinaires : Elles
s'élèvent à 16,57 milliards de
francs (+ 5,3 % par rapport à
1978), dont 0,5 milliards d sub-
ventions aux entreprises d'intér&t
nationaL Les crédits prévus en
1979 pour la S-N.C.F- au titre de
l’égalisation des conditions de
concurrence avec la route sont
en baisse de 381 millions par rap-
port A l’année précédente. Il est,
d’autre part, prévu d’affecter
2564. millions & l'organisation de
la continuité territoriale entre la
Corse et le continent (249,9 mil-

. lions en 1978).
Dépenses en capital : Les cré-

dits de paiement s’élèvent à
838.5 millions de F (+ 27,4 Ta).

• Les autorisations de programme
stagnent : 816.2 millions (816,7
millions en 19781. dont 320,7 mil-
lions C— 7.2%) pour tes trans-
<ports urbains en Ile-de-France :

notamment prolongation' des li-

gnes de métro n* 13 bis à Asniè-
res. n® 7 à Fort-d'Aubervlllters
et n° 10 & Boulogne-Jean-Jaurès,
et 405.9 millions r— 2.3 %) pour
les transports urbains en pro-
vince : notamment plans de cir-
culation des villes, métros de
Lille, Lyon et Marseille.

s’élèvent A 1,7 milliard de francs
(+ 13 % par rapport A 1978}
dont 14 milliard de subventions
A l’établissement nationale des.
Invalides de la marine. 24 mil-
lions A la formation profession-
nelle des gens de mer et 314 mil-
lions A l’Institut scientifique et
technique des pêchw* maritimes.

Dépenses en capital : Les cré-
dits de paiement s’élèvent A
1.3 milliard de francs c + 2.8 %).
Les autorisations de programme
atteignent 453 milliards
( + 24.6 %) dont 14 pour l'aide
A la construction et à la répara-
tion navale ( + 36,7 % ) et
144 millions pour la protection
de L'environnement mari»

• Routes, ports et voies navi-
gables.

Dépenses ordinaires : Elles
s'élèvent A 1,6 milliard de francs
dont 991.4 millions an seul titre
de l’entretien et de l’exploitation
du réseau routier et 1254 millions
de subventions A celui du service
national des wamms du permis
de conduire. 44 millions de francs

projets de loi, consulter les parte-

naires sociaux. Deux raisons expli-

quent cette attitude ; aux syndicats
comme la C.Q.C., qui réclame un
sommet sur remploi, et la C.G.T..

qui demande une « table ronde » entra
l'Etat, le patronal et les organi-

sation* de salariés. MM. Barre et

Bîulln veulent donner partiellement

satisfaction en soumettant pour avis

leurs projets lors d’une série de
contacta qui n’auraient pas cepen-
dant le caractère d'une consultation

générale : pas de conclave social.

La deuxième préoccupation du gou-
vernement est de ne pas gêner les

discussions en cours, entre le

C.N.P.F. et les confédérations de
satariés, sur l’aménagement annuel

de la durée du travail. De bonnes
raisons qui cachent en fait l'obsti-

nation d’un gouvernement libéral qui

rejette tout interventionnisme, y
compris dans le domaine social.

Comme le C.N.P.F., qui n'entend pas
parler de réduction des horaires

avant d’avoir mis en place un sys-

tème d'aménagement annuel de le

durée du travail, le gouvernement a
.refusé, en effet, de s'engager sur

le chemin d'une Importante dimi-

nution de le semaine de trevsJL

Quatre Initiatives concrètes
seraient annoncées r

• Une révision très portions des
équivalences, système qui Implique
pour certains salariés d'être présents

45, 50, voire 60 heures, pour un tra-

vail effectif et rémunéré d'environ

40 heures. La suppression totale des
équivalences n'a paa été retenue

dans la mesure où, selon des pre-

miers calculs, elle aggraverait les

coûts de certaines entreprises (hôtel,

restaurant, batellerie, coiffeur) et pro-

voquerait des hausses de 3 A 14 e
/«

sur les prix, sans qu'il y ait un effet

certain et Important sur les créations

d'emplois. Une modification très

minime des équivalences consta-

terait à réduire d'une heure la pré-

sence là où elle dépasse 60 heures.

• L'incitation, par des exonéra-
tions de charges sociales è la créa-
tion dans certains ateliers, où le

travail posté est imposé, d'une qua-

trième équipe et demie, ce qui crée-

rait un peu plus de 10000 emplois
su lieu das 35 000 prévus en cas de
misa en place d'une cinquième

équipe, cette modification étant limi-

tée è certains secteurs en crise.

• La pénalisation des. heures
supplémentaires tant pour les

des voies navigables dTdes ports
|

REPARATION NAVALE
fluviaux en métropole.

) Marine marchande.

Dépenses ordinaires Elles

Dépenses en capital les cré-
dits de paiement s’élèvent A
14 milliard de francs (-1- 6.7 %).
lies autorisations de programme— 14 milliard de francs — aug-

1

mentent de 12.4 % dont 88,5 mil-
lions au titre du développement
de l'Infrastructure r o n 1 1 6 re
<— 4 %) et 208.1 millions A celui
de l'entretien du réseau routier
national (+113.7%).
Poux ce qui concerne réquipe-

ment des voles navigables et
ports fluviaux en métropole, les
autorisations de programme —
3364 millions de francs — sont
en baisse de 3,5 % par rapport A
1978. H est seulement prévu, pour
la liaison Rhin-Rhône, des étu-
des techniques et des acquisitions
foncières (le Monde du 2 septem-
bre). Quant aux ports mariti-
mes sont notamment Inscrits des
travaux d’extension et de moder-
nisation au Havre, A Rouen. A
Nantes-Saint-Nazaire, Bordeaux,
Marseille et Fos.

Un dialogue difficile entre les syndicats et l'administration

La suspension de la grève des contrôleurs aériens

La décision des contrôleurs aériens de suspendre comme
convenu, le lundi 4 septembre à midi leur cinquième grive du zèle

depuis la -mi-juillet peut apparaître comme un geste de bonne volonté.

Mais il est difficile de dire si Ton s’achemine vers une détente tant

le dialogue entre le gouvernement et les syndicats parait difficile à
établir. M, Joël Le Theule. ministre des transports, semble, en effet,

ne pouvoir faire de nouvelles propositions qui aient une incidence

fnancière sur le budget 1979. Ses interlocuteurs, de leur côté, ne parais-

sent pas disposés à se contenter de vagues promesses.

A Marseille

Les ouvriers dn groupe Terrin

ont rejeté définitivement le plan Fournier

Les ouvriers du groupe Terrin ont rejeté, lundi mâtin 4 sep-
tembre, au cours d’une assemblée générale, le plan de M. Gilbert
Fournier, président des Ateliers et chantiers du Havre (A.CJHJ,
qui se propose de racheter en partie cette entreprise de réparation
navale. Les ouvriers du groupe Terrin ont bloqué lundi matin
fusqu’A U heures, les accès dn port de Marseille. C’est là le défaut
d’une série d’actions ponctuelles destinées à alerter Topmion
publique sur la situation de la réparation navale.

D’autre part, M. Jean Poperen, secrétaire national du PS
et député dn Rhône, a tenu, lundi matin, une conférence, de
pessa & La Ciotat D a souligné que M. Jean D’Huart, directeur
général des Chantiers navals de La Gotat, également adrj’nls-
tratenr des A.C4L, avait pris une option d'achat majoritaire sur
le groupe Terrin en 1977. «Je qualifie cette coïncidente d’intéres-
sante lorsque l’on sait que les A.CJL ont pour patron Gilbert
Fournier, acheteur potentiel do Terrin. Le monde est petit-. Tout
me permet de dire que l’Etat est d'accord avec les licenciements
qui se dérouleront ici. »

De notre correspondant

A la veille de la suspension du
mouvement, la grève des contrô-
leurs aériens a provoqué, le di-
manche 3 septembre, des pertur-
bations en Europe, notamment en
Suisse et en Grande-Bretagne. A
Genève-Colntrln. où une dizaine
de vols ont été annulés, les re-
tarda allaient de quatre A douze
heures. A Landres-G&twtck. les.

vols vers la France et l'Espagne
ont enregistré des retards de
douze heures en moyenne et par-
fois de vingt-quatre heures. A
Orly et à Roissy, les samedi 2
et dimanche 3 septembre, cent
cinquante-six vols ont été simu-
lés sur QdUe six cent quinze vols
programmés : les retards ont va-
rié de une à deux heures.

Lorsque le 13 juillet les deux
mina cinq cents aiguilleurs dn
ciel décident d'entamer une grève
du zèle. Ils conquièrent vite la

« une » des journaux. Leurs
revendications portent sur la

revalorisation et l’intégration des
orimes dans leurs salaires, la

leconn&tssance du droit de grève
't l’amélioration des conditions

>e travail (équipements et effec-

,fs).

Le moment de passer A l’ac-

tion est bien choisi. Pendant
les vacances, le volume du trafic
aérien croit dans des proportions
importantes. D’ordinaire, les

aiguilleurs du ciel absorbent ce
trop-plein en « géran » une quin-
zaine d’avions en même temps
sur leur écran-radar. Invoquent
des raisons de sécurité. Us déci-
dent de se limiter A huit. L’In-
tersyndicale précise que le mou-
vement sera reconduit de week-

MarselUe. — L'espéranoe de
survie du groupe Terrin est sou-
mise depuis une semaine au
régime de la douche écossaise. Le
31 août, les syndics du règlement
Judiciaire ont placé les trois mille
cent soixante, et onze salariés du
groupe marseillais de réparation
navale devant l’alternative sui-
vante : accepter les conditions
du plan Fournier ou être licenciés
collectivement (.le Monde du
31 août).

Le plan de sauvetage mis en
place par M. Gilbert Fournier,
président des Ateliers et Chan-
tiers du Havre, prévoyait la
reprise de mille sept cent cin-
quante-neuf salariés, une réduc-
tion des rémunérations et une
nouvelle négociation du statut de
la réparation navale marseillaise.
Ces propositions ayant été qua-

toutes les obligations afférentes
à une réduction éventuelle des
effectifs salariés. » Or, M. Four-
nier a mis comme conditions au
rachat la prise en charge par
les Assurances garanties de sa-
laires (AGA) et les syndics de
l’ensemble des frais dIndemnités
et de licenciement. On devine
donc la réaction de ses repré-
sentants, qui n’ont pas hésité A
parler d’un, c coup de poignard
dans le dos s.

Pour apaiser les esprits,
M. Laden Vochel préfet de
région, dut opposer un démenti
formel aux propos de l’inspec-
teur du travail, précisant que,
« par écrit, le directeur du traçai

l

et de remploi des Bouches-du-
Rhône apportait dès vendredi
tous les apaisements légaux aux
syndics et administrateurs judi-
ciaires comme aux secrétaires des

end en week-end Jusqu’à ce que quJMug^en?oescondl^ comités tCentreprise a. H s’agissait,
des négociations s'engagent avec non négociables, on s’&tten- J*

1 ° 11
.
1 autorité préfectorale.

JVJRQNNSMENT

Union démocratique bre-

: non au nucléaire —
un communiqué, 16 bureau

âtfoue de l'Union démocra-
âehretonne réaffirme son

projeta d-instal-

«adTcentrales nucléaires au

iirtn (Lolre-AUantique) « â
wnoguer (Finist^- L’UDB.

i que la Bretagne est

I dientAire en énergie et que

V*ütsation d'une gamme de

>Vtes complémentaires déner-
suffisante pour son

iîage économique».

les pouvoirs publics.

La situation va se d
pendant la période du 28 Juillet

au 2 août, alors que se croisent
les flux des retours de Juillet et
des départs d’août. Vols annulés,
aéroports fermés, retards de
trente-six heures et parfois de
quarante-huit heures, camping
sauvage dans les aérogares, cor-
dons de police pour éviter les
incidents, interminables files d’at-
tentes aux guichets, réactions de
colère des passagers.

Tandis que les agents de
voyages protestent. M. Le Theule
durcit 1e ton : c Cette grève n'est.

ni justifiée ni acceptable. Les
contrôleurs aériens se défendent
d’étre des « pagadUeurs du ciel ».

Le 8 août, syndicat et adminis-
tration se rencontrent. Quatre
heures de réunion sans accord-

Le mouvement reprend lots du
week-end du 15 août, mais les
perturbations n’attelgnsit pas
l’ampleur de celles de la fin du
mois de juillet D’autres contacts,

les 18 et 19 août se soldent aussi

par un échec. Et le mouvement
reprend, le week-end suivant Du
côté des pouvoirs publics, la fer-
meté est toujours de rigueur :

pas question de négocier tant que
durera la grève et sans un ordre
du jour précis.

nfcgocl
dait au pire lorsqu’une réunion de
la dernière chance, tenue grâce A
la médiation de M. André Tour-
ret président de la chambre de
commerce et d'industrie de Mar-
seille, permettait A M. Fournier
et aux syndicats de se mettre
d’accord sur le principe d’une
discussion des différents points
dn plan. Les syndics accep-
taient alors de reporter A hui-
taine réchéance finale, le sursis
devant s’achever Je Jeudi 7 sep-
tembre.

L’espoir renaissait, mais 11 fal-
lait Moi vite déchanter. Après
deux séances de travail tenues
dans Fenceinte du port au cours
de la Journée du vendredi l« sep-
tembre, la discussion se bloquait
bien vite A nouveau, les deux
parties campant sur leurs posi-
tions. Un premier point de dés-

d'««ne interprétation eromée de
textes • qui ne correspondait pas
a Papplication que fait le minis-
tère de la législation ».

Rien ne s’opposait plus, en
principe. A ce qu’une discussion
reprenne. Oe lut fait «anwq
matin. Mais la réunion n’a été
que de courte dorée, les respon-
sables syndicaux s’étant retirés en
indiquant que sM. Fournier ne
veut pas négocier».
Pour sa part, M. Roger Mon-

charmon. Inspecteur du travail,
mis en cause par l'autorité pré-
fectorale,' a vivement réagi, n g
fait la déclaration suivante :

communiqué de la préfecture des
Bouches-du-Rhône porte atteinte
à mon honnêteté professionnelle,
n tend à faire croire à Voptnùm

'

publique que faurais agi en fa-
veur d’autres intérêts que ceux

accord total concerne les me- de la Toi que je suis chargé de
sures touchant le personnel admi-
nistratif, d'encadrement, les
cadres 'et assimilés, qui abouti-
raient au licenciement de quatre
cent quatre-vingts salariés.
Un autre moment de tension

extrême s’est produit lorsque,
dans l’après-midi de vendredi,
fut connu le contenu (Ton cour-
rier adressé aux parties le
29 août par l'inspecteur du tra-
vail qui précisait : « Le nouvel
acquéreur devra s’acquitter de

faire respecter. Un réalité, les
nombreuses infractions consta-
tées et relevées depuis le mois
dfavra à rencontre des employeurs
successifs responsables du groupe
Terrin, y compris les adminis-
trateurs judiciaires,'promeut que
mes interventions ont été justi-
fiées en permanence par la né-
cessité de faire respecter le code
du travail. »

JEAN CONTRUCCL

employeurs que pour les salariés

. sers sans doute le mesure* la "plus,

originale et la plus discutée. 'Pour
les premiers, l'heure supplémentaire,

de 41 à 48, coûterait par exemple
30 */o de plus au lieu de 25 % ; pour
les seconds elle ne rapporterait plus

que 20 au Heu de 25 Va. la dfffè-
' rance allant * regonfler » la tréso-

rerie exsangue de l'Unédic.

• Enfin, très probablement, la

réduction de la durée hebdomadaire
maximale (de 52 A 50 heures 7). ce
qui aura un effet négligeable sur

l'emploi puisque la., durée hebdoma-
daire du travail des ouvriers était en
avril dernier de 41.6 h., et que 2,8 Vo
des ouvriers passaient plus de '48

heures dans les
. usines.

A ce petit train de masures a'ajou-
*

feraient divers - saupoudrages » tels

que la création de mille emplois
pour les. cadres Agés, et des pro-

messes de favoriser le travail A temps
partiel, l'emploi des femmes, d'amé-
liorer les travaux qui répugnent aux
jeunes et d’accroître le rôle de

"

l'ANPE. Autant de' projets qui don-
neraient lieu une nouvelle fols. A ls

création de commissions chargées
d’élaborer les réformes, sans parler

de celle confiés à M Fabre qui

porterait sur les emplois régionaux

et le travail manuel afin d’attirer les

Jeunes.

En revanche, le gouvernement
aurait rejeté les mesures délicates

ou courageuses : la proposition de
création d'environ 70 000 emplois
dans les secteurs publics ou pare-

puWIce — qui consistait en fait A
maintenir remploi des vacataires —
aurait été repoussée ; écartée aussi

l’Idée de taxer le travail « noir »

dans les entreprises qui, si le prin-

cipe d’une forte amende avait été

retenu (le chiffre de 30 000 F a été

avancé) aurait pu libérer plusieurs

dizaines de milliers d’emplois ; aban-
donnés les projets de mieux régle-

menter le travail temporaire, d'abaie-

eer l’Age de la retraite, de faciliter

le. maintien- de l’emploi des cadres

Agés et, surtout raudacieuse réforme

qui consistait A réduire la semaine
légale de 40 A 36 heures. • •

Au ministère du travail, on a un
moment Imaginé de frapper un grand

coup, estimant opportun de jeter aux
orties la vieille règle dsp 40 heures :

cetts mesure, suffisamment impor-

tante, aurait permis de créer des
emplois et de prouver que le gouver-

nement était capable de modifier ce
qu'on appelle les structures. Et dtai

réver que Tannée 1978 pour les

36 heures deviendrait aussi célèbre

que 1936 pour la* .40 heures. Las I

Selon las milieux officieux, la

remisa dans las tiroirs des ambitieux

dossiers de M. Boulin serait due A
Matignon qui avancé deux argu-

menta : la réduction das. horaires na
peut' avoir, aucun effet positif sur

l’emploi, car les employeurs le

compenseraient par des efforts de
productivité : le contre-argument des
défenseurs de la réduction qui

constatait A proposer une forte dimi-

nution des horaires et une compen-
sation partielle par un appel à fa

solidarité de ceux qui on du travail

a été écarté, les comportements das
salariés et des syndicats n'ayan* pas,

dit-on, suffisamment évolué pour que
soit acceptée une diminution du pou-
voir d'achat
Deuxième raison Invoquée par Mati-

gnon : la lutte contre le chômage
doit être menée A bavera des actions
da relance ou d’aide économique au

niveau des bassins régionaux de
main-d’œuvre. On fonde beaucoup
d'espoirs sur -la. mise en place d'un

fonds de ratais financier' pour les

entreprises en difficulté. L'argent

des contribuables, affirme-t-on, doit

servir A des initiatives constructive»

et non è des mesures défensives. Et

c'est A ce titre que le gouvernement
aurait -refusé un autre projet; celui

d'une aidé * financière au régime
d '-a sa ü ra n c e- complémentaire de
lilnédfc. L’Etat relèvera comme
d’habltudB, c’est-à-dire chichement,

Tald» publique, male pas un sou
supplémentaire pour ItJnédlc.

Au total, le fameux plan sur rem-
ploi da M. Boulin, sur lequel on avait

tant laissé espérer, s'est évanoui au
soleil de Matignon. A moins que d'ici

mercredi Pesprit de Rambouillet n'alt

soufflé d’autres masures, les projets

sociaux du gouvernement n'auront

aucun effet sur remploi.

JEAN-PIERRE DUMONT.

M. ANDRÉ BERGERON

exprime son sopnasra

AVANT IA VISITE DE M. FABRE

Al’aYSÉE

M. André Bergeron, secrétaire
généra] de ht centrale Force ou-
vrière, a exprimé, le samedi 2 sep-
tembre, au micro de Sud-Radio,
son scepticisme quant A une mis-
sion de M. Robert Fabre, député
de TAveyron. dans le domaine
dn chômage. M. Robert Fabre
devait être reçu oe .lundi 4 sep-
tembre. à 16 heures, par le pré-
sident de la République. 1K. Ber-
geront ne met pas en doute la

compétence de l'ancien président
du Mouvement des radicaux de
gauche et admet qu’ a fl est un
homme de bonne volonté s, mais
les problèmes de remploi, a
souligné M. Bergeron, « relèvent
de la responsabilité du gouverne-
ment, du Parlement > et 11 existe

« des discussions. entre le gouver-
nement, les patrons et les organi-
sations syndicales ». En consé-
quence, M. Bergeron ne volt pas
bien a ce que M. Fabre pourrait
proposer, alors que tous les gou-
vernements du monde sb cassent
actuellement . les: dents sur cette

affaire. ».

,
- M. Giscard dTSstaing, qui avait

[_ reçu M, Sabre Je '4 août, lui avait
proposé « une mission d’étude
et de réflexion, dans le domaine
économique et social » portant,
selon le député de l’Aveyron, sur
le chômage: Le 9 août, le bureau
national du MJR.G. avait invité
M. Fabre A. «ne pas donner suite

à. son acceptation de .cette
mission ».

M. FABRE : Il y a du travail

pour tout te monde.
Avant d’étre reçu A l’Elysée,

M. Robert Fabre a déclaré lundi
matin A Europe N“ 1 : « Si je
n r- peux pas apporter de remède
miracle, je pense que l'on n’a pas
appréhendé ce problème de façon
normale. Il ne doit pas y avoir
de chômage, ü y a du travail pour
tout le monde, et ü y a un cer-
tain nombre de moyens pour don-
ner à tout le monde le travail
que chacun souhaite. J’apporterai
un certain nombre de proposi-
tions. le gouvernement disposera.
On verra si le gouvernement, dont
la politique n'a pas été miracu-
leuse dans ce domaine, essaiera
des voies nouvelles », a-t-il
conclu.

OFFICIERS MINISTÉRIELS
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Vanta, an Palais de Justice A Paris,
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FISCALITÉ

Ce que le Conseil des impôts disait en 1972 des abattements fiscal#

• L'abattement général de 10 % :

il pourrait être limité pour les rémunérations

exceptionnellement importantes

L'abattemaxt fiscal de 10 %
réservé aux salariés pour leurs
frais professionnels n’échappait
pas complètement aux foudres
réformatrices du conseil des

. impôts, qui écrivait, A son sujet,
dans son rapport de 1972 an pré-
sident de là République, qu’une
« limitation de cette réduction
pourrait se justifier en ce qui
concerne les rémunérations
exceptionnellement importantes.
Il conviendrait absolument, d’au-
tre part, d'éviter que les alloca-
tions forfaitaires pour frais puis-
sent faire double emploi avec la

déduction forfaitaire de 10 % ». Le
conseil ajoutait : « Ces allocations
doivent non seulement être ufi-
lisées conformément à leur objet,
mais également correspondre à
des frais dont le montant n’est
pas couvert par la déduction for-
faitaire de 10 %. »

Dans l'ensemble, le conseQ des
Impôts jugeait « normal » le

principe d’une déduction forfai-
taire pour frais professionnels et
4t convenable » le taux actuel de
10 %. c II est normal, écrlvalt-il,

d'autoriser les salariés à prati-
quer sur le montant des revenus
perçus une déduction pour tenir
compte des frais professionnels
qu'ils supportent et qui ne sont
pas remboursés par leurs
employeurs. Le revenu imposable
des salariés doit être un revenu
net, comme pour les autres caté-
gories de revenus. Le caractère
forfaitaire de cette . déduction
s’explique par le souci de simpli-
fier le travail du contribuable et
de lui éviter d’avoir à conserver
les pièces justificatives corres-
pondant à ces frais. De plus, le
travail de contrôle de Vadminis-
tration est sensiblement allégé
avec un régime forfaitaire.

s En tout état de cause, ü
apparaît qu’au tel système est
préférable à la généralisation du
système de déduction des frais
réels qui entraînerait de multiples
discussions avec le service
d’assiette, serait d’un contrôle
difficile, compte tenu du nombre
de contribuables intéressés, et
pourrait, de ce fait, être la source
de certains abus. »
En ce qui concerne le taux de

10% de cette déduction, le conseil
écrivait :

«Il est toujours délicat de fixer

un taux forfaitaire uniforme,
compte tenu des différences de
situation d’un salarié à l'autre,
n importe cependant que le taux
appliqué ne soit pas trop bas
sinon le recours au régime de
déduction des frais réels sera frê-

.
quenL Or, on veut justement
éviter cette situation en donnant
un caractère forfaitairemu mon-
tant de la déduction.
s II convient également de ne

pas retenir un taux trop élevé
pour ne pas avantager considé-
rablement les salariés qui ne sup-
portent pas un montant de frais
important ou se font rembourser
l’essentiel de leurs frais par leur
employeur. Le taux actuel de
10 %, assorti d’un montant mini-
mum de 1 200 francs, semble fixé
à un niveau convenable pour évi-
ter ces deux inconvénients.

» Toutefois, on peut se poser la
question de savoir si l’application
de ce taux de 10% ne doit pas
être limité à un certain montant.
Certaines législations étrangères
ont adopté un tel régime (Alle-
magne, Suède). En outre, le
régime de l’abattement forfaitaire
de 10% appliqué à l’tntégmlüé
des salaires, sans limitation du
montant, n’existe en France que
depuis 1953. Auparavant, la déduc-
tion de 10% ne pouvait être
appliquée qvfà concurrence de
2 millions d’anciens francs.'Au-
dessus la déduction forfaitaire
était ramenée à 5%.

•n est difficile de savoir pour
les revenus élevés si, en moyenne,
montant des frais professionnels
restant à la charge du contri-
buable ‘ atteint ou non 10 % du
montant des salaires. En effet, ü
faut tenir compte des conditions
d'acquisition des revenus et delà
possibilité variable de faire sup-
porter par Yemjâoyeur les frais
de caractère professionnel. On
peut admettre toutefois que, dans
une certaine mesure, les frais pro-
fessionnels'augmentent avec l’im-
portance des

.
rémunérations et

qvfü n'y a pas lieu dès lors de
prévoir, pour la grande généralité
des salariés, un plafonnement de
la déduction actuelle de 10%. »
On a vu que le 'conseil des Impôts
estimait quand même justifiée une
limitation de l'abattement sur les
rémunérations très élevées. Une
suggestion que M. Barre semble
avoir suivie.

Les réductions supplémentaires : un régime inéquitable, arbitraire, contestable
*

« Le régime des déductions sup-
plémentaires devrait disparaître »,

écrivait le conseil des impôts
dans son rapport de juillet 1972
au' président de la République.
On sait qu’en plus de la déduc-

tion. forfaitaire de 10 % pour
frais professionnels et de celle de
20 % (dont le jeu combiné ramène
déjà & 72 % le montant effecti-

vement imposable des rémuné-
rations des salariés), certaines
professions ont droit & des déduc-
tions supplémentaires . allant de
5 % (ouvriers bottiers de la région
parisienne) à 40 % (tisseurs pro-
priétaires de leurs métiers et réa-
lisant des tissus façonnés).
Le cumul de ces trois déduc-

tions (10 % pour frais profes-
sionnels, déduction spéciale et
enfin abattement général de
20%) aboutit à réduire considé-
rablement dans de nombreux cas
le revenu imposable. Ainsi, pour
un salarié ayant perçu une rému-
nération «nnnaiiw» de 200 000. F
(y compris les indemnités pour
frais professionnels)

,
le revenu

imposable ne sera que de 104 000 F— soit 52% des rémunérations
effectivement perçues — s'il ap-
partient par exemple & une pro-
fession bénéficiant d’un abatte-
ment supplémentaire de 30 % (1).

Le conseil des Impôts justifiait
ainsi sa proposition :

• SUR LE PLAN DES PRINCI-
PES

c Tout régime de déduction
forfaitaire supplémentaire est,

dans son principe, .contestable.
Certes, un tel régime ne constitue
pas un avantage pour les per-
sonnes qui doivent supporter pour
acquérir leur revenu un montant
de frais supérieur ou égal au
montant de la déduction autori-
sée. car ces personnes, en optant
pour le régime des frais réels,

pourraient obtenir un montant de
déduction équivalent.

» En revanche, les personnes
qui ne sont pas en mesure de
justifier du montant des frais
professionnels à concurrence du
montant de la déduction autorisée
soit parce que le montant de
leurs frais réels est inférieur au
montant de la déduction autori-
sée, soit parce qu'une partie de
leurs frais est remboursée par
leur employeur, ont un avantage
certain à pouvoir bénéficier au
régime de déduction forfaitaire.
Pour que la déduction forfaitaire
supplémentaire ne soit pas iné-

quitable, ü faudrait que les caté-
gories bénéficiaires supportent

' réellement des frais professionnels
supérieurs à la moyenne, d'un
montant proportionnel au revenu,
que cette proportion soit la même
pour tous les membres de la
catégorie concernée et que ces
frais 'ne fassent pas l’objet d’un
remboursement de Yemployeur.

s Dans la pratique, de telles

conditions ne se trmment pas
réunies. Si l’on considère, par
exemple, certaines catégories de
bénéficiaires d’un droit à déduc-
tion supplémentaire, leurs frais
peuvent- être très variables selon
les conditions d’exercice de leur
profession (sédentarité ou grands
voyages par exemple).

• SUR LE PLAN DE LA PRA-
TIQUE
« L'octroi d’une possibilité de

déduction forfaitaire supplémen-
taire suppose qu’a soit possible
de délimiter de façon indiscuta-
ble la liste des bénéficiaires. Or
l’examen de la liste des déduc-
tions supplémentaires accordées
montre que la définition des car
tigories bénéficiaires n’échappe
pas à l'arbitraire. De nombreuses
déductions ont été accordées sur
la base d'un critère géographi-
que : sur soixante-treize cas de
déduction publies dans le code
général des impôts, quarante-
neuf concernent les salariés exer-
çant dans une ville, dans un dé-
partement ou dans une région
déterminée alors que Yacttoitéen
cause se trouve exercée dans
d’autres zones géographiques où
ü n’existe aucun droit à déduc-
tion.

s On constate ainsi que les
- avantages accordés ont un carac-

tère très variable : dans certains
cas. üs concernent des catégories
professionnelles tris larges cou-
vrant Yensembte du pays ou
d’une région; dans d’autres cas,

ils intéressent des, activités pro-
fessionnelles locales ne groupant
généralement qu’un effectif plus
réduit de salariés. L'impossibÜitê
de délimiter de façon précise et
indiscutable le champ d’applica-
tion de ces déductions entraîne
Yextension progressive de ce

. droit à d’autres catégories de bé-
néficiaires.

» Les taux de déduction accor-
dés ne font jamais Yobjet de ré-
vision en baisse pour tenir
compte de l'évolution des condi-
tions d'exercice de la profession
en cause, même lorsque cette
évolution s’est traduite par la

prise en charge par les entreprises
des frais professionnels. Ce ré-
gime est considéré peu à peu par
les bénéficiaires comme une sorte

de droit acquis.
n Enfin, les remboursements de

frais effectués par les entreprises
doivent normalement être inté-
grés dans le revenu brut avant
l'application du droit à déduc-
tion. Or, cette. règle n’est pas
toujours appliquée : Tadmtnis-
trathm admet dans certains cas
que les frais remboursés ne soient
pas réintégrés dans la mesure où
elle estime que ces frais incom-
bent à Yemployeur.

» Le système des déductions
forfaitaires supplémentaires pa-
raît ainsi contraire à la person-
nification de Yassiette de Ytm-
pôt. Le régime du plafonnement
institué à compter de 1970 cons-
titue certes une première mesure
pour réduire le caractère inéqui-
table de ce régime, mais n’est pas
suffisant. »

« Des pressions ont été exercées »
La direction générale des Im-

pôts estimait en 1972 que 10%
environ des contribuables' salariés'
(soit, à l’époque, un million de
contribuables) bénéficiaient de ces
déductions supplémentaires. Elle
estimait la perte de recettes fis-
cales qui en résultait pour le Tré-
sor à 800 millions de francs de-
l’époque, soit un peu plus de
X milliard de nos francs actuels,
ce qui est -considérable.

Le conseil des impôts notait
au sujet des dlx-sept professions
qui sont venues allonger — su-
brepticement — la liste initiale

Quatre-vingt-dix professions... moins unè
Le code général des impôts

prévoit que les contribuables
appartenant aux catégories
de professions qui comportent
un pourcentage de frais
« notoirement supérieur A
10 % » peuvent bénéficier en
plus de la déduction forfai-

taire de 10 % d’une déduc-
tion supplémentaire pour le

calcul de leur revenu impo-
sable. Ces taux avaient été
fixés par arrêté mînistérieL
Voici la liste des soixante-
treize professions qui en
bénéficiaient Initialement i

• 40 %. — Ouvriers A domi-
cile : tisseurs à bras de la soierie
lyonnaise ; tisseurs de sole de la
région du Sud-Est propriétaires
de leur métier (passementiers et
gulmplers) ; tissus façonnés.

• 30 — Ouvriers & domicile
des cotonnades de la région du
Sud-Est (tisseurs sur métiers
mécaniques fournissant te maté-
riel nécessaire au tissage) ; tri-
coteurs du Var ; textiles de la
régirai de Vienne (Isère) et de
Sainte-Marie-aux-Mines (Haut-
Rhin) ; tissage de soie de la
région du Sud-Est : passemen-
tiers et gulmplers non proprié-
taires de leur métier : tissus
façonnés ; tisseurs propriétaires
de leur métier - uni»

;

personnel navigant de raviation
rn.qmhft.nrii»

; inspecteurs d’assu-
rances des branches vie, capita-
lisation et épargne ; journalistes,
photographes et directeurs de
journaux ; représentants en publi-
cité : voyageurs, représentants et
placiers de commerce ou d’indus-
trie.

• 25 %. — Artistes drama-
tiques ; ouvriers à domicile des
professions suivantes : lapidaires

du Jura et de l’Ain ; pobsseurs-
ponoeuzs en lunetterie de la

région de Morez (Jura) ; pon-
ceurs, mouleurs, entrecoupeurs et
rogneuis de peignes et objets
en matière plastique d'Oynnnax
(Ain) ; textiles de la région de
Lavelanet (Allège) ; tisseurs à
domicile de la région de Four-
mles-Camhrai et du Cambzésis
<ourdisseurs, bobineras et cane-
tons) ; ouvriers A domicile des
tissages .de l’AiSUe,

du Nord et' de la Somme gardant
les frais de force motrice A-leur
charge.

• 20 %. — Artistes mrarfctena
et régisseurs de théâtre; per-
sonnel des qydnre et cercles
supportant des frais de repré-
sentation de veillée et de double
résidence ; chauffeurs et rece-
veuro-convoyeras de cars ; commis
d’agent de change et commis du
marché en banque de la place
de Paris (mais seulement sur

leurs émoluments virables) ;

modélistes des grandes maisons
parisiennes de couture ; fonction-
naires ou agents des assemblées
parlementaires ; Internes des
hôpitaux de Paris ; speakers de
la radiodiffusion-télévision fran-
çaise : ouvriers travaillant à
domicile dam tes industries sui-
vantes : armureries et livreurs
de cadres de bicyclettes du
département de la Loire ; bro-
deurs de la région lyonnaise uti-
lisant des métiers pantographés ;

limes de la Loire ; tourneurs,
fraiseurs, guilloctaems de matières
plastiques de la région de Batnt-
Lupidn (Jura) ; forgerons de la
région de Hautes -Rivières
(Ardennes) ; objets en matières
plastiques d’Oyonnax (Ain) ;

polisseurs et monteurs de pipes
de la région de Saint-Claude
(Jura) ; rubannexle des dépar-
tements de la Loire et de la
Haute-Loire ; doreurs pour 1e
tissage de la sole de la région
du Sud-Est: tisseurs à bras de
gaze à sole A bluter de la région
de Panlssières (Loire) ; tisseurs
non propriétaires de leurs métiers
dans le Sud-Est (pour les tissus
tmte seulement).

• 15 %. — Ouvriers travaillant
à domicile Airw les industries
suivantes : bonneterie, travaux
de fabrication effectués A l'aidé-:
d’un outillage mécanique dans la
région de Ganges (Hérault) ;
travaux dé fabrication sur métiers.

*

des départements de TAube et de
la Loire ; ouvriers bonnetiers des •;

départements du. Rhône, de l’Ain.

.

et de l’Isère; émautenrs, polisseurs 7
et trempeias de la coutellerie dô /.

la région de Thlers (Puy-de-
Dôme) ; fabrication d’éponges
métalliques du -département de
l’Ain ; piqueurs de galoches pro-
priétaires de leurs machines rinr»

& région de Laventie (Pas-de-
Calais) ; monteurs en charnières
et monteurs en verres dans la
lunetterie de la région de Mores
(Jura) ; forgerons, mouleurs,
monteurs et polisseurs employant

fond des mines ; ouvriers sca-
phandriers ; ouvriers A domicile
travaillant danq les industries
suivantes: brodeurs du. départe-
ment de l’Aisne ; diamantaires de
la région de Saint-Claude (Jura) ;

piqueurs (non -propriétaires de
leurs machines) et monteurs de
galoches de te région de Laventie
(Pas-de-Calais) ; polisseurs et
éclalrcisseurs de matières plasti-
ques de la région de Saint-Lupicin
(Jura) ; tisseurs sur métiers A
bras dans les départements de
l’Aisne, du Nord et de la Somme.
• 8 %. — Personnel des casinos

et cercles supportant des frais de
représentation et veillée.

• 5 %. — Ouvriers d’impri-
merie de journaux travaillant la
nuit ; ouvriers horlogers (lorsqu’ils
sont personnellement propriétaires
des autos et petites machines
nécessaires A l'exercice de leur
métier) ; ouvriers travaillant A
domicile dans les spécialités sui-
vantes : travaux de finition de
bonneterie effectués A l'aide d’un,
outillage mécanique dans la
région de Ganges (Hérault) ;
bonneterie du département de
Saône-et-Loire ; cartonnage de
la région de Nantua ; confection
et couture en gros pour dames,
fillettes et enfants ; monteurs,
ébaxbeurs, petites-mains travail-
lant les matières plastiques de la
région de SaJnt-Lupidn (Jura) ;

ouvriers bottiers de la région
parisienne : éclairclsseuses de
pipes de la région de Saint-
Claude (Jura).

Les dïx-sepf supplémentaires

De cette liste Impressionnante,
une seule déduction a été suppri-
mée : celle de 10 % dont bénéfi-
ciaient les membres des cabinets
ministériels.

Mais A ces soixante-treize
fessions (moins une), dont la
figure à l'article 5 de l’annexe IV
du code général des Impôts, il fout
ajouter, notait en 1972 le Conseil
des impôts dans son rapport au
président de la République * un
certain nombre de catégories de
salariés qui bénéficient également
de ce régime par vote de
simple décision, fl existe aboi

été étendue aux internes des
hôpitaux de la Seine. »

Voici te liste de dix-sept .pro-
fessions qui. sans être mention-
nées au code général des Impôts,
bénéficient de déductions supplé-
mentaires:
• 30% : directeurs départe-

mentaux du Crédit foncier
(depuis 1939) ; conservateur des
hypothèques (depuis 1941) ; chef
du service des vantes de voitures
automobiles (depuis 1957).

• 20 % : personnel de création
d’industrie cinématographi-
que (depuis 1944) ; fonctionnaires
de l’administration des finances
détachés auprès' de la commission
des finances de l’Assemblée et du
Sénat (depuis 1948) : agents en
fonctions dans les bureaux de
poste des assemblées parlemen-
taires (depuis 1958) ; modélistes
(depuis 1954) ; fonctionnaires du
Conseil économique (depuis
1960) ; représentants A Paris des
principaux Etats africains et mal-
gache et de la principauté de
Monaco (agents diplomatiques de
nationalité française) (depuis
1962) ; secrétaires des groupes
parlementaires (depuis 1967) ;
vacataires employés A titre tem-
poraire pour la révision des pro-
priétés bâties (depuis 1971) ; ou-
vriers travaillant dans les
galeries ou chantiers «ontgrra.in«
(depuis 1946).
• 10% : stagiaires, moniteurs

et directeurs des centres de for-
mation professionnelle du bâti-
ment et des travaux.publics
(depuis 1949) ; mannequins des
madsons .de confection et de bou-
ture (depuis 1954) ; inspecteurs
généraux du tourisme - (depuis
-1956) ; délégués mineurs (depuis

• 5 % : ouvriers bijoutiers et
Joailliers (depuis 1943) ; bibliothé-
caires des gares et- tenanciers de
kiosques A Journaux de province
(depuis 1951).

des soixante-treize : «La procé-
dure suivie pour étendre le champ
d’application de ce régime par
voie de décisions confidentielles
poser un problème de principe. La
méthode utülsêe conduit à penser
que les mesures prises résultent
des pressions exercées plus que
des démonstrations de frais sup-
plémentaires notoires. De telles

décisions ne devraient pas être
ainsi prises pratiquement en l’ab-

sence de tout contrôle.
» En effet, les bénéficiaires de

ces mesures n’ont aucune raison
de déférer aux juges des décisions
qui leur sont favorables. Quant
au contribuable, s’il estime que
sa situation justifie un droit à
déduction supplémentaire et
conteste son imposition en se pré-
valant des avantages accordés à
d'autres catégories, le juge admi-
nistratif lui répondra que Yexis-
Jxnce de ces avantages reste sons
influence sur al régularité de son
imposition; et vTest pas de nature
à le placer dans une situation
moins favorable puisqu’il peut
toujours recourir au régime des
frais réels. »

Le conseil des impôts souil ,

toutefois que la plupart des a;
fiions admises par l'admlntetr ^
remontaient A des dates élolj

(la plus ancienne à 1939, les.jjjïr*”

plus récentes A 1967, 1968 et 1
“

La suppression totale de

déductions était vivement re

mandée par le conseil qui ’

fiait ainsi cette suggestion :

« Le régime des déductions
/affaires supplémentaires de

disparaître. En effet, certain
larvés peutjent avoir des frais

tensionnels non remboursés :

rieurs à la moyenne : ü est

possible de définir des catêç

de contribuables qui se troi

dans cette situation, sans r.

d'arbitraire et d'iniquité, n
donc préférable que les inter
optent pour le régime de dt

non des frais réels, si les

professionnels normaux pet,

se présumer, les frais profesi

nde notoirement supérieurs
vent être exactement justifié

.9 La suppression progre.

des déductions supplément

%

pourrait avoir lieu en dimin
de dix points par an les d&
fions actuelles, selon la mét,
de Yécrétement, afin de réa

' par priorité les déductions t

les taux sont les plus élevés,

tel mécanisme mettrait lin

régime actuel dans un délai
quatre ans. ce qui laisserait

temps d'adaptation suffisant
b Pouf certaines professioni

déduction forfaitaire supplérr.

taire revit plus un otriet ècc
miquc ou social qufun objet fis

C’est ainsi qu’un droit à déa
thon supplémentaire de 10 *5

été reconnu aux ouvriers mine
travaillant au fond des mi
aux ouvriers, scaphandriers a
qu’aux ouvriers carriers trav
Tant de façon habituelle dans
galeries ou les chantiers soui
rains. C’est moins Yexistence
frais professionnels notoirem
supérieurs à la moyenne qui
trouve à l’origine de la Aéduct
que le caractère pénible et
risque particulier des empi
considérés. Dans ce cas, le Tri
est amené à supporter une cha;
qui revient normalement à l’e

pioyeur. Il conviendra par con.
quant de rechercher dans que
mesure une. compensation pt
Stre trouvée à la suppressi
de l’avantage actuel : une rédi
tion de Yassiette de Vimpbt
constitue pas en effet un moy
approprié pour accorder de fi

.

avantages. • . .

rlé (200 cm l

ls Droferslorm Hn .

180 000 F. eu QU ]
il». Ina 311 ' 1

(1) Le calcul est le suivant : rémi
aération brute du salarié (200 000 i
moins 10 % pour frais
nels (20 000F) , soit
cette pomme on déduit les 30
e supplémentaires a (soit 54 000 F
Comme cette déduction est plafonné
par la loi é 50 000 F par an. le nlvea .

imposable est ramené A 130 000
(180 000 moins . 50 000). Enfla, si
cette somme, le salarié opéra l’abat

-

tement général de 20 S. soit 20 000 J

L’Impôt est donc calculé sur n
revenu de 104 000 F (53 % des ne*
sources Initiales).

RAPATRIÉS
FORCLUSION AU 3f DÉCEMBRE

POUR LE DÉPÔT DES DOSSIERS D’INDEMNISATION

.Le délai de
de demande
rapatriés auprès de TAgenee na-
tionale pour l'Indemnisation des
Français d'outre-mer (ANZFOM)
sers définitivement forclos au
31 décembre 1978, sauf pour tes
Français musulmans.
Les Français de-souche islami-

que pourront déposer des dossiers
Jusqu’au 1“ avril 1979.

I/ANIFOM fait remarquer que,
conformément A la loi du 15 juil-
let 1970, les délais de dépôt des
dossiers de demande d'indemnisa-
tion saut expirés depuis 1e 30 juin
1972 pour l’Algérie, la Tunisie et
le Maroc ; le 4 septembre 1974
pour 1e Vietnam, te Lace et 1e
Cambodge ; et te 17 octobre 1976
pour la Guinée.
Toutefois, l’Agence a accepté de

dépôt de dossiers au-delà de ces
dates lorsque tes spoliations
avaient été déclarées A l’anderme
agence de défense des biens et
des Intérêts des rapatriés ou au
service des biens on Intérêts

és du ministère des affairas
on même pour tenir

compte de situations particulières
(état de santé, difficultés maté-
rielles-).

des dossiers Enfin. TANIFOM précise qui'c *

des « pour répondre au vœu exprim»
"
\

par le président de la République --
elle se trouve impérativemen
tenue de mener à son terme, ax
titre de la contribution et dir
complément 1978, tous les dos-"...
tiers d’indemnisation qu’elle a en V
charge avant la fin. de 1981 ». *• .<•

coutellerie de la région de Nogent-
en - Rasslgny (Haute - Marne) ; _
tourneras, fraiseurs, presseras,

.
dix -sept décisions d’extension

limeras - ébaxberas A la meule.
— " —*—-* * -

outilleras de la région de Hautes

-

Rivières (Ardennes) ; ouvriers
chatoiera et ferronniers de Saint-
Martin-la-Plaine (Loire). .

• 12 %. — personnel suppor-
tant des frais de double résidence
dans les casinos et les cercles.

• zo %. — Mannequins des
grandes maisons de couture pari-
siennes ; ouvriers du bâtiment
visés aux pangrophes 1 et 2 de
l’article premier du décret du
17 novembre 1938; A l’exclusion de
ceux qui travaillent en usine ou
en atelier; ouvrière forestiers;

ouvrière mineras travaillant au

qui portent A quatre-vingt-
dix le nombre des profes-
sions bénéficiant en droit ou en
fait du régime des déductions
supplémentaires b.

« En outre, poursuit le Conseil
des impôts, certaines extensions
ont été effectuées par voie d’assi-
milation. Par exemple, alors que
le texte réglementaire ne vise que
les pilotes, radios, mécanicieru-
naviàantSr la déduction de 30% a
été étendue aux commissaires de
bord, aux hôtesses de Voir et
stewarts. De même, la déduction
de 20% prévue au profit des in-
ternes des hôpitaux de Paris a

vous êtesBACHELIER
vous souhaitez vous orienter vers la
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FISCALITÉ

our frais professionnels

Le Conseil des impôts :

dix hauts fonctionnaires
en quête d'anomalies

Le conseil des Impôts, créé an
. février ion par M. Giscard

tfEstaing, alors ministre de
réconomie et des finanças, est
un organisme Indépendant de

! radministration dont la rôle est
ainsi défini: « Constater et taira

connaître la part de l’Impôt sup-
porté par chaque catégorie de

l contribuables et suivre son évolu-
i tion dans des conditions satis-

faisant la parfaite objectivité. -

A rorigine, ridée de U. G/s-

,

card d’Estathg, qui voulait rep-
i procher les conditions d’imposi-

tion des salariés et des nort-

:
salariés — Jusqu'à les confondre

J

é terme, — était de savoir si
' la fraude fiscale reculait chez

les non -salariés. Le ministre
. avait an effet assuré que les

conditions d'imposition ne se-
raient harmonisées que dans la

mesura où des progrès seraient
réalfséa dans la connaissance
réelle dos revenus non salariaux.

S'il n'est pas évident que la

fraude ait reculé chez les non-
salariée, rharmonisation des
conditions d'imposition s’est,

elle, poursuivie, môme si les ré-

gimes fiscaux ne sont pas en-

core confondus, comme t’avait

promis aux commerçants — avec
une certaine légèreté — la lof

Royer de décembre 7973.

Le conseil des Impôts
comprend dix membres appar-

tenant au Conseil d’Etat, i la

Cour des comptes, è le Cour de
cassation, A l'Inspection géné-
rale des finances. Ces membres

t nommés par las corps aur-

as (Conseil d’Etat, Cour de
saasatton, Cour des comptas) ou
par le ministre du budget (i

répoque, par le ministre de
l’économie et des finances) pour

.

tes Inspecteurs généraux (1).

W. Lucien Paye avait présidé

lusqu’à sa mort, en avril 7972,

le conseil des impôts. M. Désiré

Arnaud, qui lui avait succédé, a

sont j

TJÔmf

été remplacé, en mars 1978. par
M. Bernard Bgck, devenu pre-

mier président de le Cour des
comptes.

Le premier rapport du conseil
(dont sont extraits les logements
et recommandations que nous
publions dans cor ensemble de
papiers sur les abattements fis-

caux concernant les abattements
fiscaux réservés aux salariés)

avait été élaboré et rédigé sous
la préaldance de M. Olef Lacer-
pender, conseiller d’Etat Ce
rapport avait été adopté, le

2B lulllet 1972, par le conseil
des Impôts, comprenant MM. Dé-
siré Arnaud, premier président i
la Cour des comptes', Gabriel
Ardent, inspecteur général des
finances, décédé depuis, Jacques
Aubert, conseiller d’Etat, Pierre

Qrandval, inspecteur générai des
finances, Patrice Henry, eonsall-

lar-maitre à la Cour des comptes,
Olef Lecarpentier. conseiller
d’Etat. Robert liiez, conseiller

A la Cour de cassation, Raymond
Mothey, consalller-maître A la

Cour des comptes, Jean Noël,
conseiller A la Cour de cassa-

tion. MM. Pierre Vlot (Cour des
comptes) ef Philippe Avberger
(Inspecteur des finances et rap-

porteur général) étalant égale-
ment présents lorsque fut adopté
le rapport. En outre, onze spé-
cialistes avalent effectué les

éludes préalables à ce texte.

Depuis son rapport de 1972, le

conseil des Impôts a publié

doux autres études ; Tune en
1974, sur révolution de la fis-

calité des particuliers : l’autre

en 1977, sur la fiscalité des entre-

prises.

(1) Créé par la décret do
22 février 1971, le conseil des
Impôts a été modifié par les
décrets du S février 1972 et du
25 novembre 1977. Les rapporta
ions remis su président de la
Bépubllque et publiés.

^préparation du projet de loi de finances
iuite de la première page.)

Ê\peut-on faire comme i"ü n'y

;£ pas, parmi les professions
raies et commerciales, des
trOmables très fortunés, ou-
jeusement favorisés par la

ilation fiscale ou ses la-

'3s? » demandent les salariés.

Il est vrai que toute action
Int à réduire les inégalités

r

re salariés va dans le sens de
ustloe sociale, 11 est non moins
et de dire avec les experts les

£ impartiaux qui se sont pén-
is sur le problème que tous
revenus élevés doivent être

icemés, professions libérales et

nmerelales comprises. On
i Tait mal comment Justifier

i fait qu'un commercant aisé
> soit pas mis à contribution au
me titre qu'un haut salarié,

rthe question étant posée —
falimentera bien des contro-

ns et probablement aussi quel-
• débat au Parlement, — la
Tique fiscale de M. Barre est

eplacer dans le cadre de son
'.Ion d’ensemble. Le premier
nlstre est convaincu que la

ance ne peut actuellement aller

us loin dans le domaine des
/antagès sociaux. 11 est donc

résolument hostile k tout ce qui
pourrait alourdir les coûta de
revient, dont & la retraite géné-
rale anticipée, k la réduction de
la durée de travail, à la cinquième
semaine de congés payés, etc.

« Nous sommes sur-d£belopp£s et
tris en avance pour les avan-
tages sociaux, mais plutôt sous-
développés et en rebord 7 mr le

développement industriels, aime-
t-il dire.

Mais .
autant le premier minis-

tre est défavorable à une exten-
sion des avantages sociaux, autant
U est partisan d’une réduction
des inégalités et des avantages
indus. C’est la raison pour la-
quelle 11 a Imposé des mesures
fiscales qui, dans leur application,
ne le rendront pas populaire au-
près des contribuables les plus
fortunés. Ce faisant, le premier
ministre se contente de mettre en
oeuvre — comme on le verra
ci-contre — quelques-unes des
recommandations déjà anciennes
/elles remontent à 1972) du
Conseil des Impôts. Des recom-
mandations que ses prédécesseurs
ne s’étalent pas empressés de
faire appliquer.

ALAIN YERNHOLES.

• Le porte-parole de la centrale
yndiaue amàriacaine, CAJFJ,.-
'J.O, M. Andrew Biemiller, vient

c demander à la commission des
nonces du Sénat une réduction
'impôt de 21 milliards de dollars,

ipérleure à celle de 16 milliards

itée par la Chambre des reprê-

ntants (voir le Monde du
août). M. Biemiller a demandé
outre Que les principaux bfenè-

laires de ces réductions soient
personnes gagnant mains de

[100 dollars par an alors que,

\
* lui. le projet de la Chambre
ntage les revenus les plus

és. Les délégués du patronat

irlcaln s'étalent, eux aussi,

foncés pour des réductions

casant largement celles de la

nibre. Us ont surtout demandé
traitement fiscal pois favo-

• aux bénéfices des entre-

V, afin de stimuler les lnves-

nents. Le président de la

Wiissfcm, M. Russell Long, a

£ indiqué k piusfeuts reprises
-,

*talt favorable à tu» réduc

-

Lee l'ordre de 20 milliards de

MONNAIES
BAISSE DU DOLLAR

HAUSSE DE L'OR
La semaine a mol commencé pour

la dollar, qui a fléchi mr tou le»

plana excepté A Xotyo, où U s'est

maintenu au environs de 191 Testa.

A Francfort, en mvuelu, le cours
de la monnaie américaine est revenu
de L&8H DM à L9EM DM, tandis
qn*à Zurich retombait en dernras
de LSO FS, s'établissant à 1.5273 FS
environ.
A Parta, le dollar valait un peu

plus de OO F contre 4JOO T vendredi.

Cette baisse, qui fait suite A celle

observée à New-York vendredi en
fin d'après-midi, en Imputée k la

passivité des autorités américaines
face i la dégradation de leur mon-
naie. Assez logiquement. le cours
de l’once (For s'est- orienté k la

hausse, passant de 288 dollars Fonce
t zizjo dollars, à moins de 4 dol-

lars de son msrimnin, atteint en
août 1978.

des Philatélistes
OFFICIEL DE LA

AFFAIRES

Une réussite française dans la chimie

Comment vivre dans Vombre des €grands»
Quand tout un secteur indus-

triel. la chimie pour ne pas la
nommer, , est en proie aux tour-
menta de la crise, une entreprise
de dimension modeste peut-elle
vivre confortablement à l'ombre
des « majora » ? Cet exploit, la
Compagnie française de produits
industriels (C.F.PX) l'a réalisé.
Avec un chiffre d'affaires qui

cette année avoisinera 300 mil-
lions de francs, un personnel de
sept cent quatre-vingts em-
plyoés, cette P.M.E. n’arrive pas à
la cheville , de ses grands rivaux,
dont les montants de ventes se
chiffrent par milliards — souvent
dizaines de miiiiuMa — de francs,
de deutechemarks, de florins, de
livres ou de lires, et dont les
effectifs atteignent ou dépassent
plusieurs de miniers -de
personnes. Mais elle les surclasse
dès lors que l'on parie perfor-
mances.
Le SI décembre prochain, à

l'issue des diu années écou-
lées, son chiffre d’affaires aura
été multiplié par 5 par rapport
au début de la décennie et le

montant de ses exportations
presque par 10. Aucun «grand»
de la chimie européenne ne peut
alignez- de tels résultats, encore
moins se vanter d'avoir, comme
elle, accru ses ventes de 20 %
en 1977, ni même prétendre faire
encore aussi bien durant le pré-
sent exercice. D'où cet artisan de
la chimie, cinquantenaire cette
année, qui affirme n'avoir pas de
problèmes sociaux ou économiques
graves, tire-t-il sa force?

Jamais — c'est une règle d'or —
dépasser 30 % des fanas propres.
Tout le problème pour la CJF.P.L
va être maintenant de ne jns
trop grandir. Mais il est difficile
d’empêcher de croître une entre-
prise prospère que la «Wml» fine
tente de pins en plus. La tech-
nique utilisée par elle consiste k
« filialiser » au maximum — et
avec le minimum de capitaux —
les activités nouvelles. Gela suf-
fira-t-il?
La recherche, sur laquelle la

CLPJ*J. fonde son- avenir, coûte
cher (5 % du chiffre d’affaires)
et risque un jour d'abscaber en-
tièrement les profits assez mai-
gres de l'entreprise, dont la marge
brute atteint tout juste 10 mil-
lions de francs. Actionnaire ma-
joritaire avec 50 % du capital
(26 % sont détenus par les col-
laborateurs de la société), la
famille Hess sera peut-être
contrainte, le moment venu, de
frapper k la porte du géant union
Carbide, propriétaire des 25 %
testants et présentement «par-
tenaire dormant», pour lui de-
mander les moyens de son déve-
loppement

ANDRÉ DESSOT.

POUR LES RESPONSABLES ÉCONOMIQUES

"RÉFÉRENCES"
Une sélection mensuell&de80 publications du quotidien au trimes-

triel dans les rubriques suivantes :

La politique économique et les problèmes économiques.
L’économie nationale.
Les relations économiques internationales.

Les problèmes financiers de l'entreprise.

Le droit des sociétés.
Le droit commercial.
Le droit social et les relations sociales,.

Les problèmes bancaires,'

La fiscalité générale,
La fiscalité de l’entreprise,

La vie des entreprises.

La possibilité d’obtenir régulièrement les articles ou revues
sélectionnés.

Un Instrument de travail pour les responsable* économiques qui

veulent réduire le temps qu'ils consacrent à leur recherche et a la

sélection de leur complète information.

b adressa- h "RÊFÉHS«ES^
Satiftté cTinvBstàwments industriels - 31, n» Gabriel-Péri -.42100 Saint-Etienne

Sur mesure

La recette est simple. Elle

consiste à faire de la chimie sur
mesure et k fabriquer ce que les

« grands » ne peuvent produire
. en petites quantités, sauf k aban-
donner le souci du profit aAutant
de clients, autant de problèmes
différents: autant de solutions,

autant de spécialités CffJ. »,

affirme M. Claude Hess, le direc-
teur général, qui ajoute : « L’en-
treprise cherche à vendre des
résultats et pas seulement des
produits. Ci souci d’adéquation
constant au marché explique la

croissance horizontale, le dévelop-
pement en rateau de la CfJ*J. »

La société s’est, de fait, engouf-
frée dans tous les « créneaux »
laissés libres ou en partie inoc-
cupés par ses concurrents. Tant et

sï bien qu’elle occupe aujourd'hui
une place de leader dans bien des
domaines La C-F-Pi est ainsi
devenue une des premières so-
ciétés au monde & fabriquer des
antlmofetants pour engrais, mais
aussi le « numéro un » en France
pour le traitement des surfaces
métalliques, la fabrication de pro-
duits pour la cryogénie, de dés-
herbants pour les cultures céréa-
lières, la vigne, les vergers et les

zones non cultivées, de désinfec-
tants, enfin, pour l'industrie ali-

mentaire. Au total, 3 500 tonnes
de produits divers sortent chaque
mois de ses trois usines, dont
20 % sont exportés, l’objectif

étant de parvenir à 30-35 %.
Sa seconde force, la CffJL la

puise dans une gestion rigoureuse.
L’endettement est, en particulier,
surveillé avec soin et ne doit

• La société Cîbié (groupe
SJS.V.) vient de signer avec le

constructeur automobile japonais
Honda un accord portant sur la
livraison annuelle - de 200 000
phares k Iodes destinés & équiper
les voitures de la marque vendues
en Europe.

C’est le troisième contrat de ce
type conclu par Ciblé au Japon.
Avec les anmrnaniiM de Mazda et
de Toyota, reçues è la fin de 1977,
la société exportera désormais
chaque année 475 000 phares vers
le pays du Soleil Levant

• M. Chartes Htüty, député
(TLP.R.) du Haut-Rhin, a lancé
un «appel solennel» à M. An-
toine Wïllofc. afin que soit trou-
vée une solution permettant
‘d’éviter le licenciement des rent
soixante-dix-sept employés d’unie
usine appartenant au groupe
Agache-Wlllot, les Füaturesr et
tissages de Soultzmatt Les repré-
sentants des salariés de F.TJ3. de-
mandent de leur côté «Parrêt de
la procédure de licenciement ».et
ne comprennent pas a pourquoi
Antoine Wülot veut se défaire de
F.T.S.. sous prétexte que rindus-
trie textile est en crise, alors
qu’au même moment son groupe
rachète Boussac. dont la sîtuar-

tion est tout aussi précaire ».

Agriculture

• Deux mccnife&tatitions d'agri-
culteurs se sont déroulées le

dimanche 3 septembre dans la
Sarthe et dans le Rhône pour
protester contre des expulsions de
paysans. A Pesé - le - Robert
(Sarthe). un millier d’agricul-
teurs avalent été réunis par le
Comité de liaison contre les
expulsions rian«i l'Ouest, dune la
ferme d’une famille menacée
d’expulsion an terme de son bail.
A Yzeroa (Rhône), plusieurs cen-
taines de paysans étaient venus
soutenir un fermier, M. Alain
Lhopital, menacé lui aussi d'ex-
pulsion.

ENERGIE

LES RÉSERVES MEXICAINES

DE PÉTROLE SERAIENT

LES PUIS IMPORTANTES

DU MONDE

Mexico. — S’adressant au Par-
lement mexicain (voir par ail-
leurs p. 4), 4e président José-
Lopez PortlRo a affirmé que les
réserves potentielles de pétiole et
de gaz contenues dans le sol du
Mexique atteignaient 200 mil-
liards de barils (près de 30 mil-
liards de tonnes), dépassant

j

celles de l’Arabie Saoudite.
M. Lopez Portülo a précisé c

les réserves «prouvées» s’éle-
vaient è 20 milliards de barils .

|

les réserves «probables» k 37 mil-
liards, et les réserves «poten-
tielles » & six fois ce dernier mon-
tant Selon les milieux politiques
mexicains, les évaluations de la
PEIMRX. le monopole d’Etat
chargé de l'extraction du pétrole,
sont trop prudentes : l'année
dernière, elles portaient sur

|

17 milliards de bonis de réserves
:

prouvées, alors que les experte
étrangers les portaient déjà à
100 milliards.

0BB0VOUSOFFRE
UNECONSULTATION

GRATUITE

POURQUOI?
Parce que votre comptabilité doit être adaptée à votre entreprise.

Parce que vous devez connaître Tétât de votre trésorerie.

Parce que vous avez besoin de bilans prévisionnels.

Parce que la manipulation doit être ample.

Parce que son coût doit être peu élevé.

Parce que vous devez suivre tous vos clients.

Parce que chaque entreprse est un cas particulier& que les solutions

0B80 vont du simple décalque au rnirü-ordrateur plus sophistiqué.

Sir simple demande, et sans engagement 08B0 mettra à votre disposition

un conseil de votre région pour traiter votre cas.

Ysransr Systèmes de camptalüié
niHT pour une meüteure gestion.W SICOB: Niveau lStend&CL 1282

|
0BB0 - 9, rue de Maubeuge - 75009 FfcfôS - téL : 280.68.78 ri 5785550

Nom

Raison sotide

Adresse

.Prénom,

.TéL.

M-Nlim.
Adressa—
UcflGté— -Code postal.

Je dtsivm'Bbonnar & fessai pour un en soit 12 numéros
Je joins mon Mgtament *o*t 840JS0 F TTC (dom 14 0,80? de TVA).

Signature: D Veuillez m'adresser
- uns facture jusoffcitiw'r.

THE WALL STREET JOURNAL

En octobre 1978
le Wall Street Journal

publiera un numéro spécial
sur

La France

L’objectif ^
possibilités

la frarce.eUes Etot^-Unîsp *

Job ^feet^au™^ à

vous fdîjtâfe de
Pub6cftas/^Ofi*epfê$€«tta
motion que$tii^p&^
........ W At, '• .'i . ><f-i . ,V <• ••••>' ' * •

N hésitez p<

ta»*™*’

-M

’V-S

Jonal
InternodonMlPf^s Centre

• .16 Shoè^ane
London EC 4'

Téléphone : 01-353 1847
Télex : 22504

tfÇ*. . Avec ou sans Baccalauréat
'

,
devenez

? ZA/ CADRE DE GESTION
. -SI ET DE COMPTABILITÉ

en préparant a distance les diplômes d'État

de i'AP'J.Ti'LîDE au Probatoire 'du DJE.C.S. ...

aux CJPS. de l'Expertise Comptable

SEMINAIRES REGIONAUX DE REGROUPEMENT

"la lettre de gestion"
3*ir.:nr.-.Tiî3 'if Rt'r:n'.3CjîWr,: i

(Publicité)

RÉPUBLIQUE ALGÉRIENNE DÉMOCRATIQUE ET POPULAIRE

OFFICE- NATIONAL DES SUBSTANCES EXPLOSIVES
o. N. tx.

5, BOULEVARD BEN-BOUUUD - ALGER

AVIS OE PROROGATION DE DÉLAI

Les soumissionnaires intéressés par ravis d’appel d’offres inter-

national concernant « l'étude, la conception et la réalisation d’une unité

de fabrication de cartouche de Scellement*, pare dans la presse nationale

et internationale sont mformés que la date limita de réception des offres,

initialement préras pour le 31 juillet 1978, est- reportée au 30 sep-

tembre 1978, dans les mêmes conditions.
'
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ÉTRANGER AVIS FINANCIERS DES SOCIE1

EN ITALIE

La feuille d’impôt de ML fignelli

président du groupe Fiat

est pnldiée par plasiears jonraanx

De notre correspondant

Honte. — M. Giovanni AgnelU.
président du groupe Fiat, n'est-11

pas l’homme le plus riche de son
pays, comme on lé pensait géné-
ralement ? L’Italie se pose la
question après la publication, par
divers journaux, de sa déclaration
de revenus pour l'année 1975, pu-
blication qui a amené M. AgneLU
à s’expliquer lui-même dans un
communiqué.
La publication de la feuille

d'impôt du président de Plat par
plusieurs journaux- Italiens, dont
la Stampa. qui appartient au
groupe AgnelÛ, est légale. En
Italie, le montant des Impôts
acquittés par les contribuables est
même affiché dans les percep-
tions. Cette coutume a - attiré,

cette année, l’attention sur une
« fortune moyenne » de Turin— la 144* de la ville, & en croire
la déclaration, — celle de M. Gio-
vanni AgnelU. Aussitôt, la nou-
velle a été reprise à la une de
rUnita, le quotidien du parti
communiste, annonçant : « Gio-
vanni Agneüi n’a déclaré en 1975
que 43J millions de lires de reve-
nus 1226000 F environ), ce Qui
fait çu’ü n’a payé que 10 à 12
millions d'impôts f60000 F envi-
ron) s. Une somme qui paraît
dérisoire quand on connaît la
puissance Industrielle qu’incarne
M. Agnelli A la tète de son
a empire s; qui emploie 200 000
personnes.

L’Unita pouvait ironiser :

a AgnelU gagne moins que son
employé, le directeur du secteur
auto de Fiat, moins que le foot-
balleur AnastasL »
Le journal ne pouvait cepen-

dant que constater : < On ne
peut même pas crier au scan-
dale. car ApneUi est un tricheur
légal C’est la loi fiscale gui lui
dorme la possibilité de telles éva-
sions financières. »

C’est d'ailleurs cet argument
qu'avance l’industriel de Turin
dans sa réponse à la presse : la
réforme fiscale de 1974 autorise
de telles déductions sur les di-
videndes d’actions. De plus.
M. Agnelll précise dans un
communiqué qu'il a. en fait, payé
en 1975 quelque 235 millions de
lires A son percepteur CL2 million
de francs) et 465 millions l’an
passé (2.4 millions de francs) pour
un revenu déclaré de L078 mil-
liard de lires (soit 5:2 millions
de francs), ee qui .paraît encore

peu aux Italiens, expliquant que
les Impôts sur les actions sont
directement prélevés A la source.
A la peroeptdoin de Turin, on

explique qu’en 1974 (année de
la réforme fiscale), les rentrées
ont été multipliées par quatre.
Mais on reconnaît : a Cela est
dSL à une imposition plus rigou-
reuse sur les salariés. Les non-
salariés conservent d’énormes
possibilités légales d’évasion fis-
cale. s II n’y a donc pas de
c scandale Agnelll », mais plutôt
un scandale fiscal
Les malheurs dans ce. domaine

de l’ex-présldént de la Répu-
blique, M_ Giovanni ' Leone, ou
l'inculpation du producteur Carlo
Pont! et de sa femme Sopbïa
Loren ne sont, semble-t-il. que
la pointe de l'ioebefg. Le minis-
tère des finances donne des chif-
fres A ce sujet : 97 % des non-
salariés Italiens fraudent le fisc,
pour un total de 52 milliards de
francs -environ, .selon .ses estima-
tions. un exemple saisissant :

celui des hôteliers. D'après les
rentrées de T.VJL, les hôteliers
-de la péninsule n'auraient, en
moyenne, que trois clients par
jour I De quoi détruire le mythe
d’une. Italie .pays du tourisme.

Le gouvernement a décidé de
lutter en priorité contre l'évasion
fiscale, qui' apparaît 'un peu
comme un sport national.

. Une
première mesure a été prisé en
1977 pour tenter d’instituer un
système plus efficace': chaque
Italien a été doté d’un numéro
de code fiscal.- désormais indispen-
sable pour toute démarché.admi-
nistrative. y compris pour l’obten-
tion d’une carte grise automobile.
Mais avant que le système soit
véritablement opérationnel, il

faudra attendre plusieurs années,
car les finances manquent de
personnel. A Rome, la vérification
comptable des déclarations des
personnes morales (trente-quatre
mille sociétés) ne repose que sur
quatre fonctionnaires. Résultat :

les chèques adressés au percep-
teur par oertainès entreprises ne
sont jamais décachetées, faute
d'employés. Ainsi, en Italie, que
l’on fasse preuve d*un grand
civisme, ou que l’on ne bénéficie
pas. contrairement A M. Agnelll,
d’une législation avantageuse. U
faut beaucoup de bonne volonté
pour payer ses impôts.

. : flntérfmj- -

THAÏLANDE

• Toutes les -compagnies étran-
gères bénéficiant de concessions
mmières en Thaïlande devront se
faire enregistrer en tant que
sociétés thaïlandaises, a décidé
récemment le gouvernement
thaï. La part du capital étranger
ne pourra y excéder 40 %. Cette
nouvelle réglementation touche
une dizaine de sociétés, en parti-

culier britanniques et malaisien-
nes. — fUPl.)

U.B.S-S-

• Le déficit commercial de
l'Union soviétique avec l'Ocd -
dent, qui avait fortement dimi-
nué en 1977, a recommencé A
croître cette année, indiquent des
statistiques de Moscou, n s’établit
A 2 milliards de roubles (2.9 mil-
liards de dollars) pour le premier
semestre, contre 1,4 durant la
môme période l’an dernier. Les
importations d’Oocldent ont at-
teint 5.9 milliards de roubles et
les exportations 3.9 milliards.

LE MARCHÉ INTERBANCAIRE DES DEVISES

En Indonésie

. U COMPAGNIE AÉRIENNE

GARUDA

VICTIME DTJN MAUVAIS QIMATl

FINANCIER :

L’Asian Wall Street Journal de
j

Hongkong annonce que la banque
américaine Wells Fargo s’est re-
tirée d’un consortium constitué
pour accorder un crédit de
11.5 millions de dollars A la

j

compagnie aérienne indonésienne
Garuda, qui doit prochainement

,

acquérir sept Douglas DC-9 et
deux DC-10. Cette décision peut
paraître étonnante dans la mesure
où Garuda a une ' réputation de
saine gestion. L'exercice 1976
montre on bénéfice net' de
26.7 millions de dollars.
La décision de Wells Fargo

s’explique probablement par l’en- :

dettement croissant de ITndonââle
et par les tentatives récentes de
la compagnie pétrolière nationale

i

Pertamtna d’obtenir des prêts sans
garanties aux Etats-Unis, n y a
trois ans la situation financière
de Fertamlna était catastrophique

j

et la compagnie nationale fut
I

sauvée de justesse par la Banque
d’Indonésie Cela a créé un climat
d’inquiétude dans les milieux
financière internationaux Inquié-
tude qui se ravive dès que Fer-
tamlna prend de nouvelles Initia-
tives.
' Pour sa part, la Chase Manhat-
tan. l’une des principales banques
du consortium, considère que le
dossier Garuda est «acceptable»
et poursuivra les opérations en
cours avec seize aStres banques.

ETATS-UNIS

CRÉDIT COMMERCIAL

DE FRANCE

Dans sa lettre* aux actionnaires, le
président Jean-Maxime Lorsque£l&-
clare notamment que. pour le pre-
mier semestre 1978. le- solde des
recettes - et des charges d’intérêts,
‘complété du produit des commissions
de services, a progressé de. % par
rapport au premier semestre de 1977,
taudis que les frais généraux se sont
accrus de 14.7%, augmentation due
principalement à l'accroissement des
effectifs, à la hausse des salaires
et. des tarifs postaux.

De ce fan et compte tenu des
plus-values sur cession de titras, le
bénéfice brut d'exploitation de la
banque, avant amortissements, pro-
visions et Impôts, e'élévs au 30 Juin
1978. à 124,5 millions au lieu de
139 millions pour le premier semes-
tre 1977.

Le bénéfice net prévisible s’an-
nonçant légèrement Inférieur à celui
de l'année dernière, le montant du
dividende restera, dans ces condi-
tions,. Inchangé.

Ces résultats et ces prévisions
s'entendent, après constitution des
visions pour risques, faites comme
toujours avec prudence.
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Yen (IN). 2J38P 2JX7S + 65 +100,05 + 140 +196 + 490 + 570

D.M
Florin

3,1836
1.9970

2.1940
2.6955

+ 50
+ 10

+ 60
+ 40 •

+ 120
+ 45

+ 160
+ 80

+ 42»
+ 135

+ 480
+ 190

F. B. (100) 13.86» I3JI40 -«75 — 20 — 290 — 15 520 — 130
F. S 2J631S 2.7030 + 120 + 155 + 290 + 235 + 895 + 975
L. <1 000). 5.1927 5X142 —325 —240 — 634 — 490 — 770 —1441
£ SJO90 8.4290 —325 —240 — 640 — 530 —1710 —1540

TAUX DES EURO-MONNAIES
31/4 3 5/8 3 1/4 3 5/8 3 1/4 •3 S/8 31/Z 3 7/8
8 3/8 8 3/4 9 3/16 9 9/16 8 11/18 9 1/15 91/18 9 7/16
31/4 5 3/4 4 5/8 S 3/8 5 1/8 5 5/8 5 7/8 6 3/8
4 3/4 61/4 — 1/4 81/4 7 1/4 .8 1/4 8 8 3/4
1/4 3/4 3/9 3/4 1/2 7/8 1 1/16 17/16

8 3/4 121/4 13 1/8 14 12 1/4 14 1/8 131/2 14 1/2
9 3/4 11 1/4 U 113/4 Il 3/16 U 15/16 13 3/4 12 1/2
S 7/8- 7 3/8 7 15/18 * 83/8 8*1/16 • 1/8 9 1/4 9 3/4

DM.
$ E.-U. ...
Florin ...
F. B. (IN)
F. S. .....
L. (10M).
£
Fr. franc—

Nous donnons cl-dessus les coure
des devises tels qu’Us étalent tndlqn
banque de la place.

ir le marché interbancaire
en fin de matinée par une grands

• La Deutsche Bank pourrait
acheter le World Tràde Conter
de New-York. — Des pourparlers
sont en cours, a précisé un porte-
parole de la banque allemande,
<jul pourrait s'associer dans
cette affaire avec trots établis-
sements bancaires d'outre-Rhïn :

la Commerzbank, la' B&yerische
Hypothekenbank et l’Bffekten-
bank. Construites 11 y a huit ans
les deux tours du World Trade
Center abritent des boréaux

B Canada : "isidus radioactifs 1

sous les autoroutes. — Près de
800 000 tonnes de matériaux ra-
dioactifs provenant d’une mine
de colombium ont été utilisés

|

pour construire des remblais
autoroutiers dans la banlieue
ouest de Montréal a révélé, le

,

ouest de Montréal, a révélé, le
béeols la Presse. I* radioactivité
ae ces résidus minière dépas-
seraient 90 fols les nonnes ac-
ceptables. Selon les services
québécois de protection de l'en-
vironnement, ces matériaux
contiennent effectivement • des
substances radioactives, mais A
un niveau trop faible pour être
dangereux — (ASJ*

J

> La
a aagment
de 4.1% durant lë second tri-
mestre, alors qu'elle avait.diminué
de 2,6% au premier. Cette amé-
lioration traduit le rythme sou-
tenu de l'expansion économique
pendant la période d’avril A juin,
après les résultats déoevants des
premiers mois de 1978. La produc-
tion en prix courants a augmenté

jA un taux annuel de 14A %, tan-
|

dis que le nombre des heures de

,

travail effectuées a progressé de
10,1% —

CREDIT LYONNAIS
. EUR0PARTENAIRE5 : .

Banco dï Borna

Banco Hispano Amenait» •

Commenta n*

SITUATION
A0 1erAOUT 1378

.LastnarionanlerAoût 1972 s’é-
tabSrà 210 846 minions contre

Comptes Courues Postaux x
chiffrent A 9 343 mîllinnt de
francsr et les comptes de Ban-
ques, Organismes et Etablisse- -

mena Financiers A 44 902 mil-
lions de francs. Les ressources
fournies par la Clientèle totali-

sent 112 214 millions de francs,
A l'actif, les comptes de Ban-
ques, Organismes et Etablisse-
ments Financiers s'élèvent à
52 983 millions de francs, les
Crédits à la Clientèle A 98 762
TnflfirmB de francs et les comptes
ordinaires débiteurs de la Cnen-
tÜe A 14 033 millions de francs.

CHRYSLER FRANCE S.A.

Avis aux actionnaires

La» actionnaires qui détiendraient
«noore leurs acrée soas-la forme mu
porteur omit Invités * M mettre en
rapport, sans délai, avec La Banque
Rothschild. -a, rue Laffitte.
Parla-9*. téL 233-44-80 (porte* 3443
ou 8154) qui assure le service
des titres. •

productivité américaine
nté A un rythme annuel

ÂL
.. yojx

EXPRESSION
parler avec aisance

se faire écouter,
maîtriser J 'émotivité
convaincre, décider

Tous renseignements :
CJ3J)81. de 14 h. 30 à 19 7t.

24. rue Henri-Barbusse - 7500

S

TA. z 325-18-10 » 326-18-42

fPvbiicitt) '

RÉPUBLIQUE UNIE DU CAMEROUN

AVIS D’APPEL D’OFFRES INTERNATIONAL

DE LA SOCIÉTÉ ZAPI-EST

DEUXIÈME RECTIFICATIF

La date limite de dépôt des offres est repor-

tée du 25 août au 13 octobre 1978. L'ouverture des
plis se fera à Yaoundé à partir du 16 octobre 1978.

LE SEUL PARIS-TÉHÉRAN
8 FOIS RAR SEMAINE
SANS ESCALE.
Réservation auprès de voire agence de voyages on chez IranAitau 225.99.06

+

Départ 1 berne pics tôt 2 dater du 1eroctobre. Hoiancsvalablesjusqtftn 31 octobre:

crédit; fonder
de fronce

SocÙ* <ooaroMn cap!ni daF 300000MO- ILGS. Paria B SOSBS&S

EMPRUNT 10,40:
de1500000000deH

Prix d'émission : au paix,

soit 1 000 F par obligation

Durée de fcmpnmt: 15ins 1/2

H Date de jouissance: -

,20septefnbrel978

Amortissement:
én 15 annuités constantes^

A compter du 20 mars 1980,

- soit, au pair, par tirage an

(moitié, an moins, des titra

Àamortir annuellement)

- soit, par radiais en bonrsr

Régime fiscal : les intérêt

ces titres figurent parmi les

ouvrant droit A rabattement

3 000 F par an et par dédarf-
accordé aux porteurs deçà
valeurs A revenu fixe.

Souuiption:
- au Cirdn Fonder de France:
à no ocfe social 29, rue des Opucim -

dans sa directions démoienjentaks e

- aux guicheB des tunquu. agents de
comptables du Trésor. PTX, Causesc

- «. par correspondance (CCP du Cri
Fbooer de France 9171X01) Paris).

Taux de
rendement
actuariel brut:
ra a i. O. ea 4 «cptembre mai

V-’

10,3
Htm ^

Cessation d'activité du

CABINET JEAN MOREAU

3, rue du Louvre, 75001 PARIS

La Société générale, succursale «J», 16. rue du Pont-

-

75001 Paris, informa le public que la garantie financière acc .

au cabinet Jean Moreau, 3. rue- du Louvre. 75001 Parla, depi
4 Janvier 1977, concernant l'activité de conseil Juridique, a prf
par suite de cessation <ractivité.

En conséquence, la garantie qui lui s été accordée à ce Utr
la Société générale cesse à l'expiration d’un délai de trois

'

francs à datez de la présente publication.

Conformément aux dispositions en vigueur (décrets du 13
let 1972). cette garantie rapplique à toutes créances ayant pris
sauce pendant la période de garantie et restent couvertes pi
.banque à condition d'être produites par le créancier dans les
mole de la présente publication.

’

DE PARIS -

Publiais \ A. î

REPUBLIQUE DU NIGER

MINISTÈRE DES PÔSTES

ET TÉLÉCOMMUNICATIONS

AVIS D'APPEL D'OFFRES

INTEHNATIONAL
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Le Ministère des Postes et Télécommunications du Ni1

lance un appel d'offres International pour ta fourniture
matériels suivants avec financement par l'Association In
nationale de Développement (AID) :

— Câbles et matériels annexes;
• — Matériels de génie civil ;— Poteaux métalliques;

— Appareils téléphoniques d’abonnés.

• Les dossiers d'appel d'offres peuvent être retirés;

— Auprès de l'Office des Postes ef Télécommunicatû
Niamey, République du Niger,

i

— Auprès de l'-Unïon Internationa le des Télécommunication
place des Notions, CH-121 1 Genève 20,

agissant pour le compte du Gouvernement du Niger.

f*®*®?1** Prévue pour le VENDREDI 1- c\tEMBU 17/0' a 1 / heures. • •,

(Note : le 15 novembre, .dote de clôture Indiquée da*annonce du 22 ooût 1 978, est modifiée par la présente.)
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SPEEDWAY:
unservice d'urgenct
pourvoscolis
venanttiesUSA.

2$ un record I

pourvenirdesUSA
à Charfes-d&Gaufle.
48hpourlivraison en province.
Pièces détachées, plans,

échantillons, maquettes, photos

,

films, documents_ sont les
clients favoris deSPEEDWAY.
Demandezà votre correspondant
aux USA rexpédition en
SPEEDWAYSEABOARD et nous faisons
le resté.

PourtousrenseignementsSPEEDWAY, appelez 86Z41.74
SPŒDVWYestunnouveauservicedetàSeaboaitiVVbrldAiriines V' n

- *

« *

BP 10.319-95705ROISSY-Aéroport Charles-dç-GauIle
-j

-N ' !

11 M 'H

*<i
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LES MARCHÉS FINANCIERS
PARIS

Forte activité en août
à la Bourse de Paris

La Bourse de Parla » été très active
en août, presque autant qne lea
mots précédents, me tin volume de
transactions de SJ mllllarda de
lianes contra 3,0 milliards en Juillet
et U milliards en Juin. Par rapport
eux années antérieures, c'est prra-

: une une performance, la moyenne
1 1*s quatre années précédantes ayant
j

-*té de 2JI milliards. D'une année à
l'autre, l'accroissement du volume
global est de 100 % environ.

, Pour les huit premiers mole de
* 1978. les échanges totalisent 48JS nll-
Uards contre 29,1 milliards & fin
oûi 1977, dont 4 terme, 19.8 mll-
Darda contre 8,8 milliards et, an
comptant, 29,9 militante contre 20.3
mllUarda. Lea valeurs 4 revenu va-
riable entrent le total pour
27,3 mllUarda contre 18J milliards,

:
et lee flxea pour 22 milliards contra
18,8 TnlTtl—ttln

,

1 ETATS-UNIS
i

Ralentissement
des Investissements à l’étranger

i CAgefl). — Les avoirs étrangers aux
Etats-Unis ont augmenté, en 1977.
plus vite que les actifs américains
.4 l’étranger, provoquant la première
;
baisse en .cinq ans de la position
nette d'investisseur International des
Etats-Unis.

Or (aucarture) (tfalbrt) 212 58 euIra 388 ..

CLOTOTE COll»
VALEURS

1 8 4 8

Buchani .......... 704 ... 788 ...

Britffh Petrnluni .... 173 ... 878 ...
Crertudita 114 ... 113 ...
Da (un 432 ... 439 ...
Impérial Chemical .. 394 ... saa ...

Ua Ttxta Zinc Cmp.- 232 ... 232 ...
Shell .............. Ht ... 665 ...

Vicktri 186 -- 198 ...

War La» 3 1/2 % .. Il 3 S 31 1 4
mut Driafcataia ... 34 ... »
‘Western flusines 29 ... 29 ('2

1 (*) En dollara ILS, net da prime car le

|
dollar ImutluemanL

,
Selon les statistiques publiées par

!le départem
.apparaît en effet que la montant

commerce, U! le département du
‘apparaît en effet q.,
I total du avoirs américaine 4 l'étmn-
|7sr n'a augmenté que da 19,1 % 4
I
*81.3 mUtlarda de dollars (4- 34J»

I

dUUama) en 1977. alors que lee
rtlfa détenus aux Btatn-Unte par les

(

trangem se sont sacras de 17.1 %
iout atteindra 311.28 mllUarda de
ollars (+ 45,8 milliards). La posl-
on nette des Etats-Unis, qui avait
.ugznenté de 6,84 milliards de dol-
ara en 1978, a «*»*< diminué de

a .0,7 milliards pour s'établir 4 70.04
'amiante de dollars. Cette contraction
*4x0110 avant tout du achats de dol-
*ara effectués par lu banques cen-
trales étrangères pour soutenir la
monnaie américaine sur les mar-
chés du changes. Le département
4n commerce souligne, en outra, qne
1 diminution du avoirs A l'étranger
it due 4 la contraction du crédits
ctroyés 4 l'extérieur par lu établte-
rffiente bancaires aTnArioaina,

«'BOURSE DE
rgr

LONDRES
RepU

Lu IncertltndêB pdUOqiua et éco-
somfajuu continuent de puer lundi
sur le marché et rindice du lndus-
trlelles perd A» points 4 4950. Irré-
gularité du pétroles. Lu fonda
d’Etat s’effritent par endroits. Farte
hausse, en revanche, du d’or,
en liaison avec la montée du prix du
métal précieux.

NOUVELLES DES SOCIÉTÉS
C.CJ. — Le président. M. J.-ML

Lévéque. prévoit que le bénéfice net
de rétablissement, pour l’exercice
1978 en e&tter. sera légèrement Infé-
rieur 4 celui de 1977, et que le divi-
dende, de ce lait, ne sera pas modi-
fié (12 F global). Cette baisse du
résultats est. selon M. Lévéque. en
grande partie imputable 4 Zsoral
(groupe Nobel Bosel). société dont
le redressement s'est révélé plus labo-
rieux que prévu et pour laquelle U
a fallu constituer une provision pour
risques. L’autre facteur qui affec-
tera ce résultat est la contribution
exceptionnelle Instaurée pour 1978
par la loi de financée du 30 dé-
cembre 1977.

Four le premier semestre, le solde
du recettes et des chargea d'intérêt,
complété du produit du commis-
sions de services, s progressé da 9,2 %.
Le bénéfice brut d'exploitation de la
banque (avant amortissements, pro-
visions et lmpdts) s'élève fc 120 mil-
lions de francs contre 129 millions
au 90 Juin 1977.'

DE BJSERS. — une nouvelle mine
de diamants, dont la mise en route
4 coûté 30 minions de dollars, vient
d’être inaugurée par M. Oppenhei-
mer, présidant du groupe. Située sur
la cdte ouest d’Afrique du Sud. cette
mine devrait produire quoique
500 000 carats par an.

B. A. L. O.

Le numéro du 4 septembre publie
notamment lu rwwr ttorM suivantes :

Crédit fonder do Fronça. — Emis-
sion au pair d*un emprunt da LS mil-
liard de francs divisé en 1500 000
obligations foncières de 1000 F rap-
portant un Intérêt annuel de 10.40 %
Ou titres seront amortis en. quinze
ans.
JuM-Gotais - Pont-d-Mousaon. —

Augmentation de capital da 3' mil-
liards 970000 000 de francs 4 3 mil-
liards 465 000 000 de francs pu émis-
sion 4 120 F de 4950000 actions
nouveau de 100 F, Jouissance du
1«- Janvier 1978.

Droit de souscription : à titra irré-
ductible 4 raison d'tma pour six ,du
lundi il septembre au -vendredi
U octobre 1978 Inclua-

Sooiitê de développement répo-
nd du Zmpiodoo-Rouaaülon. c Sout-
ier». — Emission au pair de 42 250
actions nouvellu de 100 F, Jouissance
du 1* Juillet 1978 (Bourse de Mar-
seille). Le capital se trouvera ainsi
porté de 120750007 4 16000000 F.

Untrente. — Insertion effectuée
préalablement 4 l’offre au public du
actions de cette Sicav.
Assurances du croupe de Paris

« XGJ*.-F(e ». — Attribution; g
tulte de 61240 actions nouvelles de
350 F chacune (1 pour 5), Jouissance
du 1» Janvier 1978.
Prêtaboa - SioowiL — Cotation

éventuelle en Bourse de 257 142
actions créées en rémunération des
apporte d'OmnlbalL.
SA. de télécommwioaUons. —

Attribution gratuite de 102 580 actions
nouvellu de 100 P (1 pour 8). jouis-
sance du 1* Janvier 1978.
Le capital est ainsi porté de

82 864 700 F 4 03 223 700 F.
Nabisco Inc. — insertion faite en

vue de l’admission 4 Ja Bourse do
Paria du 18712564 actions ordinaires
supplémentaires et du changement
de la valeur nominale de 5 dollars
4 2^0 dollars.

INDICES QUOTlDIEhiS

CENSEE. Ban IM : 3* tiée. 1977.)

31 août lv sept.
Valeurs françaises
Valmus étrangères ..

144,9
10SJ.

145
185,8

O DBS AGENTS DE CHANGE
(Base 190 : 29 déc. 126L)

Indice général 82£ 83,9

COURS DU DOLLAR A TOKYO
I t I 4 9

1 dollar (en yen) .... (Il 90 | 198 79

Taux da marcfcé monétaire
Effets privés 7 1/4 te
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Râleurs
‘me

f*

^'irëô-ïxeb':
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UN JOUR
DANS IEMONDE

z. mas
— PROCHE-ORIENT : - Veil-

leur, où est la mât ? », par

Bernard Audîgïer ; La Cis-

jordanie palestinienne », par

Jacques Sla! ; « L'ennemi

Au », par Jacques Madaale.

1 ÉTHAHHH
— La rencontre de Camp DavkL

4 ASIE

— L'offensm dfptamatiqne des]
successeurs de Mao.

5. AMÉRIQUES

— BRÉSIL : les deux candidats

à fa présidence s'efforcent
|

surtout de séduire l'armée.

5-G. EUROPE
. — GRANDE-BRETAGNE : le

110* congrès des trade-

1

ornons.

G. AFRIQUE

— Le conflit riiodésen.

7 A 11. POLITIQUE

12. SOCIETE

— La messe d'investiture

Jeaa Paul 1*.

13. EDUCATION

SCIENCES

K JUSTICE

CATASTROPHES

DEFENSE

16-17. CULTURE
— LIBRE OPINION : « Poar I

an cinéma européen », par!

Gabriel Péronnet.

20. SPORTS— Les championnats d'Europe

d'athlétisme à Prague.

SELON L’AMBASSADE D’ARGENTINE I LE VOYAGE DE M. DE GUIMNGAUD EN ASIE Dü SÜD-ES

! M.Barre devrait s'entretenir avec le général Videla

Le général Videla. qui a assisté
dlmanr-h» aux cérémonies du
Vatican (page 12), avait été reçu
dans la matinée par M- Glulio
Andreotü président du conseil
italien. II devrait, selon on porte-

role de l’ambassade d'Argentine
Rome, s'entretenir ce lundi

avec M. Barre, qui dirigeait la
daêgation française. H était
Impossible d'obtenir confirmation
ou infirmation de cette nouvelle
du côté français, ce lundi en fin
de matinée.

• Prés de trois cents person-
nes ont été tfiterpedées, dimanche
après-midi, à Rome, au cours de
la messe d'investiture de Jean
Paul I", parce qu’elles manifes-
taient contre là présence du
général Videla, chef de l'Etat
argentin. Une trentaine d'entre
elles étaient de nationalité ar-
gentine. Les manifestante ont
distribué des tracts et scandé &

plusieurs reprises c Videla
|

assassin a

• Le Syndicat national des psy-
chologues proteste contre l'enlè-
vement par la police, 1e 8 août &
Buenos-Aires, de Mme Beatrlz
Perossio, secrétaire générale de
l'Association des psychologues de
Buenos-Aires, et le jour suivant
de soixante-dix psychologues réu-
nis en assemblée au siège de
TAssociation, et exige leur libé-
ration immédiate. «72 s’agit là
d’un enlèvement massif, précédé
d'une série de disparitions indi-
viduelles et qui aboutit ~

à

Panéantissement d’une profession,
anéantissement déjà préparé par
le démantèlement des institutions
publiques de soins psychologiques
et psychiatriques en Argentine »,

estime le BNJP.

ér S-NJ*.. 13, rue de la Grango-
BateUAre, 75009 Parla

les tensions qui sont rénppurnes

sont «profondément préoccupantes >

déclare le ministre à Bangkok

LE MONDE DE L'ÉCONOMIE
PAGE 21

- Le Japon continue de sacri-
fier le bien-être dm ménages
A dm excédents commerciaux
considérables.

Le mal économique français
et les travailleurs Immigrés.

EURO P

A

PAGE 22

Va-t-on vers une surabon-
dance d'énergie ?

L’Europe de la consommation.

Trois enfants arrêtés pour cambriolage à Yesoul

Rien à manger
mais la télévision en couleur

De notre correspondant

VesauL — Pascal, quinze
ans, Patricia, dix-sept ans, et
Sylvie, douze ans, se sont faits
cambrioleurs parce qu'ils

n’avaient rien à manger.
Placés depuis plusieurs mois
dans divers centres de Haute

-

Saône par la direction dépar-
tementale de l'action sanitaire

et sociale, üs avaient, à Focca-
sion des vacances, retrouvé

leur famine à Vesoul, dans un
petit logement locatif dans un
quartier populaire.

Le père, ancien chauffeur-
livreur. sans travail depuis
janvier dernier, s’adonne à la
boisson. La mère ne travaille
pas. Trois bouches adoles-
centes de plus d nourrir! Le
garde-manger se vidait rapi-
dement. A tour de rôle, Pas-
cal, Sylvie et Patricia s’en
sont allés à leur manière,
toujours la même, « faire les
commissions z, la nuit.

A quatre reprises au mois
de juillet, et jeudi 31 août,
armés d’an, marteau dont üs
avaient pris soin d’emmalUo-

ter la tête dans du tissu, üs
brisaient la vitrine latérale
du magasin. Ils faisaient
alors main basse sur des
denrées de première néces-
sité : lait en poudre, café,
pâtes, chocolat, fromage,
mais aussi confiserie. Pour
une valeur de 200 à 300 P à
chaque fois„

Le manège découvert par
les inspecteurs de la sûreté
urbaine, les enfants ont été
de nouveau confiés d la garde
des services de protection de
l’enfance. Le dossier va être
transmis au parquet, qui dé-
cidera de Opportunité des
poursuites contre les parents.
La mère dira bien qWeüe

grondait ses petits cambrio-
leurs._ une fois que le garde-
manger était plein. Le père,
de son côté, vient d’ôtre in-
carcéré à Vesoul pour une
affaire d’amendes impayées.
La famille fêtait quand
même acheté la télévision en
couleur. Sans doute pour que
les enfants passent de
« bonnes vacances » d
Vesoul. — A. M.

Publicité

38. RÉGIONS

39342. ÉCONOMIE

LIRE ÉGALEMENT
RADIO-TELEVISION (18)

Annonces classées (23 A 37) ;

Aujourd’hui a» : Carnet (19) ;
« Journal officiel » (18) ; Météo-
rologie (18) ; Mots crottés (18) ;
Bourse (43).

<sp
ECOLE

DE DIRECTION
D’ENTREPRISES

DE PARIS
Préparation, simultanée ou
non. aux diplômes d'état :

• D.E.C.S.
• B.T.S. de distribution

• MAITRISE DE GESTION

Une large ouverture
sur la vie des entreprises

(stages, séminaires. visite*,

jeta d'entreprises).

Documentation gratuite

sur demande :

130, me de Ciignancourt
75018 PARIS - 252.27.27

NOUVEAUX DIPLOMES

pour ceux qui ont appris

une longue étrangère

Tou ceux qui ont étudié nue
langue (anglais, allemand. Italien,
espagnol, russe), quel que soit leur
Age ou leur niveau d’études, ont
Intérêt à compléter, parallèlement à
leurs activités présentes, leur forma-
tion par un des dlpiflmes suivants :

— Dlplhmes des Chambres de
Commerce étrangères, compléments
indispensables à toute formation du
commerce et des affaires;

— BÆA Traducteur Commercial
attestant une formation de spécialiste

|

de la traduction et de l’interprétariat ;

— Dlpl&mee de ronlvexslté de
,

Cambridge (anglais), carrières de
|

l’Information, tourisme, hôtellerie..

Etudiants, secrétaires, représentants,
comptables, techniciens, ingénieur*,
cadres et directeurs commerciaux, etc.
sauront tirer profit de cette opportu-
nité pour améliorer leux compétence
et leur q allacation professionnelle.

Le département InTonnatlon-Orien-
tatlon de Langues et Affaires. Service
562, 35. rue CoDange, 92389 pari*-

' LevaUols, envole sur demande une
documentation gratuite sur ces
diplémss (préparation et débouchés).
TèL 278-81-88 (organisme privé).

SUD-RADIO : M. René Drnral

quitte la direction de finfor-

mafion et des programmes.
M. René Duval. directeur de

l'Information et des programmes
de Sud-Radio depuis septembre
1977, s’est déwte de ses fonctions.
Rappelons que M. Xavier
Gouyou - Beanchamps, président
de la Soilrad (qui contrôle Sud-
Radio), a récemment nommé
M. Alain Qnintrie-Lamothe direc-
teur général adjoint de la station i

andorrane (le Monde • du
31 août).
Le poste qu’occupait ML Durai

est supprimé, revanche,
M. Jean-Pierre Rémond, réali-
sateur à R-TJo. (« Les routiers

|

sont sympas ») devient directeur
des variétés & Sud-Radio &

• La première des de
la «Voix libre de la Corse» (A
Voce Libéra di A Corsica) de-
vait avoir lieu mardi matin 5 sep-

,

ternbre à 1 h. 30. C'est du moins!
ce qu'ont annoncé au cours d’une
conférence de presse clandestine
réunie dans la nuit du samedi 2 !

au dimanche 3 septembre, dans
la région d’Ajaccio, trois hommes
masqués se présentant oorrrm» des
« nationalistes corses ».

PHOTOS COULEUR

48 HEURES

7, RUE LA FAYETTE W*î

N - 7

CEFAP LECTURE RAPIDE
UN INSTRUMENT DE TRAVAIL

UTILE TOUTE VOTRE VIE

ovec notre méthode, voua lirez

DEUX FOIS PLUS VITE
et vous assimilerez mieux

prochains stages :

12-13-14 ou 26-27-28 sept.

seriptfon uniquement k la CEFAP.

Sens, et Inscription ;

H bla, rue du Lonvre,
PARIS-2*.

T. 281-83-79 et 261-63-89

POSSIBILITÉS
DE STAGES

EN ENTREPRISES

lieu des auges : dans
le cadre agréable de
L’HOTEL RESIDENCE

SAINT-BONOSE.
214, r. du Fg-St-Hanord,

PARISrS*.
TÊL 227-90-04/924-30-12.

Renseignement! et in

I

PARENTS D'ÉLÈVES

Le numéro du .« Monde
daté 3-4 septembre 1978 a été]

tiré à 51X827 exemplaires.

A 8 C D £ F G

Un» monta acolai» as prépare avant la rentré»R CW C5 I Kl e B" 3 TerminalesBVlalWNS
5 au 13 septembre

MATHÉMATIQUE — PHYSIQUE

centre pédagogique privé

W) 325-46-50; (81 293-60-68; W) 504-11-11.

MATH - SECOURS

M. de Guirlngaud, arrivé
dimanche 3 septembre & Bangkok
pour une visite de trois Jours,
a été accueilli par son homologue
thaïlandais, M. TJpadlt

.
Pacha

-

ryangkun. Au cours d’un dîner
offert en son honneur, dimanche
soir, le ministre français des
affaires étrangères a déclaré :

« Ma présence ici traduit le pro-
fond intérêt que mon pays porte
à la Thaïlande et reflète la sym-
pathie aveclaqueUe Ü suit faction
de votre gouvernement, dans une
région qui cherche à gagner, non
sans remous, un état de relative
quiétude f-J. La fin du conflit
Indochinois a certes marqué une
étape décisive dans la longue
quête des peuples de cette partie
du mande pour maitriser leur
destin. Mais les tensions sont
réapparues depuis lors, qui ne
laissent pàs d’être profondément
préoccupantes. XI est clair, en
effet, que les Etats (TAsie du
Sud-Est ne pourront progresser
sur la voie du développement éco-
nomique et social que dans la
mesure où les conflits leur seront
épargnés et où ils pourront for-
mer et maintenir une zone ifin-
dépendance, de stabilité' et de
neutralité. L’amélioration des
rapports bilatéraux entre les

membres de l'Association des
nations du sud-est . asiatique et

leurs voisins nous laisse espérer
que le temps viendra d'une
concertation plus harmonieuse et

que pourra s’édifier un ensemble
régional tout entier voué à la

paix et au progrès. »

De Eon côté, M. TJpadlt. parlant
en français, a rappelé que les

relations diplomatiques fr&nco-
sLamolses remontaient à 1633 et
que la première mission officielle

siamoise était venue en France
en 1680. H a ajouté que « le gou-
vernement thaïlandais attache un
Intérêt spécial aux efforts faits

en vue de normaliser, maintenir,
améliorer ses relations

.
avec tous

les pays, quelles que soient les

différences entre les 'systèmes
sociaux, économiques et politi-

ques ».

M. de GuIringaUd s’entretient
lundi.avec le premier ministre, le

général Kriangsafc Chamanand,
et sera reçu mardi, dans le sud
du pays, par le roi BhumiboL

Le ministre français avait fait

une visite de vingt-quatre heures
aux Seychelles samedi s septem-
bre, et avait été reçu par le

président France-Albert René. II

avait déclaré que « la France ne
pourrait que se réjouir si les pays
de Pocéan Indien proposaient
se mettaient d’accord pour qu’une
zone démilitarisée ou une zone
de ' paix soit organisée avec
l’accord de tous les pays de la

région dam cette partie du
monde ». Interrogé par Radio-
Seychelles au sujet de la présence
d’une flotte française dans la

région, u avait dit qu’elle « était
Uee en partie à la tension qui
existe dans la corne de l'Afrique,
mais que la France n'a pas de
visée impérialiste ou stratégique
dam cette région du monde ».

Enfin, abordant la question des
Comores, M. de Guirîngaud avait
déclaré : « Dans la mesure oit les
autorités de Maroni pourront ras-
surer les Mahorats, je crois qu'il

V a des chances pour que
Mayotte puisse réintégrer Ven-
semble comorien ». — (Reuter,
AJPjp.J

LA DÉLÉGATION

FRANÇAISE

La délégation afflcfello qui ac-
compagne M. de GuIringaUd i
Bangkok, Hanoi et Djakarta
comprend : MM. Ch»jet. direc-
teur des conventions administra-
tives an ministère des affaires
étrangères ; DeZamare, chef du
service de presse et d’informa-
tion ; PTolvtQe. directeur d’Asie :
Pelletier, conseiller technique au
cabinet de M. de Gulrtngand -

Bip, chef du service de coopé-
ration technique à J» direction

affaires culturelles ; Goty,
sons-directeur d’Asie ; Martin,
conseiller technique au cabinet
du ministre.

HL de Guirlngaud sera accom-
pagné k Djakarta, par une mis-
sion d'hommes d'affaires français
dont certains se rendent aussi
k Bangkok. Conduite par M. An-
toine VeU, président du comité
Sud-Est asiatique do CifJPJ. et
directeur général dT7.TA, elle
compMBd d'importants diri-
geants des firmes suivantes :

Aéroport de Paris. Aérospatiale,
Alsthom-Atlan tique. Berliet,
Bouygues. CIT-Alcatel, nng»
Cnrosot-Lolre; Sple - BatignoUes,
KhOno-Poulenc, Saint-Gobain -

Potrt-A-Mousson. Technlp, Thom-
son-Brandt, TXT. fXéléeammn-
carions Badin Téléphone, filiale

française de Philips), XLTJL et
les représentants de cinq ban-
ques : BJIP. Banque de lTudo-
chlne et de Suez, Paribas,
Crédit lyonnais et Société géné-
rale.

LE RACHAT DE CHRYSLER-

EUROPE PEUT ÊTRE UN ATOUT

IMPORTANT POUR PEUGEOT

CITROEN, déclare M. Agnelli

e L'opération de reprise de
Chrysler - Europe par Peugeot-
Citroën est très tonportante », a
déclaré le 4 septembre & Paris
M. Umberto Agnelli. directeur
général du groupe Fiat, A l’occa-
sion du lancement sur le marché
français de la « Rltmo », voiture
populaire moyenne qui sera pro-
duite au rythme de deux mille
unités par jour. « C’est la pre-
mière fois qu’une industrie
européenne aura de» moyens de
production hors de son pays
dforigine; jusqu'à présent, seules
les firmes américaines ont fait en
Europe une véritable politique
européenne. Cette opération peut
être un atout tris imporant pour
la firme française z, a ajouté
M. Agnelli. précisant que cette
opération était la «conséquence
du renforcement de l'industrie
automobile française au cours des
dernières années».

Interrogé sur lès Intentions de
Fiat aux Etats-Unis. M. Agnelli
a déclaré que la Arme italienne
n’envisageait pas d'investisse-
ments autres que commerciaux et
qu'elle pourrait, dès 1980. vendre
environ cent mille voitures par-
ticulières par an sur le marché
américain. H a précisé que Fiat
était cependant prête & signer des
accords de coopération avec cer-
tains fabricants américains de
composants automobiles.

: Îiîli •

,*

DEUX ÉLECTIONS CANTC

DANS LES ARDENN1

ARDENNES > mur
Chaumont-Porden d*’ t<

Inscr- 2 347 ; vot- 1 713
.

expr. 1 683. MM. Michel B
m. de Rocquigny, U.D.I
voix : André

,
Deligny, PB

Jean Pucomet, adj. au
Chaumont-Porclen. sans

.

375 ; André Jadofc. F.C, 10
a ballottage.

[n s’agit de pourvoir mi
cernent de Jean Malherbe
décédé, qui l'avait emporté
vnier trmr des élections can 7 H/}
de mars 1978 avec 1 345 voix

’ 1

290 A M. FaynoÉ (P. S.) et
,

! ’ „
M. saint -Germain (P. C.) -JR,,
2 393 inscrits, 1743 vatan>yi",i

1716 suffrages exprimés.

An premier tour des 8 -•

législatives de mars dernier, i

didat K. P. R, M. Flandre,'

arrivé en tête dans ce can toi

2742 % des suffrages exj

devançant de deux voix M.
(U. D. F.). VL Mas (F. S.), arr
troisième position, avait <

'

24,44 % des suffrages exprimé

à peine pins qne M. Deligny,

cette élection partielle, en re

24.06 %. Bn revanche. VL Léger
avait réalisé en mus on bien.

leur score qne M. Jadot (14
’

contre 849 %). Ce dentier fait i
-

dant nn peu mieux que le préi i

représentant do P. C- dans ci .

ton, M. Saint-Germain, avec 4,‘
.

ARDENNES s cantc .
-

Rumigny (l*
r tour).

Inscr. 3 420 ; vot. 2 253 ;
.

expr. 2 212. MM Maurice
sénateur. UJD.F.-C.D.S., 881 \

Raymond Dervin, P.S„ 866 ; .

.

chel Patris, m. d’Aouste,
;

liste, 238 ; Raymond Vérlta,
237. n y a ballottage.

[B s'agit de pourvoir an ret.". .

cernent de Camille Titeux (l

ancien dtpntê. ancien présidai
conseil général, décédé, qui
été éln le 29 septembre 197* -

second tour d’on élection par.,

organisée k la suite du décès c

tolne Pieroas (rép. ind.)- Les réso

du premier tour de cette éle
'

partielle avaient été les su1vk : ~

inscr_ 3 295 i voL, 1 995 ; soffr. (5 =

1 954. Camille Tlteox. 787 v -
Pierre Chaire (Centre dém.), -

Michel Patris (sans étiq.), 398; G,
ges ‘Lebron CP.C.), 169. An sel....

tour. Camillë Titeux Pavait emp. ",

avec l DM voix contre I fit-"

M. Chaire et 134 k M. Patris v,
‘ 1

3299 Inscrits, 2 284 votants ^ r

2 243 suffrages exprimés. v?- -

En mars dernier, les électenn^-:
ce canton avalent placé en t;

le candidat socialiste avec 27.07
'

Cette fols, M. Dervin obtient 3941
des suffrages exprimés, soit kpt,
moins que Camille Titeux, qui. — r-. .

septembre 1974, en avait reçu
'

4047 %. Le score réalisé par',
représentant du P. C. & ce sert-
partiel (10^6 %) est supérieur
celui de M. Lebrun en 1974 (8,64
mais inférieur k celui de M. u •

en mars dernier (16,78 %).
La fédération départementale '•

B. P. R. avait fait savoir que, y ,

cette élection partielle, elle ne a .

tenait aucun candidat.]

MAURICE
Conseil en.

Perfectionnement Personnel
hetarions Humaines
et expression onde

OGIER
Créateur de
nom-eRes Méthodes
de Développement
de la Peetomudué

Sachez parler avec aisance
ayez de bons contacts
et votre vie en sera transformée

Tes Techniques de lu Parole à. la portée de tous
Avec Audace et Parole

'

' M:- ;

'i r*-,n-

‘ T,
»ni

,

.‘•P-i -

b--.

-•ai:

Vous vous exprimena avec anaocc^ daï-
remetrt ; tes mois viendront ftetteoenf.
VcMsapprenditz les tech niques delapa-
rote ftl’iinpnmsteetfes « unes » despro-
fenionneb- Vous saurez convaincre.

Chlie wmvdlo Métbodd. fiés concrète,
penneosiu à dncmi de mettre en valeur
im capacités, bourrée- de conseils per-
sonnets, vous débloquera. Elle vous mb~
prendra i développer sans cesse pins de
confiance en vous ; comment maitr^-y
Voue émotivité.

Vousa^jtrtxJrarArtdaC^tiJacisHi»-
les avec dos et toutes ;& vous &he des
amis. Voua assimiliez tes tedna’qnes des
négociations, de b conversation ; coq.
mentis démener, reatreteoir,Kreùceà
tout entretien dSUcile.

Vote) deviendrez un ffa psyrijotegne î
vous comprendrez les moindres réactions

Votre Personnalité s’épanouira
Vous acquerrez confiance en vous. Vous
découvrirez vos talents cachés et saurez
les mettre en valeur. Votre antonié. votre
influence- croîtront; youa Réussirez
mieux.
Vans vitrer heureux an contact des an-
bres. Votas découvrirez tes raisons de vos
btecagra et les moyens pratiques de tes
éCnân er.. Vous serez, plemement vous-
mta», épanoui, plein de joie de vivre,
« bien dans votre peau ».

Votre Vïesera ce qne rons la ferez
Quête qrm soient votre âge, votre situation.
8QC*a

J
e- vom ïnstiuctiou, en qiîelquci

•ensénes. focs peut cbnger pour vous :

-*0** * Paris : Maurice Ogicr vous en-
traben et vous conseillera pcraoondle-
ment en péri» stages amî.-anT

Pariant affleura : vous recevrez par
poste, sous -pü personnel, ses
d'Action ex ses Conseil ç.
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